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VOIUM-TOUI dea «ni
rigoureux? Lavu-leur la téta> av««

VERITABLE8

Pastilles VALDA
qui fait disparaîtra lot. Poux avec leurs Lentes.
les Pellicules et les Démangeaisons. Les familles

soucieuses de propreté remploient Toutes I
BIEN EMPLOTCE. UTILISEE A PROPOS

A MUAIT»*

Dominique Vecchini nettoie, fortifie, embellit la Chevelure des
Enfants, des Adolescents et des Adultes.Hais surtout EXIGEZ BIEN

LES VERITABLES

PASTILLES
BLESSURE

BELLE HUMEUR
arrête la chute des Cheveux, les rend souples et brillants.

Elle est todlspensabie aux Jeuues Filles.i Vol.. . 2 fr. 50
On KUKril c*e» railleur, î . m» «iol

Garantie inoflenoive.

Saule* les Boites véritables portent le nom :

Vient de pai altre

L'ARTIGIANO
40 CL .1 rimes !a Boite

Usina & MEUDOM-PARfS — UmKCTfVK : Opcar Moulard.

MATERIAUX DE CONSTRUCTION
DE TOUTES SORTESA R R I O C N f T C

1 Z VARIE Ç,AH2,0t*mE FERS A PLANCHER
a . karre*.' l'Iesa.JteaMl», ca/r*a.

Appareils Sanitaire»
Charles CLEMENT * CP

LE MEILLEUR DES CHOCOLATS
réclamer dans toulea Isa bonne* nuuions

DIX oenlimes VKNDKKDI- 1er rftVRUM 1»)8

Baume Tue-Nerf Mirida
*.:.::->:.,::.*•• M A U X O. D E N T S

L.F_tl..l.,lf,. 50
Cette affreuse guerre essentiellement économique

doit oblitrnr le consommateur français à n'utiliser que
des produits français, 4 [exclusion de tous autre». Il
(ara oeuvre patriotique, il sera, en outre, an encou-
ragement à l'industrie française de toujours taira
meilleur M mieux.

0, Boulevard du INtlttiV, B ASTI A
Photographies en tous genres

: 1.50 la douzaine
Agrmidissemciits et Iteproductions

Le PetitJBastiais
J O U R N A L

LE PLUS FORi TIRABE DBS
QUOTIDI EN r »
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a J (•»«. w . »
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Le correspondant militaire de

I'ig3«ce HITII estime qua l'a. des

poisii i i r iatquela pourrait sa por

ter l'affnaiM all«muda «al Natay.

Lai Irouptt qai le lrou?enl accu-
muléef antre Strasbourg et Meii,
dit-il, peuveel, rar quatre graades
doubles voies de chemins ue 1er et
da Bombreuie» route» automobile»,
<%re braïquemeal jeiée* sur le froat
lorraip, eu araal compte base, k Car-
nère, la pnissaate citadelle de Meiz.
L'âL-Btc ainglaet da Kroapriai, aux
abord» du CraBd Couronné de Nan-
cy, 9 . 1914, peol l'iBciter a chercher
uae ruvaache qu'il présenterai! :om-
me d'eatant plua fcialnate qae soa
échec avait ité reUaUiHBl.

Si l'enatmi tealait de aous sur-
prendra, û ae aou» trouverait pas ao
dépourvu. 1 e général qui commaB
de avec autorité l'armée* cbargéi da
Is dâlease da Màacj a envisagé a*ec
soiu toutes les éventualités attaquelles
il aurait * taire fsee avec le» effaeiit»
doat i: peut actuellement dispoaar el
qui devraiaat être reaforcla aa mo-
meai TOBIU, ri l'eaBemi lealailde
reaouveler sur Nancy aoa tflort an-
teneur de Vardaa.

l.a déleaae Je Niocy, dans le»
conditions actuelles, n'aurait plus
aucuaeaaaloiie avec celle qu'illus-
tra, aa 1914. :e gtaéral de Caalel
oau. A ce.le époque, la bataille de
[Saacj fal aae bataille classique,
o.e «Maille ae aumeaeal, aae ba
tailla de poattioaa, uA la (npénorilé
de la lactique (raevaise sut s aflirrBer..
Les Allemaads afaat perdu cette ba-
tailla, Naacy lut sauvie. Mais si »or
ua poi.l qaelcoaqje aoui avtoss
alors céda, c'a. lia:t fan de la ville.

Il a'ea en pins de même aaionr
d'aai oa la gorrre de itége a suc-
cède a la guerre aa caajpagae.
L'easalBla da VerduB est là pour le
prouver. !>oaa SVQBI po, a ua mo-
meal, /erdre Douaamoal, la côte
»u4, la Mort. Homme el le Tel™,
saaa aae tojibs Verdua. Si, par la
fait de la aorprit» relative provoqafa
par la brasquari. d ut*» attaque <n
lorae, BKM» arriviaa» lt céder lar Baa
iigae» avucée» al i perdre même
iiae'qaea poefiieeu, cela ae ligaine-
ratt absolumani rie». Na^cy ae «e-
rajl pas pli* menacée pour cela. La
déaaoBafaiiaa ad laite, depun ploa
de d.M aaaeea, qae UMU on* aaire
atuamaaNaaeal préparée al eaerg-que
meBtpaauaèe—aaaat.Maa peau-aou»
qae aaw reajaaaai — peu, presque
laitaiU bleaaaat, remporter qaelqtwi
luccaa ah aëaw. lias» ce naameal
aa sarpriae ataaa, la poial da l'offea-
slve etaari élan iévaue, la reiiaua-
ce a'afgaaisa, favaace ait aassitol
earayle.

Gentimas Additionnels

Pir d<cet lu 11 jianer, la dé-
pimaeat dd II So îa ait autorisé
cmlorml.mil l | , délibjnuon dl
Cow.il g»,»r»l à j ' i M W , , roe .d 1 ol
l i n i * , 1918, k titra de e m i m u
pour iaiufâ»iia« dos revetui ordij
•tira», 70 c«uraM 38 cinlièmu td
dttiomli a i oriadpil d » qmtra
comributions diracm piur n iffec-
ter la proJuit au pajrimaal du d<-
psajM aanuellei et p:r,mosi;ei.

mu» irapoiiiiu .lira rucouvréa ia-
dâpaada<na)0Bl dit caitimei ordi-
mirai 9i oDtamrn'tn dm eealimei
pjur iafurdiaac t da r.ifenji ordi-
naire» doal la maiimiim ait filé pu
ia loi in tjaaace».

Noui a o u psrmeuoa» de Taira

n marquer Irei raiptccueuiemeil

au rédacteur de ce dScrel qu i da-

piii la 1er jui ier 1918 la, qialre

coatribmioa» oirecu» loat luppri-

m<e».

i. mmw
Préfet des Landes

M..lla-sl..cr.i ait acame préfet
des Uaides Nous pouvoaa dirs ici
tous le» regrets que .ou» cause le de-
pari da ce foa,:t»oaii'« doat aon»
•voas pu apprêter la courtois,,,,
l'êa.rgu el l'esprit d'i.niaii.e. p ( 0

daal ce» d^oi année» de guerre, il a
la ftire face t toute» le» difficulté»
qne sa boaa- humeur .olBiaii sou-
vent a aplanir.

Par a» preanate» démarche» et ia
teaacile il a pu obleair de» pouvoir,
poblioi que a cri»e du ravttailleaeal
ae pat ai pu trop lévère I nos popu-
la i>a». Il a orga.iaé las dtll^reat» of-
fice» dépariem<!Qia<ii, extremeoieBl
lutéruiaau, du lucre, du rbuboa,
da l'eiarnca et des ceréalei Oa peu!
dire qua cei acrnces aoa.aujoardhui
i point el (.'lia iloaieat leur pleia
eSai I la saualaciioa du département
tout eatier.

Coaciliaata-ec tous, M. Haeairae.
ci a au a'allirer la» sympathies da aea
admiaiatras al l'oa peut alarmer, à
d autr» poinu de me, qu'il a lait
couvre darable et que ion adnian-
tralion laisee use empreinte qua le
lempa ne pourra tff.cer.

Ceal 1 M. Maesiracci qua aou»
devnua. a. affrt,l. coaimicuea daaa
aolre dépar.am^Bl d. l u . da» plus
beaui «aaaionumi pour les tobtrcu-
leux. La KHiionpiion oavene par se»
soias a d«pas<> la chtlre éaorme el
inespéré o« 470 000 Ir.aca. auquel
l'Uni ajoakra ia sut. eouo. de 500
mil e Iraac». Cet étab.i«»emeBl sera

corl avrc l'autorité militaire, créa
des cealrei de rééduoalioa profei-
aioaaelle i Varaaae»-»ur tllier el a
Troagel.

Il a obtina da mtBiitére aa prêt
de Yiagt tracteurs poar lagricollare,
el c ' eut lui que aou» devoa» l'or-
gaoiiauoa des syadicals da motocal -
lare.

Nous croyoss tivoir q ue, ce» jour
derniers, malgré l'aeisjdm d'auto-
mojile qui l'obligeait i gard-r la lit.
il se préoccupait de» ialirels du di -
parlemeai et faisait aboutir la cria-
lion d'uae labrique de bouleli appe-
lée a re.J a les plus graids leivicc»,
mé oe après la guerre.

Se préoccupant toujours des inli-
rels agricoles, il a pa cosintaer ans-
•i un noyaa du bonnes volontés qai
oat réuui k grouper le» l.bn aan
de chaut, de manière 1 ialeaiitier la
production da es précieax engran
tadispensable \ cenaiaes coatr'es d i
déjarlenient.

Il y a quelques joars, il nous dt
saii que le. aombreuaes lympathiei
qu'il avait reacoalrtes autour de aon
lit apréa e slupida accident dont il
avait é'é victime créaient poar Ini
aa aouveaa 'ieu de gratitude eaveri
oe déparlemeut qu'il aimait et où il
avail apprécié las coaconr» dévoués
de t3us 'es LOr^ é'ns.

< es dealiodes adm'nis^ralivei l'ap
pclUat • u> autre poile.

Noua lai disons a a"uv<tan Ion» les
regreta que nous cause aoa d'.psrt.

{Lt Jfiurnat at lAliter)

aooiK. M. ea un point expoié, y eal qae daTarbaael
dftn'juré ma'gré la violence du bom- Pru
barlameol, et a, par sou tir c^ati
nu el précis, infligé des perte» lé
rieuie» à l'ennemi qni tentait de pro

— .B l'hoiuia.r da Notr. Daa.
de lourde..

H - , «uwi . «n K.u- Toas laa triait ooaprendranl la
greuer daa» aa bayau. Ordre du 30 palriotiqa. « r. , , „ „ imuativa d.
«epumbr. 1917. ramu»ni Ft4W.

» _ _ _ ^ _ _ _ _ LaaparaoBnai pisanaaonl lnvilaas i
tàr» aaa uaamiae da ornai

Légion d'honneur

*u tmtt flMcitr
km promu au grade d'officier da

la Légioa d'hoaneur, le capitaine
territorial Coalautiai Roca Achillf
du 4o de marcit. da 1er étraager •
olficter laimé d'un trèi h»ul s.n'i-i
m ' " d« <>'">>'. • . malgré ion ag e

(59 ani), demaadê > servir daas aa
régiment de marcke de la légion
étrangère ; a pri part avec ce régi-
m.at a u opéraiio.» daas l'Argonae;
enfiade f 914et aucotrmencfra^nKfa
1915, s'en fait remarquer ta parti-
oolier au combat des Courtes Cbs'ui.
se», reformant tous lt feu soa batail-
lon éprouvé el , D le ramenant à
I allaqoe avec autant d'éaergia que
de bravoure persoa.ella.

Conseil d'Elat

..„"', K°n""° '•an-Pierr., crunill.r
d But u Mrrica ordiaaire, aat nomma
preaident da la «eetloo da conteatini
•o Cona.il d'But

'^atai ne» fé.iciution» i uolra aau-
naat coaeitojru.

Mouvement administratif
tl. BBilarua, IMI préf.t da Cort»,

aal chargé de l'i.tério d. laerélarial
«éaaral da Vaadiue.

Justice militaire

Librairie Ollagnier

Almanach
Hachette

pour 1918

Le premier maiire palroa pilota
Sjrrauo F , , , ç j j , s\mr, in.c'it i
Baaua : courageui. plein d'enlraiu
commanda ua chaluiier depui. dit-
Bon nota, et a mo.lré dan» I aserci-
M d. ce csmmaademeat l-i plu»
belle» qualité» da marin ; a fait plu-
••'ara attaque» coatre le» loua-ma
naa euaemn et .'en pjrté touionra
avec la plu» graade bâte au n o a n
«es blltmaala Hrptllés.

L'adjudant grafllK IntuaBat, de la
rraoo da Lim^ia. paaae an la maani
qaaLté .a peiitanctar la Oarillon.

Nouvelles coloniale

miaistralaor d.s G*I"DIM. aat
adainiatrataor adjoial d. 3e

Récompenses honun6quai
a l l . d HoDii

e a el i d
apolioa

icara^a aa 101»»»-
â, daa gwdiana da

Broché

Cartonné
2.00
2-50

N. B. — Ajouter aax comman-
de» 0 25 centimes ponr frai» d'ex-
pédition.

CITATIONS

Oal été cité, k Tordra de l'armée :
Li urgent Ambrai ilariaa, de la

14a lectioa da G. 0. A., pilote t
l'iicadrille 00 : pilue de enaue la.
fangabla, d'à. coarage 1 toute
épraai.a ; a allaqié la l a aMi aa
B'iM eaai mi qui a atqaé ««rlioale
meal daai H» hgaei t a mis bon da
combat les 3 juillet ai II septembre
daai a. on» eaoemi» qui IO.I u n
bJ» d«ie«.paré» dau lean ngoe».
Ordre da 50 septembre 1917.

digae da r»,l»r pax soa ia,tall,iioa , ~ ™ ~
coalorlable daa a la geaerosiU de U "'""•••l fin

S ^ G ^ ' W D I T E s o t - J e n -
dl' ** d o '""••i. »a mariaga d'in-
clioatioa coaclu d.a, | . p\a, ,uicu
laumilé. a causa de d. s rfce,,,
ostsuit Mlle J.antii Uiasnooi SU»
de M. Giaoaoai, commis principal
de» poats M chauiaee». el de Mme
Lucie aée Aatoa.ni, » ,„„ ^.^
M. lla»aadre Gaala, soas lieule.utt
au 154a de llgne.bleué près Verdun,
dJeoré de la Craia degoerrea.ee
palme», proposé ponr U Ugioa
dhoaaear.

La beaediciioa BDptiale a été
doaaO >ar H. | , d o , , a B , , , , , ,
laqaal.daaa une bail. i . p r o , i , , l M .
'"T." " • « « • , a l.miMdae.Mi
étabb la braolt et la graadear do
mariiga.

On tempi sap>rb« a comme a»ec
plaisir, roula se mettre de la partir
pour accoa.pag.er k i j e u , , , , , » ,
daa» leur nj,,t de aoce. aa nid oA
II» 10.1 allé» caca» lear boahear

No. .«.«« les j aaireal. — A

Dans l'arméa
* » l BomaiM .a «rad* _. ,

UM. Ua «na l i«Uu. ,u Prodn. dâ
6J» , Paolacci, da l.r ; B.rkolo.1 da
J».; P»i. i. 74., Pat™*.., d ,
16J. i Orsiai. da 268. • d. B«,,«cel,,
d. 157. | Loabardi.i, da raAm.it d.
tiraille» « m a i , , . ; z « a ^ i , , d. •<.

a. Tendrai

L. Jrdfs da Iribaial ainl da Talri
Sair«aac i M. aWrlsai, gratter.

Nouvelle» rel

r* « . (a Conciùlion — Vaa-
r * •"••»»».. Pr,.™. d-

«»ar..fHMr« p»r laa :•!.»!. de la
ConWrt.. v.,4r»l, .t . . . . j , m,mmi
8ta . r« M d. . , .d . « a t i
atSn. ai Salai i 7 baana « aeana da
«.Ir. D u . ) , , Of«. 1 , , » , ,
M T H £ • taBattlB BaMBé i m |# T S

«roaa« Sel., , )0 am,.

lin à la deuxième page
DM Télégrammes.

aaa napalaliaa» qai aal,
ail'apfel parsula»! el
prèrel.

t . poial de vae«coawïlqae, ceal
aacore k M. Moesmcoi qua BOBS
devou riajtallation j ' u , , | ,onque
de ubou qui a pu ramaatir k daa
pru normau la vente «e caaoaau-
rea ladiipaosabias aaot popalatioata
rurales, qui avataal al.tiat las pria
faalaiiiqties de 7 al S ft\

M. Haii; i t o l , dau.rap.rl, d'tc-

Le litaunaat Piaella Ange, aa
70e B. T S : le l e avril 1917, a
commande sa compagBia de n lirai .
leuae avec ua bai ealraia ; denal
être évacué ponr raiioas da aaalà,
a refeje da l'être, mettant aoa devoir
avaal sa atatA, blasai grieveaieal
an coan da l'acuaat OrOa da 90
Mplen>bre 1917. ^

1«Sa d'taluieh. : M caro de la p V ^ T t - , ,
,o«r.ea du 1S ,o0, m7 , p., , glJJ^™ tZl^T * "" "

Parotaaa ajorjv-Oame w uturom
— La 2 Mvriar aoeaaaeoc. I. naavaia*

i as fau aa Notra.Dama

Las u . .oo. a. aaral baa u aaati.
17 Imn, .1 laaolr i a beatm M deeaia
Daraal la ~ . n l l . il , m to ~HL
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Communiqués Français

1.236* jour de la gu«n*
Paris, la 31 jaa?iar, 7 heuros,

A I K I grande activité des dans ariiHariej dais II région de|l« Miette, tor
le front du Boii dei Caurrràres et en Wnvra. Daai Cbtte dariière régioa ua
eoup de mais eiaenu au lord du Seickoprey a'a pas dosai de rétulUL

Journée ca'toa partout ailleurs.

AVIATION
I)iu la jouriée da 19 jaivier deux arioai itlemaidi oal été abattni par

BOI pilotes et trois ton lombéi dini leuri ligaei avec de grot*ei arariei t
la luite de combat».

Nu •alrouiilej opérait ea divers pointi du troal oal fait dei prûoaaien.
Rie» à •igaaltr iar l'eaiemble du froat.

AVIATION
D u t l i journée du ît* jaavier ua de loséquipagai com^ori da capilaîae

Vuiîleaia et du soui lieuteaaai Lscranz a boœbtrd^ a très faib'» hauteur
U gare de Tauucourt où un graad iaceidie a'eit déclaré.

ARMÉE D'ORIENT
29 jaarôr.

Aclioml d'artilleriu d a n !• bouûle de 11 C e m si au nird da Monaalir.

AVIATION
Graade activité' des atioas illiéa qai oit exScuii de noabreui bombar-

dements au nord de Monaitir, daai la «lié* du Vardar et dam la régioa
du lie de Doiraa. {Vk avioa eaaemi abattu)

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
30 janvur, 11 bturei 30.

L'artillerie entemie a été plai active que de coutume dais la régioa du
bail du PolygQie attcua autre êvèaemenl a ligoaler.

AVIATION
Là temps »'eit maisteau beau le 39, mai* la viiibilita n'était psi saisi

boaae que la v l i Nou î l
toae arrière de
travail '

irrtl important dfa mitières Dtnx tiApitaux lurent at- Fniimitlirfift
premières, plus de 40.000 teints ; plusieurs iinronublea f I / U I J J J » « I O O
ouvriers suul cuudjmuùs au fuient iuosndiés ou turtument IndU8tnell68
chô i,age. erjdouiuiagà.''.

Le nombre des personnes
tuées atteint U vingtaine, et
celui des blessées dépasse la
cinquantaine.

Los services du la police et
du sauvetage fonctionnèrent
avec une reraarquabla célé-
rité.

I rente avions français se
portèrent i la rencontre de
l'ennemi; des combats ureat
lieu en plusieurs endroits, au
nord de Fans.

Au cours de :es combats
aériens un avion allemand tut

«•Imt «:oaoBfque «Triaaphs a
pou, .apur a ks.l. el bu» pres-
îîo., réii-iaal an aoidis. dissolu
tioai ckiavqaes. «au de mer, etc.

Haltoe) <ta irsaamiuida, grtiisa
conainaoïn. liioiiicaooc, amiaale.
•3QUHHOIKS oair. etc., M= . l>»«r

inoiatiri, automobile», machiaes s
n p w macni.e^ 'g KOI*., •"=•

STAATH-SUSIN1,
DéBO Italre)

BASTU-

Bain i de PielrapolaL'affaire Caillaax
fVli, 3| 'aa*ier

Le capitaine Bouchardon,
rapporteur près le 3e conseil <*""<'«'> »"••"'»"•"•— jiî uar» uui.uauiui rem,».
. l > r . . . . J r t t . . l b „„„ ,„„ . abattu et les aviateurs furent , p r U i.dir.siio^d., B.™ « d.rappor p
detruerrede Paris, a enten-
du CH malin H. Malvy dans
1' ffaire Caillaux.

Cetaprès-miJi, il a reçu la
d M Ai t ide* déposition

Briand.

de M. Aristide

Un Raid

faits pi isonniers.
Un appareil français dût

atterrir dans Paris, à la sui-
te d'une panne de moteur;
le pilote et le mitrailleur fu-
rent blessés.

Dn rapport ultérieur don-
nera le chiffre total de nos
pertes.

i!« l'artilleri

maiste a , p
ilie, Noui a*on eiecut* plusieurs reeonnaînaicei tur la

ianni pria de acnbreux cliikëi et coopéré lorgem-ai au
Noi maihiaes oat cttaurué vigourrusemem to île Is
coaue les caatoahf msiiU, tfîpôii de muniiium etjournée leuri aUq , p

aérodiooif* eDitmn, taud.s que les pi oui ?o'nt à fnb'e hauteur •.,*•
quticil h lk miirt>ltcui% les inmpet a leonedei d m leurs tranchées Lei
tmom eaaumi» oat ( 6 trèi actifs à l'est det ligte* et oal k mantei reprî-
•et attaqué ao* appareil! de bombardenaeni. de reconaaisuice, et 4e|pbig
Mgrapaie.

Huit aéroplanes alenuodi oat AUabtuui ea combaii l é m n i 4 antrei
•oat tombés déiempiréi. Ua ballon d'obsrrvaiioa aliemaad a été incendié.

Troii de noi ap*areili i e IOBI p'i rcmréf.
Au cours du la BUH du ïtf au 3J l'eaaemija jeté dpi bombei mr aoi zoaei

avaacéei. Noi pilotei os . Tigouieuieneai attaqué lei cantoauemeai* et l u
lignes de coin mut" cation de 1 adversaire.

Aprèc midi, 31 janvier.
iNos patrouille! oal rament dei priionaitfi la ouii déniera daas la ré-

gion d'Ëptliy
AQCUB autre évJoemeat à sigaaler ea dehors d'uit certaine ae.mié de

l'ar'illeiie allemande au lo i et an nord de U n i et v#rs Pasicaeadaele.

Conseil de Cabinet
Ptrli, 31 luvttr.

Le» ministres el soui secréttires
d'EiatM WDI réunis, ce maua, i i l
heures, au miaulera de la Guerre,
sous la preudeoca de M. Clemea-
ceao.

La Guerre
sous-marine

j
ANGLAIS

aVipMDafai, 3 < .•°*t«r

Sui»ant un télégramme de
Berlin, le» Allemands sont
estrèmement embarrassas par
Us nouveaux moyeus de iié-
lense que les Anglais aur lient
adoptes contre les «ttsques
des sous-marins.

On Jit que les navires
marchands britanniques sont
munis de lumières très puis-

l f

ficiers des sous marins enne-
mis d'évaluer la dimension
des navires, leur distance,
leur vitesse et leur direction.

Communiqué officiel
',' ,. 3| |a.ti-r.

Un raid d'avioas enuemis
eut lieu cette nuit.

L'alerte tut donnée vers
U heures 30 du soir.

Des bombes turent jetées
sur divers points d'aifglomé-
ratioo. au centre de Paris.

11 y a des dégâts matériels
et des victimes.

Un autre communiqué
suivra

«Dire
nul.

u Il
La .drai. 31 la.Tten

La fold-maréchal Duc de
Connaught, accompagné d'un
lieulenaul-colunel, est arrivé
en fc«y|>te, alin de
l'armée de Palestine.

EN DANEMARK

Pl'*1 ""*•"•
Un télégramme de Qjpen-

dt t d

Athènes

U: lidré COUOMBANI relrmiti,
k d S t deI pril 11 di

rStobluHmnt Titrmal qui ralsr»
MMK, I Tirenir, do ter {Moire n
*J;«i».

l.e, familUi qui deiirilt, bon da
rilmblilHB«> liermtl, de» •?»«••
temeau ou dei chiiubrei BOUT pré-
pirer elUi-mftaei leur mentge, peu-
fui éiilemenl l'id-euer • lui.

• - • MASSIIL
Dutiiti

U j «M al Wi'lj*. tnrnl bit imt i*

t immw . . Catlaal a l '•'•rt i
Oian natale». Al 14 • H. at (
• astis *i le: aa 11 #* *»fM ••*.'»[

iu BRBSL AU *v«
L ukiaet d; Mmvb*c«i 31 laLil.r.

Suivan' le témoignage des
survivants du Breslau, il ap-
paraît que les deux navires
Breslau et lœben »ont sortis
des Dardanelles avec l'inten-
tion de se diriger, à toute
yitesse, sur le tirée, afin de
soutenir le soulèvement roya-
liste en Grèce.

SUIS ACBETEOR
de vieui pipien, regtalrei, tivrei,
Clhian, jjuraaui, etc.

Adrei.c : U. AKRIVi, ru Draila,
31, Baïui

Les premiers renseigne-
ments indiquent que quatre
escadrilles d avions ennemis
ont tranchi les lignes nord
de Compiégne, se dtrigeaut
vers Paris

Grâce à la grande limpidi-
té de •"atmosphère; les appa-
reils purent se tenir à une
altitude très élevée, s'appro-
chèrent de l'agglomération

visiter parisienne, côtés nord et ourd-
est, jetèrent successivement
des projectiles sur plusieurs
communes de la banlieue pa-
risienne, puis, surv. liant Pa-
ris, principalement sur la
nve droite, Lncèreot en
quelques ni-taola presque la
totalité ite leuMlbombta.

Plusieurs n'éclatèrent pas,
mais d'autre* ont tait d'assez
nombreuses victimes, parmi
lesquelles ou compte surtout

DAM1AN1
Vèi ilable Vm du C*p-U*a*

an Qutoquiaa
(Apérltil r«aoB>UtDaBl)

ClUl Ji.OBtBttlM. tp»»«*A' • ' P̂ »
JtsriahM —m<* pu l> BAB4M IIMO*
ItàMANI,! *•* M N H * «H1'!"* >•
Jtm^m Tn*m* Cm.1 u fimtm
«il lMTi 1*3 11 • • ' *•**! *f / •

»«t«j ladtqaajai '4rt '««rt fatwr** n-
B4>tSM fW MU ( « » • W1HI J'aTM
a>-it»at'aia*iant j« nMmi«*crtc*i>

IM r*f«n • » • tMt«
4

gantes qui einpéCaient les of- bagua dit que, par suite d un des temmes et dei entants

Huval, H»
n u 7. «4 ) i "alili, .m i-aii iri,

PHOTOGRAPHIES
— e.> TOJS (iï\ni s —

Conditions Kiwptionnellefl

Inatailalion électrique
Poae i la lamière artiQcivlle

et à la lumière da jour

la.rwsauïsrs ET RIPPIBOCIIMS
PH0T03RAPHIKS

AHIUKKS .

i.6O la douu ne

Carvai PaetiUa Pk*t>|nfkie]eMi

à Paris
U neige et le Iroid ont éln

«omlcile depuis deiu années
avec une ardeur sana pareille
dans notre belle France ensoleil-
ee qai se serait bien passée snr-

loul en i: moment de pareille
visite : mais les «MoMnta déchaî-
nés semblent taire chorus avec
Gmllaume, l« diable comme si
nous «'avions pas suez de l'an-
goiaae de « lea a savoir « là bis a
parant de leur poilrin. les balles
aasamun» de cet Alilia < fléau
de Dieo . Il fau| e n c o r e
nona j ajoutions la terreur de
penaer qne nos petits et nos
grands gèlent quand non» noua
cnauBon., sont dans la boue jus-
qn au cou, quand noua noua en-
fouissons sous Tédredon ; et tout
cela par la volonté dun seul
homme, ai on penl appeler
« homme . un tel monstre I .
Nos pensée* qae ne peuvent elles
comme des flèches arriver jus-
qu'à lui faire de .a pean nn ca-
neraa qne les vanlnnr. „,„„.
draient enanite se disputer et
écarteler jusqu'à la disparition du
dernier morceau

Heureusement, bientôt, le point
lumineux qni brille à l'horizon,
au-dessua de la tempête a'éclair-
cira davantage et|qup tel nn phare
il atteindra devant le jonr el la
soleil de la Victoire.

Malgré lea trimas lea tramway»
en panne, lea neiges déblayées je
•uis allée, le cosnr léger, parce
qne j avaia celte fois ci lea po-
chée pleinea. grlce aux libéralité»
dn distingué dénuté de Catvi,
M Landry, qui m'avait envoyé
an eaJUeie (riandisa* pour mas
bleasés Corses, a la générosité de
l'émmenl directenr des « Tablet-
tes d on Spectateur . M Bsllero,
qui se glorifie, avec raison, d'être
né dana la jolie Tille de Calvi,
qn'il honore , porter de* frian-
diaea el des cigarettea, eboae d'au-
tant ptntpréciense en ce moment,
qu'il est preaqu* imjvwiNf de
a en procurer ; je dois ces der-
nières i raHeclaeuse penaée don

^Commandant Corée qui eooaacre
la vie depoi* la guerre am sou-
J^~-*"*" *r« Messes dana nne
* °°s kciétéa de la Croii
nongfc Je a, M M p M ,uiori8ée a
dire son «a», „ j . , . regr,tl

que), auia 1res h e a n u .
v -— •• P*"\ir« a aie* petits

3f .i"îf™^~ 'mn po"'

I* seul sentiment qne quel-
ques-uns penvent éprouver à
.'égard àa Français de l'Ile esl
fa çnnos.té; d'aucuns ont raconté
nulle traits de ce pays de beautés
qui a sea légendes tout comme
les antres pays, et pins intéres-
santea peut être, parce qne celui-

f'«?'JM!° r o n m i e l «">' 'ait
lefct don paya plus étranger,
mais . non étranger , et que
pour y arriver il y a I. mer im-
mense, grand obstacle que beau-
coup n'osent Iranchir et il eu est
de même po.r notre Algérie oui
attire par sa magnificence qni
n est pas beaucoup plus éloignée
qne la Corse, mais qui semble
par son < Immensité mouvante a
comme disait notre grand philo-
aophe Beraot, pour quelque,
per.onnes (qni n'oseraient Ira-
« r » " 1 " *"•») . '«« partie d'un
autre globe.. H,i, poisque j'ai
ouvert cette parenlliè»e que vous
me pardonnerez, vous me per-
draia vous taire nulle peine
même légère que, quelques uns
d'entre voua ont le tort aussi, par
ce besoin de savoir ce qnoiL.
penae deux, el parce qu'ils ne
se croient pas aimés sur le
« continent », de cire quand ils
s'y trouvent, et pour tendre un
piège du mal des uns dea autres
et de leur pays ; les personnes
non averliea prennent ces paroles
an sérieux, el cela produit natu-
rellement le plus déaastreux effet ;
pour lei autres, ce piège, cousu
de (il blanc, lail sourire et çà ne
ne prend pas !j.. Seulement, il en
reste une petite gène et éloigne
quelquefois la sympathie naia
saute : la méfiance vient non en-
vers • la Corse i, le département
n'a rien a faire la dedans, maia
envera tout homme qui emploie

ne sont paa bien dangereux, car
tout bon Corse a au fond du
cœur une conle sensible qui
sommeille Voici un exemple
entre mille: F

Un jour, nn soldat qui vonlait
aon évaenatiou pour ae rappro
cher de file, me demande; ne
I osant pas lui-même, il'aller voir
dans an ministère tel colonel
Corse qui pouvait le recomman-
der. J'arrive et me trouve devant
an homme petit, rouge, d aspect
aévère, un vrai mur de glace
derrière lequel on devinait un
volcan. J'expose le but de ma
visite (il ne me connaissait pas!
aa main droite trépignait, en
louant avec un coupe papier et
ses pieds battaient la mesure
pendant que son visage gardait
son impassibilité Quand j'eus
terminé mon petit « exposé • il
« lève et il me dit \inn ton
raide .-

— Madame, c'est impossible I
les règlements sont les mêmes
pour tous I el il continue sur ce
thème pour me prouver qu'il
ny avait p s s a insister.

Moi. bien assise dans mon large
fanteuil de cuir je loi,»; p , , s e r
l avalanche sans bonger malgré
qu il ait lail quelqnes pas pour
me montrer que son leirps éla't
précieux

- Mou Colonel, c'est lofOuer
ÎHU4Sel.,n% ITKlnT.?..-. Ufl_pea
certainement I... — Bon ' mais

M mil alochis 1 la Mairie, saai
mmt r i » , nMMm,

- ._-_ - ». iufourn ,i i, t ilnlri,
au M iu gaz ammt naym fécUi

Le pfirole fourai eil Tendu au
•riz da 0 45 la d,n.i litra, qua. iu.
• '«quallo chaque tick il doaae droit

B H U po,iit,'o d-iaau'luer ckei
IOUS c» moda de répartilioa démo
eraliqae T

U populatioa baiiiaii», rOu»rifr
ea ciambre. Is coulunère, sic se-
mea i kaur«ui et ianDimeal r»oou-
• a i u a s u aux auuriiê. cmnpéie.w,
» . Par ce leœpi d« c i i» a eue du
Ulrolr,. ce. . . g e < el pré»oriate»
meaurei poataieat être miles ea an
plioaiioa d i u aolre boaaa ei béale
'ille de Butin.

ï'êtlteQmxêh*
Société Oén^rale

Carnet Mondain

maialenant que le Colonel a répon
du à ane étrangère, voulez vous
me jj^rnittlre de m'a dresser au
« Corse m pour un compatriote
digne d ialérél. et parce qae c'est
« 1 infirmière des blessés orses »
qui vou» le demande ?. .

Il repril SA place dans son Isu-
leuil presqaa limidement. et mu
tile de vous dire quv le CAUSA
était gagnée, la glace tondue, et
qu'à cet homme d'aspect si terri-
ble, il «viit suif! duo peu de
sentiment pour I émouvoir Que
de masques tragique* cachent
dea cœurs d'entant '...

EUIUE HËALLON.

l'âTersion pour celui qni rient
de lé b**, et iimplem«nl parce
<̂ »il e t Corse, c'est aoe gnad«
erreur que je combats cbiqne
lois que ]'en trouve l'occasion. Il
y a bien une petite chose qaç
l'on reproche A CCQX du besn
pays de Napoléon, mais elle s'a-
dresse s u fonc lion Mires que
Ion trouve en général, trop aévô-
res dan* IM réglemeot» «i ne bi •
dinenl pas avec U or application ,
OD dit ici « S4vere comme nn
adjudant Corse •, il y a du vrai !
le Corse est l'idéal dea foaclioo-
nau-M, car il sait obéir , a apph-
•pe «craputeoMnient la règle

Librairie Ollagnier

Almanach
Hachette

pour 1918

Hier matio, de irèi boom heure,
«I d u i U p i u , tiricu> jM , im i , é ea

raiso» de deoili récasli ei dei eir-
c n i t u M i aauellei, i «16 ûéiébrf,
en lé|tiae Sain Jeii-Baplirte la
m r i . g e da M. Armiid Duisol avec
Mlle Tiirèie Bourgeoii.

La toute jauae el charnotnte ma'
riée t éié coodaiw k l'aoiel par *oa
père, a^ire eicaile»! coi citoyen M.

ou.. UourB(oK. le.gfasd s e g x j i n i
<n spirïiHtm. E l e porlait trfei éié.
gtnaieni on richa coitome iup<ia|
de t'use de l o i neilJeur«a Uueiuej.
taire de la pharmacie du houlmaid
Pioli, mobiliiri depuis le début des
hostilité* comme pharmacies aida-
mijor de réserve, mirant de l'ar-
mèa d'Oriest où il a paué plus de
de m «si t Saloaiqufl SiàCo.fou,
et a'icquillaal de lai f'aactioai avec
le plus complet dévonemenL

M. la chaaoiie archiprAtra Sisoo,
«faut d« bénir « « e uaioa, a pro-
•oace use brève ai remarqoable al
locutioi de circosslince, sdreiiê
ijnelqucs conif ili aui jeuseï é«oux
el appelé mr eut tootei Us biaédic-
tiORs <JD Ciel.

Les témeiu de M. Douol étaieal
MM. Frtsçoif Liucheu ci J. PogRi,
aég^cianu ; ctux de Ull« Bnmeoii ,
ta x»ar el soa oncle, H. ieaa Bsp-
liittf Bourgeon, membre de la Chun-
bre de Commerça.

M. la ihiuciBa Siica a célébré la

M. SaoTada, Diwtaaf à llaatu - m .
S«la«. M «oaioié Dinotm, , Baiiia.

Vol I

l'aa aalaadrUs oit profita" q M u
bool«>tid da P a l » fuldawl « p|<«,4
da» as. <*«,„,« ,. „,„ a liu JJ

' oas«

(•an d. o. ,„! « t ,,„„,, „ „ , ^
à. la tud. d'.p»±« , . i „„ , „
d <x«nv d«s aot«i da nadaliiait at da
rapines.

Dana l'armée
*»i.T.a.aaa. p.i. d. Us.taaaii,

""• 'T " » uaal.aaala Suul. d.
4d3i ; UBfraacûi, da fl.DQ.Taa • Lu.
!!«•.. d. 113. M l m , . Lm^ d
20J.i lULuvi Ja^LMi,, d , 9, | , ^
• ^ « • « a U i J - . p h l U p s u . d . U .
taaaat,*UV. MOB.J.I. J«3 B.^.u, '
adjadul te ré_m aa 8. («nia ; Ca-
a.ial Phil pps, idjiilul d. tmilltan
taatgalali.

SOreté ^oérale
M. Oruui jMa-rlapilala. ooalaùi-

ssir« apéo al hors CUIM à 8 000 fnaa,
à Nim, M af pal. aa la usa» qul.tà 1
la r<Mld*ac« da Chartres.

iri limes
Ont •»« promu dtwu \t eorp* Am 4*q»i-

P>g« (U la Situ : aa *T,d, da l«r
ffitllrt, iaa autu-aa Coloana CwlMtr
«10, (Hirei f io le; Q*nÊ**i
m«ctoiei«D i Potjft Pwi. b i

Broché
Cartonné

2.00
2.50

paioinial.
Malgré !'h;are Ir&s matioata, de

aojBbraox paraali el amis asiisiaieDI
i la cJremoaie et soal allai I la aa-
erislie lalu.r Ut Apoui et lear laoùl-
10.

NODI oOroai a u m am ma-
riés l o i nei'laari v œ u de boaliear
al de prospérité et h leur lamille ae«
aiaceres lelicilalioos.

Groupe gocialiale j
HMBIOB MJoBrl ùm. 2 Mtriar, â S

heares do soir, route ia Cap, 2, aa lar.
Orire ae joar : Adouiaioa d. aoa-

Teaaa aMnbrea. — QaMtiou dnwaaa.
U Sec/Maùe, O. B,

U oo.ni A»ad.i Loua, prasfit-
Mr^ l u r . n i ! 1 OiaetaiU-Caïa.
Corso. adMliaouat eaotillea. iaferae
la paaos qi'U eatre ea luataasa aias aa

N. B — Ajouter a u comman-
des Û.25 centimes ponr frai* d'ex-

Uoa fsj iBM i eoa at_ _ _ _ _
* — M la aaa e> Oiaaaafl at la rsnar

—111-aMairbMaei —

servant lai-mrmc. tandis qu«
du a continent a y mettent

_ . . .

U fliilniiiiu i l PtifUe

— USHtriar eoaaMBM la MBHIM
H f « H > t la OU «a Notre-Diaa

Laijoa-aaox de Lnlacs aaaaacaal
qae dise les Tiagl arroadisieoseals
de Plrisoaa coaitDsaeé à diainbuer
a la popalatî a des tickets de pA-
trole.

Ci
SU Ut:
par >(Mru«r, doal U Ma et

t T keens .1 lanir i 4 haaree et 0>eaia.
Dsfeal la aeani a i ] / aora daa aieaaaa
< 7 bavas, 7 heeree al daaai, 8 keana

.Hl Aag*

Mto Jdi

Vurrava
Hl Aag* Vieo-I. tÊtgmi
hgm. •( Albirtiai H«a-

FV » . ta» a ^reeW, I M k. •.•CI*Tts R SIMDICAT»
*•*?— de Pian, «laailgaiif l i t t -
- n de TarBee et Loerde* iar.ta ea«a IsaI n d e Tubas et Loerdaa iar.a> tea> •> SM*tt .«e»a« M m . - las awalma

i li keli, qai se sanTeal «ira Preaoaia i i i i m Iw eaere*ese de la sariMlvaau eoot e.Ma aw le 3 et II
il l/ie .1». I • • « a l narckaad Neamae « I I U H I da Main Daasa laulat ean >Na la peroep loa im t i II
u n w , d u l 11 M B tl l'adna. 4e laartaa. lewea, rasItaaWoo, l l . u M M ,



IlffiES jHEUB I
coi; I

J " W * I * I M < < I > > —

tànuniquôs français
1.237' jour de la guarr«

il

Paris, le 1er . .
dehors d'uae lutta d'artillerie aitex fiolai'e dau U

AVIATION
il il née du 50, un avion allemioi i Aie abattu par nos pilotes

pi Mil tombés d u t lea» ligtet k k suit.) de combaU. Il te
outre que trois aajwreta êimemti sigaalés commu graTemaat

i, les 9 et î i juTier, oat *iè rielleouai abattus.

Fini , le 1er lêwier, 15 heures

Jiemeais OBL réuni diiers coups da miii dioa U r-Uio» da

,-^c.1*- *u «otd outil de Rdimi. Nom n o n fait des priioniieri si

fcci/ région d) Plirey» ua fart pirti ennemi, qui tei(ût i d'aborder KM

K /été diipcriê par noi feux.

l calme iur le reite do (Mat.

.ARMÉE D'ORIENT
SO itttier.

Près da lac Doiraa, Les iroupei britaaaiques ott exécuté « s e «ec&i a i
ûd qui leur a permit de ramener dei pri.oaoien DAIS U rÊgioa du Ho-
.Uiir. aciioai (.'artillerie rÊciprtqu e». Ua aiioa eintmi a Été abitln dan

<a rfgîoa de Douai.

d. COMMUNIQUES BRITANNIQUES
g 31 jiuïer, joir.
' No* troup«i ont fait encore aujourd'hui ua certaia aotnbre d) priioa
lien ea ditf*reiu poiiii du frûBt, Quoique •cûmé de IVulïerie tlle
Uade aa lud de U route d'Arru i Caaibrti.

b: ! AVIATION
Le beau temps a peirnii k l'anatioi do ooBtiauer a moauer de .'acli->

(té. Toutefois, a brome, u i pçu plu forte que les joan précHests, a
' réglage. Noi filoiei oat effectué pluiieun recoa

<-™™.iu. >,,• o t l pu pre»dr« de

La lèaice «st ounrta • *5 •«•"«•
L-M des MerAUÎrw 4OM» l«<i*ur*

ôs-wb.1 d« ta dwwAr*
qui «si adofU SMS IDCU«

u DIOIT DI mm
L'ordre du jour appel!» !• "'"

de la discuiiio. de I. proposilio-
de loi d. 1H. H«nr. Gb«roii et «r
l , , t Cau.ia allmuaal le droit de
pardoa au. Iribamu. » • « » < » • • • »
k I égard dei prS.e.ui qu. noat pal
eicore été coidam.ês «t éieuda.l
Us coadi.ioni d'applicatioi de 1 ar-
ticle 463 lu coda péaaL

Article iar
La diacoaaioi repriad mr l'ar icle

ier, q». Ml ailli coiçu :
« Uraqu. le déni es. Sabl., « 1.

Iribmil cjrreotiooiel ou II ckimbre
des appels c»reclion«U estime qut
le. anlec*d«.ls d. l'iicilpi. l « » ' •
co.slaic» e«c»plio.aellea do II
Cluse, l'il'érêt aocill. motiTaat I ac-
qu.utm-at. ils pourro.l le P'O.on-
cer par dêcisioa mo-.vto. » U coi-
ditioi que le prêTtou l'ait jimau
S,é coidamné dais le p.«« • • • •
M lne d'«mpr.aoaa.mell 0» a ua.
pliaeplus forte pour délil ou crime
de droit

D^H
I I i. .HUIT

Dans les couloira de la
Chambre on annonce la a»-
mission d« M. Godart, sous-
secrétaire d'Klat au minis-
tère du la Ouerre. spéciale-
ment chargé du Service de
Santé. . .

La Chambre ayant relusé,
par une(<ro«se majorité, de
remettre a una date ulté-
rieure l'interpellation de M-
TournaJe, député de la Seine,
sur les mesures et les sanc-
tions que le Gouvernement
compte prendre au sujet d un
militaire qui a pu exercer
impunément et illégalement
les fonctions ae médecin mi-
lilaire, *• Qodart a quitté
immé-i.atemsnt le bjnc des

ministres.

Un 1res grand nombre d«
feuilles posent des questions
i ces négociateurs ; elle» leur
de-nandent • de dire catégo-
riquemeut si, oui ou non. ils
sont disposés à continuer œ»
atermoiements.

garage

î
ï ci.tr-. de. C...0.. - "•»«-«£r S' S S " S , .,

Aprèt midi, 1er terrier.

Une lanlilifi! de coup de miia effsctuée par I eauemi, la BUÎI deraiere,
fc l'ouest d'Arleui en CoÉelle, a èdiou* sou* BOI k m Nou. BTO-« fait u»
cumin oombte de priioanieri.

QMlqiw BCimiè de 1'aruUaria allemande *u cour» de la auii, te» L e "
HCOQfl

Présidaué de M. Dfc.SCH\Nt.L

La iéaoc« est ouverte i 15 h. SO
L'UB dei KcréiairtidoM» l«iMt

da proeèi-wbal da la deraiire
•eiacfl, qui esl adopté.

AVANCES
lallié»

L'ordre do j « r appelle 1* ducui
sioa sur U projet de loi ctwcentU
dei i m c ' i n i g*Miwrùeœeiw *l-
HAs « ami».

M. Louis Marin
député d« Meurihe «v Mo«H«, At •
veloppe les coidutioM de so» rap-
poft.

La tomne a accorder i é è»e a-
4SU mi .vis

A de >• toi de a u troupes raues qai
— sont eacore ea Fraaca.

lli d'BiadflBt 11 c« paiimett ta-
combe eacoro au flouveraoaeBt
frai vais

U. Moutet
dépu.4 da Hbtefl. déclare, nu nom
du parti lociaii.H, qn il ae votera
pu les crèdu dem»ad«i.

LE VOTE
U diicusiiol é lut cloae, .9 pré-

aide.t met .ux TOIX l'ariic'e n.ique
de ce projet ai loi qui eat Toté par
3 6 0 m i coalre 1 1 2 .

Amendement»
Toute la léaaca a é.ê couacrèe a

la disCQsâoa des amendemeati qui
aat été déposés

Oilui da M. Gaillitr sSaalear da
1. Dordogne, dimaoliil U suppres-
•ioi de l'irlicle ler daane lieu à ua
ail dtbat.

La soi', da la dii'.unioa est rea-
TOjée a jeudi pnxkm.

• *n ^^aaaHMaaiHMV

M. DOUMER
Parti, lir [.Tiiar.

Les journaux rie Londres
disent que t. Paul Doumer,
sénateur de la Corse, ancien
ministre d'Klat, a tait, iiier,
une conférence très applaudie
et tort intéressante sur VAc-
tion militain des Alliit.

LifÏÏâid

AVI» 01 DtCtS

(LORETO-DI-C\SINCA)
M. J Auguatio Sumrini ; Mme

Rinaldi-Suatarini et M. Antoiue-
Clurlea Rinaldi ; «me Kica-Sum-
riai M. Antoine Joeepb Ricoi et leura
eofanbi ; Mlle BUuia Suziuini ; •>«•
Simmaroelli-Son»ri°' ><• — • » * • " '•
lime veu»e Beoedetti, née Ulggt ;

Le» famille» Saliceti Lazarotti de
SaUceto Lazarulli, Zuani, F.I.CI-U-
«arottl, Bdlgodere, Stratta, ae Séde
de Bastia, Rongicoui de La Porta "•
Carlotti de Caatellare ;

Ont la douleur de taire part à leura
parents, amia et connaiaaancee da 11
perte cruelle qu'ila Tiennent d'éproo-
var en la personne de Madame

Vve Barbe-Marie Suzzarini
Née LàZABOTTI

leur mère, belle-mère, grand'mSre,
cousine et tante germaine, décédé»
i Loreto-di-Ca«inca, le 28 janTier
1918, a l'âge de yo ana, munie des
Sacrement! de TEgllM.

L'enterrement a au lieu le 29 jan-
vier, à 9 heuree du matin.

l>riei pour elle I
U présent aTiB tient lieu de lettra

de faire part.

de

l'Espagne
La ptrtt ù • GiraUa »

ktiirij, lelér vrar.

Le Gouvernement espagnol
a adressé une protestation
énerniiiue au Cabinet de Ber-
.,„, Kï -- ,- . J- •- r . -a . du
paquebot GiraUa. qui a élé
coulé a l'est de La Quardia
par un aous-marin allemand.

La note, qui a été télégra-
phiée directement à [ambas-
sadeur d'B.spagne à' Berlin,
exige une réponse dans ks 48
heures.

Lu tMfiu mut
M. Albert GrodeU dipuli de la

Gsiaae, proâle de telle CKCOOI . . M
potr p«rlar i la rnbuae la qn-iuo.
do paienaeat dei ciopoaa tuiua

[/orateur le plant dea d fflautfca,
opp«a«ei par la tomaai-u», po»r
oWea.r com««aitauoi dM pite'i
diplom.tn.aei, reialifi. a «Ile al
fairr.

Lu trapa mm
Ploainirs ora.cun d*6!e*t «aniM

L'ordre du jour appelle la soite de
11 disenmon :

1* dn projel de loi teadaal a mo
din'e/ la légii).lioa dei peaiiom dei
armées de terre et de mer dîna lea
cal de bleaaurea reeuei, de maladiea
coairacéea ou da d'eét survenus
par aaita da II guerre ;

V dea diTe-aea propositions de loi
•or le même objet

Articlt 3i
La diioasiioa repnnl tar l'article

31 qui eit âialeamt adopli.
Lei ariio ei rtS e. sni*a*ti toit

sacc*utt«a«Bt nui a u *«i ai adop-
tés.

Article* additionnel*
Deux artidfi additioiaeli «oit

reBroyès k la Gonmiaiioi dei fiaaa-
ces,

LE VOTE
l.'eaaembia du projet de toi «si

•0*4 fr H i u I«H«.

IStKICIfNfS
EN FRANCE

P.rii. 1er 'tarler.

Les journaux de W ishing-
Ion amioaceutquel6 grands
Irans illautique-i. ancienne-
ment allemands, chargés de
troupes américaines, vien-
ueat d'armer en Fr.inoe

Ckilirt olliciil i* nctint
Parle, 1er

D'après lei derniers ren-
seignements communiqnés
par le ministère de la Guerre,
service le l'aéronautique, le
chiffre total des victimes est
le suivant :

Tués: 45
dont 31, a fans, et H, dan»
la banlieue.

Bleuh: 201
dont 131, i Paris, et 76, dans
\i banlieue.

pour

U MéVSSRÎ
LklttUf.

mf • . I l * "
«• •— • «raa <••« aa»

r*m *aatati. • r. «Wl«. «a»
, w e a i • ar-J)., apml k» *aal

\t> Oaklael aal a M I <.«•«. >•
0 « "—"-• t II • >> < '
tutu. *II la» M 1* 4a ek*lu« m-Ul
1.1, Knlerara PVJ1- m la .

Avit
b. ubiul d< Une abaaal, 4m

MM. 7, M lin Palaa, ,al traulaW

SDIS tCBETEUR
de Tiens papiera, regiatma, UT
câblera, jounaoi, etc.

Adreaae: M. AHRJVA, r u Di
31, Bania.

Baini de Piêtnp
Mi tadre COL0MBIN1,

a pria la diracuoa dei 0atr
CBéUI de rSubluxm—t
qui real'ra owart, i l'aTepî
atukrê « SO ;aaa.

Lea laaaillea qai « a n a l
l'elab u«aa.«l ikarml, r
1-DBeliU ou de. oaUawbf«l
parer allea meia.*a laar aa<»
veit eflaleiaeBl a'adi eaaer t

la Pal»
U PntM iiltaufc

l « , , , t . . ftartar.

Le ton des journaux alle-
mands envers les négocia-
teur» rus»» défient très im-
périeux.

LIQUEUR | , l

CEDRATiME
LKMATTEi
BAtTIA-tORSt

T HYCiÉNiOUt
lEXPUiSEjMCBTtVE

t«AJURTI ntOISUU Aiuu -
DIX oénllmèa

Le PetitBâstiaisJ O U R N A L
LE F LUS ttltT TIRA»* BM8 QUOTIDIEN «

MBUKABI KB LA CORSE —

[40l»n diaonnaur

Oa.loran la cirémo.ial d'uaaia,
i . Seul l'eal eoaatilui ea Cou de
Juilice. M. lepreaideal ialoni. Du
bail a d'atord j o u i eoaaaiaaaaca,
aua SIS membrea de la Haut* As
•emblée qaî aiégoaieat a calte léaica
aréliosÎMire, de la résolution adop
Ue le 18 noiambre deraier. par la
Chambre dea Dtputéa, et rea lm I
la uuae »a jogemsa. de M. Sla'.y,
aacien niaiatre de l'ialineur. l'un,
il a remis t M. le Procureur Giaeral
Daaiel Mirïlloi II doaaier de l'accu.
latioa. U Procureur Géaéral lira a
la Haule Cow, loadi proebaia, le
reqmailoire iatrodoclif d'iaalaace.
Il eal po4jib;« — ei o i l'admet dana
lea mili.ua •arlemeatairea — qu'a-
praa arair eateadu cette lecture, le
Séaal jugera qu'il j a li.n de procé-
der h uoa iaat.-uclioa aupplemeatai-
re. L' a affaire Malvr a va ae dérou-
ler daaa le aouci légitima dea reglea
de la procédure ; loulaa Isa garan-
tie, légale, aaroal aasurée. t l'uciea
miaiau-a qai a danaaade lui m<ma aa
comparuuon. Il laul que a lirhé
éclate a l'iisue de ce procès, comme
à l'iaaue dea procèi plua aeuaatioai-
aali qui lui succéderont. L'opioioa
•ubliqise lea aurrra, mxu ea m a i
la coavietioa, avec la digaiié el le
aaog Iroid que lea circooitaaeea e i -
ténearea lui ijiposoal.

Noos appreaoas a.ec ialiaimanc
d» plaiair la lominatio. au grade da
cketilier de la légioa d'boaaaur du
clpilaiae Leaidrl Paul-lleiaadre.
te/«,^i,/^i;ifii

*• k Cilfi, i l i Compagaie de
aupplémeil.

5* l Boaifacio, k la Compagne di
aoaplsnjoal.

Tardia qu'uo groupe de matelot!
anatt aaauaiaea. llcaimaal, I l'«-
srograde, deua aacteaa min.alrea
rauaee ; que Lealae déertta délmlife
ta diaaofuuoa dd !a Cja'Utuaake, lea
arrêts dea Ooaamiaaairea da peuple
é l u . aaaa appi ; que lea naii
malislaaae proposa» de <>ire remplir

par le Gtafris dea Sorielt la rAla
d'une CoiKstioe aationale, la Ré-
poblique da l'Ukraïaa serait sur le
poiai de sigaer la paii aiec lea Km.
pires Ceolraui. C'aal, to isolai, ci
que nous OH appris des dépéciiaa"
da aource allemande, et c'est bieu
daaa U jeu de Berlu el de Vie.ae
L'u.e des clauses esi.aliJI.s de
l'accord aurait trait, ea cfldl, a la
reprise immédiate des rapport! icoi
aomiqaea anlre aoa eauemii el le
nou.el 8'al ladépeadaal. U s déli-
iuai uknnieoa ont quitté Brest (J.
to<sk pour soamellre 1 la Hada les
propositions qu'ila oaU recuea, L'aa-
semblée de Kiel qui a déjà eagagi
dea pourparlers arec lea Sourene»
meiu de l'Ialeaila, ue lardera pas
a ae prononcer anr cea propoaiuoaij
L'Allema|ie el l'Aulricbe — doit
le problème alimentaire brouille lea
canes — ont un beaoia ai pressait
de se ravitailler daaa le nid da la
Russie— et l'Ukrane est lemeil-
liur grenier qui a'offre i leura eoa-
•oiiuei — qu'elles oui dû (aire à la
jsua. République e m.iimum de
promesses ai de cucaaiioaa. Par
ailleurs, ea Initiât, lea Anemaads
eaperell pou.oir peaer mr lea uéci-
lioaj dei Uoicfceviki, et lea Uaraiieas
oalemr uae aaliatai.aale lolnuoa des
queatiooa ea litige eau-d Kiel el Pé-
trotrride. Daquelle miaièrel'Ukrai-
•a compreidra l elle aou iourèl i ta
allait tari Isa Upenaoi ou >ars lea
Allita T II, d'ailleurs, quelle nlaur
d'ateair peut présenter uae co.<aa-
uoa coiclue daia lea coajoac.urea
acluellaa, ai milieu de l'iias.noab e
aaarfihle qui règaeaor lu graad pays
meuriri el déchiré ? — L.

t e / « , ^ i , / ^ i , ; i a f a i i s u i r r o d e
jacilauoi 1res élogieu» «u'oa .a

«Leandri Paul-Ale«aodre, capl-
taïaa (ac i»e) comma.datit 1.18, bal
lene du tSde d'artillerie de campa-
fcT.e, offlsier d'nn courage el d'une
eontcieac» admirables. » toujours
fut preuve, n Ckampagae. sur
i;»nse dea plua belles qii.liié, mi-
litaires, aiiuraal couiimmeDl dais
des poitea périlleiij , l'obiena.ioi
el le commudemeal dea lira de la
batterie. Uae blessure, ciiq citatiois
(croii de guerre). >

Aiari I. capilAe l e M d , i e déjà
M cité ci.q fois a IVJre. Voici en
quels termes il le luleajuiader
lier :

< Au cours d'ua violeal bombar-
dom.oi, a donaé les pr«u«s d'un
courage el d'un iaag froid impwtur
bibles, ea dirigeait las iraïaja né-
ceaaaires pour Imiier lea eiplonoas
dea dépôts de muiiiioas, el par son
alumde commuaiqué fc soi penon -
n«I le calma aéceisaire pour saurer
le matériel ea la relirait dea caae
maies en flammes. »

• > m mm
NOUI ITOIS, tout deraiêremenl,

eiragialri la Iroiiième d.aliou de
l'iiiateur Marin imbrogi, fila de
M. Louis Ambrogi, aoua ialeidaal
milialre a Haraeilla, el aeveu du
ijapa.kique présideal du Iriboual
civil de Dieppe.

Noua appreaoia que H Mariai
Ambrogi m i t d'abattre SO. cinquiè-
me a'ioa. Le voilk donc classé dais
II glorieuse liste des a u •

Nécrologt*

M. Antoine-François SOATT

Kion d'honneur
M. M«l«m »ogo»te-A«lolae-PBi-

uppe. aamiiiuil pnaripal d « éiablia-
" " ' • » paiitmliair». dea coloaia., aal
' • " • • •" grade de cheTiliar da la Le-
gioa d'honnaar, aa titr. aailllaife, 38
aaa da aerrieea, 14 caapagiae.

Le ap iu i i e Leudri eal de Gioi
clmo. Il est e fila de U. Le.adri
Paul, el la frère de ao.re ami Lea.
dri, ioatilnuur a Sartene

Au aouieau légiaaaaire, k aa fa
mille, aoa plua auoctieuaea (élicila-
tioaa.

La Question
DU GAZ

*!!!* | UllOUUlilOI
U boaille aoire, c'eal le ckirboi

ae terre ; la anaille blaacke, c'est
I. farce daa camus d'Mu ; la bouil-
le farte, c'ael Mlle qai prorieal dea
barragu dea nnèrea. Qaial k la
bon la blê.a, u i a eafieaasa quoi
antia da l'aaliaar i c'aal la loroe
« M U. aaartee éé tUtUt neamieal
dutnbaw m ta—liai

Ne parlaaM a^a paar aaAmire de
U'aailiaaiioi, pré«a. par Alahoaaa

^Alaaîa, aa aMafaaaail dea bras dea
aoldlia k l'eaereicea, el arn?oaa k 11
graada idée da doc eor Sckleackler,
'•: Viaane, • • l.rwnt de la boaille

Oi aall q ia la paiwjaM dea oo-
•W •artan an taarna i aaaa lear
praaaùa ea a la daa tua» da gnail
d. atiu M a a M ptH aa déplacer
da auquau aa «eal Béma. u
aocuur aamitina. éum eaa laba-
riaai M I U M mUU m la «loi
••le aaia» aTaua rapriaaam par la
ealawe lapida ém TIIMI, a melu-
pW aatte aaaea par u aarri de la
nuan qai an de M kneaaém, a
rbaan, at l oalaaM la f«r^ Tira d«a
•lia. La preeaioe. amne eamae aar
" ' ' rail aie M laaae, aar

Bètr. carra. Dias la» marins, cU-
que kiloaaèire carré de la su^laca da
ta mu oarreapoadnil a J0.000 ehe -
n u i Tapeur uoac, n uiilism la
aurface d'uae ban au moiea du oar-
rage oppartua d'uie digae u « dea
orifices correspoad.il k dea larbines,
oa paarnu diipoaer d'uaj force
MMrioa do alaaiaura aillious da
ch.raax Tapeur. C'eal II n e belle
remirca I Triufornés ai coiraal
al IraaaparUa in loin, caa millioos
de cheTau croiile doc ear Tienaoïs,
sa.firiiial a ali-aemer ua boa quart
de riaduiln,; aoag-oiie.

La bouille bleue, le réta b'eu. Il
parait qa'oa aa parle beiacoap d u s
le H P da k m O u a k e bisa o4 l o i
aa.ifeMe eaaar. plaa la M r d. Toir

la aaasn Taalae i v l i Kainr
at Isa Fraaoou-iiwa*

upm m
On troifa ictafllenial daaa lea

bareaui M brifaiM baralislea du
Djaaaea aaa alaajam d. bicTcleilea
al do aa.aaeit «Ile. aa milliaime
19K.

MU. lea T<l«ipédistaa m l iràéa
qaa loate macki.e cirealui aiaa
pliqie sera ttimt oaafamimal k la
lai.

A Tiudieice de relerS du ler II-
rrier, M. Leca, préaideit du tribunal
ciTil, i dés'gaé H. Hunier Aideraon.
directeur e. propriétaire de l'aactea-
•e uiiae i gai, el M. Boi i i iu , la-
gtaieur civil, comme admiiistraHurs
de la Compagiia d'éclùrage el de
lumière par Je gaa

Nom erivoiaaaioirqne MM. Aa-
deraoa al Booafita preadran poa.
«Mioa.ifJi.prook.i.ean.i, de l'Uei-
•e k gas.

CLASSE 19

U s jtuoas geaa de la claaa. I»
.1 aat'rieurea déaireui de aubir laa
èpreuTee pour l'obuatioa du cerud-
cal de aréparauoa al aerrice militai-
re deTroal adreaaer lear deoiaada
toile k kl. le Utiéral GouTeraeur
de la Corse, aTiit le 15 faTrier pro-
ckaa.

f I Bailla : l u i Hajir da M. le
Générai tioaTeraeer.

r > Ajacc». M. «ianlaai, irmu-
tier, Place dea Palaaim

S" k Cône. Djpoi d , f 7 S s d l g

kateria.

Mercredi dernier oit eu lieu, k
Saint-Pierre de Veaico, les obièques
de M. Aiioiie-Fracçois Soiti, m
muleur ci relraile, décédé k l'iga
de 80 lai. *

Uae foule lombreuse et r cueillie
•eiue des di.crs pointa du canon a
tenu k rendra hommage k la mémoi-
re do regrette défoit qui fut ua ina
tituleur d'élite.

Sorii de l'Bcole Normal. o'Ajaccio,
• . Soin eiarça auccassiremeat t
Omi-Cloella, Saut Pierre Je V« M .
» , Swloa, Mura et hinnloia. C'eal
diia cette denière commue, on il
pnea l i aïs, qu'il pru aa retraite,
"I I a 10 aaa, après avoir obleuu
toutes lea diaiincliona conféréei aui
insUtuieurs. saroir t la aaeutioa bo-
•orablo ai 188», la médaille de
broaae ea 1885 el la médaille d'ar-
geat au 18»».

A ces distiiiclioaja nareat a'ajouter
laa palmes acsdémiquas qui lui fu-
reil déceraééa aa IK10.

Fn lettré. M. Soan coasacr. les
momeala de loisirs que lui luaaiient
au foaclioaa al plua tard sa retraite
k l'élude des liliéralures fraacaita el
ilalieiie.

Noua araaa eu, k maiales repriaea
dua ce jounil, l'occasion de repro
diire quelques m u dea nombraaaei
piesiea, fort gouléas du public, qu'il
comioaail daia cea deui langaea.

L'AcuUmiaLilléraire de Fraace,
qai a-ajl apprécé sas diTers tr . . .» i
I admit comme membre al le nt
Llir i l t de Goocoura poétiques

Piita.il le aouTd.ir d'uee «sil-
ence si biea remplie et les aoaa
breui Kmoig.agea de iT,i|.i:kn re-
çus aa celle tria.e circoaalaaoa, al
léiuer u douleur de 11 aéparauon..

Noas adraaaaau k i l » Lucie
SoaTi, a |aoar, k Mil. Nicolaa el
Louia Soan. Mal .rrufna Sailoai
et Pierre Bmeni, su HTHII , d'à-
grétr rupreasioa de Ma coadole-
lieea a.tnsieu

Nouvellea maritimea
Oai été prumaa daai la eorpa dea éqii.

pagaa d. I. non, ; „ g n j , d . . J J ,
lee aacoida mtlirM Aalom Jean-Marie
oa»onni«. litnlain d . brsTel lupehaar |
Sanlli JoaaBh-AotoiDa, torpillear aa-
nanlalie; Prancii Coarlj-Jalea, él.e.
tricten ; Carli Paal-Bmlla, méeaiioiea.

Phirmacie
(*naraucia de garde :
M. Loiggi, Place Sainl-Nkiolaa.

Sûreté générale
M. Corlaggiani André-Angaata, am-

•uaaalra aiéoial adjoint de 3a claaae, a
U aare d'O™ar. a Puis, paaaa, an la
•éme faillie, i la diraotioa da U al -
Mé générale.

Dans lea Peroepliona
M Harcantoa , pareaptair d'O'malo,

aat nommé à Froatgnan, hora -laaat
1er icb.lo. , u DaTiechi, parcaptoar
da Su .t Uilaire, sat Donmé i Seint-
QeTrlaa, 2» clasaa. 2e eebelon.

Section d'éducation physique
Laa jeanaa gène da la •«non aoal

priée da aa raudr. eojoord'hoi. 3 ew-
rul , i 1 haara, aux oa«anwa da Saùl-
Joaapb.

Coatinnalloa àm sure oaa el )aai,

Praaea«lilaJ Prugola, pnaiar taal-
t™ daa directlaeia da port. 36 ail de
aerrieea, 1 738 fr.

Coalri Haria-Thirèi., TeeTa Crarianl'
le BMH qoartier mettra nsacinifliea. ta.
par l'aspleaioa aceidaitells d'ua bombe
. . eoara data aaeansioa aeraoaatlqie,
U 31 «sobre 19IS, «n (,

SUIS ACHETEUR
de Tieus papiers, regialras, liTrea,
cakiers, jouniui, etc.

Adresse : M. ARRIVA, n i Droite,
3t, ru.us.

i n i a i

Fournitures
Industrielles

M W J . k l . l U . -kaamatraa
•J?!'!"" •»• nlaia»a. le I « M

aan laa la aereasUûi le • I I I

«IaJaa4 énaoaiique «Tnompbe a
pour Teneur k bute el buse pr»a-
aioi, résinait aox acides, diuolu-
lioai ckimiquts, «au de mer, etc.

Hmllcaj de traaamiasioi, griiaae
coasiaianta, caomcbouc. amiaav.
COUKHOIKS cuir, e .c , Me, pear
moieara. aulomobilea, macbiaea k
•apeur. machiaei agricoles, ele

STAATH-SUSINl,
D 4 l l1 * * M, rai 44 COférm, SAST1Â

Î
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e n IODTEUE
Communiqués français

1.238* jour de la
Paru, le 1 «nier, 7 keims.

Riei l segaaler ea dehors da la catoaaade aabiuidlla sur 11 plu g u i *

de partie du ITOIL

AVIATION
Peadsal l'avaal dernière luit ioa escadrilles da bombardement oal lance

des bombai et des projectile! de groa ctlibre IUT lei aérodromes iû dâeart
des avioni vaaut iur Paris. De boni résultai* oai été enrtgitlrei. Tous aoi
appareils ion! rentrés.

Paris, le S ferrier, 15 heures.

Nuit calme marquée seulemeat par un peu d'activité d'arùllsrie dau la
rlgioa de Turaaaupt le Haut. Ua coup de « u n effectué par a o u au nord
de Bois ilotier BOUI a permii de ramener quelques prisoejùeri.

ARMÉE D'ORIENT
31 juriar.

Da put et d'autre du Vardar tin da kircMemaii des aniiUnei frasasi-
sei et briMBiiiquts. Sur U rive droits de U C.ra», lai tin de l'artillerie
terbe oit provoqua l'iaceidia d'ma dépôt de musiuoai eiaemi.

AVIATION
Ua itioi bipiaa eauemi a été abattu par l'avis ûoi briusniqua.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
1er ttmv, 30 heures 30.

d

re suus UKH-iu- •il'enmii le

Celte flotte cotuprani «c-
tuelleiueat l.titSD navires ;
127 vapeurs sont en cons-
truction.

U UITHM
DB JUSTICE

Las journaui annoncent
que plus de trente mille in-
digèues des Iles Philippines
vont être instruits militaire-
ment aux Ktals-Uois, afin
d'être incorporés dana l'ar-
mée américaine, conlormé-
ment à une loi récente.

La Cwaitiin .'ii.imtiH p h o t o d 'Art
P.iti, 9 Févrisr,

La Commission d'instruc-
tioo de la Haute-Cour de
justice a terminé aujourd'hui
l'examen du dossier remis
par le capitaine Bouchardon,
rapporteur près le 3e conseil
de guerre de Paris.

Cette Commisssion se réu-
nira, lunJi prochain, pou»
entendre Si. Léon Daudet

Elle recevra ensuite la dé-
position de M. Painlevé, dé-
puté, ancien ministre de la
Guerre.

La Commission attache à
cette déposition "ne impor-
tance particulière

CONSEIL DES MINISTRES u Ltmm^n de g u w .
fuis, i «rrl«. re maximjljg^ a u r a i t rjjclaré

Ues Miautres et Sous Secrétaires a u lunaire d e p l n | a n d 8 a
d Ë t â t . u i o a . r e u a i i , e s co^ ie i l c e . . . . , ,

Fétrograde que le gouverne-
ment russe, tiiôle à ses priuJJ
ripes qui l'obligent à soutenir
le prolétaria' finlandais, pro-
testa à ce sujet auprès des
puissances ayant reconnu

d
mu a, k 10 hturc, y
sous la présideac. de M. Poiaoai*.

son indépendant.

LI
I11UWI

loid M, I l'»rlir.

Lord Baltour. secrétaire
d Etat des •» ITiircs étrangè-
res, î informe If» Murabrr»
de la a-ission Finlandaise,
actuell-ment à LoDilres, que
la Grande llretanne approu-
ve pleinement les motifs de
la drtljraton .1 indépendan-
ce de la Finlande, dé.«a|.pruu-
ve l'ancienne politique d op-
pression de la Russie.

D'après Ses dernières nou-
velles reçues, le gomerne-
mtibt SnUnJais aurait quitié
Helsingfjrs pour le nord de
la Kiulaude.

Il aurait charge le préfet
Hfiktl .1 une missicn aup.ès
dugouvernemeut »u*dois.

EN HOLLANDE

EXPULSION
d'un

i muni LE BÈGUE
m

Un télégramme d'Amster-
dam annouopnt que les auto-
rités néerlandaises ont expul-
sé le vice consul d'Allemagne
pour complicité de contre-
bande.

LA FLOTTE
ibrluia.4,1 'S?ri«

Depuis la dernière statis-
tiq je, la Hutte norvégienne
se trouve diminuée de 46tf

» BOULEVARD OU "AUII «.

~ BAST1A

Hier s la ftvaur de l'Jpsii brouillard l'eanutni s exôcu.4 us coup de
mais inr un de coi poitei va-s 1s voie terrée d Yprei k Stades. Quelques
UBI de soi homaui ont diiparu. Us déucftemea. •jkn.aad qui tentait hier
toir a'aboracr aoi potiiios» h i*ouat de Ghelullell s éii rejeté. No* pi-
trouiilts ost esie»è us diffcrtnu poiiu ua ctruis aouibre de pmoaaûtri
su cours de ja joursée. Le chiffre des pr.ioanit<ri laiti par soui ea janvier
l y i 8 l'é^eve k 171 dosi 4 oifi:ieri. Nom ivooi ea outre pris 7 uûiratlleu-
s u «I trois mortiers de tranché.».

AVIATION
L'éptti brouillard a arrêté hier loi opération lériasset tauf cepeolast

deux ou trois henres au début de U nuiis.ee ; soi pilote* ont pu dan* cet T A 1 W i k H T 1 V E
iatervalle taire dit léglage eijeier de» bombes aur ua champ diviatioa «u « à - l * * • " ! • • * » * * * * * ••-•
nord de Thiel et ua dépôt de nmailioai au nuri de Gounrai. i n k i II alirtCtlM

Aucus combat aériia a'a eu lieu. fnn » •ilf»tWH
Aprèi midi, 'i lévrier. ' e I»

Va détachement do ironie* de atirerpco a eiécuté avec luccèi cette f t f f l t l Ç ! f ftlÇ ffi''FIQ
auil us coup de mua ivr lei traackéei illen.aad.ea *u md mi d'ArmeniiÈ- l l n f {EllJB U E u UV l l U
re» ei ruoeoé dei priionaien.

AVIATION p""' '""'«:
Da raid eaaemi a «le npouisê ao aord de Passcatndaele. A la suite des décrets qui

i_ . . .JJII ._, i i . i .. u r . L_ vienoeDt d'être signés par le
Président de la République,
par le président du Conseil,
ministre de la Guerre et par
le Ministre de la Marine, les
autorités maritimi-sont pris,
depuis bier, en France, en
Corse ei. <! tu I". trique du
nerd, la direction de la dé-
fense des cotes, dont les au-
torités militaires étaient char-
gées depuis 4791.

Ces modifications sont
dues aux expériences faites
durant la première pbase de
de la guerre actuelle.

PHOTOGRAPHIES
— Bfl TOUS GEMHES —

1 DES

Conditions Exceptionnelles

Installation électrique
Pose i la lumière artificielle

et à la lumière do jour

lîBABDISSÉllWS BT RJPRBD0CT18BS

"PHOTOaRÀPHIKS

EN BELGIQUE
LsBurt 1 »»!••.

Le< nouvelVs rtçue» de la
Belgique occupée montreut
bien que le règne de la ter-
reur s eienJ de plus en plus.

Far ordre des .touvorneurs
allemands. 42 patriotes ont
élé arreuss à Muxelles, et 90
not,b!a- à ijand. lia sont pris
comme utagee pour garantir
l'exécution par les habitant*
de certains travaux militaires

les Allemands.

as krUKkaiaU asil âaaa Us

mars i Ajm-i; la,
_ _ , aa 14 aa ta. at I

_ - aà lar aa 11 sa • ! • * • a»J*l
ta, Isalaiaii Jasa, aa lai.

A ™
Lasatiaslta HaM'afaaaali atal

« m 7. H a. Palais, an n u M ,
<,«, M Paali. tm Ut;

Souffre» TOUS7f?

de l'esumac, lèvralfiaa, doulenrs,
etc..

Praua Uns lai joui an mom « M

Futiiie Jeaue Un
c'est la saai* pour loua, el la meil-
leur «puraul du saig, du Ma i l
des nuis.

M : I b . t t l a bolusi • fr.
la ift boita.

B> Teaie dau tontes l u boaoes
pharmacie.

Dépôt geiêral I Baatu . ciel U
LUIGI, phanaaciea.

rtoul l"Kmtlmt

<*Photo- \UgnoD aettei
1,50 la douzaine

8ÀLVAT0H1 SCOTT & C°
— THE TttiNlDAD STORBS ~

Porl ol »t'«isi =O= tnmàuà B W l

U rW mm liUM FBUt»-llt6UISt K U THIlITt
> « +# t «mii.L>a « +

fIIIJI laa la—isaais de to»4ea ruarehaiidiaes.
bportatwa da oaoaos e> antres produna colooiaut

COMMISSION — ..EJVtKENTATION - AGENCE FINANIJCRt
'•|«(-<a a fa asodi. fssM a » f « l 4 e n tférai/rtana roua las Da*awi»'W*»-

Isa^s aWk 4 Csaati. M w . M a i laaHal. -
in,tmlCi"\Miri 'faa Usérni sar l-br^.
1 I »aa> I C-1» M psli *+m •aarriaarias.

Vente Récla ne
/\u Pauvre Oiable

BasUa — 21, Boulevard Paoll, 91 — Itastla
A partir de Lundi A Février,

Vente i grand rabais de divers articles en PORCELAINE
Affaires eiuepuonaeltoa •otèrame it saorlBéa*

8 0 0 | J L A T S i œ u ' 3 ' 6 n P0"*'1"1113 tie Lunogas, article
w v v garanti allant «u feu, d'une valeur rïislln de

I 50 PIECE. Nous loldtrous eu plaît M r t c
Lesi f i i tc i s 1 . 4 O

^L1'»16" e» Porcelaine décorée avec bordure et
lilet ur, très |oli décor varié. Aon* toUtroni

cet Suiritrt M » e

Là Pito» 0.90 et 1 . 4 O
i'rr"i > > o n a 'a"< d i l Crêmen, en belle Porotv
laine d.<x«ee avec bordure ur. JVoua vatdrms

cet article pmdant la semaine.
0,65

AFJb'AIRS A SNLfiYJÎfî DE SUITK

1 O.f\fi URTIS FIL Dt un. « coudre, nuança blanc et
X.afiVV noir. Nous taenfurau cet article, A „ -

Lto 6 UBTD U,*SO

LA MAISON E S ?

txpkUio».*ttt jatte dam tmUritw,

tatâJURI TROEMIM uuu - «MUS DIX oéaUméa LDNOI 4 mnisa

Le Petit Bastiais
J O U R N A L

— LE PLtTS FOKT TIRAGE OB5
QUOTIDIEN

JOUMMAVX DE LA COPSS *

Poli, de Battis, de la section lame, où lu pisiuta, par mite de toii, la 31» dn^aai, JAt*slié «a 06*
des infirmiers colonisai, qui va » dâclir té, soai eiposij, h chaqua d'infint-na ; Fin«iu> da 269* tanito-

à Paris
partir pour le Iront

Hoselii PeraLdi. Soddi, Marali,
Tomaii sont en bonne voie de
gaérison.

Sergent MarchelU, parti poar
Marseille achever sa convales-

iaitaat, a tomber k la reatarie T

CITATIONS

rîaJ ; Friisa, da 44a territorial • Gilbi
coni, da &&• territorial ; (iiordani.da
1<J# ; Fisidori, da lût) ; Prsncwohi, du
ie3« ; Glordani, dû 4'J. ; GiQita.ll,, da
4Ûla.

aagradsdflMu-liaaUDaol.ilal. Qr«

J. Naaica, brigadier télépho-
niste, du 83» R. A. T.. m'écrit des

Le soldat Sanloai Charles-Jotepl,,
du 4e mixte touivea et tirailleurs,
d'Iio'accio d« Fiumorbo. a été cité k

4eos« >oldat
montré sendiat
au 37 ocîobre

._ .—.. . , , . u u u u « u . . - . u „._.. —a.. u . iviai.auia dévouemest, fct M. Huma* Ohilioi, pabliciiU. an
Les arbres charffés de «vre n o n c e <ïn'iI «viendra....avec la a fait pren« d'un irèi beau taag- Priildwt du Syodicit da la Prwaa

qui bordeni les forlifleations res- V i c »*»« ' » <l*V*« « passeront froid dans l'exÉcouos de différestei soia*, decéii 4 Nice 1. lsr làm.r.
semblaient i des pommiers en P*i » , t „ , . , , , .

• Et également Pielrucci, télé-
lonîste au 1er groupe de 75, de
irtiilerïe coloniale.

E H I U I RÉALLON.

muni, Ï I tciai iit uaiic pa» u au- icumiiirui a uei pommiers CD *~ -- ~
>urd*baip car noos remontons à /lenrs, pendant que les • iortits * . rf'
année 1900-1901, ma maisoo avaient pris l'aspect de glaciers p ™ " "
tait une petite Ile, tellement je et faisaient aux arbre* un admi- l a n u t n *

qne bien svsnt di connaître la
Corse et d'avoir des raisons de
l'aimer, et cela ne date pas d'au'
jourd*baip car nous remontons
l'am
était une perite île, tellement JI
recevais de ses habitants et non rable fond comme nn paravent
des moindres, et nombreux sont de dnvet blanc.
ceux qui certainement me lisent J'ai vu Perelli, Marchetti, Mal-
aajounfhai s Ajaccio, a Baslia >ei. Emmanuelli, Albertini, Po-
ou autres lieux qui pemrraient letti, Pierre Susini, Giovanni,
dire que chez moi, ils n ont Alessaniri, Giovannini, le mare- _ ™™»,,,D „,„,„„!„, c w C«BHJ-
jamais troav* parmi ceux qui y chai des logis Craciani, tons al- r$a a n i l O n ( ofQcian et soldais dosi
fréqnentaieal (pottrlaatj a part lant bien
eux tous coolinenlaui) qa'affec Et à l'hôpital Villemin, Emile
- - - ' ~ Felce, de Bastia, da 5* chasseurs,

Nécrologie
No«« avom la ngrat d'sppnndr* la

mort iê aatraaicatlwataoafràra at ami,
Stiasii* ahilini. pabliciiU.
- • • - - - • j .

(DitM, dtfcéli i Ni« 1* l«r lérnar.
miiuost de recherche* et d'obierva- N o M f i o M <• f" i onilJa at sa* par«oti
tioai qui lui oai élé cutiias. » <•• Bastta d'agréar m» condolésnsw 1»g

"0* CompatriOtea
sur ie Continent

Médaille Militaire

U medsille militaire a été coiH

Ouvroir
U ComiU dsa Danaa da la Croix

ftoage U BÊMUM orgaaiw DO osvr^ir
pou l'Œana daa c P*ja dévastés » «t
fait appal i to«t«i i«« OODDM folootat.

L'onvroir u liudri ia lièaj;* de la

tioo el bonne camaraderie Béai
cosp aval d m s a i maiDteaant
das pannnnsfaa importants ;
mais faapén qu'ils ont gardé de
ces réunions-1* le uMiMevr son -

jeune engagé volontaire, soigné

le* B0nu tuiveai avec attributioa de
croii de guerre :
U urgeat Roui DM tieoraet, du

est la fils de Mme Pelce née
Lizxa, et on peal ajouter que
c'esl nn fils qui lait honneur a sa
mère, il est sur le point d'avoir
son congé de convalescence et
peut être lirv-l-il ces lignes s'il est
à Bastia, où il sera probablement

«vec émotion que j'évoque cet encore qnand elles paraîtront,
heureux temps de jeunesse où vu le temps qoe mettent mamte-
mon salon «tait Ee tremplin où "«n* l e s courriers.
• asseyaient les tnlnres gloires de E l "*""* Bourgeois, soigné

xzxïszr<ïï£î ïi^^JSSV.

Wom lommei heureux d'ippres
drd que M Domisique Vsllecitle,
commiiiaire de police I Pwii, a été **."« 24, me da l'Opéra, 1M mirdi at
sommé avec ataiccmeai* Salon. wdwdi i» chsq« «maina, d. 14

Noire compilriole, qui eu natif ? ™ à l 7 hoQna- * tmif d l mudi

ds Borgo, voit, dsnj eut a*asceoieol,
la jQite récompaaie da sa* bosi

venir où moi-artmvje vivais avec
e u les heures d'angoisse qni
précédaient les examens et les
succès qui les couronnaient sans
[n'occuper s'ils étaient de Cvroos

l de sossbreusêi campagaei colo
nialea ; an frast issan la désut de
la guerre lulueile, t'eil loDjouri rail
rtmirtner pir » a snirsis et i s
brsvourf ; blesii jnèfemest pour
la deuxième fou le 6 juillet 1916, h

lojiux lervicei. Lors de l'affaire
BoDDot, qui eut ua grsDdreieniue-
méat daas l'usiven enlier, M. Ta)
lecalle prit usa pirt actite à l'arres-
UUoa de quelques membrei da cette
bsade. La guerre larTcaasl, il par-
tit secompiir »oa devoir de patriote
el dût être, aprèJ irenle moii de ter-
vice, resfoyé pour tletture.

à Tendra

Latirrfa Ja tribaaal ci fil d« Cslfi.
S'adresser à ht. Anfritni, grafflir.

ré/t. aitfèm-
m* dt mén*g; aaa bon m à tout fkirt.
ffd pow rcnaaigMOMoU H I

la diplomatie, de la médecine, P ° n r maladie au nTéme hôpital,
de la science ou du barreau et où j l e s t i e fil" d e ' honorable irjdut-

la littérature •"*' .« avantageusement connu A
' Baatia, et dont me* blessés ont

pn apprécier, l'année dernière,

e. r« ,oyé pûur blauure. . -
Voici ea qudi Krmei / « Pngréi, " ' • « « ™ ' i « " M » .

paratuail à Si los , lui touhaiie ia • • • • • • > • • • • • «
bienreana :

M. Dominiqus Valiecalla, commit
é i l k P

prédominaient
rtuseoérw et la

Et aa. aa«o sartsit fmén 1s •éewara
D« osa taaps d'aarars ai es M M S M ,
D» nssM, «a Ssivs, d« «asai st «a SHHT*.

N O M «jottt aimons tons, aorons-
sn persaadés ; le temps est passé
de s'occuper do caractère de
ceux do Nord de l'Onesl ou
du Mî1i ; Dons sommes des Fran-
çais, pas antre chose, surtout
maintenant que, tournés vers le

s idéal, nous espérons, nons

La suida* Luigxi Psocraoa Paul,
da £« colonial : chargé de porter
ua ordre à ion commasdaBl da
compagnie ions un feu rioleal de Mire isecial k Paru, aotmlleintoi
m «.quel me et en terrais décon- oommi k Saloa, a pru olficiellemeai
'tri, a et* grievenieat blesté eo ac- poweiiioa de >on poiw daai la jour-
coDtplitiast aa miiuoi. aée de lundi de mer.

. « •v - . l<e nouveau chef de aotre police
•oui arrive svtc la repuUtion d'us

. « vu iDruouiaM.ua a ma caet dini i'sC4Wf lioa do lerme. Tact.
pays et qui fut bu avec *™" "j"!*!HWamÀâ u, «"u Ji.«" «fiAn lalelltgenca. istegrité. tel* wst lea

tant de jo.e. Je suis heureuse de ^ , uiïïtnuwwl I W t 1"^^"" 1« «r.ciarii«i r.om-
pouvoir donner a un aussi char- 1 T C C t i t*,-tios me a qui incombe la lûretéde soire
mant père les meilleures non- ^a^aBb_ «itle.
velles de son Dis, qui va d'ail
leurs aller (embrasser bientôt,
s'il n'est déjà arrivé, lui aussi du 4S

M- MASSBL
DutJsti

at assliar a. r^àè. i . .
sl«(i sr. rlaaaa X aaaaah

• m * , i . i . 1 . . « . rtaaaaTasa,lucelUDt vm <ta U p au qa.a. Le ZlllellKc,.Slap.aao
qmna. .rai l.ar porUit lo aoay«. y j »d , d , c b , "d ,4 w
nir du paya .1 qu, lot bu . n e ^ , . b^ l e M l d u j t , ,„ „„ , r i è r ,

eal Masiè es u parlasl « l'aiiin
te sa lectioa.

Le so'dat Olitari Joaepli Albert, parmi coai et le pnoai d agréer oos )«, V««i«vaW Paall M ïm
i 4Si territorial. tr&i boa toldai, <tw léltcitaiioai pour la promolioi . .

«twiaa* sridK tnrfsii hit *mm lai

U M U s « art a m i i 4 ^ , ^ 1^
— "—"~ J 14 a. M, «t «

Et dans une a m balance Do
ninique Sanioni, de Pslneca par l« 4

: b'ife ; bleui gnive-
m n 11)17 daas l'éitcu

Due Bue

atiosi po
de claiae doat il neat d être l'objet.

fioaM joigsoai soi fâicitatioas k
esllea de lotre contrera du coali-
sent el lOBhuiosj à aotre comps
triota use tieureaM cnatiauatios de
c«Ua Carriers ai bisa omaesces.

Ans
M«a'MasssI, d«s|

'o "^ "* *******

Tooa l«a bleaaés Coraw. «par-
pillai a u quatre coins de Paria
dasa les hôpitaux cl unbasancea,
n« aoat paa BrécaBéaMilt d'an
s u a i EaciU swav lea vi«il~, avec
t t d d l i

né an nllaga, a. lanlr^ adjodanl
dana laa lirailleurj séseajalaïa. ae
bal en c . momenl Ils sonl les
contins du distingué et regretté
docteur Santoni, mort si jeune,
VKtiUM do devoir, quand an su-
pwbe avenir s'ouvrait devant lui.
II i l'

[,„ k.bi,,.,, de la rae d.s Jar-
d l l l „ p | , , i t , D | ie r4utdabaadoa
,l dobaoanlécù se trouiacettedts-

Il» osi sBsalsjSMal rsiwa.
Mus psurijBOi M se plaigttal i

k l'LÛp.tal militaire
, t i nain 80, o

, p
tant de moyens de locomotions II partit l'année dernière pour la
•apprimte.il souvent il me faut, Rounnnie, j prit le Ijphus el ne
un* lois arrivée i la station do ™vint pas ! Xetaia avec loi en
métro, laira encora un bon quart l l l
db»ure et quelque, fois v.ngl
minuta, d. marche, comme an-

eicellenls termea, et bien sou-
«ni an cour» de no. canseriea à

b

gueur s'ét«nd indéfini ment, j'ai mats l'inexorable m o r t ne choi-
dù marcher jusqu'à la porte de l l t P1B (i'*n •••s quelque chose!, .
Versailles ; aveuglée psr la oeige a a contraire, elle semble donner
qui tombait drn et dana laquelle '• préférence a ce qu'il y a de i~^
on entoocaJt jusqu'à la ckwille, P̂ u* noble, de plus hnmain, de
j'avais dtt mal à retro«*er dans plu* supérieure ment beau '
h cripMiilt i o n , l'av«atacbs> mu, 4 M t « « n mow i

uni :-:i siimaux dosi«atiqs«i do
quartier, «unout l« astUD, »y doa
o ï l roadiroai .- chieas. chtu,
coqt, posiu, tse», aie il* »"j f|.
bsueal a»-c déliées, aboyasl, bra-
Tiai, mua Isa 1. piajlltsi. frateini
ssat flaire e » , lei* les bocaei ST«C
lesRumtiar la iroatOnaaitt. p*a

« dsa e i f u u ds tout âge H
:iast des

Dans l'année

Ntrsda «é «Éai* da a*UJloa, UH.
" «vs, ds 17fla; Cs-

i

., . liMtaaaaib LONDSI, da Ma ; . _ , _ _ . .

.>< pearratt-oa pu rmnlre • • B«B d> 4lfta ; Nieotmt Jaenaa BUasM, da
deirsaaailliUAcstterM.dOlpénl 10. - . . _
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DEBISES MIMES
Communiqués français

1.239* jour dei» guem
Paris, le 3 février, 7 bavas.

A m granJe actiiitA d'artillerie dais le i-actaur da OaoMe, sur les (Jeux
rties de Is Mcuia usai qu'oa Wœ«e, dut la légioa du Flitej Sur le Iront
du bois ddi Caurtiârei, Bout aviioi repouaiA ua détacha méat enaemi qui
teilul d'aborder *os iigaas.

Jouraêe calma partout lillaort.
Paris, le S limer, 15 heures

Activité marquée dos deux axli Uries mr le Iront, m aord da 1' Lue et
daai 'i régioa du Fiur de Paru.

Des cou pi de outii leaiéd pu l'aonami stir as de IOI aoiiei, au ial da
Loxbaeruide, mr la rivd droita do II Munie, au aori de la cota 34V ei
Lorraiae, < u iord da Bures et ei &li*oe, dam la légion du Canal du haftna
au Rhin om échoué.

ARMÉE D ORIENT
Ut Wvrier.

Action d'artillerie rêci«roqua» à l'ousit da Boirai dias la rèjiua du
Vardar et aa lord de Moniur. Sar Is riva droiia de' II Caria »dn Gra-
dqiaai les Iroupas serbei oat exacuté arec suîièi u&conpd) miii sur
loi traickées bmgarei.

COMMUNIQUÉS BBITANlflQUES
3 <é.n,r, 31 ta..>ure>.

>u cours d'ua coup da mais eflactué avec toccès, ci nuiia, m sai en
de Moacby le Preux, dei troupei du Wditrnadig otf faii ua certain aom
bre de pritoaiisn. L'eanerai a externe ce maua, un raid mr u« de loi
posf.i, au nord eit d-s Foeikcipele, deux d , aoi homniei oit.ditpam. Ua
délichenieat qui atiaquait ui de uoi poites par ia voie ferrée d'Yprei )t
Sudei, i été rejeté. Num i*jni fait iur U me m iron: a* cartiiu aoinire
de priionniera.

Au cotin de la journée, recrudesceace da .'«cttvité ri-a l'iniMerp, enw>-
mi-) au iud-eit d'apehy vers Gwellei et le lecteur à'ïfxtt.

Apre* midi, 3 février.

V'u-i lecoade teatilivd d̂  coup ia miii cfïaïUée hier initia ptr l'en-
nemi dais U lecteur de Poele'_'apelle, a la mile de c l̂ie qua 11g«l'ait
le communiqué d'hi r ioir, a échoue MUI le feu de no* tnitrailleuiet. Uai
reaconr;a d ptiromlles ont tourné a BOT-J iviatige U mit daraièfî 1IDI
fl régioi de Mâriùourt, tu tuù 'le Lei». Quelque activité de l'artilldrie il
lemiude vers la Vauqu* rie el m md d« lent.

À. Hambourg, le travail a
dû repremtre ce nntin.

A Berlin, ou consUte, de-
puis hier, une certaine re-
prise ilu travail,

Euliu, UQ télégramme d'Es-
seo dit ijue, <ianâ le basai u
bouiller de Ruhr, il n'y aïait
plus, vendredi, que 12 0/0
de gréviste».

VERSAILLES

i.'emDargo
Mi, us nu

DES ALLIÉS
f i t ORttJ». 3 (»tri«

Les bolchevicks menacent
de mettre l'embargo sur les
!i>nds uVs Allies qui sont di-
puséa dans les banques rus-
ses, jusqu'à ce qu'ils soient
mis en possession des loods
russes déposés à Ittranger.

une autre aurait été adjointe
à l'arinéa de la fiave.

Armées inincbienaes
Rooil, 3 rmltr:

Le Corriere dltalia an-
nonce que l'on procède ac-
tueliemenl à un largs rema-
niement dans le commande-
ment de l'armée autricliienue.

Le maréchal Uoelzandort.
qui a quitte le Iront, serait
remplace par le général
Krauss qui conserverai!, en
outie, une d ^ deux armées
qu'il commandait précédem-
ment.

La quatorzième armée
austro-alleraanJa, que oom-
mandiit le général tiulow, a
étt Uissoule ; une par.ie :. tte
dirigée veis lelronl français,

L'affaire Caillaux
P.H». Hfèvtitr.

M. Malvy, ancien ministre,
détenu it la prison de la Sauté,
a été entendu ce matin, pen-
dant plus <l'une heure.

Liiiiin h i Btiitt t«ag« >
M. ^arion, inculpé dans

l'affaire du Bonnet houqt, a
éle transité à I inlmuene de
Krt-snei, ea raison de S"D
mauvais état de santé.

LI

M ALLEMAGNE
«•!•,] hm.r.

D'après des nouvelles re-
çues de Berlin, in mouve-
ment gréviste :-embla tou-
cher à sa tin.

A Lubeck, p*esqu9 tous les
grévistes ont repris le tra-
vail.

Wtttitl
P.il., 3 tariv.

Le Conseil supérieur de la
Guerre, réuni à Versaillts, o
«xa»i«« avec le plus grand
soin les Jéclarutims récentes
du Comte Ilertling, Chance-
lier de l'empire allemand, et
du I otnte Iztrnm, président
du Conseil des mnitlres <iui-
tro-hongrois.

N'ayant rien trouvé qui se
rapproche des conditions mo-
dérêes,gui furent /ormuléespar
les Gouvernements alliés, il
juge donc que son seul devoir
immédiat est d'assurer la am
linualwn énergique de d
guerre pur une coopération
plus Hroite et plus efficace de
l'effort militaire des /Jtiés.

Les résolutions prises par
le Conseil ont embrassé non
seulement la conduite générale
des affaires milituirts des Al-
liés sur Us différents théâtres
d» di guerre, mais plus par-
ticulièrement la coordination
plus étroite el plus efficace,
sous le contrôle du i onseil, de
tous les efforts des puissances.
les attributions du Conseil
étant élenlues, el les princi-
pes d'uuilé politique et dac
lion étant développés

LES

forment

.tinm

i .S»l'in I» TCSJI des po-
pulations. I Fsthonie et la
Livouie désirent conserver
des rapports d amitié avec la
Republiqud russe.

> La violation des droits
par le règ oie tauriste et les
illégalités tolérées par le gou-
vernement républiciin ont
placé la Livonie et l'Kathooie
dans une situalioa tnllement
désespérée, que la noblesse
balte se d̂ citfè à demander
protection a V Empire alle-
mand

> L'F'sthonie constituer!
un état indépendant dont tes
frontières seront nxàts par
un référendum populaire

> L'Esthonie iUvt Uu re-
pree au Congrès de la Pait ;
elle demandera aux Puissan-
ces de garantir son indépen-
dance, et s'engagera, en
échange, d'assurer sur soi
territoire la liberté du com-
merce.

» Le traité de paix stipu"
lera que le referen lu '• a ét̂
contrôlé par un Etat neutre,
tel que la SuèJe. et auquel
participera toute personne
âgée de plus de 18 ans. habi-
tant l'E-thonie depuis un an
avant la iiuerre.

> Le traité de pain se pro-
noncera délinitiveinent pour
l'indépendance absolue de
l'Estbonieou pour sou union
avez un autre Etat.

tiers on l'on procède au char-
gement des obus.

Us détails manquent enco-
re, mais l'on assure que las
victimei sont nombreuses et
que les dégels mitarrals sont
considérables.

de Russie
l/ISTHOilT

H Li UÏOllK

Une dé^utalioa de la no-
blesse balle vienl de remet
tre au représentant du gou-
verneuifdt uiiximalis'e, à
Stockholm, une déclaration,
aux termes de laquelle la no-
blesse bille, comme seul re-
présentant régulier du Pays,
proclame < itiUé^eutlaoce da
i'Ëstbouie et de la Livouie.

PERSÉCUTER

ProtuUlin il Papa

Dans les milieux du Vati-
can, on assure que le Pape
est décidé à protester contre
la déportation qui fient d'ê-
tre infligée mx 42 patriotee
de Bruxelles et aui 90 nota-
bles de Gand.

U pillifi in miw
En outre lepiUage el la dé-

térioration des usines belges
sont aciivtiment menés par
les Allemands qui manquent
absolument de toute

U MiiribittM i* jurn
On mande de Bruxelles

que l'Alltnugne a trouve
moyen de >e taire payer deux
lois, par la Belgique, la con-
tribution annuelle de 600
millions qu'elle lui a impo-

Fini

ITn incendie, d'une vio-
lence inouï?, s'est déclaré, la
nuit deraière dans les aie- 31, B»iia

SUIS *CBETEUH
de vieux pipiera, regt»lrflt, lirru,
c«lliari, jaurak&i, ft'~

AdruM : M ARRIVI, m Dniu,

Vente Récla ue
Au Pauvre Diable

B.stla — 21, Koulrard l'aoU, 21 — Haalia
A partir de Lundi 4 Février,

Vente à grand rabais du divers article» en PORCELAINE

» flaire!) exceptionnelle» «otèr«ine U •aorl léea

8 0 0 t>LATS â œn^' ea (oreelaine de Uiuogee, article
garanti allant au teu. d'uo« valeur ré> lie de

i 6 0 nttx. iVoiu solderont ees plat»
Les 2 Pitc«s

SuCRiras en Porcelaine décorée avec bordure et
lilel ur, 1res joli décor varie Aoiu solderons

ces Sucriers 4 A K
U PiiCK 0.90fct 1 - * O

Pnrts Pon i lait, dit Crtmen, en belle Porce-
laine dfcoree avec bordure tr. .Vous vendront

cet article pendant la semaine.

AFFÀÎRS A ENLEVER DS SUITK
» 2 0 0 L"A*TÏS FIL D ' H"1 a coudre, nuaoci blanc et

noif. Aou tacrifUrons cet article. ft ntL
Les 6 CARTES U , A 9

UA M41SON EST

riume «ctAhtMi nttt faite dont Imiénew.

DIX oénUmés

Le PetitB£iMiais
J O U R N A L

•xirriMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

AdmteMnrttoa a. l i« i mt m P^K l u l l i

QUOTID IEN «•«.«...,
M9MMA0X BE LA CORSE —

Un anniversaire
NOTES W , c A É J

sur 1B TestcUnent de Paoli

dit pas qu'un autre que son gouver- CAtM COQTerlu, eôt«l dflCOOWrtM
uement imposât UD programme d'é- a n c tdjonciiûa da bw morcelai
lude9 à un «Ubliiuemeiit français ( i f c ) ( 4

et après sa mort, Napoléon refusa
obstraémeQt l'approbation requise
pour l'exécution de ses dispositions
testamentaires L'Empire tombé, le
gouvernement Je la Restauration se
montra plus conciliant, mais il fal-
lut encore de longues années avant

voulu leur donaor,

L. LETTERON.
(La fin prochainement).

Paoli mourut k Londres, le 5 fé- des deux filles de feu Maria Baldaa-
vrier 1807, à l'âge de quatre-vingt sari, de Pastorecda de Routine

ivenir

s saini-rancrace, lieu ae se- a un bon maître qui enseigne la lac- nu °*a '• Sorte, m i t 1« 15 février pro-
B ordinaire pour les catholi- ture, l'écriture et l'arithmétique au* «bradé couragem. d uio haote CBljn_
leaoir, à la tombée de la nuit, jeunes gêna de la piève et à ceui «'«<"• monie, d'aï dévo'iemsai 4 , , Amtm A „ _ , , . , .

deux ans Pendant une maladie qu'il
avait faite au mon d'avril 1901, il
avait dicté en anglais sad dernières
volontés. Par un autre testament du
23 novembre 1804, qu'il écrivit en
italien, pour itrt mieux compris de
tes héritiers, dit-il, il maintint les
dispositions du premier, et confir-
ma la nomination de ses exécuteurs
testamentaires.

Il demandait à être enterré daDa
l'église Saint-Pancrace, lieu de sé-
piltu.
quw,
décemment, mais sans pompe. Son
cercueil devait être simple et conser-
vé, s'il était possible,dans un caveau
de crainte que quelque chirurgien
trop atricttx ne fit dérober ton corps
pour de» expérience* J'anatomie.

Il laissait toua jea immeubles qu'il
possédait ea Corw, ainti que les
sommes prêtées i recouvrer, aux
descendants de ses neveux par sa
sœur (Chiara Paoli, mariée LeooeUî) :
Fatice-Antooio Lecaetti, Maddaleoa
et Maria, sœuri de Leonetti l'une

Erécétlcrament femme de Pasqua le
ondacci, de Santa-fiepar^ta, l'autre

précéilemment femme de Oio. Bat-
tisla Leoni d« Palasca, le tout k par-
taaw pu- parties égales, par «nicha
et non par lete, sans exiger dei
créueiera aucun intérêt.

Il laissait au capitaine Filippo
Maaterù, 900 livret «teriing.

A chacune des filles du «eur Pog-
gi : Maria, LOÎM et EliaalMtta, 50
livr. st

200 livr- at,
Franceacbetti, en souvenir de son
père, qui Tut mari de Mana-Frances-
ca (sœur de Paoli).

70 livr st. laissées en dépôt chez
les exécuteurs testamentaires, pour
entretenir à l'école, pendant deux
ans, le fils de feu Giacomo-Pietro
Ciavaldinj.

50 livr. st. annuelles pour l'entre-
tien, dans le pays de Morosaglia,
d'un bon maître qui enseigne la lac-

CITATIONS
Non inéroit m e Ba ptiinr Irai

•if U belle ciutioi don a ele l'ob-
jet, a l'ordre de li diiiiioa. noirs
eicelleal ami Pierre Leca brigidixr
k t'eut major dd >a Irn d viiioi de
U réî rre le lr*i« de l'irulUne
Inrda 11 G. 1. L ) a,,, l'armAe
d'iialie :

. t (r. 40 la k.

CAtei, âlortu, pot au fan Ire qui
nié, I U I idjaictioni de bt* m»r-
cflanz, 3 fr. le k.

Vi»de uni oi, bifteck, culotta,
«te, 4 fr. le k.

Filet, 4 fr. 50 le k.
N0T4 — Les bouchen sont teoui

tfivoir dus ui cidre, plie* d«*i
a* endroit tp parmi de leur bon fi
que ou da leur «il!, l'ait! .ba du pr i
de* tiudei ei*deiiur.

CLASSE 19

U» jeuDtii guis da la cluse 19
al utérieurei deiireux de mbir le*
«pieuvei pour l'obteitioi du certifi-
cat de préparaiioa au lervice militai*
re dfvroat idreiser leur deibiide
écrite k M. le Oéiéril Gouveneur

i llpilai l i t t

d'autres pays qui voudront profite!
de cette commodité.

Pans le désir qu'une école publi-
que soit rouverte i Corte par le gnu-
v rnement, 300 livr st annuelles
pour le salaire dequalreprofesseurs :
le premier enseignera la théologie
naturelle, et les prmcipeafii'aprôsl'é-
vidence naturelle, de la ruligiun chré-
tienne ; le deuxième, l'éthiijiià et le
droit des gens ; le troisième, le*
principes de la philosophie naturel-
le i le quatrième, les éléments de»
mathématiques. D.ins le cas où la ré-
ouverture de l'école de Corte ne
pourrait avoir lieu, 250 livres annu-
elles seront consacrées à l'entretien
de D éléra dans les meilleures uni-
venitéa du .Continent. Deux devront
étra choisi» dans le départemept du
Golo, deui dans celui du Liamone
et de préléren -a dans les pays de
l'in teneur, naturellement moins for-
tiroéa que les pays maritimec. Le
cinquième élève devra appartenir a
la pé d R t i L t t

tooie épreufs. A atrticipA a An le
véii lopojr*f,hiquai dtss doi co«di-
lioii loofeul p^rilleutDi au cou ŝ de
misiioat sa huie (loai, jaii. juillet,
novembre, u4ce m bre 1917). Par sa
•auK coac-tpuoi do 4evi>ir. panoi
aaihoatiaiine a produit n e eicel
Itaus i opreiiioi dtai lei miiifiit
mititiire« italien, où il a soutenu
digaaii.'-k.t le rtaom du toldal fraa-
ç t n . p

La dite des eiatnea» iert ^
ultérieuremeit.

Lei modèle* de d^onidei IOQI à
U dùpoiilioi dti jeuafs ge&s aiasi
qae le* progr*mmei d'^iiaii-n :

1* i Btnii : Eut M»j»r de M. le
G ê é l G

V k Ajaccio, H. Giordaai, inno;
fier, Place dei Pilmiert.

3° à Corte, D̂ poL du 175e dinj
fiat«rie.

4° k Ci'vi, h li Compigaia de
H. Pierre Leca, qai était ataat II inpplémett.

ga«re profeiieur iu Lycée de Nice, &• k Boiifaoio, k la Compigaig de
MI le i<9*eu do notre regrette ami
M Alaxiadre Ubaruni, qui boaan
pendait >i loogtempi le barreau de
•otra nlie.

Nou adreuoit m vaillait briga-
diar KM plu fiicirea filieiutioaa.

L% COD( rence relative aux « soins
d't rgen e adonner à un blasa-; i que
M. le docleur Paul Dufour, chel du
service chirurgical ée la Cône a faite
au persoDQfi infj ntier de l'hôpital
auquel étaient v nues 33 joindre Ui
ioÛrra ères de 'a Croix-Roi ge et
uKeieurs dam s dei ai.liei* h-a p ua
cultivés d&tfasiii, a obteua e pLs
vil iuc.es. Son imponance, dans
lolre pays où les accidents occasion-
nés par lei armas & (eu août atsez.
fréquents, n'é :hap,'e à personne et
nous eiprimontioute notre gratitude
au t es sympath'que e' Ami Dent chir-
furgien qui, avec ion habileté di-
dactiqne couluraière, a ense'ga& à
ses auditeun ks moyens usuats que
la «cien ê met à notre disposition
p-.ur soppo^e à 1 infetioa d'une
plaie et en favoriser ia gu rison.

M. Du Jour veit que »et inBr-
miè es saluent faire in ellijj'mmeat
uapaosemeot ea attendant l'a, rivée
du médecin.

Il 1 ur a donné des indic-itions
techniques dans ua but essclielle-
raent ; ratique. I i'a fait d'une Idçon
si i.'éthod qu.: ; et »i claire que
toui I •. luoude s'ta pioiuis de ne
perdre aucune des liions subsian*
tiellei qu'il a fiuieûtion de taire à
l'hôpital mi itaire de Bu lia. M Du-
fjurut un lavanL il un ultntueux
Vulgarisateur,

Sa scieaci n'a d'égale que sa mo-
destie.

lipol iir le»

A. FnDcaaco Saatra, rsmiw de la pieve de Rostino Le testament
500 liv. it., à lui prêtée*,et de» inté- dique la manière dont ces élévea
rfU échu», et en outre ua legi de ront choisis. Chaque èiève do
50 autrea livre» pour a«^ioM reçu», «voir quinze ans «u moins et eti»

Au cbevilier PBMJO, un aouvenir ans au plus. Ua resteront dam les
" " universités penilant cinq aaa et rece-

vront 50 livr. st. par an.
Cea legi acquittés, ce qui restait

de lasuoceMioa devait être partagé
entre las héritier» naturels par tou-
che et non par l4te.

kn outre, de raeniu objets étaient
léguea à lord N«wark, au docteur
Burnahy. à M. de Béiuntoot nt A Misa
Faon y Bleke.

U pliu cber déair de Pioli, U
suprême conaolitKm d« son existence
caduque, pour «mployvr ses propres
expresaiODi, eût et* dé n« pas fermer
les yeux avant de voir sa patrie jouir
du précieux ivaotige qu'il lui avait
assuré «a fondant use école i Corte.
Il écrivit A OB suj«t, le 25 mars 1805,
à Pietri, préfet du Golo, une longue

LE PRIX

î DES VIANDES

On trouve ictaellemaai d i » lei
bureaux et brigadai buraliitu de*
Doutât* dei plaques de bicyclelles

yc'aitrti aa milléum)

Petite &*iêtt*
Dans l'armée

H. la mè.I«ciQ principal it 2s clsSM
à» Vumèé Uiritoriala C«t«Ui BmU«-
J«m Baptiil., 6 S. d'Biat d. S. S. M.,
est proon aa grsds ds asdioii arU-
dpsl ds 1rs «IIMS.

da la valeur de 30 livres, i acheter
k son choix

Ai «enr Tibara Givallo, 50 liv.
•t

Aux steurs Pohdori, Pananti et
ijoctrto, £ liv. cbacuD.

Au ataur BaJaslnoo. un souvenir
à» la ntour 4* 90 Itv., é acheter à
anacbeii.

Laa B^MUSB namblut et \*m vins,
i partager antre sas domestiqua»
coma, pu- portions egilas, Giacomo
Oso, Giisuwttiabi Grazlani et Giu-
saffw CSaccaidi, i l'axception da
<to«M ooQffU et de doute couteaux
qa* poomtt cbovwr le sieur Fran-
o«sco Ptatri, awc las livres qui lui
jlsiiri—1 éaaa la bibliolb«que.

A fltanaaij Ora», qui avait quitb

Nom dooaoai ci aprei le prix do
chaque ^avégorie de vinde.

Viande d'agneau
Afif-an siu«r d'na poids iattriair

k 10 iiiOf t fr. le kilo.
Agiasu paMBt MOI ai da 40 k.,

deb.ie ai deui :
1* l*i gigots et la selle avec lea

rofaaai, 3 fr. 40 la k,
2* la partis ivaai, poilriae, épia-

le, tête oa coi, t tr. le k.
GTM apNu panai plu de 10 k.

•I BBOÎM «a 90 k. :

, • les gigots al U Mlle avec lei
rvgioai, t tr. 50 la k.

£*la piiua avait, poitriH, epan-
la, («le aa coa, '1 (r. 40 >« k.

IU. las «elocipediitu wat avitei
: toote nuckiae circulait ••&•
ï«e i en fiiaie coifonaimeat k la

CircilafJH M

Pmr ntia d'sas srrw ds srils ai
pig», aooi avoi* dit, dus KM M'«-
araai«ss d'hier, qq« U. -Jmhy était
c dstoan i la pruoa U U.Suilé. f

Nos Isotsan ont dû rccliâar d'au-
misa—, U. kfaivv n'*vaat pas M mit
M atat d'srrattatlon. •

Nouvelles miriiimee

Sauf-conduit

«M aJhaaUaai w—«agauw pour as lettre dus laquelle il lui exposait
aHttre iu aarri a de Pioli, 500 livr. m intention* relativement au déve- MoaWa pesaai J* k. et aa-daitui :

A Ciamnattwla Gratiani, 3M) livr.
st. pour k récaakaaaaar de ses ser>
vîeea aibctwax at dévoués

A OiaMp** CSaecakfi. 100 livr ai.
Aux doaâatjquaa ra aaraarvice à son

a «s-

50 livr. st * chacun* daa tnèm nt>
miU«<liaeaiMimt»d« LodovteoGiudi-
orili, 4*UoTDa*glia M 50 autre* à cha-

loppemeot de rioatruetioa en Corse,
lui donnait les éclairciaaet&eal* né-
cessaires sur la nuoièra dont il dé-
fùnit que ses intenboM fiai nul rem-
plies, et se déclarait prêt k varser
laa fLikda proaaia dés due |« gouver-
Demeot inrait aQpordé son Mtorisa-
tion. Il ùt> senbie pas qœ Paoli ail
jamais reçu aoeone repense, soit
que Napoléon n'eut point pardonné
i ton adversaire politique son amitié
pour lea AagMa, aott <ra11 •«nton-

11 « i rappelé que toute panoane
voyageai: sa imonaobile doit êu-i
nnnie d'ni uni coiduit délivré d m
lei coadiliom prAvat>s par le dé
cret du 4 décembre 1917.

Les coaducuun dt vottarei aato-
nobiiaf n ks p*riciaej qui atili-
teal ce mode de locomotion devroai,
en ioraiBlaDl leur dénude, iaira
eoaaattre, d'aie laçoa préciie, l'ob-

1* lei gigou et la Mlle avac lu j " d« ™Tt* " • " qo« l e pircoors
ragaoai. 3 tr. t« k. * elTectaer.

> la parti! ataat, poithaa. it**- *** M r t M d < u«aiUuo« et « m -
u a u L e i » i le Ml»k eoidaiti délivré» an^rienremeit au
**> * " W , ' ' 7 " •* l ir jufiar 1H8 ne N . l p | u «1».

V îande de bœuf »;*.
Sa qualité compr«aast :
PoiUiie, eolli«r, jarrti, flu«het;

f fr.
ira BM'iti, dite a«t aa (eo, eom-

araaaat:

Lire à là deuxième pagt
nos Télégrammes.

Uoi «i« proau du* U oorps im «qu-
l>kKM J* I* »<»*•* • *n grmd* d« t*»td
m»tir*, IM qn»rti«r* ntltrM Bucgin
PMI - Fnjjçou, tiiBODiw : - titocc.lt Ji?-
qiM-Pjw», oharpMtMTi Horati Hiart-
G«nfM, éltetridco, c(w( ds pMto da
T 8. F. ; Tasaiitri fivt; eta«ui«r.

Obaèquei

« M Toinainis Montait., lés fiio-
vaMoei, a S»OBMBS« A Is aaita <.'SM
aasia 1OI«M auladia, i Vkgt d. m .
wU-qi i suas i Sas plaa proehsa fou
aawUa j «r st aait. M ossuat ds kw
prodiiwr las aaéaé laa BJM itf*etaau.
Vsa?», MM aafaals. as asal M awsex
an tas tftaaisa4 IMIS si f—iU» «<
aa'elta startinans t oomm» Am aatoai.

Lss ataèqaas sa* sa osa a ensi bsana
As Nlsvéa. U daaiJ aaatt asadaA par
H. Btt«BM LmAi, mnitè AM IMIBIM
si 1M asirM p*r*a*. Du oembrau aaua
at nui» »•• «aivt la «MTO faieara
jaiqa'é laftiM Sauto-atans, on a été

Otmianal. Bai



Ouvrwr
L. n-^iU J-i Uurn di II Croix

Hoaga la rl«ali» t*f»fit« «• oawoif
pour l\K«»r. d » • Pa>a loraaMa » *•
M •rp.i a M M I » *"•«« '•'<"•<*••

L'uarr-jtr M u«dra ao »rài« « la
&»!«.. M. r. . d. I'O|J'«. ' « «« ' J ' •'
«•adroit d« clwiaa aaiMiud, da 1*
liior.. i H kaaraa. * farur da « m i l
6 fimtf.
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.•o UiTal, la

. . l o t atiLlaa 4a
, . ,» udiii 2.100 (t.

, i*. vtuv« Tart*. la
. iteadi ,i>« aùiu da

iuto â l'enuami, 1,650 fr.

ila Pelil Baviait (31 jullat
eptembra 1917).

du Poht Varutllkis (lar
- 31 « .u l .0171.

raa«oigiM<afiilaT •'•4r«aaatr

k PaM Sufiat».

da inbo.«l cf . ] de •"*!•..
' i in- Anfrimi, gMfnw.

YATCVi*

i Xavitr. «oldat u 03* d'ar-
t ûiOïân itj

u de j >lc.
H a l l m du .raaimmiiu, grau»

coati*.a >•.'. ciOuiohouc. amiinte,
COUKH01ES cuir, au., e ic , l>oor
moieun, iuwmoliil<>, macbuei I
«jpéuf inlillin'i agiicolei, eu.

STAATH-SUS1M,
Dépu~italr«
ttl0pan, BÂSTU

= $ E I f l l f f i JISBVEUfS

Communiqués Français
1 210' jour de I»

Paris, la 4 février, 7 heures.

Dans la matinée ui d- noi détachements a émeute dam la secteur nord-
Outut de Gouritcoa (région de l'Aileu*) ua coup de maia tur oa p<-iil poi-
ta sl l tmsai qu'il • r«mt*A ioui en lier dasi soi ngnes itisaai «iaii IS pri-
« n i û r s et caumraal du matériel. De reiseigoeainBLi camplém>onitt» il
résulte qui le oOup de maia ejaemi repouisè uar auus .'* amt d<rnière au
nord de Bures a été clï.ciuè pu- ua d6ia;hemiat da foO h>minei enviroa.
Les partes da l'advttrsiifà oal été particuliorcmeai iouriot

Paris, le 1 livrer, 15 beures
Après uae violante pripanâoi d'artillerie lis alternant* o n laatS daas

la loiréa d'hier sur la lectnar ouest de Freinas aord-esi M Coucy le Cas
tenu), un coup du mail qua aoui av^us «itemeat reDousse.

Aniiviie des deux arulliries sur U rive dru M da ta Meute.

AVIATION
Dais la période da 20 su 31 janvier inclus neuf aviasi illemi'idj ont

été abattus par ioa pilotes ea tombais serinai ;l 4 par la tir de notra ar-
a'Ueiîa ai 11 aAjï-iMe. Eaou re ûaut It uema periodi quitsi avions eaa
mit gravemeal «adouiniigêi oat éie vus tombait dâiewpares dans leurs

ARMÉE D'ORIENT
1 février

Activité dVtill«ria r^c'araqiH daai la r^gioi da Doiraa et k l'ousit du
Vaidar. Sur le tioit plu»i un patrouilles bulgares ont éiè dupméet .

JKMON1QUÊS
• • j i

^•bicuci Antoine miçoo, et Oin*U
Ur»il«-Uvia Uadaleua, cig«ri*r».

NAlISO-'.tV
Sibini afaria A&toioatt*. — Battei -

tini Marie-Catherine. — Alawio P&i

*ia-PrnBSo;a*. mewgiw. 78

Avis aux Ménagères

Orobses SARDINES salées
(anchoiiéts)

l
OlUtilCELU.
ilu Cip

Fournitures
Industrielles

J e l n t ^ :onomique cTriOmtibe »
i>ou> »«̂ ' ur A hautâ cl bane pr*>«-
-.ivs. >>iauai lui ic'dts. disit-lu*

Soir.

Nom avois rejeta hier loir t t n iabir de perles ei zt infligeait à !'*;•
aeuji un coip de main eiécutf sur ui de •01 tetn* poiLe> fc l'en du bon
do l'(iljgo*e Activité de l'artillerie ilieraaide nu tour» de In jonm** ac
iud en d'Ep hy. iur la rojte d'Ama i Cambrai, au iud d'Armeotièrài et
daoi le secleui' d'Y»rei.

AVIATION
Le Lamps qui a ét< beaa hier malgré la brume a prriait i aoi pilotei

d'eâectuer dti recovaliSllucea et de ramin-r avec efficacité :ËI U » de ao
Ire 4rii.:eue ûr un g ia id nombre de katieri s allemandi'*. Pièi -le 4 loa
oeï d'eiploiift oui é'é jel4i d u * la jouroe tur dif<;fi okjeciifi y comprit
11 g*re et let *QII:B d ^ tarage ue Va ea> i-»fccs Nous avoat t* outre, lire
pmsieur» uiniitrt de cai touche! de milrallirua«B iur d- a lorruatîoub eiaemint
daLt h s Maucheta ei zoaba ariièra Ci»q api>arrili tam mil uai aie abattu!
e i cototau aérieat et &*ulrea coauaiou d'ail'nir délevisatêa Utda» ao
uva BVSI pat reatré.

Daaa la nuit dii â au 3 lei aérodremet el ^tatoaaemeati eaiemia oal Ëie
bombardea par ooa anateun.

Apret midi, 4 lévrier.

Noua avooi tfleciuii ce maàn aa coup da main atir lia Iraacaéei alla
mandel t l'tsl de liirgicourt. Quelque activité dti l'artiMaria «D
court 'e la «tut VT, L<-at •>! a» aord-eil de tiravelle.

H. Dolrncto, sénateur de
la Seiue, cité par HorchèM.
reluse de témoinner pour lui,
mais il oBre de venir pour
tiolo.

Le défenseur de Horchère
proteste. M. Oelonde sera
cité à nouveau.

Bolo déclare renoncer à
l'audition de M. Caillaux,

Cependant l'avocat de For-
chère réclame la présence de
M Caillaux à la barre.

Le ministère public ne
s'opposant pas à l'amition
de M. Caillaui, ie député da
Miniers sera donc entendu.

• » »
Le défenseur de Porchère

dépose des conclusions, au
nom des deux accusés, de-
mandant la remise iiu procès,
un certain nombril de témoins
n'ayant pas été touchés par
la citation, et ils sont indis-
peD-ables i la manifestation
de la vérité.

Le défenseur de Porchère
plaide tur les conclusions
qu'il a déposées.

L'avocat da Bolo réclame
toute la lumière, mais pour
cela, dit-il, il est île toute né-
cessité uue tous lts témoins
cités par bolo viennent dé-
poser,

1 e ministère public Jït
que l'audition d« tous les lé-
moiris n'est pas du tout in-
dispensable, ca's'ils venaient
fi lu barre, la plupart devien-
draient dt'S coaccusés.

: e Tribunal se retire pour
délibérer

•air, en gtre de Carnavin,
i une crise cardiaque.

M. Yung était membre
correspondant de I Académie
française.

- LEitlIIlllIIII

fitiMil i* ]MITI i i Paria

LE PROCÈS

UOaUaaaaaavfarli<V»f», »
«ma N«dla«. la 14 «a » . * l
Mfu 4. « » U J. <taaM ». |
|«. taalaMl faali aa la.

Avis
L. a ù m i <• Maa< Html, dat|

nu, 7. B4 di Wii», a« < m « H ,
f* U Pt«l; aa far.

La foule <!es grands pro-
hblionne, depuis ce

mutin de très Ixnne heure,
devant l'eulrée .du troisième
conseil île guerre de Paris.

.es p r i e s s'ouvrent à
l'.icure lixée ; la foule s'em-
presse d'occuper les empla-
cements t]ui iui -ont rt-serves.

Le • onsril d" guerre, pré-
sidé par le culouel Boyer,
entre eu ï>eano a 1 beure 20.

• « *

L accuse bolo taire le pre-

mier. Son entrée provoque
un grand mouvement de eu-
tlOMté.

Lolo-pacna regardi avec
insistance dans la salle ; il
cht-rche visiblement quel-
qu'un, mais il ne le voit pas.

L accusé t'ochère le suit ;
il est 1res abattu.

'M*
Le président procède a une

simple vérification de l'état-
oivit des accusés.

On prévoit des acciJents
nouibreui de procédure.

«•*
Après les tormahlésd'usa-

ge, le président invite le gref-
fier à donner lecture de
l'acte il ;.ccus;ilioo

« • •
Le iireflier procède i l'ap-

pel des témoins, au nombre
desquels ou remarque Mme
Lkjlu, Charles riumbert, w M.
barUiuu, .Yiimtliyr, 6otalana.

m. Napui ktivska et '̂ me
Cailhux tout défaut, ainsi
que de nombreux témoins
i dé.'liarge, c lès à la requête
de U U L U ; uouuiiueut le

président xonier.

GUÉ
a BERLIN

B.r»., «UfHarl

l i g u a s dei informations
reçues Je Berho, VIVI. Kubl-
inann et Cztrnin, aiosi qu«
le général Ludi-niorf sont
arrivés pour assister à une
Conlérence, présidé» par e
Kaiser

MORT
DE M. YUNG
M. Yung, professeur à

I Université Je Ueûève, a

AVIS DE D i C « B

M la cupiUiua Tnddai at Madame,
ofe Hâmelli ; M. l'iorre-Paul Taddei,
sargeot mohUîté ; U, AnBe-FrMCOW
Taddai ; Mll«u \una, Elisa et Eu|é-
Di« Ramelfi ; M. le u»piUin« «la &""
tuoi «I Madame, née Tuddei, et leur
lille ; U. le docteur Taddei, médoexn
priocipal de la marioe, et Madnme,
née Ma**stracci, et ieura entants ; M.
Louis Ramelli, conseiller géoére., et
Matimae, péa Guapun et ieura ec -
faiits ; M. Jean Ramelli, ingénieur ,
M. Philippe Scinetro, mobilis* ; Mlle
Baplistiue Sciaeti-o; U. Julea Locci
et Madame, née Seine tro ;

Ont ta douleur de voua faire part
de la perte cruelle tju'Us ««Dneot
d'éprouver en là personne de

M. français Taddei
£1*™ tu Lycé* da ttuUa

leur ûls, irére, neveu et cousin ger-
main, décédé i. Uiutla, dm» sa 18*
année, muni iKd Sacrements de
l'tylUe, le 4 février 1918, et vous
prient d'assister à son enterrement
qui aura lieu mercredi, S courant, à
10 heures du matin.

Un se réunira i U maison mor-
tuaire, 4, Boulevard du Palais.

Hriez poft lui.
Le présent avù tient lieu da lcttr*

de taire part

Mme et M. Ernest Leoni, rent.tr a,
Nice ; Mme et M. Paul Mora'i, per-
cepteur à Clermont Kerrao-I ; Mme
et M Clément Leoni ^Venezuela) ;
Mme et M. J.-B Leoni et leurs en-
fanU ; M. Paul Leoui. mobilisé ; M.
Dominique Leem, commis des doua-
nes ; M et Mme Sciibani, recav-juse
deu poètes ; Mme veuve Joséphine
Luciani ;

Ont la douleur de faire part à leur»
pirento, amia et coonaiitsaDOM de la
perte cruelle qu'ilH viennent d'éprou-
ver dans les personnes de

M. Barthélémy Leoni

à Paris
P." «riftar.

Le général Leraan a été
reçu aujourd'hui par le Pré-
sident de la République qui
lui a remis le lirand Cordon
de la Lfgion d'honneur, en
souvenir de I Héroïque dalen-
se de Liège.

M po*Us

et d
M"* Angèle-l'oussainte Leoni

Née SUUBANI
leur père et mère, beaj-pére, bella-
mére, frère, »œur el belle-siBiir, dé-
cé<lét à Muratu, le ^ février courant

Bmu tir Pieinpola

MJ i a d r i COLOMB&N1. ntrni i i ,
a pm la direction ûet Baint al drt
CQônl ie i'Biabitêiimtn TUrmml
ûi eti "• v*t+t à l'avilir, do ier

êtUtbrë mu $0 jum.
Le» (unilli* qai délirait, b o n di

l'éub'uienant ikarmal, d<u tppar-
UmeoLi oa dei hambrai t«ar #ré-
pirer«lle> mda^i lanr minage, pin-
T.at égalemaol l'adiusnr i lai.

SUIS ACHETEUR
de rieui MPia'i! regittru, lirraa,
cakiara, («oraaai, elfi.

Adr.ua i ». ARRIVA, m Dn»la,
91 , Baiûa.

tWJUBTI TR0IS1UU UHU - V I DIX oènUmèi ÏSHCRSDI

Le Petit
J O U R N A L

— I.E FIDS FQRi TIRAB2 BBS
rtadaotloai A AdmlnlatntU*n : a.

I Les Transports Hlar
et l'Entent

QUOTIDI EN
JOV1UIAUX DE LA COïSE

Note de U PliM

Vitili i n Oliititn

Construisons des bateaux , Nombreui soit lei iadustriel* fna- >ioas légitimai. Que te Préndeni
concentrons, en vue de l'a prés- çsit qui o i t vu se fermer devait Wiijji lm doane l'ioop ossio* qu'il
guerre, tes transporta maril imes eut las débouché* que toogienips ils est réiolu k te ierv r du toutes
aux mains des Alliés ; obtenons anieat taaui Tealés par les coadi- armes,
des flottes commerciales neu tioai avaitageuses que leur otîraiaat

pour » B S . Qua U solidarité iAe *da balles asseï régulièremeai pour re-
la guerre lui luriive. S<chons obte- damer da l'ac.ivitô aui fabriques
nir dus floues comnûôrciales aeuirei da pltei alimentaire* qui cfaoni^at

coatrtts do longue durée. Coa- depui* plus de troii mois.
la* transport* mari lime» II faut qua le Directeur du Uni

> des Alliés taillemeit civil se pénètre d'uatt
iaa;te. malgré ses efforts cboie, qua la pile ea Cône s'est

miaqu-ra de ma'ièrei pat un article de lui*.', mail use
p/efflièrei, elle manquera da ton pitance ecoaomiqie a i d e première i a aptes de to

•aife Qu'elle i iche biaa qu'ella a'cetti'é, et qu'il serait temps de (eiceptiua de C-.UÏ -,.„. K . , , . lul

a'ea obtiendra qu'après avoir corn- praadre des meiures pour nous doc- Mouher^ sera passée aux data* et
seau les réparations et les ratiita- aer satiifaction. heuret ci-iprès oar les commissiois

tniutiéeidam chaque PIIOJ (Méde-
c w p r i i c i f i l d j Ire olaiie.directeur-

»'*»'« p des ofÉcier*
e; services,

k par la toi

4gréeI, ele

rée.

est réiolu k te ierv r di
diplomatiques, armei

mi itairbi, armes maritm s, armpj
^conoraiqiej. C'est la vraie fav^n

DITTERLET-

que Ifs Alleaaiads
aoacaieM à la guerre sous naariae
lit peasaient aion, diiait-on, embir
rnsser les Anéricaias an moneot
où céui ci, de toute leur âme et da
foules leun force*, lê lauçtte i l au
•ecoari du Droit at de la Liboné-
La aoqfella était iaetae'e t e cal
cul tarlîf ta tout c*t. D'fillcnn.
l'amiral Tirai t *«i lu i , et une toil
de plus il l'a emporté »ur ie* oom
pairioej plu* clairvoyiaU qui ma
lureit l'é'eodua du préjudice moral
et même matériel qua caoterool h
l'Allemagae les procédé de guerre
avtugU* et cnmiaeli auiqueli elle a
recours.

Lei toui maria* germaiiques re
doublent de tile furjeui. mais les
mesures priaes par l'amiral
t M Ct

T 5TEBG
Sémûtnr it la Stint.

très, de i contrats de longue da- les irmueursde OC me ou ie Ham . . n —
bourg, i'S avsteal révélé a l'e*pioa- de fairj c la gm
nage é-'onomiqoe, si Habilement or-

U b'9i\ courut, il j a quelques g i t l , j p i r a a > eaaemit. la lature
_ . - . - *-. d a ̂ ^ eiporiations le détail de

leon Isbrications et 1-i aoms da
leurs correspoadanlt.

L'iadusirie des iramporti mari

limes joue aujaaM'bm *t joueri . taJrna.Traii i-r, n n

demai. un rôle plu. décisif ou'bier. A L ' M R N I A I R E S
II n'eit p u de p i p qui trouve sur
soi projjrn io1 lootes les d orAet,

iodî

La Question
DU GAZ

,directeur
adjoiat, comuiiadatt d'armes et mé-
decin ebaf d« la Place) :

1" AJACCIO, marcr^di 6 février,
k lO heures, {officiers d*Aji:cio at
da B t I )

LES PATES

les n

La Municipalité de Basiia
a pris possession de l'Usine

à gaz

Hier, après avoi
Compagnie du Gaz, par ministère

Nous nous empressons i'e pu- de M. Colombani, luimer, l'ordoa
pe«iablei « ion il menuiioo et à blier la lettre que nous recevons - -
•— """H* économique Les'cmn- de noire sympathique concitoyen

M. Pascal Bifterlet, représenfsnt
de coiamerce. et nous appelons
1» Henvei liante atienlion des
Pouvoirs publics sur les faits si
gnalés dans celle lettre

Nous espérons que l'on avi-
sera sans retard, que les^abri-

)
2* UOliTS, jeudi 7 lévrier, k 15

heures, {oiticiers de Carte).
3* B l S T U , satnadi 0 fénier, i

14 a sures, (officiers de iitsùà et
S F

LSS umciTs a ayaat pu être pré-
fait ntiHtr » la r"6' Cfl t t m p s u " ' 3 à AJ ICûi0 ° ° k

~"la, ie préieitôroit h Bu lia.

gei par mer son beaucoup plui im-
ponaau qu4 ceux ijtii l'elleciu-at
par voie ferréa. <.«s puinaice* imti
liirei, mslirAsie* d<îi (] us. oit pir
II m6me uoe lupénorn* u c o i u i
Ub'e iur lei ptiitaiacei coatiaea
taies. Cul lei ci soai ooadimné^s h

nai^e da M. le Pr^sideai du Tnbu-
aal ÙTÎI de Bastis qui aommsii MM
Andenoi, ancien directeur du l'jti-
ne I gai et Banaviti, iDg^ateur-
directaur de I'USIQJ 'a Travo, ad-
in io ii 1rs te un d»; I mue * gai. H
llapelo fait an' lo^i^'iias de iliir.,

MM. H du tfoatera, AB-
uie aiphyxie iaate, msii fatale, ti ques de noire ville reprendront derioa, Bonavita, Ravin, connursiai
ellei l'arrivant pas à «n frayer nie leur activité et que la population ro central tiaad~<la, srcbiltcui de la

et par M. Chaumet. nuealivemeat , 0 J 9 1 Q r é f e r i \M raei, l o r a i (,'hi,
wire coDtcmuoraiae l'en qu'uoe il-
lustrauoa de cette loi aoati rigou
reuse qae cai'e qui v<̂ ut qu^ 'as

, oontt-

anr IM méthoûtt* dô ltè-6li»ttiont
l l

K c o l e l ie Sa
dévaioppéei par H. C«U, prodm
des tffei* de plat ta plus «pprAcia
b'es. Nos aailraa da commet ce,

eaiia arnéi, setion iéi par IOS pa- p!.„,«• ailloal wa/oan da
trouilleari, nos hjirivioif et IOS j , lumièrn.
ioui mari»*, se d*faadeai el espé Mapoléon l«r luccombs narM que
dieat n f«d dai oceaai ua aoabre U lUtte «glane ragaait sur loutes
crêiasait da pirilat. | e a mers. Aujourd'hui la Ruisie

«artos, il ia CMviani pas de s'a- mccoaibe «ar^a que des la dtbut da
baadoaaara ua opti-oi.tne mené. U la guerre scmrlv lei Alliés

pourra se procurer ces pâtes
constituent, p r ce temps île
guerre, un des éléments les plus
importants de l'ai i mental ion des
ménages modestes

Bastia, la t révri«r 1918.
Moi cher Ollagiîer,

J'étais t'anire jour t V i oae da
mas dieitei où de nombreui acho-
leurs demaadaieat paruculi-

. a
Ville, Maicahai, «ecrfitaire aéaéral
d, la U-.ria, et Colombaoi. knsuier
t Ha.na. . e s t readu : 1 usm^ i gai
doat il a pris poisessioa au loin de
la ville da Bai lia.

rai-« pr •
J

da Saiot-Cvr, non ralavons celle da
r - i f i r i M pJ

na<mch> Aaga, da Baau.,
qat , , t jéji tiiaiaira d» la «o is da
gnarra, « reg« qaatre bleasorai «t ma-

i l . Dtrqué. directeur de l'usiie, a "'•> fois ^tauuoa.

lutus ett rude ; elle sa traJuil pour bleu pat aroir comprit qu'il «t.il dn pâtes. Je dumnadait à l'A îciè e
m a H T dos parles douloureux, d - U i I B I é r ô l T l l l l ^ r t n i d a làÈm d'oa e i | e Urait cette marchaad.t,, •
d homme., par dea deauucuoa. de i u r e r | e p M I i g < d e , Dafdaa«ll0.. alla ne répondit : d'Ajacdo. Je lui
nchtsaet | alla contribua au renché- Mali la récnmiaoïs pas contre la deraaidaii si la qualité eun 6,,nn,
rusemeal nAnlleui da la v,e ; «Ile myopie da e»m qui jugaaient le «mlaai l'aisajjr auui ; eih ma du i
oous oblige k d«* reslmnoas d« conflit da i'JU * la mwure de celui Oui Vous voies, ion* ea veadoas
alm ta p lu aévire* Hais e.le nous de 1870 Coo*ia>om s«u emeat que êaormtiinai ; je lui Ui cepeodaat
i n A A r i . H . . u . . , « . n , . i . ^ ii rAairicha-tljngna aarar dans on remarquer que ca aVtait pas yoe

état da dépresiii)a morale et de rtiioa, et que *i la demaide était si
miién économique plat ci'actéritâ activa chei elle, c'était a cause que
qua calai de l'Allamagie, c'est que Io* labhcaali bas liai i étaient sais
c*tte daraière, a travers la 11 al la ad-, semould.
Il Suède el le D<aema-k. a pa gar Dtpuii oa a voulu me dire qua
der quelque cooiaci avac la mer. Cône a auui te privilège de la la
Lei Biais Dais reaierrenl a boctii. bncalioi des (li«s ea ca morne*i.
Malgré sea taccèê, malgré toa or- **="', la grand port da la Corse,
guet, malgré *a vigueur miljiaire. Battu, a trt faonques lermée*.
la peuple allemanJ est comme an El pourquoi •' Oa n'a pat vu m'ea

sigié .a pr*cès verbal da pr»« de
potsaisioi en f s u u i lai plus eipres-
ses réserves el se réservai l Mlam-
méat de frapper d'appel l'ordonnai-
M do U. le Président.

été aussiiôi mitallés dais laurs
•Ouvellu fooe lions.

félicitalioa. à c . Taillaal

Cotumom do PMit SW-ai*(31 Jaillei

K t l i 9 u _ 3 1 â c û [ 1 B 1 7 )

pour loua rHaaig&aoMau s'adifSMr
aa btraaa da Ptlil ù i

apporta d u «•scigiemeils dont nous
sam-ou, a l'aspAra, profiler.

Le goivsntiBMDt da Gui laame U
doit sa readie compta qu'il i e ré
dura ai la Graido Braugae, ni la
Fraac* I la (amia« par le bocus
ioui maria ; it ae raleiiirn mflme
f** le dtawqueawil tur noire c o i -
UBeait des ITMP«S ameneaiies. Il
accosault casxodui les cnm-s «1
aviva. chaqM j«ar, l'horreur de

l ' u i m n civiliaA. Caita obstruci ioa Unrvau daas le a i * - a u duquel lerai l diru la raison ; y sursit- i l uae IBIII

r*roc« lui tst dictée notai par le passe a i •••«su. Il t« d«l»t, nsn gae politique t
IOBCI de finir la guerre qui par la il fandn qu'il l'mc'iae ddvait la Ja lais dote appal k vttra sasa
prtocoipaiioa da l'ipr^s guerre.

< No>re avenir mi sur l'eau »,
déclarait orfueHewaemeat 'Eanpe-
rtnr dAs a*aat 1900. Il ae ta coa-
taau pas de hiler à graadt frais la
coastmciioa d*uae flwile de gaerr
qui H QiDBjtra au jour du COaflit i

appel k vatre saga
décitioa des ntltrei de la mer. até, moa char Oireciear, pour que

La ÛJii.» commerciale français», vout trouvai la causa d» cett« miie
loi u loua t« avant >a guerre, le sera a imdei Aa Baitia, alors qu'Aiacci»
plus encore spres. Nous proâtom al CorU fsbnquinL
aujoird'hai du loaaage qu« aot ha supposant que quelques fabn-
AJiièt oat sais k aoira diipotiuoi. caats bat isitaieai gagaé beaucoup
Après rumûtice, il laudra qu'il* d'argent depuis la guerre c* ae

—.«- . . « •wmtMi iaaa ia ; il accorda ions coaUaueat laur co a c ( H j r t , M I M « ,„( , p u 0 0 8 raiaao de pnfar d>>
u i Soci*i*s da navigation coann«r- aotr« iodu>tuK i*r«n coa iamnée i ce produit iaa maibeureui et let
cwle dea sabveatjoaa couiderables. la .mia», ao.rf pey^e * la liniiae el paivre. ouvna.* charges de l ami II..
sait gralauM»aat A i « r dispouuoa au d*to dre. P u i qua jamais nom qui irouvtfr«w.( d«n* cet aumetl

chauffeurs, des auroos be*oia d* bateaui t ai Km*, aae satulaciwa cceaoaiijBc h «KI*
noartna Uan, I» Japon a tiraade Braafae la* poia.s Je vue.

— J - - peuvent ta produre phu aiaéweil t-arseit^ q u tabnqaa des q u a
qaa IOUS qai avea* subi U choc d« m*, da ^mouk, . , H r a k ai ea

• U^"aco«itniit«ai<io*<: p«ine d'ospèdit-r daas aotra. port ci
pour ,om t BUtt auui t Mira pioiilqueiques ceatainaé da

•>niaire s o » II i n l e charge d« la
aoarrita'fl i leur foarair. Paa4ln-
ttaa pol>jqi«> paKirabtia oaaiaMr
«al* aMrcbaieai ajasi 4a pair.

VENACO

Les caaioaaiers d<rs PoaU n
Caaassées di Corte, Veaau), V t u -
ni, tihuoni, réuais ea irèi grand
Domare la S février i i'HAtel Belle
vue, A Vtaaco, ont décidé de formrr
aa Svadicai.

Ua bai-eau provisoire a été iom
naé , il se compose de :

Prrsidâil, Paatalacci l'i-rra.
Vice prétideot, Costa Angi Hahe.
Seeréuire, sîoracciûle Joteah.
Trésoriar, Fil i a pi Jacques Frai

çois.
Prochiiiemeat, élaht>raùoa dei

staiats et foraauoa diflailive da
Bureau

D e l l questions principales seroal
in»crHes A l'ordre du jeur : 1* le
probièma da la n* chère ; i" étld>)
det réli>rme* almunstratives. •

Tous let co tègues l'emproiseroai
d'adhèrtr aa S y a l i u t , bot suprême
da nos légiunea rcvendictuoai.

iùe Secrétaire prt
HUH4U.IOUK.

à vendra
L . ur«f< da tnbao. l eiril d« Oalfi.

S - . t m H r A M. Anfriani, gnUtr.

Jalm, *;lJit d'arsiUafia. «I
PiMrt ahrt« Falidta, rwpwMaM.

NA1MA.N #fct

Koachi Maria.

rj gfs

Uonnahiii Daaiiaa. ehvretter, 6» a u .

TadM s g ,
M-Ir*D«, aiDdiant. 17 aïs ,

Avis aux Ménagères

Orosses SARDINES salées
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Communiqués Français
1,211' jour de la ftu«rre

Paria, le 5 fémar, 7 aaora.

Au ooun d-i la jour.ie I. lutte d'aruilerie i prii une cerlaiae iate..it.
m le Iront de l'Aune, i lu i U régio» du CorailUi, e i Argon» el ea U.ult

àliaca.
Pari., 1.5 ISvrier, 15 henrea

Ca.oo.ade *ilea viva lur cerUia. point, au nord du Caemiri dei Dame..
Ua Jn.oiiemenl euemi dam •• méat, région a eiê repouue avaai d'avoir
ailaiat ao> ligaei.

Nuit calme partout ailleura.

AVIATION
D u . la joaraee du S février, prontiot du beau lempt, aotre aviation de

ckaiie a lait preuve d'uae aeurense activité. De vérii.ble. baiaillei aérien»
ae& out été livrée, par ao> pilotas . a i eicadri I a allemande* tr.i avant
dj.s el iig.ei eBBeoiiei. Huii appvtili allemt.di oat été .b.ilu< a la

i 5 aulres loat tombél gravenmi touchai, prob.b'e

Affaires courante»

[L,enjui:e occupé da
{topfdllim des affairu otmraalu.

nue de c « coi
meit

3 llvriar.

U, fort délackemei.t ennemi qui '«mai* d'aborder oa d» aoi po
m . u n . u . o r d d'IUminonirl a éié rejeté av« de lowJei perle»pi
l u i - milrailltuie»

Au coi» dua coup Je m u . elêoilé imm
lia d< «es posu. «u iud d'Arm.allère ci.q de

(«ire
et uae

Communiqué
ITALIEN

4 lévrier.

Lai arlilleritiet bombarde, turcal
plu. active, dan. la va.lée U c a n u
et ver. le littoral.

Soi eléme.ls e.plor.teun eiéiu-
lèleat dei coupi de main k Caïuo..
(lur Mon) et a Capoiile, canuuaol
dea pruoniten.

Aviation

Noi aiion. eicoiicnnl d. nom-
bre»! el interne. BombardeUMnl.
•ur l'arrière de ao> aèroaeia . v u I.
coBcoan de « m d. la maria.
royale ; ni aitei.Bireul, ta suit pal
* * , ub inirnie mouvement enntini
mr >ea ligne* de railvaj. k l'eit dd
Pinve el [tnliercOt indesne. « tan
baae*.

LC. aiioea .dvemaire. maniteile-
reai de Duuvean lenr. créante, .n
boiiiDaidiB' Veau» l en .ll.41l.nt
ti.uL,*i cuau-ei lublu., put ,jaiu-
^uii>vm.al le « . l i e vc.iust un e.

fnr de dimmaitfli pi ai isrieoi «l
d'ui plut grand •ombre do viciimei

LbApiul civil de Tre*i*« fui al-
uiai Oa ligsi'e e i tout ktoil m»rtf,
ci dix beuèa parmi la ^«•pulauo».

A Ve»iie aucuae i>cLime, aacoi
dommage.

DIAZ.

Il déclare, en outre, que

L l

ARMÉE D'ORIENT
Prèa de Bucobo lur Us ptote. n d de Pelé. te. troop*. brii.aaiqu.s ont

eiecuté avec IULCÈI ua raid str le. ir.ncliée. bu'g.rti. A l'ouvsi du tac
d'O^bnd. un deLthËmtnl enaemt qui ieal.il d'enlever un de .01 poitei .
été rvpouilé.

AVIATION

L'aviation helvèniqt» a bombardé la gare de Miletkov. d.as la vallée du

Vardjr.

-MMUNIÛUES BRITANNIQUES
Soir,

du aoi poitei ce

seul Caillaux lui reprocha répoail: II y a encore des

d'avoir conservé son titre de plaças à la prison de la

pacha pendant la guerre.

Liuterrogatjire est ter-

miné.

Interrogatoire de Porchère

l e président procède en- g ^ " " ™

suite à I interrogatoire de

forchère, qui commence par

Le Journal Olficiel puitera protester contre les laits qui

demain le décret nommaut.«. lui sont reprochés.

On peut l'accuser d'avoir

été très inipruJeut, mais on

ne peut pas I accuser de tra-

hison.

M jure avec véhémence

J

Santé. -

Puis, l'interrogatoire de

Bolo continue très passion-
nant

L'audience est suspendue

_.

AVig un oïcis

Mourier, docteur en médecine,

député socialiste unifié du

Gard, ! ous-Serretaire d'Eiat

au Ministère de la Guerre,

Mrgea
T d d i

Mrgeat mobilité ; U. Anga-Fraoçoi.
T»d d« i ; " " « *»»•• E 1 1 " * • ' B »«*"

ni. Ramolli ; U. le capitaine d© fiu-
siiii el Madame, née TadJel, et tour
«lie ; U. I. docteur Taddai, médecin
principal de la marine, et Hadame,

pJaeemen] ^ V(, . fUwlli.

méd a'emenl iviat l'jouriur
ui acmu ei ont ditparu.

Activas SiV.rull.rie allenuide cel apiê.-ir, di a l'oaeil d'Harjicourt et
unî cerlame recrndeicence d'actinie dan. I. journée au aord de Le.i van
«rintttiîrei el t '=•> d'Vprei.

AVIATION

ll'.r ir.ltré le beau ttmpi le loi était >ouv=rl d'uae brune épniue. N01
nilo',, 0.1 ' « « « * »'•>«•'• « » • » • " » • ' " el rt«lé I. lit d. l'arilktie
ï r de aon.br,o.e. batte.ie. » • • • » « . f è. ie 4 . . .ne . el demi d'eiplo-
' , . „ „ , w jetée, dan. l.jouraee.ur d^r.objecuf. , compri. l« v.,e. d ;

. . . . de Melk 1 g Imun.ter et Licattrv.lde. La brume a arrê.é !e. opS
8 r ai 1 a au l Ciiq ipjar'ils lllemaads o.t é(ê atauui en combaliaS-
™ ' e , a H .utrt. u>niininl. d'atterrir déunparéi.

Ua dVi nouei n'e.1 paa rentré.
Apiéi miii.

n « cooDi de main eflectué. avec inccèi p.r non. I. noii d-rnier. au
r î , Fl.ur.il « » ! • ' • • • '«"«• 0'lpre. • Sliden .oui on! pernui d.
„ uibir de nombreuie. perle, i l'ennemi .1 de r.m«ner de. p.innniar.

(J0|M|| J, ^|rf, fa p v | ,

LE PROCÈS

que le seul crimequ'on puisse

lui reprocher c'est d'avoir été

victime de sa trop grande

contiance en Bolo, et il crie

bien tort : t Je suis un imbé-

cile, mais je reste un hon-

nête homme. *

Mais le miuistère public

l'interrompt pour remettre

immédiatement les cho-es au _ _

poiut, et pour affirmer qu'il année, mum d •

n'est pas possib e que Por- I' i*1'»' l e * ' * "

chère ne connut pas exacte- "™°"1 i"*"" i r 4

ment la mission remplie par

lui auprèsdu Kliédive,ennemi

déclaré de l'Angleterre, et,

partant de la France.

1 leur. 1

M.
il, el

i i i u v o ( , iDginieu i
U. Philippe Sciuetni, mobilisé \ Mlle
BapUstinB Scinetro; M. JUIM Locci
st Madame, née Scioetro ;

Ont la douleur de VOUB faire p»«
de la perle cruelle qu'il» viwuMDl
d'éprouver en la pontono* d*

M. François Taddei
BèT* au Lrcè* da Bwta

leur fil», Irère, neveu et cousin gar-
m, i a , décade a Baitia, dans »a 1 »

d H Sacremeote de
février 1918, et voui

prient d'aasister à aoa euterremeot
qui aura lieu mercredi S courant, à
1U heures du matin

On se réunira à la maison mor-
tuaire, 4, Boulevard du Palais.

Priez pour lui.
Le présent «™ tient lieu le l«tlr«

de faire part.

Deuxième audience

C'est au milieu d'une foule

excessivement dense que s'ou-

vre la deuxième audience.

Les débats sont dirigés par

lecol'nel Boyer.

Interrogatoire d$ Bolo

bF-USL! t l It-I objeclttl mi

Trefi» el Maître

.aire•

k p «ntmi .«frites, aiuifHéM hier.
•«••t It; nvtr et e CMidi«r da tOMl

;ONSEIL DES MINISTRES
?irt«, a fifrlff.

Lea ktiiiiirei et Sout-Secréiaire)
d'Eut ie » i t réuni, es coaieil, ce
•tilia, t 10 heure», k l'IUytée,
IOHI la prendrai;* it M. Poiacara.

Le Successeur de M. Godart

Apre* bae tive discjitioa. U Coa-
!*il tombi enfin d «ccarl « r la « i :
ceaaeur da M. (iodiri.

Le budget de 1918
L. Miiis.r. de. FiBascii a m

mi. k l'.pp jbiuoa da l^e*».1!, \t
pu'jei ri.cutc.nt Ja b-idfe. de IK18

Le Cvaiui a a,>,rea«e c projei
aprèa «vui, lait u . cr ia • >embr«
<l'oit»err*i:o«* à c . >./.!.

M. K 0 t jèp*v>*i. en p.-ojel t .r
k boreaa de a Chaoabr. e* « e o e
ump. que le tiiojei dj l«i wr le.
aauarri OM.a ea .uavelic.

Toai cMaal* ua*. tel recuâca-
li«H il<> recrue, dei cr^dil. a. ra(-

|Ma i M'artr >'Lqui ibre «la
auau U l lùu ir . d u Ciaaa*

Deuxième interroiji'toire

de Bolo

Bolo, gesticulant, alarme

que Porchère était te'lemeot

son obligé qu il ne pouvait

lui reluser le moindre petit

service

Bolo amuse son auditoire

avec toutes ses déclaratioaa

concernant les autres té-

moins, tous «eus très inté-

ressés et J'une vénalité plus

que certaine

Bolo discute ensuite mot

par mot avec le Commissaire

du Gouvernement, et il tait

Le président procède a prouve, au sours Je celte dis-

l'interroRatoire il" tlolo, aus- cussion d'un grand calme et

de beaucoup de sang-froid.

. Le Président de la Ré-

pjblique, déclare par deux

f fjis Bolo, n'ignorait pas mes

II parle d'une voix basse relations avec le Khédive ; il

et tremblotante et commence en était de mèine des autres

personnalités qui me fré-

quentaient. >

Le (jominissaire du Gou-

vernement établit qu'en .ivril

l'Jlô, -avallini reprit le plaa

Bolo et voulut acheter des

journaux sans le concours

de celui-ci.

Uue longue discussion s'en-

gage entre les diux accusés

et la Commissaire du liou-

• CHEtClEalr.NTS

ET AVI i 01 MEME

Mm* vwiT. fiooano el M . «niant.
remercient b o n parenti, amia al
connaisaaDCM de. marquw da .ym-
patbie qu'il, leur ont tânoignia. i
l'occauon |du d « e . <i. Inr ftUe el
Heur bien ragwu*.

Mlle Marie Bozzano

Une n»an 'le urt i . de dauil Mr.
célébré. M l'egliae Sainl.llari.,
j.udi, 7 connut, i U beurra du ma-

sitôt après la lecture du rap-

port en Conseil de gwrre.

bolo aflirii.H qu'il n'est pas

traître à la iiatrie

à faire le récit des émeutes

en Champagne

Mais le président le nip-

pelle au i i.nt-i du procès qui

l'amena devant le troisième

conseil de *uerre.

Bolo se dit victime de S id-

dik Pacha qui le hait parce

qu il ai.nl été choisi par le

Khédive comme sou .conseil-

ler linaucier.

. . intern«,itoire Jt> Bob se

poursuit *ur les achats de

journaux ; I dit que sa tra-

hison • * luroe à avoir pris

des actions au Happel et au

Cri de forts, journiui anti-

l l d , et avoir permis à

vernemisiit

nolo nie certaius taiU,

puis se ftcue, et, finalement

plaisante, en disant que le

Commissaire du Gouv rue-

ment Uit cunlusioa.

Le ueleuseur da Bolo tait

Charles Humbert de pour- constater par le Conseil de

HYCiÉNlOUE
EXOUiSEJMCCSTlVE

Le Petit
• J O U R N A L

<nmi«)E — il rtDS FOHï TIR48K OBM
QUOTIDIEN

F O I I E . DE TERRE
DE SEHEHCE

fat appelé k preadre le commaiia- j 8 l rju VOyaga aiui qa« la parcoors
m«at de sa co npagaie. | effectuer.

da circulation el saaf-

LViTirt pou

II lui loujoun impoier t les hom-
mes te calme et la meikiale aéces
ssirei pour remp'ir saai I coup
If or aob'e lâche Payast IOU «st

Les Déclarations
N O M avons depuii deui an» t'ina-

p6t géoér»! sur l« leveou ; nu»
al ODS avoir, en plu», cett« anoée,
l'impût cëdulaire.

L<>3 aoi i mes coi ributioos di-
rtetes "dites • personnelle-mobiliè-
re 1, dei c portes i-t fenêres > et
des « patentes > soat abolies (au
moins pour a part de l'Etal, ar OD
CD conserva proTiSOirnne il -«8 râles
pour la part qui revi-aaii am villes
et aux département) sous form de
cen inirs addiliooaels question que
a i pas encore trouva 1 : moyaa de
résoudre le fl*^;. Ayant ainsi renoa
ci, pour sa pari, au produit des
t vieilles > canl ibtrions diracles,
l'Eut va désormais .Itmen er son
budget k l'aide d'impôts é -,b!(S sur
tout • les sources de e*enus, c*iâ-
gorws ou • cellules • D'oà la nom
d'impôt» eédulo*ret.

La loi d • 31 juillet dernier a é<a-
b i iioq laUgortea ou c du les, sa

I. Imp4Usur lea bénéfices indus-
triels et commerciaux ; .

II. Imputa «ur les bénéfices de l'ex*
ploi>alion agri<jole ;

(11. Imp^t mir les traitements pu-
Llicn et prives, les indemoilés et
émolument*, lea wlaireu, les pensions
et lea rentes viagères ,

IV Impôt sur les beneiicea des
pro feuiona non cuminercialejf ;

V. Imputa sur \m revenu» de*
créance*, dépôts et cautionnements.

A la veile dat jour où tous les
citoyens (s pan l>» indigents) vont
•H"- app«I s k (aire au fi=c la décla-
ration d* leurs r ibourcrs, gun>
salaire* rentes, e*c CD ir avec
pu.fit o-s rfnseigncmeots fnr la
eedu e III q i mt-r*«it tous lei
uavailleuis • mp oy * on ou»rirn.
aiD<i q « les pt-iuio mis «< Ira reo
liera vîage'i.

III — IMPÔT acB Lia TRAITBMBNTS
ITBLJCB Wt PRIVES M iHDKMNtTtt
rr KwoLDMBNTa, LRS SALAIHIB i.n
HlNUONS IT im RlHTIS VUQfiRtH.

L'asietle de cet impôt <•( ain*t
ùi>r par l'article i l d la loi du 31
jui let 1917;

Art 33. — Le» revenus p-ovenant
dea trailanMDU pubhrn et privés, lt>*

rtiUaetém.iliiaienui, Insalairra
et renies vii([*rt>a sont

^ a i un irop>'-t portant sur la
partie de leur montant annuel qui
déanm aavoir :

1* Poor 1M p«naiotw et rentea via-
&nm k aomaae de 1.3H) fr.

9* Pour lea traitsafteota, indemni-
tes, émoluments et salaires, la som-
me de :

1. 500 rrai.es, si le contribuai)^
aat domicilié dans une commune <le
OKÙQS de lOOM habiunts ;

S 000 franc-., si le cootribuaUe e*t
dotnidlié dans une cdaïaaaoe de

y
la enliur<> de | | pomme d" terra qui, de la p e n o u e brare, et aiergique,
t* 1917. a dfloaÂ les résultats las sa vail'atte altitude au lea lui Titut
pi»;

4 rai fames. ni le contribaable est
comiciité daaa un* commu <e de plus
de MOOU0 habiUnU ,

3.000 franc», si le contribuable emt
ilom^.iK1 à Paru, dans le iléparta-
mant d« la Seine ou .dans une com-

mu ne
lomèti ^ _ _ _ _ -

En outre, pgur le calcul <ie l'iiu-
pûl, la fraction .iu revenu imposable
comprise entre k minimum exonéré
et la somme de 5.000 frant* est
comptée seulement pour nwtlù1.

Le taux de l'impôt est fixé à 3 fr.
75 p. 100-

Voiïi le teit officiel qu'il impor-
te de -it ni-. II ronvieol à-- ret nir
f gaiement l'article su van f, qui a
IOH irapo't'CCii.

Ait. l2i. ~ Pour lu détermination
dea basea d'imposition, il est tenu
compte du montïnt net réel îles trai-
tements, indemnités et émoluments
salaires, pensions el rentes vipères.
ainsi que de tout les avantage» en
argent ou en nature aceor-tés aux
intéressés en ans des Iraitements,
imienifulrâ £ mol u tuent s, salaires,
pensions et rente» viagères propre-
ment dlb.

l*l artc 2k vise clairement les
% aul.LaUoris les indemnités de tou-
te *irV, le logeraHnt en nainre, le
cbaulTj e, \'èc ira^a, en un root,
tou c- qui vient s'ajouter tu ir^if?-
raem ou au a aire. Il s n 4'au anl
u oins urudent d'omH -e Jaoi sa
d cl«ra non ces i»anU|ei que,
d'après 'e quatrièm4 pa agraphe de
l'a uclfl li), t--i agents du ftsc au ont
d T«ot <-UK quatre aaaâfj pL>u- reti
ser les déclaration!

An surplus, \e égislateu* a prii
so-n d' fournir au ft-c det i-dices
ceruini, au moyeu de l'trt de 2$,
qui est iiosi c nçu t

Art. -J0 - Tous particuliers et
toutes sociétés ou associations occu-
pant des employés, commis, ouvriers
ou autiliairea, moyennant traitement,
salaire ou rélnbution, »ont tenus de
remettre dan* h courant du. mois
de j imiter de chaque annAi, 4U cou-
trolaur des contribution» directes, un
état indiquant .

1. 1*B nona et adresses de* per-
nonnes <|u iltt ent occupées au œura
de niini> pnVédente . '2 le mon-
Lint >len trjiteineiiUt, salaire» et ré-
tri bu Huns payés à chacune d ellt»
pend.uil l.i dite année ; J. la période
à laquelle s'appliquent ces pa\'emenu)
lorsqu'elle m inférieure i une année,
mais supérieure h trente jours con-
técutifM.

Li disposition qui précède ne>t
kmteftiia applicable qu'en iv <[iu con-
cerne loi penonne» dont les traite-
ments, ulaires ou rétributions cal-
cuiA conforméraent aui prescriptions
de la présente loi et r&*n*iuk d l'an-
née, dépanent lu minimum assujetti
i l'impôt.

Légalement, donc, le Atc Mrs
rtWMigoi de p-flmiere main par tons
les «mploy^urs, qaeli qu ils soient,
umpks panicjli«n ou *,htt* d« *o
aétés. P«r parenthèse, est là -S lole
plutôt d ê ^ r ^ b k , do*t le* em-
ployeurs seraient bien pas^a . m i s
ou ne leui a p4i demande leur )«u.

•Dccessitemeat quatre citatioasdoat
uae k l'ordre de l'armée, deux h
l'ordre de la diviiioa al a ie k l'or
dm du r^gimeit.

Nous fâ'îcitou bina liacJrsaaail
notie ?aitlaat compatriote, oreiqua
•otre cooeitojen, pour la double
disliactiou dont il Yieot d'être l'ob-

_ jet a :ni que 10a frère, notre ami

faut doac s'atiurer **• L e 0 l i Louis, préposé des doua-
•es k Bailia.

, t'impose, e l l e ain^a,
pins imDâr.rJU*eoif>Bt eacore. Lt cri
le des ceréaloi HaiGsbVs. mo-nea-
ta*Atn«ai «I'UUB. uonrrt iavuii'1 nlui

•(fiw dnnnt l 'biw 1918 tf»19 ;
il e-t do«c absolument iadispemabie
de vrfjtKfT, par ton* le* mnyeis,
Pei»eo»!oa ie la cnllure qui doit
•Dppleer au ratioB«ruR«t en psin.

Li Miioa det pltatitioai arrive
rapidftmeat,
des sem^ucpi

tes difScqllet d" Iraasporlt, de
plus "• plqi i^nVuieJ, Tott qa di-
rai r i tout les cu'<i*ati;nrf qui DA se
soat nas eacore appro*'sioa>#s, di
te couvrir tu DIUS vif» Nous rappe-
loas q*i6 II où U cki-f^roml <*e
Bfimeace me s*ini9Oî4 pas abiolumeat.
il faut réitrver los tobt»rculfli pour
la »UD'a'iot ; ailleun. il est n'cei
isire de rech rch^r lei à-bauges
d*« le» rijfioii Ut plu> roititoi; par-
tout OÙ l'achat me. peut S tra «vit*,
oa doit *> hât̂ r in puser marche
et de, pn>i4r' touiet diipniitioas
po'ir ohtpni' 4a -ns * ,p | roulant «t
ft ramir la mar.-kmdi^ eo*tr* U r*-
q'iisitioi.,ea|foiir«ii)iaidfli :ertific»jU
otsbli» «o«fo--m^mea» m i i»tt- a
lioas <B'*ri urni i>t im*Artf\ a» Jour
Ml Officiel du I4j'»»i-r

L$ Cvmmiiiti'e d FA f cul'ure

Jh. L E KOL-ZIC

Député '

Note de l< Place

Vititi 4M OIIUHIÏ iiipUt

Les carte
eoaduîti délivrés ant?rieureai«ot
le- juTÎer 11H3 jne lont plui va'a-
b'e.

Oaat les P. T. T.

Blat du la retenus de 3 0/0 que s'est
Impotée le personnel des P. T. T.

Mois it jammtr I9'4

Légion d'honneur
Oa' été lo-ntéi an «--sde da cka.

«'iiT de la Ogioa d'hoaiaur :
MM. G-rvio'ti Prao(;oii Xavier,

es pi lu n- au l l l « 'erriioriil ; Kafli
Jacquet J-ai lieuieaant de réier»a
au 363fl ; Bildacc< Lonif. Imutâaaat
au ÏXt territorial ; Pi mut i Praiçiii
Marie, li"uieaaat de réierve sa
3V!> ; POIII di-Bo'go Jnrâme Rit-
ri soui lipucaaat an 4lBî territo-
rial ; Nozroai D)niia:qii». lieu'eaint
territorial au 520e ; Poli Aatoia-i-
Gab'i^l, capitaine an 4e terri'oriil,
c mmitfa r<> adjoint a Glifl caulun ;
Gianetu Marc lurèie <out li^ut-
aaat de »é*erv«> au \5*> ; Alfo*ii
André, maréchal d l \ops a la Ifw
légion «miorial- d« g-'adtriiene j
Catifoiga Uiminique. ctpiuiae
d'artillerie do réierre corama«daat
ua gfoupehn>il automob le ; T*v<!ra
Jo». ib Aatoian. •'apitaiaa territorial
au *e g*iiri ; Villa G^orgei Kmi'e,
capital an d<< r^terta * l'ecola

BirMi d» Battit
— d a C a r v i o n a . . . .
— d'Erbaiaofft M SISM .

Total 8*D*r»l .

BIO*
9.00
7.Î0

71.10

Noms d « doosUori nruot ta Comlt*
dcBaitli.:

Bwrtau U Batha

H.Paolt, commis principal d« t*l*frsth«.

fûtttt
M". Lu.fraoahl.Cl.lma, Viociatl

Uni, Ottavi, Ba i f - ta l<, commis J*i
i AfÇOi-
poitêS

L* »iiiw pé.iodiq ie dei offiaie'i
ioipiei da lojitii arm-i ni lerri :es,
(«icepU« de ceux «iies par 'a loi
Mo«iri«f) s-ra panée «ui Jstei ?l
heuru ci aprti oar !<-.• cunroiui >as
iotutieudaoi chaque I»l*c«(M^dâ-
aa priaciMld.- ira clat!<<.,directear>
•<1jiiat,co'nnai-taii d'armtit «t mé*
dnin cii'f ii la P a c ) :

rCOKTB je idi7 ftiriftr, h «5
fc-urfl. (otfici«ndeC.rte).

f BtSTIi utaidi 9 Mtrior, t
14 ..-..ru, (->IÛci=ri de Btitia et
S u n Fioreii)

L«s cftici n D'ijraal pu etra pW-
sesié* en i<aips «<.l« à Aj*c<iio oa I
(^rte, M préseaterral I Bai'ia.

UN BRAVE

s l'éco a aeronautiquti d'mbêritja ;
Pieri Ait".™ Ma-i ••, m'd«cn ma-
jor de l i cl a ne territorial d'uae di-
vistoi d'iif»t^rie , PraBohi Paul-
VIICBI, mè'fefii mijor de f i eia*i«
•eritohal t ua hop'ial ifinporai^e ;
Kraaceiiki Jeta INce1, paarmicien
nde-major de Ira clans du r*»»sr»ô
k ni hôpital d'évacuitio* ; Salvado-
:i Thoaia*, oltic er d'à .mmiiiraima
de 3« clajie de rAiette, geitiouaire
dd iamkulance 1 4 , Cuillacct Su
phiROpoi Pi«)ni-'-Pra»soii, capitaiaa
territorial an 9e bat. di tiraiIleun
iido-cbiaon ; LRcdMf frai^on
Aaioiac, lieateaaal de rinjrto a« ISo
bat. do tiraille a n tnilgichit ; Fer-
neci Jea», li«uteaaat d« résarr« an
56" coloaial.

Leoai Jaaa, eapiiaiae au 117a
terri toria 1

C*-«l a*ac plaiitr qv« I W I aoor«-
aoas qae Mire etealleai « a u i r i o a
e lieu tenait U M I j«aa Bapti-ie,

d- l'armé l'Oriaai, d« ?nl« dt Pie
trabjgio V|«flt à'i'rt aomnA capi-
urne 't promu chevalier j f l ] a ^

gioa a'boi.arur Paru dès le d*)tmi
^ • " " ^ ~ ~ -» d« i* mobiliiatioa cotntne IOBS li«a-

Lir« a la truMiéiiie ou*; * • • • " i n ** f*»"1"11 o i i i o • » « -
ii», il •« Urda pai • te faira renur-

ÊfOS TkLÊGRAMXEb <ptt par *oa ««rffie M m espril

„
Saut conduit

H. liasol, doarr)srdOBT07«ar.
Il Humai, r» • « • ' t Kbilug;*.
M. rraaabt, fictir r«o*«« t SWoo.

JéUgrapket

MM. Js Pletri, Vt-rgn-Troy, SBJ.DI,
Poillorl, ooTi-Ett !€i téivrtpbu.

N.la Arrljbi, Jtu» imp Of«l.
H, Priât1, aéantoi.n.
• Kciii Mania, raitnrnrnt lut,

Nouvelles Agricoles

L'office d>> renteignemeati «(frico-
'«• pubise 1*1 rAïuttan apjjrox nuti'a
des rfi oltei da i9i7 : voici laa
ch flfoi coacerniRt le déparle méat
de 'a Cine :

Mail. — Surfacw aaismeacéô»,
HO > heclarp.i ; quaaûtéi recollées,
10 000 quiataut.

Poomei de W n —Surfacei ea-
•fmeicA»i, 3,')01 a-vita-ei; qmaa'i-
les r^olt^ei tïOOOOquiaUui.

Priinei ar ilici-tl-j : Surfaces en-
aemeaoeef, 1.700 heciarai ; quali-
tés écoliers, 5*' 500 q<iiauut.

Prai. j»s t̂ mporairrr — Suritc »
em-acée«v 10) hectar*!, quaati-

' " i 8 j'Xi guiniiui.
Pr'i aature'i — Surf oes oaïa-

meveé» 45.CO0 h«ciari'S ; quaiii-
Jt rïco'lèes, 7.15 000 quiaiaui.

Uutcou, — Surtiem en>enea-
cees, 1 000 k- ciares quantités re
col liai, 15.00D quinuai.

Pou. — Surfaces eai^tx.eac^ci.70
hectare! ; quaati ht r«coli4-s, 1.000
quinUux.

Ceniillp». — 3nrfacea eBïemeii"
cées, 12 b'Ctarei ( quaailtis recol-
ler*, 110 qatatans

H»ricou *>>TIS. — Sjrftcii easei
a"BC*«> WXt ti-c'arei ; qaattivii ré-
co'tees, 17.000 qaiatan.

Pois varta. — Sarftcsa eanniea*
cèet, 100 beciares ; cjuatilèi récal-
tfei. 8.000 qniauut

Fêtas ?ertei — Surface» eaunea*
cet*, 1.H0 bectaraf ; qm
tees 3.600 quiataox.

titéa réci-

II est rappelé qna toute pertoane
»ijag**aat. ea auionaobile doit éiri
Tiaunî d'ua tauf conduit dJli?ré dan
le* coaditiom p-ftrs-i par le dé •
.Tet du 4 dAoetotore 1917.

Lei -oaduet'un d« voitarea aato
racbiL'i il les perteaa-i qui atili*
son ce aodedt] lac—au— damai,
en toranlanl lew dMM>t«, laira

^ ^ d'argaaitatioa. Proma lieauuaai, il coaultrt, d'au fa«M frtà*^ IVt>-

— Iipûl ur les
On troti»f> acnie U'm'ii daas IOT

buresui el brigêdf buriliilM d«a
Dd»aa*i dea plaqa?* di» bicyclelUa
et ds aMocvceitea aa milléstma
1918.

MM. les velocipédiius «Ait avisés
<l«fl tMl« nuchiae circulas t t a u
plaqae sera saisie cooform'AMt k la
l

r "i'"'i"-i»"|" i)...j.w.l... ^ v. •x"'"X'"'"l'"'"X"''"X"i'T"'"X



Hi

* par

uejajwrie - ^ ^T^jriSS. t Fournitures
ÏI^:.°'SL,^." Industrielles

;nni OPO t | f l | i . c , COil ljàrBb e d'amis.
s ouvti ri 'ibiouti a eia doaaè« e s Cegiiw *l*Ual é:onomtqu« tTromptie »
ant cbes g t l 0 t j a i B r pour vapeur à aiuti et baiia prrs

•'» rocade N o U l p K l i B i l d i f t large pari ao sioa, reiiitMt aux icides. dissolu-
: «tin r Jei jeuil d* M. lo eapilaiae Taddti et tioai chimiques, eau de tuer, etc.
ai poUe deMinaTiddeiRamelli, dei lamiHei H a l l e * da trtaimisiioi, graisse

T«diei, Namelli, de Suiîti. Sciaetio confinante, eioutchouc, amiaste,

min ii\ HOUE oui si mn i\

19

et bocci et leur offrons loi
n « s condoléances.

. . , . 9 Petite
A o mbir loi

• iiiaa du certifi-
p ru service militai- Justices da p a ' ï
•ti< r leur detniade M* lai jugei do prix dont laa BOBU

^fral Gouverneur MiMnt iont inwrits aor la tabla»
irjat le 15 lévrier pro- d'av-Yacamuit. poar ans promotion da

el*a« iar pin» : 3* ala*M. U. Pwvtlir

i. * eiameas .«•* fixî. • Rl°»> > - "• d — - M M / "»?"• ,*
OnoQt, lirlmaliu s Caitifao; Ortoli,

, A , , , à Tooroavra ; P.tUtic.ai, t BOB» ; P« -
i -d .a i i .de» sont à «Hi, i Odi.oa, ; Pogp, * Saù-t-B-*-

• f ' : 0 »f s P e « • ' • « Wt .ar Loir.; Vwsirn. à Bvtaa.

COUHK01ES cuir, etc., etc . pour
œo'euri, auioniobiles, micbiaet h
vapeur machiaei igi ico^i , etc.

STAATH-SUS1N1,
DépotUlre

2i, rue de i Opéra BASTIA

l'Aeae
IVI:.

« • * /

- '

Pril

udq»
lUÛr,

*

•

1

H . . is ; t u t M»]or da H.
tJo "ïtrieur.

le

-• - -"jtccic. M. Giordaai, armu-
lier, Piac d«i Palmier*.

5° a Corte, D'pôl du 173a d'
iiBl' n e .

4° k Ca'vi, k la Compagnie

J° a Bmjfic'o, à laCompigaie

Nécrologie

M. FRANÇOIS TÀDDEI

r , •i.-xi1rablei-«sl lcli.

in*

da

da

Nouvelles maritimes
U. L»ca Amàla* Mariu, eommia da

3* claïao da l'inwiptioo maritime, eit
appâté i coutinur aas isrticra a La
Ciotat.

« s »

Dans les Perceptions
II. TerEori, paroaptear da liai a »i Ile,

est nommé i Saint-Lonp-ior Thonrt,
2« e l m t , 1er ecWon ; H. Coppolaui,
psrMptaurd'ADgloi.tat Donnai i Plmr-
bain, '.ia clasia ; H PagtjtaoalL, ax-ca-
pora! au 167», candidat classé, «st B O B -
mâ parcoptaar da 4i OIBBM i Lusat .

Dans l'armée

u'cfcs

Penl-BaptisU, soldat n
d'U

Avis aux Ménagères

Grosses SARDINES salées

(ancho liées)

O.ttn e. 1» da>na«loc
Ùépét : Epicerie GIUÙICE LU.

5, Route da Gap

AVIS
LM cimoBitsncs* actafllUa n u par-

m«tteat d» payar. dèi miinitoant, laa
vieux danfiVf usagés oa marna britia
i raiaoD da 2 i 6fr. la daat i*. ) 4*ata
éauil .niT.nt le cours Ea eouaqasDU
las partonoai qoi ptuèlaat d% viam
dtDtian du» qaalqaaéUt qa'iU Hicnt,

os* eatimatim d'aoe riKoaraota hoan*-
. „ . . . . n tetàaD tiiara l« pris dont U BOBIaal

i, des bnill-ara "**?»"; O'*»') l « r « r . adr*saé p.r rrtonr d« ooor-
>i»-qa«. d0 21-olonial àfiuyiia1u>i ri-r COCHARJ. «7, A,«

Haptiata da 44« colonial; O n . PAHIï

- ui-é Fr-anfiii Tid Sont aontméi aa gr>d*
.voir oblige d'inlar- ^ y . laa aou-U«Bta««ntB '«««i. -1» 3a ;
' « q>iM poursuivail O»pw«i. d n -*1-'* i CamilH, da 38» ;
K aa ;yc*e, .près f r M c h m l fcBabroi"- d» r * " B " r o "
<j ,ni dei i e m i ' — da Irtin daa

• U n - - . , H le s
-olonitl ; O n .

*' *s- nu i , a <a diipoaitioi daa troaoaaco-
• dm » Ji i . ioOJaiOT; f>i,tri da 20e as«droa da

i i u><. ifi 1 igcace, traiadM •qaipa^ei.
i- i , U déiirdf •« ^ ^
• i.-.lioD, oui CIHI ^ ^
• • bsa, li afftbie, NoovHVs coloniales
~l ibMit a donaer HH U w*i-liaaunant Fartlti, da
t pVsB^ei ^ u li b* colonial, a>t affecté an camp 44
niaiot aatt cru-l- Prt-jai ; le (oui li.n««n«nl tarritorial

S17/S ACHETEUR
de Tiem pipipri rF(;iilr«i, livru,
cahier*, j turaatli. tti.

Adfiia : M. AHRIVi, roi O'oil»,
SI, B i u i

j
:1 * .-ou,- l'alnV

colo nornoale
vojé à Saio
nifDt b>»é .
ji'crirc l'im
I c i rai .e

: A- IQû- <t
o ::,• i«*b«

' r r i L.Q fO l l
i. Cannent
'•T quelque»
•• l-i trouve

Harci loDi.rBnlrintdorarméad'Oriaat, *"* " ••**-»-*-*• " •> " m »••—
ea) aftseté aa R« t>nlotial ; la aoai- l i« . n

;r(^:,i\f;r*ï,;.-'d*- B*Ifl* Je Pietrapola
^ , n s „ , „ , M. aadre COL0MBAM retraite,

,. — •• t , . , , • pns la directioa dei 8tmi et de

A» -at.iil. la 13 . . n i « t t . 1 060 fr. ^ l '**%?".* ' ' â t ê S i r * d a ier

mart«ijadHt. ta* aar l« champ da ba- , '«mi1!"* qai dénr«at, bori de
t'ille la 13 avril 1917, 875 fr, l'^lab nb'mmt ia«rnia', di>s appar-

_ ^ ^ un«Dti ou des cbiu-brei pour pré
• " parer Hlu mêmes leur méuage, pen-

*• -m Agilement s'adresser i loi.dei Nourrice
^ a disparition On dacwala bnana nwrrica, Oagaa V V W S A . w s v ^ ^ ^ v ^ ^

-lin qui fuit u 100fnaea par aims.
•--, au miieu Jes S-alrttur .ai b.n.ai d. P«it Phrtffj H'Arf
= <|»! Vmouraieat. »""•'« *̂ UUT<iJ U A i l
**c^ii ejj'tfnuM.1 aj4ia% «, aoui .eMffo ou "MLAIS S

àvmHre BAiiTlA - ^ w ^
i eiessfffMd» i'i|o-

da P*tii §at'iait(31 jtilltt
U W t 1017).

Petit ««rMiMatt (tar
aoèt 1914 - 31 • ! ( 1617).

» T a d i * 1 , w t b e a n i -
-m H.mills coawil

. J *t Ha-nelû, „#
i ••« mv u», aM 4ugutt«
Pi être Asgelt, Julet L#cci

. ' <-a:s.
4u .ci- « d'honarur
< i ici caoaaiadej.

Xadré.

tour da cer- Coisiniére

. *HntiT%

U OraaT* da tribanaj «Ivil 4e "a!ri,
S'alnavar * M Anfriwl, ir«A<r

Emploi»]

Oa dmnil M I bajrawx da Ptfjf
Sasfiats:

DB AontiM d« p»in« aaAtajt tin.
DM j*jn«« DI/M oa ftmmm m*r*».

PHOTOGRAPHIES
— BN TOUS (iKNRts —

t DU
Conditk>D3 Excaptionuille*

InaUUalion électrique
Poae a la lumière artificielle

et A la lumièra dn joar

PH0TÔ3RAPHIKS "

b*lici cotironei •
par U Usai le

Oa ihanaîi aaa aataiaMfa ; i
Photo-Vilgnoooeiw»

1.50 la douzaine

CatMi l'aatala

Pour courir vite il Tant avoir da u
Pntir t*oir lu SODIUQ il faut d'eici
Pour avoir les pou mont «a eicellei

GUYOT.

L'mage du Gauiroi-Gujoi, pris i
tom les repat a la dote d'aaa cuil
lerêe k csfé par verre d'eau, suffit,
ea effet, pour faire disparaître sa
peu de temps le rhume le p'ua opi-
niâ;re et la broickiia l i plus iavé-
ttrée. Oa arri*e mêaie parfait b *•-
rayer et k guérir 1s phase b:ea
déclarée, car le gouiroe arrêta la
dècompoaitioD des tubercules du
poumoa, en tuaat lei niiiivaii mi
crcbei de cette décomposiiioa.

Si I'OB veut tout «endre tel ou tel

illeats poumoai.

it étal, il faut prendre do GOUDKON

I
dtt l'éiiqtiatta; celle da véritable
Goudroa-Guv.01 porte le nom &«
Gujot imprimé en gros caractères et
si n$ **ture en trou t»Mdtwi : t»#-
Ui, vert, rongt et en biais, ainsi que
l'a-ir. sm : *••!•!•« P H R H R ,
19« n e <f a«ob P a r i s .

Prix du Gaudroa Guyot : 1 fraoci
le flicoa.

Le tniiem^Bt re»ia»t à lffccatja*
fîmes p*r Jamr — et guérit.

P. S. • es p^rionies q«i Be p«a-
veat te faire au gofi' de l'eau 4B

pour obteair I. guAri.on de vos « ^ a 9 " B " e « e o e / * "

el et
o.iieadroni amu le.de la phtisie de b ea dArô nd-"

les pharmacie le vérltaible «?••• . pffaU smluiairei ei uae gaftriioa
«•ratas-r.a7»(, auiii certaiae. Prix du flacoa :

A fia d''vn-r toute erreur, régir 2 Ir 60.

- THE TRINIDAD STORES M

Porl ol Spa,la =O= TrtaaX B W I

U PUIS «RAME I l B t l l FRAIICO-alKllISE K LA TRUITE
4. + it N jiLLia + 4-
liapattaàou it toata marcbaadia«a.

Bxponauon df daeaos e: aalrat produits coUnUal
iliMMISSION— ,.EPUISENTAT1ON - *GK.N<:E FINANIJF.KI.

*ta« i A r* auda Vaitta a* f .«t A an <*4nii tfana Imat /a« Mparfa^*"'

faaa» 1.11k h biWi tH*«. ha M kat*l *
Cm lia 1 f t" Mna. >)« (à>rai aat l'fct p
I L tr» I f Ir.-M 'f*i «Mm rmfU-y

Le Meilleur

Apéritif Naturel

Excite
l'APPÉTIT

Facilite la
DIGESTION

Donne de la
VIGUEUR

GARE AjUX

CONTREFAÇONS

L. N. MATTEL.

Communiqués Français
de 1» «barn O l j r H 3

Ptrii, le 8 f4»rioi* 7 asarai.
Dau la r*|ioa de Corbovy uoui i«ou reponn* aie teatati»* «aarmie

•or >&• peiiti poatei «l nflig* de* pertu aux assailtaïU. Kn Krgoaie, i la
Fille Morte, nous t»o»s riussi ua coup de maia et ramené de» pritoaaiera.
La Iode d'ar.i).eri«£t éiè asies m i dau la régioa de la c6 e 344 [>w droi-
te de la Meiiu).

Cuoaiiade iaternùttflBte snr le resta da froat

Paris, le 6 tjrrier 15 heure*:
Lotte d'arti|lerie Tiolaaie ter* la fia de la aui1 «ur la rAgioa dei bois das

Fouii- l a Woevre aos patroui lei oit lait: dei prisoaaifirs.
Nuit calate iar le reste du froat.

ARMÉE D ORIENT
4 ffTner.

Lei troepea bslgir^s oal teaié mr 1e« posiùaas britiBniquei au lu i -
0Deat de D •ira» ua coo» d* mai* qui a compèi>>raei>i è^hiul Use d<> leurs
recoauissancei a été diipenée daua l'umbouchure da la Snuma.

COMMUNIQUES BBITA^niQOBS
Soir.

AD coun d'ua coup de nai i eiAcut4 par i'eaaeini la auil deraière mr
ua de BO* petiii portes ' e n la note de Bipauoie à Cambrai. Un de 10a
kommes a du paru. Gaaade tcii»it* de l'artillerie «llematde daas !a leroiè
ie par ie de la amit et an tl^bu" de la matinée au md de Marcoiag et an
Bord 4a la route ds Barauiie a Camkwai R ctud«ic«aca i*activiU au aord
da Leu et au lord d Yprei.

AVIATION
Maigre le beau tempi viiibi'nf en demeurée très mauvaise hinr par suite

de i» bam«. Nos piigtci o«t effectu* avec mccAi piu.ieur» rccoaaaiiiaacfs
et ding* a*«v (Iflcacité le tir de l'anill^rie sur le* baii*uei eaaemiai. Plus
de 3 lODBea du projectiles Ont Été je lies au court da la joursée iur dirers
ob ectif* j compris dei dépAu dn muaiiioas Noui avoai ea outre tire plu
sieuri millier* de carwuchti de mitraiileosoi mr dei iroupes eaBSOins.
Unoi la suit io 4 m 5 p u* t'use igaoe et demie d'eiploûU a éii jetée mr
oa cliam* d'afiaiioD BMenuude aa tu i est de Cambrai «t »or ia jere de
M'im, Cinq appari s aBvmii oni AI* »batioi hier D cotnbaU aèricas et
S attirai coairainU O'aHernr dïienparés. Ua dei i o rej a est pat reatré,

Ap^et midi. 4 lévrier.
D s teatativei de emp de aniia oit échoue utte auit *er> B^ricou-t et

Atioa. Noai ITOSI fait un tt-'laîa 'otnbteJe pritoaniers. aucu» étèarmeot
importa** k ligat.er ea dehors de qntlqae activité dei deux artilleries «ers
Uonconn al au >nd de L « H .

Commun iqut
ITALIEN

5 lévrier.
Sv lot» In frewt, actioai d'artille-

rie par eodraiu et par moineau.

AviattOD

L'actjvilé aéneame ait i s l f l H i t
*i?- *\u cour* de la j wèe d'hier,
13 anovt adrtjrsairei ture«i abaaai .-
5 par Dca iv iou da«s ie oi«< 1e *al
StHi t , «' 8 fur ceux bniaaiiquM,
taira la l̂ ia*a at L'reata, h l'ail de
Moat«llo.

Dam la aait, aAroaavire» bomban
dei 'ai d u co»*oi< iiiiiiairei iur le
rai w i j de •^•••(•"M Caiaraa

Padova lat d* ao tvean a taqaee et
f-appAe c i aaaiiaa*aa l'aatw.

Lâa a*iat»an eAaeais la»c*r*§»
4'« boaab^ dam ie c-sa ire d la

, wdomm*geaot des b* inaeata

fsoclioaaemeiit de la Jtit ioe mili-
taire,

LES PENSIONS
L'ordre du jour tppelln la taitd

de la diicoatioa da projet da loi
leadtot ft modifier la 'égùlttion d««
p-anons 4ea arna^ei de 'erre et de
mer, daas les cai dt b euurei re-
çues, ie ma adivt co.tracte«i ou de
oécéi tur*rnus p»r sai^ de U guer
rt aotaell».

LE VOTE
Apres >J* ai'tt oou*i d*bat, l«

prendrait m«t aua TJU I jasetsb e
de ce projet de lui qui eit vote I
tuBaaimiie de 4 9 8 «otaaU.

Pmr lu Rlinét
et

lu luiléi tt It 6»m
ea Mite

ei

DIAZ

ém • tcirlew

L'ord « du )oor

1° de la or«pMiÙM de
de M. Nouaaad teidaD< I la reéda
emoa prolRi*i««a«lte agnc le d>-i
blei'&s t\ mutilai de It gnarre ei k
l'apvlicMHB l- i Ion a«r i<ta i«bi:a
lioaa a b w mar k> la a«UM p«O
pri*t* et le crétin i |rcoi« ;

î » d a propyiiiio» de oi Je VM.
S P

La s e u e * eat onvnrte k 15 h. 10

p • d
ié«Bic« qui est td>»pi«.

INTKIPILUTIONS
l a CRWbrf ftie • • M IV. i ^ la

d Cat ioa de <'>B*i*(>«l'a<inT) ^# KM.
R fUi.d 1 *. M<HI «i >ur i*a cûftd,
ttv« èafcU MW)«tel e* Mt n j a ë i i ta

LalToaii leadaal à d<M«<r awt mu
tiiasdela gtiMrre lea noyé i t «Tac-
quérir nae pi^pnété rarale

3* 4e U (Kopositùa 4e i*i de H.
Abe< Gard'* teaJaat t l a d u r h
coain u <o* du bira dV ta «ut» m
•aituwkie au pTjtii Ut muti é* «I
bieis^i de la fbarre.

MM NoulaMd, déplié de la B w
le V,ea«r, Q^ailh, d é ^ i é da' la
Corf ir i \ t« t . d«»>iu ,m Tar, ai
Lasin, a*pu«« <Jc la dette. **S eat
k M *r.bu«.

T.E VOTE
Tous le» art'c'a* ci' £4 orojet de

loi t o n tuccdisivdioott a i aux voix
et ado 31̂ 1

L'êBi^m^1* d-i o^ji i du |0 i U |
adopté par miivs lavêai.

U i^aace eit levât k 18 h. 30.

mil
SDR PARIS]

U Prtm kÏÏnnit

Tous les journaux alle-

mands, parvenus eu Suisse,

s'abstiennent de tous com-

mentaires au sujet du bom-

bardement de Paris.

Ils ne publient que les

reas^ignemeDlB donnés par

les journaux français.

«mis
Le Gouvernement des Ktals

Huis approuve, entièrement

et sans léserve, chaque ligne

de la déclaration des Allés,

qui a été rédigée à 11 suite

de la réunion lu Consul su-

périeur tenu à Versaides.

, 1 JU'TM di P<ril

LE PROCÈS

Tioisièmt tnàieaea
••.!•,«'it.i.r

L'iudienœ f?t ouverts à I

heure uu q^art nrtei«e. sous

!i présidence de t. le colo-

nel v'oyer, du 1er géni»

Le présidfiit donne l'ordre

d'introduire les «censés.

Bolo et Porcnèra lont leur

entrée.

Le président reprend lia-

terrogaoire de Bolo

A la Mirpri>e générale,

Bol > ripoud qu'il n'a plus

rien à ajouter pour I J délen-

se.

1^ Commissaire du Qoo*

veroemeut d.tqu'ilsexpiique

sur ses auiécédentii. notan-

ment sur diverses escroque-

ries qui lui sont reprochées.

Ma» H il" atfirme qu'à U

suiie d'un uccukwt de cbemin

de 1er, dont il a « é victime,

il y a unn vingtaine d'annéas,
il a coruplèt>*m 'lit oublié UQ6
parti.. île sa vi».

L'interrogatoire est donc
terminé.

Audition 4e« Témoin*
(e pr^sijcn1 procède i

l'audition îles ténrins.

L'expert Doven

• Le premier témoin enten-

du est l'eiitert Doyen.

11 démontre, malgré le»

nombreux démentis de Bolo,

que son revenu était de

47.000 francs de rente, avant

la Ruerre, et, qu'en pleine

guerre il se trouve en pos-

session da plusieurs millions.

'•e té.rtoin revient sur

l'affaire (ja^llini concernant

l'achat du humai 11 insiste

sur ce fait que Bolo se pré-

senta i Pavenstedt comme

acquéreur éventuel du Jour-

nal.

C'est alors que le financier

allemand déclara que le com-

te Bernatorl seul pouvait s'in-

téresser à cette affaire.

C'est alors que la somme

de un mJUion 700.000 dol-

lars lut versée.

Le Commissaire France

Le deuxième témoin en-

tendu est le commissaire de

France, le la sûreté Rén-rale.

11 lait un récit trè< intéres-

sant tur cette course d>) mil-

lions dans les banques fran-

çaises et amé icaines, d'une

manière prr-sq>ie métlinilique.

Le lieutenant Mornet. com-

missaire du iTOuvprneiuent.

reproche violemment au té-

m »in île ./avoir pas donné

au m igistrit instructeur, en

janvier 1917, tous ces dé-

tails.

Il semble établi qu'on a

évincé un c rtain nombre de

témoins qui pouvaient être

utiles, notamment M. Seiti

(orsans et autivs.

Le Ci.rniutssaiia du Gou-

verueroent reconnaît loyale-

ment que i . Pran:» ne fut

pas entendu pir le migiïtrat

insliueteur.

Les av cats de ttolo et de

Porchère d»man.leiil que l'on

f;nse compiraitre . Hudelo,

alors directeur de la sû-rtè

gpaèra'e. Hin de lui deman-

d r pourquoi il n'envoya pas

' France lémui^ncrau cours

de l'enquè e qui avait été

prescrite.

H Caulla

est ensuit' entendu

C« truisième témoin qui

est UD journaliste, raconte

l. s enquèles personnelles

qu'il lit en Suisse et notam-

minl m liaie et qu'il publia

dans le Mutin

II recommence le récit des

négociations qui eurent lieu

«ntre Bolo et Sad.tick.

M Vouthone

directeur-adjoint du Journal,

iléprw.

1 de lire aviir rmenotré

à Genève M. Cuella qui lui

communiqua les résultat-! le

son enquête.

Ayan' 1'iini'iv :

lo était nvipdil

à M. ''ai laut -I

Voni»r, mais e u x - i •

rent que la chose é'"1 ' '

semblab'e et i n - - t 1

le caractère suspect - :

dick

M. V'oulhone in'isie s. r

ce point que M. Chiries

Humbert était décidé i >e

sé|>arer de Bolo.

Madame La/'tv/*1

est le dernier témoin ent 'n lu.

L'audience est eusns' • !e-

vée et renvoyée à demain.

U
«t BERLIN

tealirJia. « [•..!...

On croit savoir que le bat

essentiel du Conseil de il

Couronne, qui a été tenu, e s

jours derniers, à Berlin, fut

la discussion de la conclusion

de lapiix avec l'ikrai'-e qui

va procurer du pùn à l Allé'

magne.

LES

E
de Russie

L'anÉdce
ta GazeHe de la • >i <

pelle que le ternie i-r'.'1'"

qui avait été fixé pow l-i '

nonciationdel'armistice n />•

fin hier.

A V I S BK

U. Ifjn.B»pti«l« Tonla-Mylni
juga de paix à Boeoiinano, Mm« <'r>*t
Marim, née Ritli-tini . M '. •
(kiala-Marini ; Mil™ An.:' ' .• •
rioe. Mercéil.>< Cwl i -M. •••! >l
Mdrttlli, Ll ï ln- ••• '•
cier J.. Il lit..
.la Corbara : M'
lelli. M Léon i.
l'.V-^.K'mia. tnembrfl 1 i
ni^ial .ie I. Cor« . et len • rn!.
Hllo U i n abrlalli : M l'a .1 HAÏ ,
soua-préTet .le lie^nnif !"a-D*n. <
M Augure Ta.l lei ; M I1 >' !' '-i
Mme l'aul T*l.lei. nor • • - <
tria, et leuru enfant* ' r t ;
M. Félix GUldi.*!!' 'I M..-' '' •
celli, D** Ambroaiui, cl 1- .. •> L
d'AI|ajol«; H U M TIUVK H.l: -
Giodioalli. i Roaon. -•! - ;
M. intonin \ntnnini Mm- \ :
n*t Kramanaallt. <H l e u n « u
da JloDteiiu»;^ i '

Ont l.l.tùUir.i !• : •
amis el "onn .1^^ i '
irrépar;il.le qu'.ls \ :v iu ' ' i 1

«Q la peraoïiDa .la

M. Louis Corta-Waritii

t



Photographies en t©us genres

: 1.51 la douzaine

qui fait disparaître I«i Poux avec leurs Lentea,
les Pellicules et les Démangeaisons. Les familles

soucieuses de propreté l'emploient Toutes I

A PABAIT1E

Dominique V«chini
nettoie, fortifie, embellit la Chevelure de

, des Adulascents et dea Adultes.

BLESSURE

BEf LE HUMEUR
lu tiiUto des Cheveux, les rond souples et brillants,
lille est h: ùii-s.'n.s^'fe aux Jeunes FUles.

.'auiom les Boites véritables portent le nom

Vient de par <ltre
L'ARTIGIANO

40 Centimes .'a Boite
Usina ft MËUOON-PARIS - Diaccrnr» Oeca! . loulard.

MATERIAOX DE CONSTRUCTION
DE TOUTES SORTES

NCHER T
«ff .-ir.Pouo» wrUstei J

Charles CLÉMENT &
llaatla — BaimaAIa a » llMeuls» Daa4r>ai - Bailla

Chocolat dAnnecy
1 E MEILLEUR DES CHOCOLATS

-u . •ules les bouiiM ir»* -> > a d*«iiroenUtnu

*tte affreusfl guerre rtssentie.lftmant éconormrj'rt
I it ,'bli^r-r le mnso* amateur français à n utiliser q

m ..fat (s /raiKviù.A l'exclusion fe ton* mitre* I'
farn iwivre pttri .ttq-ie. it **r< an outra an enow-
' arment A 1' ndn«tri** LVincww "**• '^JO'irs faire
n e M ' • *

M'V Bavure Tue .•zu Kliriga
-^a: .: • M / ^ : ; DE DENTS

O, Boulevard du Knlais, m

Httttn IKOBIHU u u - * 107 DIX oéntIm<M VINDHDI 1 KÈVH1SH 118

Le Petit
— . * • • • • J O U R N A L
ixarmats — L£ « f f S /-OrtV TIRAGE OBI

QUOTIDI EN
BB L» COHSB

•— iï . .vr ,rt-1 - — —
BB—rt-Efilma » , fl> ) j ,

MM. lai felocipédiiles aaat BTiaét
que toute macaiae circulaat n u
plaque sera laiiu- coaionaAmeal à la
loi.

Auroaa-auu «uiio l'iuiti du cor,
BoaBderceat ?...

L'opiaioa I. Baçaise la réclame.
Elle MI aouteatie par toua lea eaanta
qui aealeat que c'ait U uae férile
priaaoriliala ai aoal IOJI aorpiii
d'avoir I la defaadre coatr« lea i o -
pbiunea qui [endent 4 ea emitca-r
U r'alltaiiM. Il laut bi«a ae l'arauer,
e i *ffei, ii ftlemeauura que c«t;e
f i ia parauae i dei Jaiùia épiii
d'uailA el de logique, elle a'eal pai
mOra pour loua lea alliia. Elle r ail
marne coaii\»?eraee au poul d'ea
appeler agi aounaira de Kllbo
rouga j c l*t aaiiooa doat il meaa
iei armaa a la tiewira cmploièreal
uae graade parùa de leur (aerjn a
jeter dea obuaclci .ur u roue •

A eolâ d* c«a obje^iiom pure-
• e a t hijtorique», DJUI irouToaa âva
pub rail.i qui foui é>al da l'ianabi-
lilé de aoa gouvd/aaala uour écarter
k priori UB oumiiiaadeiDeiii fraaçaia
oui u n i t aotu le «omrjl» d» la po-
litique.

D»ja, aoua a>oaa n u i i d u l«a
fclata de rire d« Uiadeakurf iur
l'iaaoiie de aoa i flurti t ooui mntire
d'accord. Noi amii d'Aœénqu., pa-
raiiieai 'ga'e u^at a?oir Ht. Irapnaa
d'uu aniue à-., Dénuèrti X.uwttUi
it Kuaaci . i g . e Kiil K oVéa. 4ua
i'uB dit I iKHDiQi dfl U)Oâau04 de

larlf ; «Lea Aillai écrit il
a>ai«u> ui. , ea 19U de i ouei
pertia, naia lia aiai at co^quia *K)
k: «aaèlr.. carria d. lerrato. l.'ki.,jr
lt>l*3-lt>17 liur permit d, lun fa
pr«parauu èaormai. Pour j | , , r a

Uia i'Àlleoiag .e eut reooara au Kla
de la lot flk aernee antiltaire nb |.
(iioi'a, .Ile raiiacka i l'admiaiatra
lie* 4a la guerre I» jueilioaa ico-
D9miqBf! d'ict^rét mt'llatre La
diaciplioe la plua riKoureuae léjaail
k latre l.air ta éckec par lea lor«a
•auoaalta de iMle«aj. ,o. ,e. | g : c < 1

de têt eaaemis sopariearu a u
aieanea, maia mal reparties Hiadea
bure; opéra alora w reoli su/ lai
peinions Siagfri.d Par celte a « -
Boauire U gagasil da u n i » Ua
plua. il craail UB lide eatre le froal
allemaad el lei ligaea enaeimea. Il
empêcha aiuai uoa coaceairation de
•ei aditraairea. C«n, ci l'aTivèreal
•"«me pis k taire coïncider leuri
r-ITort* II le.r a œaaqué un coin
mandement unique, a

Noa eaaemis affecteat U aardieise
da aoua dire ou a été le poial faible
de notre orgaananoa. Sans aroir k
reckorcaer jusqu'où, cela peut «tre
eiact, ajoaa le courage de recon
naître noa famée. Notre aumiliM
daaa le déiir de nous aentader loil
l'accord r a<"C uo • emieVe coifiatoe
daaa le gou»eriitiiiîBi de H "lé
meaceaa qui aaura la cai érkeaBi
prendre, aaec toua Ira AlliJa, lea
deciiiuas Béceiiairea

Aoi tel.iiaj qui lOulè.eran.t
ea to» l'objtclioa que celui qui paie
la comemutu <:oramaade la chaaioa
ae craiicaufli pia de rAiiOB^re, a'il
eat uae autre; aalioa qui ait déjt
paye, k ua ploa haut prii que la
FraDce la liberté du moade. Lea
vinrjueura de la Marue, de I ïaer,
di Vardua, niérileai le droil »t l'boa.
aeur de rfglir l u derBlêf.a ptaiea
du graad d.aine.

Il ua r e m plua qu'k noua aaier.
Lea preicrtpiioai doctnaalea dea
(raaJa nialtrea. de Jomiai i Napo
leoa, aoufirem de aertlr d > thème
k d.a querella biiannaea, S o u u
aoaa Boni que jamaia il a'eal arme
qu'uae cou , lue i, ,:,pabs de ae
lUborJooaer k uae direction rmli
taire unique ail été tietorieua».
Toulea oat «té batoea L'aiiloire
ae aoua offre pal na es-mpl da
coati an e.

F. da N.

CITATIONS

Oat M cil*, à l'ordre de

tur à l'êtCMdivU «7 : U 15 fui» 1017,
raco»«Itra ••« «ttleru

ccairt «non, |'i tar.oi^i
k faible 1 Utud«, l'eipoiiot i iu
coup. Mur l'tB'iier 1 M aé»oil r ;
a ea «oocpfMrrii irèigr]è*eni3*t it-
i«ial par oi ob.i el a été contrant
d'allenirprèi dej lign • ; t»«ué loi-

é àti hru pu u ici il d'obui,
t U«u a por;er I T « la plot gr*»it
ptttiûem »oa r«D«ri|i«Beai au cam-
•»oda i iviat d- t« ttxto paawr

Odnda 1er joil.t 1917.

U MrfMi iD (iiie M»rratjlia
lu», piloie i i'ucfl/ilie Itû,
p« d« boabanl. meit : « u^B
••nvrest boalitrdaaiaau da
tt é% «U. doit
psrtia ; a •*•!«.• 9
a«ri«s. Boar défeulr* tm CMUIJM
nuque* ; daoi U auil da 0 ao 7
jwUti 1917 t tthm* u n u d la

«00 kilométrée aa territoire evnemi.
Ordre du ter aadt 1917

Le Hrgaal Boaifaci BoBÏface, rB
du toirgrapaiau, du 51a 4'»larite
ne, d Oria'e, a ete eue I l'oidre da
la diviiioa : a S*ua oUacier rtmar-
quable par ion ioaaociaBca du daa
gerautBal que par aea qualilea pro-
toKiooaeliaa Lei U a 25 octobre
1VI7 a reuaai k 'l.blir I. ' „ „ „ T.
9. f et T. P T. ea dépit de «o-
UBH bombardniaeaia el daaa dri
circoaaiaa.ea delica n . noianmeal
eatre lea tMiallloaa de lê.a et la
Chef de corps au coura de l'avaace
daas la fortt de Piai>a. a

Ce jeaae aoaa oMoiar a déjà été
c'U a u première lais k l'ordre du

On iroar» aciua iem;n dtia lai
barwu *t krigad» twaluui du
DdnaaM d«t ptiqas* de bicydeilfti
ei da •«uKjc'aiui aa milléama

Emplois Réservés

Le Gauveneur de l'iTH^ue Occi
dénia a fr*n;i,iia mai a la dupoiiuon
d<ts oflioen ei hommet de troupe.
rèiarat&t ft* | ( Bletiores ou maja
dici COD racées de»ai* l'eaiemi m
cmirs da li guerre aciuelle, Loi di
17 Arril 1916 ) iaj emploi do
Coannii da 3a clawe et d'AJjoiati
da l e claise d a n Je cadre de, af'ii
rts îadigèoei de Cetts co'onie.

t ei caadidau a eus déni emplois
doiveat pouvoir préioater ua certiti
cit médical coaslalaol leur apiiiu-
de physique au lervica cotoaial et
e>r<i àgâ« de H au moiai ai de 30
aai au plus. (Toutefoii la >iisîe
dâge pourri, laas dépauer 35 «B«,
'Hre pr#rogi- d'u«« durée égal* h
«elle tit* itu-Tic-,1 militaires gu civils
doQfl«BL d/oii k ute paauua do
t'Sut).

Peuvent êti-d aoiticnés direci'UBtat
à l'emploi d'à'joial de 2e claue, Li
ctnd.dtis léaaiiaant les coaditioas
praïutis ei duuui e> pouédiat l aa
des titre, éaumèréi ci-après : liuoo
Cd ea droit, èt-.ultruou è* icteac'.i,
dipiomu d« docteur ea médecine .
ele

Se aréieaier pour tous rooseigae-
raeais com»lém>;Miair«a I U I Uurcaui
de i Kiai-Major, liai. a.

Mme SuzzA[ii,M-Uz\norri

La e t «psi le monuâir* de la h
mille Suiuriai, de Ureto-di
Gaiiaca. T I M I do ••• rouvrir uae
•ecoadx fois à ua laurtatle de quel-
ques lewaiHfli pour y r6t;e*air la
d'pouille mortelle de Hm t Bsrbe
Mine Suumai aéa Lastrotti.

ua *4aeru i^luale d*j É aoaagé
aaira, «tait nae Banian^ ; elle A.«it
itiue de .À vieille fatniiM LaiartHu,
uae dea ariacipalei de Bâiiia. À
Loreto, oa elle était arrifée loule
jeuae, «lie avaii TU* (agaê ici
sympathies de tous et aiau coatri-
bué à aiaadr* et k coasolider la po-
aulariU da u aou»il« famille par
»é$ Baaières dntiBgué«« «t accu ml
laates, ia graade buate, sa géséro
liié .aéfiui»b;e. Soa. DPJT éuil loa
jo«rs outen aui la lonuès , el'e
ia»al les cjosoler par t'iatiret
qu'aile preaau k Idor sunstioa, e«
inSose temps que soi aide auiénelie
asiunn Ks btsoiat l«s pl«i prs -
taau.

MiD4 Suuinai a'est p u arritàe fc
aa Atf« aussi avaacé saas avoir en
sMteat MB cowr Beartri par de
cra*<le« séptratioaa. B l a i lajjoun
ia s« moatrsr forUi daoa les épreu-
nt uièt «a ctla par la foi proloo Je
v)ai l'aanaan ai ia aotianiiioa aux
décreu de la IVondcace

Ceiu fo ai catie »tHiaus>t«a lut
«MI ptraia da rtcanler la mort sa
lace ai I U I faiblir, .«-.qu'élu a
•eati l« lrdl«a«at de tes matas
oiseaiat. et elle S M I endormi* J«I

* M «• dou >«Bmal

réaer>é aui graadea tous el aui
consciences maquilles.

Malgré la aalion, l'alUueace était
eilraordiniiremantconiUerablepour
la ciremoaie des otuèquei qui a
été paniculièremeat impoaaeie par
le grand nombre d'amia veaus da
Baatia, de tous les villages de la
Catinca el dea regioas iimiiroplies.
Kaia'eaant elld repaie au mili'U de
ceui qu'el'e atait taai ajméi I...

Noua prions Mme Hioi'ii Sjzia
rtai et M Amoiae '• hariei RiBalii.
Uiae Ricci-Suasariei t̂ M Aatoiae-
JoKfh II Mi et leurs ealaau. M.le
Soasarini, Mme Sammarceili-Suua
rini et sei ealaau, lei la nillps lljm-
(lfclti, Laiaro>ti; F-lici 'rj'a^rfer la
graad''pirl que aou« prenonî k la
porte ju'ili neaaeB! de Uire U nos
doaloureusea ijm[«Uiiei.

Déplorable Incident
La nommée Sii-i Mare Louis1,

suj-1! sarde qu» compie d j * à son
«eut une condamnation i CIDIJ ans
d't mpn-onne uent pour meurt'o,
l'est rendue coupable du délit "e
coup^ etfacssures d m s les C5iidi-
tions suvatlei :

La Goiutnissios ranlooale des al-
locatons m Iit.ire3 lui tytm refuié
U Ij'néficc dt la loi du fi août 1914.
elle tn a r. odu responsable l 'ea-
plojô.hargé i'e ce servi.e, M. Fi-
lippi Nonce.

AIOM, l'aut-e jour, alors que ce-
lui CJ 'c refidâiL LrsQi}uill£!flië[|[ il son
bu>au a éié g osHèr.mea a s u l i
et lina>meot mordu au bras gau. lie.

Plaint : a ft.e idresaée au l'a q-et
dj not e ville.

PIBVB. — Vetdrtdi matia, la
populatiofl de DO're .̂oniniUBe éUit
ea dioil. Profoad*mei[ émne elle
accoœrsgûaii Uui enuere afpc an
concours fao-me de parents et d'a-
mi* venus de tonte» les <•• mmuces
eoviroaaaaUs, juiqu'à ta deai^re
demeure u regrettée Mme Galeam-
ni JeiBaette, qui a succombé s m
atteintes d'uaa loagna et douloureu-

Nécrologis

H. Louis ZANNINL

Hier, pour la lecoada fois k ua
court intervalle ia membres de la
Lyre Bmstwte readaieat l«i dar-
aien devoirs a Tua dd leurs cama-
rades, M Louis Zinaiu, décédé &
l'âga de ïiagt l i i aai.

fiogigé voloataire daas las équi-
pages da la tljtie comme muiiciaa,
il avaitoblunu le graiede quartier
mtkre, puia était rentré dans sa fa-
mille et était bulré dans aoire ptia-
laage m un en la. G'éiait ua soliste
ires apprécie, ua d a l l e n t munoiea
en même temps qu'uB boa camara-
de, àusoi ait il regr.itté du toui.

Les obièques oat réuai tous lui
membres du la Ljr» et ua g-aad
nombre d'amis.

Lsi coias du p ë ' e étaient tsaus
aar MU. Kouvière, lout-chof, Casa-
is, archiviste. Butte!ii et Pruaair«,
m-mbfcs de la lyre.

1-e de ai! était coadnit parle père,
M J -B Zaaniai, le trère, i'oacle et
d'autres parents, e bureau de U
1 jre précédé de u haaaière.

i.e regretté défual laisse une jeu-
•e Jemrne et un eataat, doal il était
le loaiiea.

NIHII adreiiois i. Ja famille Zaï-
liai toutes aos coodo éa

Petite
K l>6pital mtlilaire

Aajoariam, i i b.or«i 30, tnli-
renca (ar ». la aadicin aida n.j,r da
Ira claaaa Colomb, aar : Coram.nl on
tu ffla'aoa ; Comment on ut Kignè.

De passage
• • a ai M Giora.lt,, da la Baaqaa

da Pran», d'Ajecelo. daaeaadaa aa
a C r̂aoe- Palace Hôtel. »

Nouvelles r e l i e u s e s

appaïUBail k la (amilla l'oni»-
Tîra, ai hoaoraaleaieal coaaue k
Bailla alla a.a.i eponaa M. Aaioiae
Oalcataïai, doat le aouveair eal laope-
rutaable daaa loyt te taoloa.

Modèle dta «paai>a, celait oae
de .ea fetniDea Tera Inaattell, a font
ii,. Iaclinmfnl .oum I . . j n , M I,,,,.
Tiea alTab:e, d'aae laèpuliable boa-
U 4'uae «eoéroaile à tmla éprtu>e,
aa BHiaoa était ottferie 1 touael
lot» pariicalieneoeai aui djaaeri «a.
Aaui le deoil eat geaéral daaa tout
la caaloa.

Nooa préaeaioaa aai ntmillea Ga-
leaaaiai et Poaaevera l'etpretatoa da
not coodoléaacea laa plaa eiacerea el
lea piui ^muea.
• - r . . . . . . . . . - . , , ,

SOIS àCBETEOR
de neoi papiera, regialrea, lifrea,
caaiera, jourBaBl, fin.

Adreaae : M. AHB1VA, n e Droite,
SI, Bailla

ParoiaM Sainl Jean. — Aujour-
d'hui, damaiB al dimiaeha. aoUaaité
daa Qaaraata-Uaaraa La matia, maaaa
d'Bapoailioa i (J baaraa at daaie ; le
aoir, A 6 baoraa, C.mpLiea, Seraaoa,
Salai.

Diraeucha. jra.i auaea a 11 Bearaa,
VSprea i 4 haarai. aaraK», aaiti da U
prxcaaioo da r. S Saereaual i l'Iala-
riaar da rifllee el Salai.

Dans l'armés

paaae aa Ile.
M. Caoaaea.eber da I

2Me. paaaa aa St>2*
II. la liaouual aiaaabai, da 2T>e, art

firoatB an grade de capitaine.

Avia

Leoda da V J. >7aaeaeelii, aotaire
i Ua.Ua, aanaïaaaar de »• TeaaaaL aal
Baaafaiéa, 31, Boalnanl Paoli.

Nourrice
O a l

100 fraaaa aar
I IB I IB I I kaaaa aaaitlja. Oe«as

.oh alBtbia., aecaa,oiaa aaoaàiw, at

et Keprodiietioos
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U »éaace ost ouverte a 15 k. *0
L'ua dei secrétaire* d o u e laciura

procès verbal de la deraiôre
actt, qui e*l adopté.

Communiqués Français
1.243" jour de la gu«m

Paria, le 7 février, 7 bearw.
Joonéa calme sar l'ciMmble du froil nul d«u li rtgioe d'Auberive où

let deux ariilleriei oit nuaifeslê uie certaine aeiiviiS. Deux cou pi de mail
Untàs ce outil par le* Allemands dans la région du bJis des Fusies ont
été repouiiéi

AVIATION
DHUI U oaraea du 5 une da iot e-cadrillei du bombardemeat a survolé

Sarrebrugk l*ncaai avec ui p eii luccès sur c. t important ioeud de voies
lerrêei »oii mi.:e six ce ni dix kilog* du projectile*. A.Uqu^i par plu>ieurs
groupes d'avions ennemii mot è^uijia^ej «captant la batailla oal abaitus 3
apparu!» aileœaads 11 toot rtnirés au complut J i t i leun lignes. Il le COD
firme que S appareils ennemis signalés comme gravement endommagés les
3 el 4 lèvner oïl été réellement abattus, ce qui ports rejpeclivaraeat a 5
et k 9 poar cet * journées Je* victoires de nos pilotes.

Paris, («7 Mmer. 15 heures.
Activité dei deui srtil'eriej particulièrement viva iur lt tconi au nord do

i'Aiïie, d»ns la région ChsvigDi», Paigaj, FiLia iur la rive droite (U la
Même, dau le lecteur Saioogtcui côte ,344 et iur J'Hariman iwilleikopf.
Dei dîtacbemenu e n u u i i qui eatucii a'aborder aos petit» poslei au nord
es' de Drje ea LaoaaOit et dans la région du bon Monier oal été repoui-

Ra Champagae aoai avons eiécuté avec s- ccii ut coup de tnaii iur lui
traaehées ennemis à l'en du Teioa-

EH Aluue aprè» uae vioieite préparilioa d'ar.ilierfc lei Allemand* oat
testé I U I rfaulut de péaêtrer ex dent poiiu daai mot lignes du Ban
BfiQlx.

AVIATION
An cours de la matiaêe d hier un appareil euemi a été abattu par le

tir de notre artillerie aali aérienne.

ARM£E D ORIENT
5 ffvrier.

Reicoalres de piironillei sur la bâtie Stiuma dais la région de Doiraa
et à l'oued du Vardar.

Ac.kos d'arliliene iaiermitltnla a l'ouest du lac de Preipa. i/enBemi,
après me prè^aïauoa d'tniilerie, a tenté un coup de main iur no* trait-
chêti au nord de L.Aovac

11 a lub: ua échec couplet.

M'MMOmQOÊS BHITAMNiQUFS
6 février.

K la mite d'us coup de maia effectué hier soir ptr l'eaneim iur un de
•os poites » l'ouest de Zaïdwurde b" de ats bouiinei OBI dupa ru.

Ua dé-acht-Bitil qui Ualaii ce uatia d aborder loi lignai vcri Neu(cha-
pelle a fié leyousiê avec pênes.

JSoi (.atrouil'ti oit ramené au court de la jourièe LD certain •ombre de
pruonouis dû i l l- imus p»in.s du Iroai.

(irarnie activité d'artil eiie allemaide peilaal la denière parlie d
' é l d

IBS INDKMNITBS
AUX CHEMINOTS

L'ordre du jour appJ'e la ducoj-
l'on du projet da loi approutait la
conventicB pnsiéu eutre le Ministre
des Tr*vnux piiblic* et les Grandes
Cum»*g i » du ifa-Qiiii de fer pour
ncconter k leur p.rsu»el ua *up-
piémeai d allocation», en raiioti da
la cherté dflj vivres.

La Chambre a adopté.

La Lésion d'hoaoeur
et U

Médaille Militaire

1 h JUMUf

LE PROCES

La Ch*(6bcï alopie aamne, saas
débat, U pfOfioiiuoQ da loi da M.
Ourlet Uhaumei m plusieurs d» ses
collègues cuaceiaaai 1 ânnbu.iom da
la uckjioa a*Bt»acur ai la MàJailie
Miii.atru, avec ir<itumtnt. «u per-
•oue i dd 1A Maria» HarobaflJe.

Quatrième nudienca
P.rL, 1 ll.n.r.

L'audience est ouverte à
1 heure 20, sous la prési-
dence de M le colonel voyer.

Audition de» Témoins

auil Te» le bots d'Avnnconrl et activité dans la journée au sud et au nord
de Leaa al dans la région de la route ne Henia.

AVIATION
Malgré la visibilité encore médiocre dsBt >a journée d'hier aoi pilotes

oit pu diriger a.ec elil-acne le tir de l'arii le le iur UB grand nombre de
batteries ennemie!. Plusieurs rrcoBnuaunces o n été t0eciuées avec sac-
cés et pièi de 5 toaaes du proj-cti.es jeuei sur le* gare* ei garagea <t au-
tres objtcili-

L'avinuoa allemaide a montré une recrtideaeeac» dactitilé.
Cinq nppvei1! allemaada oat Été abattus eu combats aériens el 4aulr<u

con ranu d'alierhr déserapiréi. Nous avoii en ouire abaita us ballon
ennemi.

Quatre de aos aérop ânes ne soit pia rentrés.
No« aviateurs oal de nouveau bombardé dias !a nuit du 5 au 6 le champ

d'aviauon au sud-eii de Ctmbrai et dea caaioiiemeBU ennemis sur les*
queli ils ont jeié uoo toaae et demie û'tiploiils.

Ils sont rentres mdeaioes-

LA REFORME
ÉLECTORAL

'• I i>. i hir.»r.

Le projet de loi sur 11 Ré-
forme électorale a reçu, hier,
l'assentiment royal

Cette nouvelle loi donne le
droit de vote à plusieurs mil-
l'ons de femmes, àxèe* de
Ireule ans, ains: qu'à tous
les soldats et marins âgés de

'• i9ans.
L'électoral est ainsi pres-

que doublé; il passe de ta ni'
millions et demi délecteurs à
seize millions et demi.

Le docltur Kubinomtc/i

est appelé à la barre.
Ce témoin vient établir l'in-

tégrité de la responsabilité
de Porchère.

De Fougère

consul de France.à Lausanne,
dépose ensuite sur les rela-
tions du Khédive

I' reconnaît les orixinjui
des lettres JAIbas a son ami
l'Empereur d'Autriche.

Bauer

directeur île la Banque k'ericT,
dépose sur les relations de
cette baoïjue avec Bolo, qui,
dit-il, | résentait de nombreu-
ses »ITaires peu étudiées peu
sérieuses.

Le lieutenant Vornel
commissaire du (jouverne-
mem interroge ce tênuiu sur
la Banque de liubi.

l'ue fougue discussion s'en-
gage, à ce sujet ; l'accusé
liolo y prenJpartégalemeot.

M. tiauer donne ensuite
des explications sur les rela-
tion* dû -olo avec sa banque,
le Journal et le Huppe!, nuis
il n'a|iporie aucun lait nou-
veau aux débats.

Julim

VIF INCIDENT
Le Commissaire du

verneinent pose plusieurs
questions au témoin, et il
tiuit par due à VI. Uharle»
Humbert: • Comment pou-
viez-vous ne paswvolr l'ori-
gine des tonds qui vous lu-
rent remis. »

A cette que-tion, M. Char-
Huiubert demande au

Commi s lire du Gouverne-
ment si le procès que l'on
jui<e actuellement est le si«n
ou oelui de Bolo, et s'écrie :
c Arrêtez-moi donc I »

Le lieutenant Hornei fait
iigne qu'il le vomirait bien.

ftl* àioro-iiiatferri, qui as-
siste a l'audience, proteste
avec véhémence contre l'atti-
tude du Commissaire du Gou-
vernement, et éctianiie avec
lui des paroles excessivement
vives

M* de Horo-Oiafferri quitte
la salle d'audience.

Le commissaire du Gouver-
nement déclare que cet inci-
dent aura la suite qu'il com-
porte.

AVIS US DECES

(LA PORTA)

Mma Teuve Pompsi, née Adriaui ;
Urne et H. Paul Pooipei, avocat da
la Légation is France à LUboDBe,
et leurs enfaota i Mme et M. Louis
Pompet, secrétaire général de la
Haute-Vienne, et leur (ils , U Ange
Adriaoi, ancien percepteur ; lime et
M Louii AdriaDi, ancien députe,
juge au Tribunal dn la Seine, et leurs
enfants ; M. et afme Tnévenin et leur
tille ; Mme veuve de Sede de Liéoux
et ne* enfants ; M. Jean de SeJe ;
Mme veuve SaJiceti et ses enfants ;
Urne et M. Augustin Laaarotti et
leurs enfa nu ; Mlles Louise et Dé-
vote Lasarotti ; M. et Mme Avmee et
leurs enfanta ; M. et Mme Blaselle
et leurs enfanls ,

Ont la doulear de faire part à leurs
parente, amis et connaissaacea da la
perte cruelle qu'ils viennent d'eprou
ver eu la personne de

M. Eugène Pompai
b»lM O»DMiU..r i k U r d'appri d« FkrW

Cbatmiur J« U I4SMQ d'bowMtu
leur regratté époux, pare, grand-
père, aeau-frère, oucle et graad-
oncle. KceJé i La Porta, le 9» jan-
vier 1918, muni des Sacrements da
l'Egliae.

Les funérailles ont eu lieu i La
Porta, le 1er février, et l'inhumation
a été faite, le mdme jour, dans le
caveau da la ramiUe, à St Cvatien-
Quercitello.

UncoBp de maiieiècote avec succès par 4a imfLTIe 'LJftrpMl la D É C L A R A T I O N S !e Chauffeur, 68t enteadu
nuit deraière. k Teal d'Armeatifcres* leur a ptrmii de ramener ua ceruin " ^ •1A"rt" ;*'"- -'• n

nombre de prisonniers et une mitrailleuse ea ae .ubuuni que dfi perles
trèa légirea. Quelque actinie de l'artillerie allemande au sud oueit de
Caaibrai et ID iad de Leu.

LÉNINE

Communiqué
ITALIEN

6 lévrier.
S*oi.b« tcuTiié da BOJ p»fouil-

le» avti. capture de p;i*oaii€n.
Actions d'art) lerie plot manjuéu
daas la zoae parcourue par le caaai
de Breata ei 1« ioa« de Ja Ptave,

4cun;é remarquable sur tuul 1«

Aviation
Nos eacadniiu de boabard<!meat

at cellti britanniques frappèrent,
hier» elûcaceaenl et respeciveaiiit
Us iroam émanâtes aux «aurons
de ft\m«im» el le cuay d auaiion
eaaeau d* S M " i i r t i i i l Veglm. P«uoarî.

Nos aéroaavirei pro*oquéreat QB
ioceadie 6;endu daaa la u*pAt de
nsuninooi •(• S*nt.ii«, el Li*eSxt.

Uscj apparciii aaaeinis feraai
abauas d.ui par aos atialears bn-
taaaiques.

Veaisa fut eacore kwmbirdoe, kier
soir apréi Je coucher do to'.tii, BJBII
que Mettra et Tr.mo Aucoaa v i e
ttm», aacaa d>ait.

D1AZ

ia déposition n'uflre aucu
ne importance.

Champoul

Lénine a déclari que. de- T a l e t . *» <*»n>*>™. <»*P°« *
puis son tour, main sans aucun

intérêt.
deux jours, l'Institut

Smoluy n'a reçu aucune com-
munication de draal-Litvosk. Le couple i anon

« Ceci montre que les Al- d é p o e e e n , u i t e ; M e t M m é

leroinds oA quelque chose i P a n j n , „ „„ , d e a v i c t i r n a s d e

Bolo, mais leur témoignage
est peu important.

CkarUt Humbert

>OMlTt DE GUKHL

1* CoasiU de ««erre s'eat ntnaj
ce matin, i t> aeares. t i'r. v>4<
sous la préaidcace da M. Havaaaa^
Paùcari

cacher.
» Certainement la situa-

tion intérieure de l'Allema-
gne est très critique.

> Peut être les Allemands est appela à la barre,
cbercntnt-iis par le silence L'tuaea directeur da iomr-
â exercer uue pression sur les nul, lait i historique de ses

rails, 7 KMer. '< u 8 s e s ' I D d l ' » »' ea wtalDsi, mlallous awc Uulo. Il parle
ils eenoueront d l t d j l

•V i s
wwv

Las «>n»eitAc-*t artavlUi a u par-
» tMai !• p»7#r. <Us oui -taseat. Un
«Ni» tfvflfwi uanfet o*. marné bviaén

daoti«rt dans qneiq^ ««* «yy, (gj^^
nst iaviUMiMM laaaWftd.vfaatfte;
I M aatiu>au<a d*a#a r^onraaM b«aa4-
leU M rittKB Ht r*ix d m ta B M I M I
l—i M i tdrtmi par r*Uwr da e««r-
rtar COÛfl^RJ. 47, A fa
PABI*.

pe
ils eenoueront. de la vente de son journal,

i D'ailleurs, DOUS allons mais sa déposition est exao
prcudie des iQosu.es pour leinent coulurme a
raodiùer la situation. > miere déposition.

a* pre-

Le Petit
- •

t.FvriMES —

J O U R N A L
LE PLUS FOUT TIRAGE 9BB

QU OTI DI EN
JOOMMABX ÙE LA COPSE

La Loi des F n
Le Droit de la Mère

Je sais avec ut? particulièrn a1-
ttjBtiQQ ta dlscuuiOB, i la Ckimbra,
de la loi dea pension» des anneei da
terre «I de mer. CeatOBeda loii
les plui ioaporUatai qu'au cours de
la guerre, le Parlemeat aura eu IQ
devoir de voter. Je a'eiag&re riea eu
disant qu'elld latèreise plmiann
miilioai de pertoaiei, et d'abord
les ajaoU-droit de c«ux qui ioal
œoru pour ta Pairie, qu'il* soient
tombés inr le champ de kauille on
décèdes k lanière d.t »ui<ts de
blessures on de maladies. & •
ajaau droit, ce soai les »emei d
les enUals du c«s ni ittims el ce
•oal auui leurs aiceudaals ; pères,
mèrri, grafdi Mrtau. ta . >oi des
peasioBi s'appliquera eacoru à mus
les ré (or m*» de la guerre réform*»
a" 1 el aussi, dan* bm» dea cas, a* 2 ;
car urne réfaration légitime est dufi
h tons ceux pour Uiqu»ta, du Uit
de la guerrr, ré* o lie qu'il s'agisse
dt b es»ares ou de maladiei, uaa
lacapaciié roUuTu ca absolue de
gagaer leur vie par le travail.

C'est iur ces douées gtWraJei
que s'élafcora ia loi dus peasioai, el
m i l j é l'tflorl qu j appor.en Cbam
bre, Comniitio* et tiouveraemeBl,
je doia diru que le ieii« vota caa-
tunt eacoru uop de lacuae* et d'itn-
perlicuoaa [jonr qu'il puiaia Atra
déâiitif. La L.h.tmbre, i a » douta,
décidhia de paner i uae aocuade
lecime ; » loua ca<, la Sésal aara
d « ramaaiemMili séneui t apparier
à la km

J'ai aie a w i b w e u i , h e» pro-
pos, pour oblsair de la Chambre el,
es •sème temps aussi du (ïouvene-
mcBt m de la ComiBiiiioa, ta recoa-
•aissaoce pus eipresie et luitoul
p BS e(T cuve de« droits des mèrti
veavu dosti les Ûs ioat noru four
!e Pafi. Sacure ÉBH-CO pas qie
P«DUOB pro|>remeal due, OMIS uaa

a ioc«noa aaauelle que j'ai obeaue
elles. Cette aliocauoa qu« la

i ÛMII a 150 Iraaa par
aa, j'ai obiaau qu'elle tûi por AA k
«00 fraaca. Haia • droit de* aères-
f«a*es >a trouva eacore ealouré ds
i«il«s rasaVieuoas que si la I*IU ac
l««l ilait B i i n u u , H «• pourrait
rénltar de cruelles njeatioei. Cas
rcatriciiou, c*»«u-e lesquelles je
•'éteve at q u je aa« ptvposa da
caeibattre, n la l*i retirât «a dii-
[IBIIIIII, il Mitflra da It-a tUntre i>a
l«BBi<ra po«r qa'oa ieil usaiiaie k
lea coBaBaa-aer. Bataadooa BOBI
b*ea ; lejnqte je defwb le droit des
métm.ji m» gane de voatotr porter
la •BfcBdfl aueiau au était dea
feaua*a de eux i|u. ioat àédàét
dea aaitea de ta gverre. t e droil dea
UaBBitta, ooiBflB* ie droit d u eaftots,
est acquis, defl«iU*em»oi acquis.
Heu ii m deuil <ks (csaaBea e>l cruel
et si itur SIMBUOB aei uè* «h|aa
d'iattuêt, )e deuil «aa mtr** est
soavaat pui dMioartu euar* et la
• e n de laura ekfaau \e> IBISH dana
u e tituaiioa d'ayuut plus peaibla
M'eliet t«al p l u lf*ea.

J'admets fljenmsiei
misiioa, que la peasion ne soit ac-
cordée qu aux niè'esiani ressources
sutfiaaaites ei don. lue Uls éiaiial ei-
(etitiveineal Us loutieas. Mais pour-
quoi axer t eu mère» la limite d'â-
ge dû 55 aai ¥ Lt mère, que f-.iaa.il
vivre l'aide desoa fils, va-t-etle pou
vuir, même I 50 âaa, sa refaire «as
eiisleBce et trouver pour elle UB tra-
ï.il r4muaérateur ? Ce qui eat plus
grave, c'est que le texte vo é par la
Cbambre refme l'alioca ko aaaoel
le k ta mère-veure. doat U fila Suit
maria, sous prétexta que la veuve du
défuat jojira d'une peasiea. Mais
ne voit on pas que preique lODjoun
la belle-fiile te refusera A preadro à
u charge sa bolle-mè e pour ceUe
raiioa, le plus louveal, que sfi ret
lources lui permtUeat t puiae de ti-
tre ti dj dira vive» sea eafian. Qa«
tera alors la paavre virillu mero 1
UB procès ea peaiioa aliantaiaire ?
Ce a'eit pai po.iibld, et d'ailleun,
elle i'obii«tdra rien ou à p u piè.
riea. Soi droit k l'a locauoa doit
être 1J uAme que ce n de la Bière
veut* dOkt le (ils n'était oas ma;ié;
cur a<; qui importe ce D'eit poiai
q^e le fila lût oeiibataire ou aoa,
maii qu'il fût pour sa mira, ua in
duut-Biable el réel IOUIKO. Saas
doute, la Chambre a décidé d'accor-
der l'arocauoe i la mère veuve
doat dflUl tiia aerateat moru pour la
Haine, qu'ils fiment manéi ou BOB.
Mais «« correcul ae icra louveal
qu'one •ggravanoa dbajuaiice : UL»
mère- veuve ajaal UB Ûls usique
marie l'aura droit h riea. tille pour
ra poortaat te trouver dans use si-
UatioB Bios a«aeiii:eme qu'uee
mère de ciaq eafaais doal deux te-
root moru, mais que les trois tur
vivants pourroal aider daai la ma-

fia *tri e la aoiutioa de justice et
d'aumaaitè qui t'i npoie. c'est d'ac
corder l'attoeatieai anaut-ile de 600
fr. i toi.le* les menai veuves, doat
ua ail, mon aux armeo*, était lo
son lit».

U s p lu douloureuses Ticliaes de
la guerre ce MQL les mires qui par
la Barnabe cl par li mort, o n Joa-
aé deui fou eun eataau k la Pa-
ttie.

PAUL B O U K É L Y .

Mme Galesuiai, dont le miar a é'é meilleur da lui a n W ,

I peadui plusieurs aaaé s proftssenr qu'il avait su injf ru
adjoint au ijoêe de notre ville. de les œuvre».

Ceiie aouvelle fera plaisir aui
i aoaibrnux amis que a famillo Qa
^ i c a m a i tt laisséi • Bastia
-x^\Moua adrt-asoBa au j«una colonel

' aiyt sa iamiile no* plus chaltareu •
jet félieiiatioBs,

U ijoipathie
el .'exemple

• SMM eeréuvt tEtët.

Le Colonel P1AZZA

N o n avoaa été heareai de pa
bliar la Bomiaatioa aa grale da co-
lon «I de M. le iienteaaal co'ovel
Pistsa, qui e«mmaadait le Stiûe rt-
giaieal d'iafeaierie depuis deux «aa.

k la tète de soa r^gimeat il a di-
ngo ta i l l a s se s , à diff̂ reaMS reon-
aes des atia^sei <Wciu»«u ai a méri
e plasieun citaiioas ei la croy da
gaerre avec palme.

Le jeatM »<0Bel va saas doaia
tire déilgot maia.èoaai pour le

l i i d u s btt|BJe.
P I M I e« le trére de

SA.N-NICOLA.O

M. Joseph Mannoni
Mercredi dernier, s'éteignait k

SaiNicolao, h peine ftgé d* S i ans,
U. Joseph Miaaoni. vi^tme d'un»
coagestioa pu'monnire. que les
soms les plus ad^ciueui da »t$ pt-
reau et d'habiles Mdecina s'ont pu
coajurer

Set obïèquci oal été célébrées aa
milieu d'ui «raad concoon de pa-
reota e> d'amis venus de divers can-
tons pour loi readre las deniers de
voir* *>\ lui doBner le suprême adieu.

Après la cérémoaie religiaute, re-
b^Hisée par lotit ie clergé du caatoa,
la (ouU s'est lait ua pieux devoir
d'accompâgaer jusqu'au lombeau
faim ial les r itei morteli de ce ipi
rilu'l jeoBt; homme, H prématuré-
meal ravi a l'affection d"s «ieot.

ËBIBBI, M. Maanoai «BUBJ. au

Petit ikémintirt) d'*jaccio, tft il oa
iar<laiipat i ic (air»! remarquer par u
boaae condui fl, u vite iatnlligesce,
»oa nmour du trnvai! et a;i brilisnu
iu:cèi.

Alor* (jus sei proteiieurs i'nv«ieat

leur élétd de hautes eipArauces, ses
omtradrs l'atuchaieat k lui d'na<!
tendre et b a te.able ami.ié.

A uni devait i bien 6t recueil.r
le fruit de sua e.udsi U«m un con
cour* du • Sirvice de la TopOgra-
phique •>, k Alger, il élut clnué le
deonicie, et dam cette administra-
tion, il aurait, u t i doute, atteint
aui grades les plus élevés, si sa

l'uiua UBB pansée si consolante
aioucir la douleur da sa vieille tau
te, II Me Gior^i, qui fut pou: lui une
seconde mare, la douleur da *ej
scean bit D-aimée*, do ae» oeveui,
de son frère, H. t'abbâ Ghirlea Xaa
noai qui, retenu loin de lui par la
guerre, a pu arriver k temps de Salo
aiqu', pour aiiûier à tei deroiari
mufliers, eateadre iea dernières
paroles et lui donner toi diraiar
baiser

COUR D'ASSISES

LISTE DES JUBÉ»

est parvenu par toa iBtelligeau el
30B activité, k s'aisutâr uae trèl
balle situation.

ûd ous les village do Nebbto et
de S ai ai FI o'eat, Us parents el amis
IOÛL venus, le jour dei obsèques,
apporter l'eipreisioa di leurs iym-
pabies liMme Ceraai et A sa faoulle.
ffeil aiusi t]ut de -neta le convoi da
cet exca leat LOaa^âaaire se pressait
une foule compacte tt recueillie.

kpitta la car émoi le !uneb:e qui a
été irai impoiaai;, l'iLbJmatioa a
été faite dans le caveau da la famil-
le. |

Nous préseatoas a Urne Geraai,
k M. Pierre François, Laurent et
Pau! U/aai k Mm ut M. François
Franchi, k MM. Uorioni et a leur
famit e, aoi coado éao^s biâB ûn-
cères.

session du 1er trimtstrt 1918, qui -. , »
iWrirv, d Baiùa, le twA, ?5 r | | ] { 0
février, i mtit tt (Umie, tout la
présidence d$ H, la conseiller
f'antani.

i
, Basile.]

.l-|l«r.

Uùi*\H Aotolae, Comsurnaal, Buila.
Paiaoohioi J. L , anolM maire, I
Gandoill Viaeani, arohilacU, Basils.
Plnalll A(|«-aarle, pfnp., Bo-jo.
Tociut itaa Polis, prop , Boigo.
Liotaol Suçon, prop., •[*-Bâtit
Paroll J. Bap.Uts, of. ta ratraiia
LaailariJoitpb, piop, Bw.ilado.
LM»I A . M., KB.ie, B«ifo<i»ra
Gtidlodll Piat.'a J H U , prop., Gif

CMB OD(I A. B. prop., Alain.
Pallaodoll t.-B., vl loal<wr, Bssdli».
jfoiriBasiwe, oonamadsoi rM.,Bastali«.
COH.II Roob, rmraUÉ, lirri, [hriao*).
PriDOUnni P. P., prop.. Piairwoibar*.
d'UtrU Galloil X, proi>., Oaaio.
U i i t u A., w-, B«i|oJtra.
Dnraaao DoaJanqHt, uslta, Canao Hwoj
Nlootlnl I., aupi Cli Prsn»la«l, Butin.
NlooUai larr*, offloiw r«i., Pi«s>a.
Olivteri J. P., prop , Caiiittx-tva.
OniOMl Aatokaa, prop . HOQIIMI'O.
ABdraul DoalalqM, toalro , lataro.J
Aubrot) A.'P., m. oordtMQler, l
MooflDjQ-Jti., pr«p., V

grade d ,
iis.ntui.inta OceaJli AJI-

IOIH, ia 24a eo-onial ; Orisoai VlDCtnt,
dMtirailUarsié.^»!; H-OOTI Mi-
«tial, da la rsatrfe des troapai ooloma-

( f , di 3<* d'arliii*ri« eo-
lonmln i S^twliui. -lo iS* dragoaa.

Nouvelle» relinitaustsa

r-trO'U» Saut Jt>*n. —A l'ocon-
moa da i'Kxpuiitia i Solfawlia da T. S.
Stenanat, J grudmats* aura lies i
U biorM.

A l'offertoire : Adagio du Trio an no/
mineur ia Chop n. pjor violon, vto-oo-
cttlaa et ur^MB, jooe ptr U.Us YVUBIM
•t G«riBBifi4 lûguiaosi »% M. Uni-!
aati.

A l'ilif*Uoa. Pamt Angtlicut.d»
C#snr P'naclL. aolo la b v j t a a , chaaié
par M. J O M F * Uêrboni. nvee mcettmpm-

f U B W da tiulon, f l U

Nouvelles

raairet a . .,1 . g . aa..l. I a. d.v.n
poial. llSIai j irouvsr le repoi si
aeccssaire i ios rêisbliuaneat,

N'ecnulaat, en eiïel, que a voji du
drveir, ila^c^pailla 'élicate ebar-
ge da f. i de maire aa afgllfeaat
nea pour rcadre service k sas adoi •
llslris, et. deos jours avsal sa mon,
oa le vajaii mima dicir l l'un dVu!
1s sra III da douleur, uaa supplique
qa'oa éUlt venl lai dieuader. | o U , H 1 I M K > 0 1 1 „ „ , „ „ . ,

* i t i occupilioei d'olliinr œo- c ^ j i Viuaai A , lesa« S i «a. do far,
aicipal. il ajotl'Sil les occupalioas Laelaal Plwrs. pfearswelso,

» , u , , u ». • . OOOMC Wr |««artl, lasi«i
lUpanu di Baiacas,

Aaibrosl J., prop , aj.l.
CaioaaaCwMi'ii r. A-, propriétaire, tfare.
PsoU r• X., proprisislrs, Otto.
aarioia tes!, lasuulHr rsitalis, larroU.
'"••<" ' >•, xirsiie. tellaas.
âraiWII tsrsardiE. psrasnoor. Livls.

agricoles.
Le bat priacipal de ia vie »utre

• et* da ie lacnâar au biea nuhlic
Sa ckartté inépuisable lui a mérité
d'être appelé . ue père des pauvre*,»
et loriqu'oa aappiis sa Ha. cet é;o
ge MI veau spoeiautVoDBi sur loatâi
les lèvres . * Ua partait bonntia
ions quitte, tnjoard'hui, laissant
daii le

Banaaa Pui, «ap C« Ou de Iv, tou de a Bnetia, aneeiawnr

u ii. cltate Alas-
anndri Jana-Baptiaie «M proma H pmU
d i 1 1rs ctaaae.

l*eniioQa

UaiMi JatnM, M n Oa/, le mtri
afjnlaot, toé sar U champ da lutniUa
la 1? *i-il 1917, t*T6 (r.

Haalenn'i Aaaa, vaava Pwdiieanti.
la Kari aar,c«it, né sar la eaaap da
bataille k là «tni W17, H& [r.

A T I I

L Maria da M- J. rrnaeteeni, notatm
a Batfn, mcemtmt da M' Tos«i. « t

laztne
Nourrice

On iaoaeja) t^aae sourie* t i m
100 frasM pv w>ia.

SVramr a u t « w i di Ptf.f

MUrUTO. — II A a g«-Paul Ce-
a i vide qu'oa nai , qui n u l da s'éteindra k Mu-

•e camblera eenaiaeaaeat pas da raie, était presqae BOBBgéaaire.
ntAt. > C était nn raepeciabie vieillard, d'aa

Apre* une etuience *i remplie da graad boa aeas, ir^l écou é de ses
t»oBB« aa*rei, tnisnnt un retev sur villag^oi-, et oui. plus d'une lais, par
ton pes*é et m'y traavant que dea aea sages avis ai son inier*entioD
iouve»iia r# con fartants, il posjfait, nnûcale, atan t-rminé des diÉé*
comme u I a tau. refarder Iroido- raids.
ment la mon ta face et a't.eiadra 11 s'eat endormi pour l'ét<
sans peur el s u s reproche. avec la regret de s'avoir pu amour

La terre ae le prend, d'aillenra, de naa lit, s«a ataé, M. Pierra Praa-
pO.Qt i«ttt aauar, il aa«a f i t * le fé*» Geraai, Atabà au CailM, a* il

• ttantla. | i
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DEBNÏfRES J O i M E S
Communiqués Français

1.244' jour de la *u«rr«
Paris, la 8 février, 7 hear»;

I Noos a*ost r«pooité aa lever du jour uae tentative eaaemie sur uo de
nos poTS postes daas la région de Craoaae.

A la imttt du bombariemaai «igoaié es matii laat sur la rive droite do
la Meute qu'an Aliacu. las Allemaad» oot eiscuté k l'ait d* Samogaeui
ainii qu'à la cori* aord du buis des Fouei et iur aos ligiei au sud de
rBarimaaaj»:lleikopl trou coups de main que iom avons repousie ea ta
flige&ni de» parles i l'eaaemi et lui pr iant du m a lin* I.

Pans, le 8 février. 15 heurea
Riea à signalai en dekort d'uo coup de maia ex*£UtA pir nous avec IUO

eti iur u i peut poste a'Iemaad k louait de Forgti (rive droite de la M-.use).

ARMEE D ORIEWT
B Hvrier.

()a»« W eoTiroi* ds Sekoi i'tntaateria serbe a rspoutié une retournais
saace cane mie.

Aclimé d'artillerie au aord de Moaatiir.
AVIATION

Duuu aviom eiaemis oit été abattus l'an par notre artillerie, l'autre ea
combat aérien. Les aviaUuri a liés, ont bombardé avec luccéi les campe-
meali eaaenjii daai !a vallée du Vardar.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
7 téfritr, 33 heures.

Di boaae heure ce mitin des troupes Aaglaiiei oal exécuté un raid iur
m aoite altemiBd au ind est de Queaal et oit tué on copturé une partie
de la gaiaiioa.

Du détachement enae-ni qui teaUil d'aborder noi ligaei a l'ouait d-î la
Basue a (16 rejeté;

Activité de l'artillerie eABamie daas l'aprèt-midi aux enviroi* da la
Freiner, nord-ouest de Si Queoiia et k l'en de Moachy le Preux.

AVIATION
La brume et dei lua^ei bai oai eulraié les opération de la journée.

. Not pilotes oai exrciué plusieurs rscoaaamaacei et réglé le [ir de l'ir-
tilteiie sur lei balieri*s all«maadei

iJl oat jeté pl..s d'uae loase de. prajecu'el IDI difers objeclifa ea arrière
dei ligae» allemandes W m aéroplanes oat eléabailui ea combats lériess
deui des attires ae ioat pas realrés.

Apièi anidi
AOÏUB évèoemcat imporlaDt i sigaaler eo dehors de l'actiriié de l'artil-

lerie al.ciraBde au cours de la DUlt daai la rfgioa de Pleiqaières.

Ot ordre d i jour ait adapté atr
lias le.osi
U liane* est levée A 18 haïras.

REMISE
aie la

gura sur la personnalité de J"».1" I**'
l'accusé ; il coutiuua donc il •»">••
le IrtSjueuter.

CeptiUiitut M téinoiu fait
une déposition trèi chargea
contre les sentiments patri>
tiques de Bulo ijui m plai-
gnait d» ce que la Iruatiôrd
espagoole était tafjp fermée.

Le témoin termine sa dé-
posai HI eu d'ici irjut que les
relations de Boln avec Char- a.i.,,-, s «.,.,
les Humbert étaient très u Ministre des affaLes
étendues â Unrrifz. «Mngères a été informé par

Le cumruissaire du Uou- |-aiubassadeur d'EspjKue *
Ternenieutfaiireinarqiifrque j'tr!in cius I
le témoin voulait tout d'abord,
témoigner en faveur, mais
au|ourd'hui sa dpoditijn est
accablante, il force le té-
moin à préciser certains dé -
tails

Celui-ci alurs cite le nom
du général F .ny qui de-
manda à Bolo d'intervenir
en sa laveur. Il déclare en
outre que l'accusé craignait
surtout de compromettre «.
Caillaux.

Bolo montre, a son tour,
que t-oustalot a oublié la vé-
rité et prouva que le téinoin
commet des erreurs.

I n dialogue très violent,
mais tiés amusant pour l'au-
ditoire, s engage entre le té-
moin et l'accusé, lequel an-
nonce notamment qu'il fut

or» hongroise, m discours
très violent contre lu hoUu-
nkts au sujet du rtqim 4$
ternur qu'ilê ont institué et
sur lu tseè» qu'il» commet-

*V1B UK

Uou veure André Boaelli, oée
Oap«Jo, et M lils Joseph et Admn ;
Mme et U. Joseph.Maria Bonelli,
capitaine maria ; M. Tousaaint Bo-
nelli, lieutenant d« vaisseau, officier
da la Légion d'honneur ; Mme veuve
Audiv Dapelo, neeSanguînetli ; Mme
et M. Pierre tiimlice. nuyeur aiijuint
de trfcorerw, • Dligcftujrei . Moa
et M] autum^ Uojjol*, uapiwbe au

DlHANCllE 10 FÈVRiKR 1918

Un sait que la note a I
nigf
iréf

garanties que l'Allemagne
is plus con-

tre son commerce de cabota-

EST A

OTlge Que répons© j M e p h yiivieri, Auge-Marie Banigni,
rdplJe , des répara t ions et des Laurent Sanguinetti iowph Sangui-

oetli et Mathieu Foraelti ;
. . . - Ont la douleur da vous faire put

n alteutera jamais plus COQ- de la perte cruelle qu'Us vianaent
d'éprouver ta la personne de

M. André Bonelli
CommaUiJ*nt t* paquebot Dntt

Déport M la Croli d« guerre ,
leur épouK. pire, fils, frèr», gendre,
beau-frire, neveu et cousin, éiaparu
en mer le ier février.

11$ IIOCIUS
i l 1I1IIU

AVIS

D'après les explications
fournie par le - inistre de

examplé du service militaire ïlniérieur sur les troubles qui
5 " r Un CM tlllcat Je Lousta t dit à l h
5 " r Un CM tlllcat Je Lousta-
lot.

finiiiil it Gutrn dt Paria

LE PROCÈS

fioloforefe
Cinquième audience

A 1 heure un quart, H. le
colonel Voycr déclare l'au-
dience ouverte, puis il pré-
vient le public qu'il tara éva

SJBJNT A T

t^elle déclaranon vaut au
Sa déposilion est très Ion- téu.oin uut) très sévère leçon

gup. Il décrit la vie de Bolo du défenseur de Bolo.
â Biarritz et lait un ejposé L) publia ae ceue dd fird •
de la situation financière de toutes cei sales histoires
Bolo, qui était absulument 1 amusant JU plus haut de-
le œutraire de celle qu'un gré.
accusé racontait.

A la quesli n qui lui est
posée par • • Albert Salle, le
député répond que la censu-
re ne lui permettait paa de
citer le nom de cet accusé.

Le commissaire du (iou-
verneruent insiste sur ci (ait
qu'il s'agit de la ^nsure dé-
p.irteinenlale

i ulo i.i,i.ute U vie du dé-
puté Garât ï Biarritz et à ha-

youne, notamment une affaire L'or Jm du jour appelle u dùcus-
d'une famille étrangère. aina de I in «rpeilaiioa da H. Percbot

M. Garât oppose le plus "" "' W* d o 6""™"™> ••
lurmei démenti à cette L - .'."'J0."-"!*? ^•°-""« d a

toire.

produits à Le
capitale de la Oalicie, .. ......

Le témoin donne alors un t>Ie que les organisations so-
détail sur l'étal de santé ds cialistes ont voulu
tolo, se déclarant libéré du
secret professionnel.

Uu organiser
une manifestation contre le
nouveua parti du Travail na
(vmai, récemment fondé

M. DVBOST

Le léaace eit ouverte k 16 a«^r«*
L'ui du secrétaire* doa«« lecture

du procëi verbal de la déniera
«4ajjce, qui u t adopta aaoa aucuaa

d t i Î

mmi

u coicn
du Japon

à la CHINE
L<ud»t a Hnlar

D'après de) m/ûrmatwnt
reçut» de lokio, U Ministre
des Affaira étrangères du
Japon a déclaré que son qou-
vwnemmt est prêt à donner à
la Chine le cmawrs nécessaire
pour le développement de ses
finances et de son armée.

Mnu Butenet
est ensuite appelée i la barre.v p qu lera éva

cuer la ^alle, si la moindre e"° dépose quelle a dlné,"à
i ^ York, en compagnie de

Paven?tedt et d'autres,
no<«ni[nentdunolliaerrran-

manilestatiou se produit.

iadi IOQ

•ttioaj auiig. et a

M. P«nhot
•éiaiaui iSpublicau radical
b l l
pelauoa, au en «^uiée i»ec ua
wl iBiérét, et tcas aucuae laiemin-

EN HONGRIE

r La Ration
de la farine

lê Bofc.Po.nère 5 ^ ^ ! ^
sont introduit* dan» la salle
d'audience.

ruts le défilé des témoins
commence.

M. Garât
député des Basses Pyrénées,

d u -

le docteur Loustalot
de Biarritz, qui tut le com-
nwti&al de Huiu, est entendu.

Ce témoin déclare qu'ii
avait des soupçons sur les

témoin enteo- agutfeujeuU de Uolo. et pré-
•iat Heon Gain qui la nt>

Le Ministre du Commerce
répond a M. IV.clot. „! ,ui tout
lasaanace que le Goovaraemaal
piendra ea oooiioUrauo, l«a laits
««•!• v.aat «•«,*»„. n m ci,,;,.
•ne.l a..., «lo,«w»aiM|.

Ordre du Jour
Le fr*,ia>si me i i m i . sut vaai

l'ardre oo jour, d'poee par M pfr.
(*ot. laniaiH 1, GjUv.rB««eai 1 re
ckmkrr p.r la ceniraHaaiioi das
Jffo.is .Co.om^ t , „ „ „ , , , , i ,
urar la n o m t par t ta reu» tcu
«arvaiii,, p . , lu t^ipu,, ceamai

Cn télégramme de Buda-
pest annonce que, tris pro-
chainement, la ration de la
farine sera dimmire en Son-

UN DlWiUHS
., contre

Ce Ministre de la JtuHoe
mm' de prommor, Ha LMm-

LM oiro*Mt«i«« actafllM n.ni p*r-
niktbaat d* pavar dèa tnuituiui, lu
tituM dêntift u»»iét ou niiia lw ttéi
i raiMB <U i i Ûir U d««l iv. ; dnli
«•ail ioi»ant la eugn E* ooiuéqaaQO*
1M pamoaMi qal poualul da TKOI
daDiiut daai qulq» è»t qa'Ua aoiul,
•MtiavitA#*ém>M Uaup^disr itHiU.
BM Mlimalion d'«M rigoaradH Èo»né-
tota «B âiv* M» pria doa» la Bonttwl
l«ar *ara *di—i iur ratoar da oar-
nar. COCHABJ, 47, AVILI
PAUÏ*

Ans aux Ménagères

Oroues SARDINES saléca
(anchontMs)

•>,•• c. lai ae«aalM
Défit : SfKtnt LIUOKS LU,

5, Houie Ou liap

ttHMUtU

u Qaluaa aal «tan t l ,Mt. u
tan »a«.léas ta 14 m H. ^ ,
•aatla ir I r « 11 u *„„ , % ,
'«. VabvaH tV* m loi.

ATia
U aaliul de Maaa «lsi^l, ,Uif

™. 7. Sel n fllala, M *mu*,l,
•« BU •>»!, „ ! „ ,

Mf«fH i. •• I
'Maw,<e>/iirK.r>i;aa

Xp*tt t Na«

Eacite
IVM«TIT

Fn.ilH« U
OtccsnoN
DWIMd> I.

VIGUEUR '
flan, i

laSAWre

L N. MAT
• B«itia ,<

CAP
.COPSE

LNMATTEi

Le PetitBastiais
. J O U R N A L
£ P/.aS FO»/ TIRAGE DES

QUOTI Dl EN
JOUHN^UX DU H COFSB

T«K«k«i* *

— uwnint

«ara» 2»r.. Hifi i Tl \ * • r—
mt*t acntMiw aa . 1 1 . ^7 .

sur le Testament de

Ce fa^aur^out l'intervention de Is
Sodét4 centrale (Tluttruchon publi-
que, rétablie à Rastia, le 8 octobre
1818, qui parait avoir hâté l'appro-
bation du gouvernement royal Dès
le âO novembre ititvant, l'un rie ses
membres. Saivator Viale, déclarait
dam ane des séances < que pour
reprendre l'amour et le germe de
rintjtfuctiao, il fcllait une Université
sans laquelle la Société d'Instruction
elle-même ne saurait être m par-
faite, ni durable. Et il ajoutait :
• Perche nella poltere che or involge
i militari décret, d'un soneno Go-
verno, giacciono ancora obliate e se-
polte le leffgi che accordano alla
Coraica un Università e un Uceo?
Perché quella voce che detlo a de
Paoli l'atnor délia Patria, nell'atto
ihVi volae verso di lei l'ultimo suo
•osptro, rimarrà racubiu^a ed es tin ta
nel loco del suo asiglio e ne) »ileo-
zio de! IIIO aepolcro? L'ombra <ii

Sneato Eroe, che vivendo diede la
bertà alla sua Nazione e die mo-

ren.io voile adornare un M bel donn,
col durci i meni del pubblico inite-
gnamento, aospira ancora f'esecu-
fion« deU'eatrema aua volonli, e la
Patria jaaiaju la prezioaa wediEA
de) più béa» mêrito de' MIOI fijtli
£ quai piû opporluna occasion e al-
l'adempimento di quealo voto n«io-
oat«r>

Dans la avance 'lu 6 juin 1819. le
baron Galeazzini, rappelant que la
dartrieie volonté de Paoli avait été
encore an acte de- hienhisancé pour
ae« concitoyens, ijuil It-ur avail ié-
fmi une aotame considérable pour
retabliaaement de deui école», ter-
minait ao» diacoun par l'apoalrpphe
soivaiite : « Ombra di Paoh ! non ti
adfSgoarMle traacorse vicende hanno
ImpMlto che la gWnfù Corsa abbia
pfofittato finora (telle beneficho tue
aoltaeitudini ; ma non t«n)«p« dte il
favarao rii Luiai XVUI, cite promovtt
al piu alto grado l'wlrunone pub-
blica in ognl Diparbm«nlu. IraMiih
più A ltingo in una tul* délie pro
«inci* del auo vattto Hanno, un
ogfctto ch» forma i voti di tutu la
popolazionA éi «jueaflaoJa. etc. >

Du t la aeaooa tlu 30 novambre
i&W, l'un dea aocrélairea, Sanlini,
anoonclit que le leg» de Paoli, en y
joiimant le.ia»jartti jftaqa'à un jour,
donnait un revenu aami*! de 7.408
francs. On était donc amz riche,
disait-il, pour reprendre l«a tm).*
fionn rfu iroiivnrtHnieBtrle Lonts XVI,
et fonder l'Université dont le oao-
BaBfu*,avajt décrète létaMuvataent,
ajaaia ^à'il n'avait paa ea le Uapa da
aApliMr U temps preaaait en effet :
ngooraDce étafl à p*n pré» général*
•n Cnr*e, mmmt i Rastia et i Ajaccio.
ly PI«M tommaire ifinitrmeHon pu-
M4«M. rtàifé par U Société «ia>lite
ea 18», Hir U demande du préfet
d V i l dé Cl
général, nous fait connaît!» ca as'é-
tait djavenue l'inairuction pwbâque
«• Corse sous la RévUutifln et MUS
IE«plrt :

« Su iTK, an aong* i créer on*
Unlvenitt M Ion crie m attendait
quatre colléfoa.

t Douze ans s'étaient écoulé» dans
cette attente, lorsque la révolution
éclata Dans le houlev«r8ement gé-
néral qui suivit ce' événement, les
quatre collettes établis dans cette Ile
lurent supprimés et leurs biens ven
dus. On ne songea plu» au rétablis-
sement de l'Université i au contraire,
on se délit de«j biens des Chartreux,
dea Camaldules, les Ûlivétains, des
JacobiD», et de tant d'autres fonds
ecclésiastiques, que l'ordre du Tiera-
Etat, convoqué à Bastia la 18 mai
1789, avait proposé d'affecter à sa
dotation

> Sous l'Empire, il ne restait que
deux écoles secondaires à Bastia et à
Ajacciu, entretenues aux Irai* do ces
deux communes.

» Paoli létfua à l'instruction la
plus grande partie de seB épargnes.

> \jt gouvernement impérial n'ac-
cepta jamais ce tej(8. Louis KVIH, a
peine monté sur le trône, autorisa
la ville de («rte à accepter [e legs
rail i>u sa faveur. •

lorsque le gouvernement royal
eut autorisé remploi du legs, des
•liiïéren'lt s'élevèrent ontre la ville
île (k>rte, lu commune
et les héritiers de Paoli. Po
linir, on décida de nommer des ar-
bitres, et le 13 juillet 1822, une
transaction fut patwée à Paris entre
les héritiers de Paoli d une part et
d'autre part Sebaatîani et Ramolino,
agissant comme mandataire» de la
ville de CorU* et île la commune «le
Moroiaglia. En voici lea principaux
articles

t Par testament du 43 novembre
1804. le général Paoli légua une
somme annuelle de 250 livres «ter-
linj; pour le traitement de cinq pro-
féaMurt, dont quatre seraient établis
a Uorte et un dan* la commune de
Morosagha.

• Daos le cas où cette disposition
ne pourrait être exécutée, U somme
léf uée serait employée à l'entretien
de cinq jeun** Gonea dans l'atM des
universités du Continent

> Paoli décéda A Londres le 4 fé-
vrier 18U7. Dans le muis de mai de
U atttae année, tm exécutant Uu-
Umeajtairaa piwireat aur la Utuque
de Loiflrea un capital suffisant pour
produire chaque année le» 250 livrea
tterliag, montant du legs.

• Dea oonlastoûans se sont élevé**
pour (m arrérages échus, entra k
ville de Corte, la commune de Mo
rosaglia et les héritiers de KJOII

> Sur ce différend est intervenue
une transaction dont voici lea clause*
e»entiallea :

» 11 sera prélevé au profit d« la
comnuDj* d* Corte et de U oam<
nuue de Moroaaglia, aor lea arré-
rage écho», uoe somme de deux
mille livr—ilitHnnpjaM M sera p*s-
»ible d'aucun* reUnue pour frataou
Impôts. Le surplus appartiendra aux
héritiers de Paoli.

• Lea «feux «Hé ft«rea ci-dessus,
à l-eMafWon 'U « w t ^ u i i N ti-
vres destiné** aux fraia Je transac-
tion, seront placées en cinq pour
oaat conaoUdé sur le ÛramULirre

intérêts df cette somme seront pia- Conte annonr^ la bonne nouvelle
c&> de la même manière et cumulés eu cou termes éans son numéro du
avec le capital. 10 juillet :

• La rente annuelle tte deux cent f Les habitants de la Cnnte ont
cinquante livrer sterling établie sur tressailli de joie à la nouvelle que
la Banque de Londres sera couver- l'affaire de* héritiers Faoli contru
tia en cinq pour cent consolidé d'uu le» communes de Corte et <t« Moro-
revenu égal sur le UrainJ Uvre de saglia avait été terminée par I iotet-
Fraaue. mèdiaire «lu M. lu Préfet. Il est euHn

» Jusqu'à l'exécution du le^a, les permis d'eapérer que lest vœux île
arrérages à échoir de ladite rente de l'illustre défunt pour la civilisation
250 livres seront partagés par égales et le bontieur de ses compatriote,
portions entre la ville de Corte et la seront accomplis, qu'uni foule <iu
commune d» Mori?saglia d'une part, jeuues Corses qui vont chercher à
et les héritiers de Paolî d'autre grand» frai» «ur le conliueut d'Italie
part | une instruction qu'ils ne rencon-

II semble bien que cette transac- l r e n t soient 1 u e m ê l é e à des pré-
tion soit restée lettre morte pour les JU8^ et à «es principes peu en har-
Lériliers de l'aoli ; ils continuèrent, m o n i e a v e c n 0 9 Ina l l t l l t"'n8 . l^.uve-
en effet, à réclamer la partie de la r n " t P " * ^ « » 8 r™ s . e n . (-orsâ

succession excédant le montant des i n ê 0 l e ' e n ™P*»* ' *' d.« a o a

leKa f«b à U ville de Uorte et à lu «««tagie., en présence des .mages
commune de Morû^ha, et s'ad™- lJf ... Ieuni n o ' ' l e a * « ^ . . toujours

g , p
de leurs no Mes
pleins de nos souvenir
l'éd l

, j
historique»,

i '«èrept ua gouvernement IDRIHI« pour ^ , i u c a t i o n e l i M TDlRurs (j ,0?aen\
en obten.r la déf.vrance. Mais la | e vrai patriote, c'«3«t-â-<lire l'homme
Chancellerie dWngleterrevoulUiavant toujoun prêt à tous les sacrifices
tuut s entourer de renseignementa p0lir aervir In patrie, notre grande
minutieui pour se garantir contre e t belle Fnjnce. »
toute coudeticendance imprudente. CT*T
Un avii iuaêré dans le Journal de _ _ _
la Corte du 1er novembre t»Zi L. LETTERON.
aou» donne iur cette affaire des ,.^...M.j,^i>iH,.
renseignements déUillés, en même
temps qu'il noua fait connaître quels
étaient alors les héritiers Je Paoli
Nous 1« citons ea entier.

c Avis. — Une transaction a été
passée entre les autorisa civiles de la
Cors* et la famille de M le général
Paoli, décédé à Londres ; cet acte a
pour objet d'assurer le payement de
la rente de (feux cents livres sterling
léguées par ce général pour toncnn-
rix aux frais annuel:. Je

Noai «pproioni ana le Cotteil
muudpil, réuni el tomminioi dei
•futeu, * décile qu->. e rouleiu i
vtpeor tarait pu si d'uan raioràrj
pénodtino mr la p!tC4 Siinl Nico-

de (>>rte, et d'une autrt rente"/le'""» l u e t |W*"»âp*ltimHJii d«« le* aliéei
livres sterling léguéfl pour l'entretien où lei oailoui, toajîun plm a a m

br«u« readant li prO'Dcmde n péii
ble, joiqu'aa momeol i-ù !ei cîrcoii
ttneet petiBl.troai oie répamtioi

g p
d'une école primaire 4 ^

i Lea héritier» du général l'aoli
ik-mandtmt aujourd'hui à ses exécu-
teurs testamentaires la délivrance <le
la partie de la succession excédant
le montant de ces dem legs.

» Mais ia haute cour de Chancel-
lerie d'Angleterre, avant il« recon-

C'en na palliatif, éviiemmenl,
utia qui, s'il ae fait pu, disparaître
(es cailloux, teratera du moins leurt

naître cetle' transaction et de statuer fma,u tl^,t l r a i J hwte i , %cÂiêV$

^£r£tr,jiï!S£!r£ v «*—•»• •= «• M «
la mislation anglaise, quu i»* sieurs d h u l * d M f11 u *'«•*•) e i " « d ug
l'ielri Anloi
Monticello, q
dame Leooelti ; Leoni de Paoti,
priétaire a Paiasca ; Santoni,

i i SR

ie-Jean propriétaire à
qualité de mari de

pfo-

priMain 4 Sam..Rq»r,l». co™^ l d ' m 0 1 '
mari de la dame Kondajci de Pttoli ;
Foodacci, nuire à t>anta-Hep*raia,
cotmpio mari de la demoiselle Leoni
de l'aoli, et Augustin Fondacci, pro-
priétaire, d«meurant à Londres, qui
figurent dans ledit acte, sont les
aeulri et uniques héritiers du testa-
teur, *t qu'ils ont rédleraenl qualid1

pour agir.
« Uam cette vue, ladite haute cour

de ChftiMaUsrie vient d'envoyer *n
Coree plusieurs jurisconsultes anglais,

1 * wrment, la

a ptojiaflade pottihle et moiaa dou-

Sur la prapMitJai da premier
"• da Haire, ua crédit a

elé iff^ci* fc ce tujek
DAU la raeitte i tuce , quelqact

OMieilien ajaa. (au dM otuorvi-
uoai tmt la marche ds MM horl«gei
pajbliquu, la Coaieii a décide qu'à
lavtair l u buri«ge« Jj S«ia. J«aa
at da Sain* Maria feront réglées mr
l'heure de la (ara (,>nie k la pei-
do!fl qai ie troQve dua t* taile
dlUdito). av«fl cnq maatei d'à

le m u i è n q i e lai -
c^rgé, de ,Wvo,r «u* «rment, la m % " ' ** " " * * *»" ' " *W™
déckntioa «crile de. peraoonea aufti- *"1 «e I w i k l h are de la Vula. ac
•muent instruits* pour pouvoir •*>stt pu tlpoata t manquer lapour pouvoi

rar si tea tUMoméa ci-deeaus
aoalleaaeula bénUecs du général

q l . a r a i e a t de*
renseignemenu k fournir à cet egan),
sont pri*iea de les transmettre 4 M.
Jakson, i Ajaocio, jusqu'au 5 no-
vecafan eouraat Paaaé eetta tpoque,
ils devront lui ô*r» traajaaaû a Coru.
où il sera rendu h 7, on i Bastia,
où il arrivera k 11 4u mené noie •

U ae Tut qu'au bout de huit ans.
en 1&H, que lus banbers de Paoli
purent enfin s'aaiendre avec le-,
deax oommuoes d« Corte et de Horo
Mglia. L mterveation do préfei t.
la Corae, alors U.Jounian <iu Vai.
avait ménagé ce! •ecorrt ti impatiem-

J l H~U

t>aiu.
Oi po«rri liiii coitfôl#r la

•«.«••« » •*««

Nèorologim

M. F - A . MORATI

M. Ffaiom-iatoiiê lorati.
wia, eat décédé k i Age de toi
doaia u a .

Le refratle AAtaat, «rigmai
Mare), t'était fiaA dtai s«ir«
dtpaû très id«< eaj^i *t j eie

«

risaca. U l'est éteiat, le cœur meur-
tri de l'abieace de toaia nouvelle
d puii pluiieun mou deioa tilt mi-
que la soui-liemeaaat Jeaa-Tb.4-
mai Morai.

ti Morati Juste derrière lui la
ré^utalioa d'ua ho nue dn bi^n,
chanube ex humanitaire.

Lei obièquei oat eu lieu k t heu-
re du t'aprèi midi.

La bièra a éié placée dam uae
voiture de i'à»iist*aoe Publique.

Le demi était coaduit par tes
b»am-frère», MM. uaareai et Sau-
veur Adaui, iai aeveuz et d'autre*
pveaia ; la plupart des membre!
dalaSociéli Us V-ii^ram l'étaient
joiiti aui ami* pou* rendra k;i
deriiin devun au djtuot qui sil
trè> nrgreué de OLIS-

Das> ii cortège, e Bureaa et lei
Membre.de U î-jciél- Jei'Aï»i*f4nce
l*ub Kju; avccbaualîra.

(.abiouie a et; doaaeâ en l'ég iie
S i n - J , a s .

Nous adreiioai «os fi»ei conio-
léaacâj k Mine Vorati AUtn et à
la fami le. aux (»iniUe* Gm'aai,
Gdlombaai, Adam et loaetli.

ti Caisell Maafciji ifPetite
Au Palais

M. Praoeuttciii, frieéitmvaot io-
ta r* à Rogluno, où il a laioé I» n»!l-
lanr aiortnir. • pr« é )«D!I, davaat la
tr binai da aetra niJa, 'a i^rowl oWi-
(••toira roi'1 « « - T ia charga de n--
laira * tbaiiai.

Nom avoua la eoDvicùoa qaa «a
grsuda coDfataoca, i» haota probité al
».n •m bilué D« nnunnmroot pu :a loi
doottar aoa Dombraote cli»n(à«.

Noaa Jni adrwarHis, irtc soi nail-
liori v<»ai, la plu coriiaia biuvaaa*.

Nouvelles maritiméâ
Sont inacri • iar le Jittc d'adatiaaibi-

lité a Emploi d'agaut taehaiqae de .(•
«IMH dm travaoa at âtodaa, las osela
oovtlan Uosniaiu Aatcias, artiflalar. s4
Colon» P«rr* oanoatatar, da port da
Tostoa.

«QO
Pharmacie

Pharuda da (rvda :
H. Otabl, Bd Paoii.

Dans l'armée
Sotii promut M «rad*d* i

MU. lai M » l.tataw
Sufaniai Ho.nr. di 48a ; Ptaas «an*.
da b**i O.ntiia Puni, d«4fj«; lirli
PatH.B. di Ula i Morseobiai Djiniai-
qaa, da luûa ; Filippi Uijaaa Philippe,
à» 8a ; Aatoal J«M A I M M , da 4a ;
!• MMa li«wtraut da rt*im Bmldiai
•Ut», di 7« t*aia i Grimu, da l«r d«

d'AlnqtM.

3oovglle8 rcliKieusea
ri'ùttam Umi Jmin. - ' * Ion»,

•on -ii rBafotirian SolaotMiU da T. S.
SacraaM.t, s grawl «aaa* mu% liait
11 a«arai.

à t'oCar«aîr«: àéàfoàu Trnti$9l
aûMHf d* ChopiB' P 3 " vi«*M. vtoloa-
eritoatafiajaa.jeaaar Mil« T I N H
•I Gar«tf ». RafiMM «t M. H«ri

A rétéiatfoa. Awn Amfrihus, U
Oaaar P aeck, aole k harTUa, eamt4
pr M Joaaa* Harteoi, a*a» aMMktpa-

del - fMMM da flot». n«l«fiM.I« al «r-
aau- «••• ^ ^

r* At Péroim-Cioémi
i"< A*|<Mrd'hai m» trètittU mé$AQE
,aii madoia aM»data hon «érte, m 4 M .
y*- ta»*300hlliaii.

^ . . r , f . x , r . x r r X i , |
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Communiqués Français
1.215* jour de la gattn

Parii, le » llmar, 7 kaaraa.
Au aord du Ckeium du D u » ! el en WOBIM, daai 11 rf«ioa de F i l m ,

•oui avon il énieal repoussé d<u teauiivei eaaeiniei sur aoa paiits u u ai
et tal]ig>* des pertes lu i asaai'laaii. L) bumba'ddtndat a eta vif d* pari al
d'autre, au coorade la journée, aur U rire droit* da la Heusa al ea quai
quel aulres poiais dei Voigei.

Rien à signaler aur le reste du froil.
Pani 9 lévrier, 15 b«»rea.

Noa panraaillei, opérant an nord du Chemin dai Damai et ea Champa-
gne, oat ramené dea prilODBieri.

Ba 1-orratae, u* de nui déiiohsmeati a pénétre daai la pjiitioa alle-
muade au aoia oueit de Rioacouri. Aptes avoir détruit de aoutbreui abiit,
•ott Iroupes loat reairéei daai leurs bgae* eD ramenât Ule Ireiuuaa da
prisoaai£r5 et UDe mitrailleuse.

Claoaaade iatermilteile sur le reite du front.

ARM£B D'ORIENT
7 février.

Aclioas d'artillerie n r la Trou Vardar-Doirna et à l'oueil de Mooaiiir.
Lei treupil serbes oit repouisâ o i s reconnaissance ennemie lur le Dobro-
polje.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
8 février, 10 blurea 90.

Uie tentative de coup d* main, effectuée ce matia. par l'ennemi aur aot
lignfs, au sud en d'Arraa, a échoué sous nos feui. Au cours d'ua autre
coup de main, elétflié m peu avant le joar, sur d-uv de nos poitel de la
région d'Oppf, ua de l o i bomœea a duptru. L'eiaemi a laisse uu certain
icmbre de cadavrti devaot noire poste.

Activité de rariilierie allemande an cours de la journée entre Bullecoirt
et ia Scirpe, au aord de Leas et au lor l est d'ïpi'es.

Aprèi midi, 9 février.
Aucun événement important 4 signaler ea dehors da l'activité dea pa-

tronitlei on peu supérieure i la normale, au cours de la nuit, dani la sec-
leur nord d. Leni

ta! militaire, comme infir-
mière ; il parle de ses rela-
tions avec bolo, dont il était
l'ami intime.

A la question qui lui est
posée par Je Commissaire du
gouvernement, le témoin ex-
pose le lorictioanemtint de la
censure dans ton dôparte-

Coillll tll GltlTt di Piril œ e n t > <JUI était- ces derniers
_ temps, exclusivemeat mili-

taire.
11 assure ignorer la consi-

gne interdisant aux journaux
du Llépartement de uarler de
l'allants Bulo

Bolo avait de nombreuses et dans nn : >mp d'un port ir-
puissantes relations ; puis il landais, que 00 autres ont
- - - • - " é t é débarqués dan» d'autres

ports, et qu'il est lort possi-
ble que d'autres survivants
n'aient pas encore été dôbar-

LE PROCÈS

défend le Président .le la Ré-
publique contre les calomnies
qui ont c >uru au sujet de ses
relations avec l'accusé

V. Barthou signale la cam-
pagne qui est menée, depuis
trois ans, dans une certaine
presse pour affaiblir l'union
intérieure de •'. Poincaré, et
déchire n'avoir vu Bolo qu'une
seule fois ; *im& t-oinc ré ne
vit jamais Mme >'olo.

Le témoin s'élève violem-
ment contre la campagne in-
fâme de calomnies qui est
mené.) con're tous les nom
mes publics.

Le Commissaire du gou-
vernement et H* Albert Salle
félicitent le témoin d'avoir
touché le fond du procès et
d'avoir parlé noblement.

« Hudelo
ancien directeur de la Sûreté
générale est appelé a déposer.

Il commence par protester
contre les insinuations mal-
veillantes dont il fut I" >bjet ;
il n'a pas eu de faiblesses
dans cette affaire.

Le témoin expose claire-
ment les laits; il montre
comment fut menée l'enquête
de ce procès pendant qu'il
était directeur de h Sûreté.
L'arrivée à Paris d'un chè-
que américain versé par une
Ituiqui- allemand» lut le dé-
but de cette affaire l.o dos-
Mer tut vtti pas~é de lt Su
reié à I autorité militaire.

— Le i.oniinissaire du
gouvernement demindd au
témoin pour queiie raison le
commissaire France ne lut
pan immédiatement entendu
par le capitaine iustructeur.

— Saus doule, parce qu'il
ne fut pas déniante, répan-
dit le témoin.

M0OVI1I.MT
DIPL0M4T1QBI

Atrnucam

tailm
En raison du nombreuse»

dif/ieultéi d$ la situation par-
lementaire il. Seidlera remit
à l'Empereur la démission
collective du Cabinet.

L'Empereur a re/usi.

M Paul Datasta, ministre Uf^ Ût fPtmm k flUTI
plénipotentiaire, est nommé j ; NE
ambassadeur de la bépubli
que française à
remplacement de

''«nie, en
U Paul

Beau qui recevra une impor-
tante Mission économique et
politique

Cette nomination avait reçu
l'approbation du Gouverné'
ment as la Confédération hel-
vétique.

En Italie

U DBûURATIOS
du

GOUVtKNEMENT
«on», • (Ivrlir.

il l'occaiion de la réouver-
ture du Parlement, qui est fi •
xée au 42 courant, le -ouver-
nemenl fera une déclaration,
dès Couvei lure de la séance,
sur l'ensemble de la situation
internationale et militaire,
ainsi que sur le problème des
approvisionnements.

Art» d'Adjudication

Le 7 nari 1918 • 15 l e u r u ,
lura lieo l'adjudicatioa pai>Uqoe

1* Viioda ffalcke.
2* Epicerie.
S* Ugninw rert* et | »aa i< j da

terre.
Durée iei marché da lerarr i .

j
I*e* cafcien de* ciargei paorrMt

être coaiulté* toui lai j*>un aa bu-
reaa du cooapub'e du dipAL

Les souimuiONiairei devront foor<
kir, «a i0oneat de r»djutiiciiîoa,
u ceriifitwi delitré par le mure de
leur coumaie, a i t u i u i leur n*tio-
•alité frai(ait«.

Lei liau de public*««a ioat i la
ckâ'gf dt» adJD'Iicaiaifi ».

U Çommiméont 4% Dépéi,
S : DONS] MON 1

t ; Duiu-tm Le ijéneral Quinquandon
dépose ensuite. Il du qu'il ne
rencontra l'accusé que trois
lois seulement et que, jamais
il ue tint devant lui les pro-
pos défaitistes qu'on lui prête,
il ne l'aurait d ailleurs pas

Sixième audience
Parti, 9 Ufriir

L'audience tst ouverte à
13 heures 15.

Le président donne l'ordre toléré.
d'introduire les accusés. Répondant à la question de

absolumeni "

•OiSEIt DES KlilSTHfS
'UT», s tttrUr

te* Niuslrei ei Soua Secrétaire*
d'BUi K « u t réflii*. «a coatétl ce
«atia, à 10 heurei, I l'By*£«,
KM» la préfideica da M. PoiiurA.

IffHIIH £ 5

«.ttMl r|« f*Jf de* mtli ttBIBt, lu
wmu* (ftwifiari iingét ou »•)•• brlttt
i r-iwi •*• S à fl tt. im i . i t I*. ; IMII
imail •••fuit e ou«n St M*4qa«B«
1*1 |*TMal.« qbl pouail»' d* <rt«a>
d.oil*rt dm* q«t> qae état q I'III taimt.
•oat i» »tiM i ••>.• lm <sf,éd tt U tclu ;
I M «•li'ueiicB iu*« ngotrtm— bosal-
ttlé «L dura k vtit dtfël •» tmo«(Mt
iiwr • » • mdtUÊè fmr rKH- àm apar-
riw. ' O C B A R J . 47, h

SOIS ACHETEUR
de n e » papiera, regiitni. l in
cahiera, jourtum, tUt,

Adre.ia : M. A K R J V A , n e
31, Sa na

b'apris les grands organes
suisses, on croit que le front
italien aura un rite tris im-
portant dans la prochaine of-
fensive de» Empire» centraux.

La Guerre
sous-marine

La salle est
comble.

Le lieutenant Mornet, com-
missaire du gouvernement,
verse aux débats des docu-

M" Albert balle, le témoin
reconnaît avoir têtu en auut
1917, par l'intermédiaire de
Mandel, une lettre écrite par
bolo 11 croit te rappeler que

M. MANDEL

LA PERTE
'il Lruiprt tmèrtua

pp q
menls nouveaux qui vien- le nom de iianuel n était pas
neut d'arriver d'Amérique. mentionné daus celte Uttre.

Trois traducteurs prêtent Jouannot
serment ; ils vool traduire le directeur de u Gazette de

Nous croyons savoir que aY,
Uandel. chef du Cabinet du
Président du Conseil, mis m

, . . ... cause à l'audience du f imsal
Les journaux de Washmg- de guetn_ a adreai m Ul(re

ton «vaient aouonce que s i- au mtonel
ze «rands t r n t

U.a">. t Unlar.

ecoaomqae «Tnompba a
pom va*-ur i haubt al baa*a prea-
aïoi. résittaat aux acidis. diiaala •
IIMJ ckimiquei eaa da mer, aie.

• a l l ô da iraavoiuiM. graux
consuwt'in, csoiticlioai:, aaiiaaita,
COUHhOIgS cuir, aie., au , ,Mar
•HXeurs. an •mobilBâ. ouuhiaoa I
•apeu/ tsa^bi.at agi icoi»*, sic

STAiTH-iiOSINL
D«po. tusn

U, r— u i Optr* e

SooOrw-TWia TT7

plus rapidement pfe-sible ces Bauoiuû ûûi uritla dètenZ, n e m e n l a l l e '"•"'d*,
". _. . . . i . . . . DaS""MM' 4UI P»1 " «WMosa traosiurti dernièrement des

q
ze «rands transp,rt,, ancien-

i a v a i e n t
documenta auxquels on alla'
die une importance considé-
rable.

àuQUion o u TémoiDi
Le pièsidcnt reprend l'au-

dition des témoins.
fit ancien i réfet

des basse>-Pyrénées est en-
Leudu. Il rappel e le déToue-
meat de Mme Bolo à lhopi-

de Bolo dans la
menéecuntreluipar la frrance
de bordeaux, lait une dépo-
sition sans (fraude impor-
tance.

tusenur
est ensuite appelé a la barre.
Cette déposition u oiïre au-
cun intérêt.

M. Barthou
ancien mmutn, établit que

troupes aa France et en An-
gleterre.

Un seul de cas tranpsrts,
le lutcania, a été coulé par
un sous-mariu ennemi.

Le quartier général natal
améric un, doul la slè^e est
à Londres, a déclaré qu'au-
cun ofticier supérieur n'a
péri, i|uemill.- a 1.2011 nom-
mas se Uvu vaut actuellement

u, fat,

OOÏIIIIII
déraillé*

I..T. a hwkr.

0» annonce que le» cour-
rier* roumain», parti» de
Jatty. furent complètement
dévalués par le» "aximalùte*
m gare de Kichmet.

da l'ealuaMe, kéTralfira,
etc..

PraMK loua las jawi an aMbu nia

ftiiuif Jeuit l i n
c'eai ia auU
latu déparai
des nus.

Prix • • > . . « •

IOOJ. ai la BMÎI-

u*g, JM iaia al

a « M U i

Le Petit Bastiais
J O U R N A L

UE PtUS FORi rtHAGE HES
QUOTIDIEN

DE L± COfSE

«*•*«••

— «CNUSIW

'DD Pnrle
Mon collègue ft ami Birlhe a

demaadé ricemmeol qv* la Chim-
bre couHcre uiei4»«ce par Mtnaiae
à l'ttada dei qutili m ètioaomiquea
qui *a ro>«i-oal avec tau d'tcuiié
ap Sa la gue re, ea ce a*a» que te
préjeciani lomaieuiai il *era mil
ailé de lei aérier.

J'avoue que j» mil de » o avîa
^juaad Barihe demande de no pai ai-
itiodre la paii pour dit eu ter ce*
question imporiamei, ei je voudrtu
bien qu'*prei le TO'e du Irn >gei qui
doit paner en premièru ugao. !«•
^u<-aiioii> KniLhiot a i'tDdiMine, au
commerce et t l'iincsliure soie I
eùnsigée* le plui lAt pO)i)bl<t.

Hait ife où DOUI a» somua«i put
d'accord, c'«it aa sujet de la procé-
durt. Uae loague exvéneace m'a
déuaoûtrè que lei dùeniMOBa a bâ-
toai rompua ae doaaeai rien de
boa. Or, avec use séaace par se
m i n e , «oui ae pourroa* paa éviter
Cet iDJcaVèai*»!, 1 fiui Oiieut
me tire k l'ordre du jour !«• quei-
IIOB» ajaat eaire t i l n usa ceitaiae
coa*<:xi[à, pour aa paa urifer >
dai loluiiok» LOBtiadictuirta bi ne
its âckar qu>v quaoj ie vote fias.
aura *IA obirna.

l e Jcpflt dea projt'i d<* loi reniju-
veUni te pr vitèje de U Baaq e de
•"raactt ei o«lm \t <• Bisque d' i l -
g«ne peut txèa biaa me Krvir a'exem
pie u *ÙÙ de dfinoilrer CMbbiea
en ftiadée mon afdrnatioa.

Ea nii i i iaaat cet dtui projeii,
;]o» pria iwieneat piraiueat aucep
tibl-^i, o i irrive Tito a ae coi vaiacre
qae u l i queli i a oe reidroal ptu
lei aerticea que le peyi en ea droii
d'aikodru l'eai» ai prealabiemeal
DO ire «J'ièina beacair» tout *muKr
n'a B«a été acéia loat an n o m
dtMM Ha graadea li^a«i.

Si cea projeta aott une iota »o.éi,
comme* pour, i »ou« taire accep
1er l'tt>cuaspi« d t f a l i à l o a | ierm«
demattJt p«r louus ie» >.b«mBr«i à«
cumait ce <jai MteuL qja in luccèi
*il<oiiad i i <Ski .A qu'aux long*

le li TOui a'ant
lion de loagi crâdila Pourquoi dei
t i i f a m li iou» ae ponte» pis eipor
lir t Parler atiirtmeai ce iera I aoaa
nioBter UB bateau da plus et fraa
caemeal notre tloite cfilluiiOM etl
n t t i importai e fat qu'il sait utile
u'tugmeaier le «ombre de c-s unitéi
dâû^faatea.

Daat le cadre reilreiat qui m'en
olïVi ici, je p e u leulemeat ré-
jumer ma penièe ea A U D I que
toute bniiijue ae doit pa> â'r» coixinn
aujourd'hui uae aitiivD louikiiat à
uui Dépôt* émiiiioaa eiconpia oe
lauri'eit 0 T « daaa Ici mêmei roaini,
A cbieoa le rôle qu'il aura ohoiu et
In allairts du BJJJ qui drvra ie
livrer k UB inda labtur pour euayer
ds ie rfclever leroal bie» gardé ei.

L'aveair do paji eit t ce pni.
H CHAYOlXt.

Député dé ia ùorttqnt.

Giojfi «ooa q«« cea bajiquu,
U b*aqiu de Frasce •o|aeauM«t,doat
loi bda«fio«i de 1917 «galeat I 40
mi toai urCi l« •.btllrd du io» ca>»
Ul, c«aaeauroat à cooitimer. tjuaad
le pfiwlèfie aeia »oi* amo rtierre
apAciale d«*uaé« à louiaair, t (ici-
hier ^ ciéauoi. lia baaquaj réelle
oaeat cammercialca laisan̂  du ma-
iimr d ar|F»i >c comoiaadi ai>« de
l'odHiriat et da uoenm i\a*t doit
;r» adairca povrrooi fi re naiiéei au
coBipiakt. « quoi aen c<MKi ier j,
noe iaduirlsU d'aa«l>e>rer leur fa
bruai.01, de réduira lear prix d«
ranaal, •• M •« Mal pa* aaira Iton
«ai*a .'arBM
la laite : les Mgi erédita.

U««i l'uaio ta
commère- i W ( < H M
BQBM ta r4a<iiiat A»
d« Mta a adrtwé iar c q
11'» o*rp«rau m i,3i iaoi campier
lai ft Aa BB | i q » «i lu 1 de Tur
qme) et «• regrenara de a ' a w paa
pr.a IM 4«*aau.

èk I aa pare k u c M p A»
i t C

lYLOh I v

Là lieutonaot Paul Luciant
II Bppar.eaait h l'arma d'élu« d'i

a vitriers a, ce* lernbfi < diablea
blcui.i terreur dea boche*. Soi aoai
ttri , laaa doute, un jour, • • •c i l ea
lettrei d'or tur le* murs de 'a lalle
d'hoiatur d.a officer* du 44e ba
i*il,oa de chatieur* alpias. Car il a
etA de louiei le* (Ôwi du graDd dra-
me aaiiylaat. Ut» Votg^a i l'Yur,
[18'loul où il y a eu ua coup de ior-
ca>4>a itrieus a doaaer, il a été K
M.ii hélai I Ta», ra la cracae à
l'eau que...

La derajere cffeaiira d'octobre
demi lui ê.re fi aie. Die bai<e toile
U frappait I la .«lad la bleiiaitaior-
tm eBieai peadiat qa'il ealevait ICI
lioium i i laiMoi Viagi tept ;ouri
•prM it é l i ra i t tout lei plu du
drapeau, daaa s ne amaulaacu d'ftva-
coalisa, aprè* avoir aubi U Iripaaa
uo* et a'otr doaaé, ÙMIOM pvadaal
Je -ombai, le plui «raad eaempu
de courago ut de a oTainie. N'a»oot-
çaii il p u , malgré itt aoaffraacet,
q«ie sa bltuare était l&g&rû kB«, lor»-
H<it, Haïaai » fia prochaiBd, B'«D-
fojiii il paa, d u t une peoaé- génè-
Ttuie, atitiitaat lei i^ouj^eai* Isa
plui aublea et lia p'm é evei, ma
tidéie louteair t » fia»c<îB. >a char-
inanie Mlle Anjàu UuciaBi, ti:ie de
feu lo pharmaciea afiatageateuieBl
COOII el Uai aimé.

B e n y e w le (r«ii de* le début
d u btiiiliUi, i a* tMgea jaiMia
t le qaiiier malgré atax bleaiore»
qui ai valureai ciuiioai et c o u de
guerr«. Teritable eairaliear d'kom-
m,* qa'i attBwi a. d*u. il eun^iisé.

h( é
et lui co>âai*B. w e n dea a n u a a i
diitkilca.

A urtaia BMaatat il ^ i detifaé
pour comaïaadtf <a gro«p« traoc da
•os b» ai loi , Mtaaioa d<*l<caia l

é l U B iiffeat I A

la plus promple. Coa qualité), le
li uteaaal Luciaoi k i poisédait au
p ui haut d-gré, g'Ica I ioa mielli
geoco trea développée el à toa juge-
maat lùr. Comiae lu aaiur«i hiea

, il i'aiiimiiaî< irai rapide-
m«at Isa beiogaes les plui difficiles,
et, en komms de devoir, d'un carae
tare droit ai éiergique, il l'ea ac •
quittait uofucieacicuiemeBt, a iecioa
boa allait aaturel. La croix detbra
I I lui fut déceraée inr l« ctmnp de
bataille et uni ne fa méritait mieux
que lui.

Mail, cruel destin ! Uae si belle
vie fiuchéd à la fleur de l'âge 1 Que
d'eapèraacea brùéea I li avait 15 aat
k ajt-ine. A 18 ans déjà, jiiôt itt
éiudei termiaedi au Lye-i» de Bat
tîa doat il fut uu Anllaal élev^, il
«ticupfii tae ailualiOB rD*i*b'e ilaAi
lei mo-o,jolei taaitieot. Dam J'ar
mèef tes *er<as et la ralûur à.ai^ni
vitrj nnso» ea reliai ai récoiueai^ei.
Soa aveair*'aaiioacait rad ie j i . oo i
mts •oaciioaaaire et comme ofoeitr,
partout il a brillé. SOB phytique
agriiable, iej qualilM du cœur ei di
ieiprit, joiitei à lurbani ê exquii:
dn ie* maBièrei le faiiaieal aiunr . t
admirer» Son boo louteui-- aéra
ékrae', quoique le marbre ou le
b o s s e ae puine être I apaaagt. de
tous l u béroa de l'épopée que aou -
VÎVODI. Son per-, le dis.iagué auiae'.
que mode-te maître d'école de Si-
doisi, p-ut êu-t lier de ionto i ia t .
AUIÉ.1, malgii la cruelle déchirure
de IOB cœu> paeru.l, il doane l'e-
xemplo de la pmi courageuie réii-
gaauuu Et vous, mère iscooiolâbl-,
raidîim voua lontre voiro légitima
auulcur el eaorguei.lisici-voui d'a-
voir «alaalé ua si noble preux

K ALFONSi.

Mcaap lia ia penlUBM, esifeaai l « qoaii.At do ère
«a» B*a« ÉMU- a«Bf dflit rafa«B ac éa Ip « * C N * « « M

ÀTu « i Emitiliiialil»
Les CAB tribu «blet anuje lis ! • k

l'uniô, giaéra) sur U re»-îau ;
i* A l'impât iur les binéûceiia.

daitrieli et com mire i to i i
S*k l'ini'Ot sur let béaeSces de

l'exploitation agreoic ;
4* k l'impôt iar les tràiiemeaii

publics et privé*, lei miemaiti** et
émolutneais, les salaires, tes paa-
sioni et nates viagirei -,

5° A l'impdi lar les b^aiSses d*i
profïMioBs BOB roamiorrialrr. tr«a-
veroat i la Mairie lea itnprim^i *i
ce-uire* pour le» déclarai 1001 q* ils
soal teaai de faire, aiasi qq« des
Boticra eipîiua'iTd» casceraaai lea
nouveaux impôts.

Emplois Réservés

U G«B*eraeur de l'Af'iipte Occi-
deaia.c fraBVtise net k ladjipiMiuoa
de* ofïicj#r. et tomeat» de troape,
reforoiAi ^• 1 ( Blesaares oa mala-
di«s coairac-ées devas) l'eBaesi aa
covn d» la inerra aotaalle, toi d i
17 AVMI 1916 ) lea eirplos da
CoiuBii de 3a dawe et d Aijoiat*
d« l e c iam daaa la cadre dsi at'ti
rts iadigè«es de oeUa croate.

tes saididata k fias*
domal pouvoir préseater aa carun
cat médical ùoaaiataat lear apuia-
do phftiqiM au larnce coloaial et
é re i f e i de 21 aa IBOIBS ei de 30

• I f i » . (TMI4VBÛ la IIBiU

d i s e pourra, saaa dApasser 3S «ai,
t'ire prorog&e d'uaa durée égala à
celle ddi services militaire» ou civils
dooaaat droit k uae peaaioa da
l'Etat).

Pauveul être Boames directomaal
k l'emploi d'aijoial de ia claue, lai
caudidtu réuÉÎMaat Jei coadilioas
prAvuea ci dessus et poitédtat l'na
dea titrei éaurairés ci-après : lueo
C: ea droit, èilailraiou es icieacpj,
diplôme de doreur ea médecine.,
etc.

Se préteaier pour tous renseigne-
m en ta complémeBiaîm tux Bureaux
de l'Ktat-Major, But a.

BELLECAPTURE
à GALVI

II. D ' i tgd i i a tué d'ua coup de
fait! un phoque qui pécbiit le ihoa
elsas t'aaie, près du phare de la Ke-
velaiia où ce dîlicit pjiison abonde
giséralemeal.

Ce phoque, d* plus d-3 î m. 50 do
loagueur, détruiiaii lei ihjmd'puia
Joagtempt et aussi Jet flleu d«i pê-
tbeun Calraii qui eiliment qu'il
leur a coûté plusieurs milliera da
fraies ea iboaaairm détruits ou abt
mé*.

Auaù avaieai ili mit k prix la
têij d^ ça maminifilre qui, jus
qu'ici, avait échappé a de nombreux
chasienra.

Ce\ amphibie logeai'dtai la grotte
diia du • Sous-marin, * noo curio-
nié des environs d-) Calvi.

Paaaalacqu Judith, v « v . Uahui, U
n i n «rgaot i&oiU im >ailaa do hlee-
luaa :«IJBM à l'aonemi, 3£& fr.

Cuisinière
on» rajainière ; bofiaas

reféreooM.
S'adrwaar a u boréaux da Pef/f

Btttiâis,

Ktnploia
Uu d.uutla nnocu'iioiert. aaaAm-

ffls da mé/tâga, HD« bonne à tout faire.
â'wtreeMr poar n&aétfuuaenla aux

kareaax dm Pâlit Bittiait.

On irouvrt actue lem al da*s let
bureaux et brigades barili i lu des
Dauaa^i daa plaque* de bicrcleliea
et da motocyc'ettej au miilémna
1918.

MM, lea velOûipfdiil^s saat avisél
que toale mauaiaie circulaat MDS
plaque sera iaûie coaform^meat k la
lai

Petite
Non Député!

U. OaeaiMl a M4 aoama t lv .anni-
4eat <j« la commumion dia trafaaa FB-
bliet, Am ehimina da far «t daa Toiee

Médaille m.liUire
uittaara

aai lamUiiti atab <aa ataUka
taaIMatiairaa aa laOavia:
9<npl>ia. i t u i l t Ttitm, M a .
â rnaa, as Uareaagvli Praaçoii-liaria,
28 aaa 4a sarviMt,

Qwnaips de fer
M. riiyna. obabolaer stlahal ^

ta asisa. «al ao»t i M à. la 3a 11-

A. via
Létada d« kl* j .

à Butia, incctiwar
PtranMachi,
di U"Toa

tnnifeiea, 3ii, Boalavari Paoli.

Nourrice
'oô daman)• Irai

100 frmet par mon.
S'a Jrtn*r ia i t

BmtUait.

•10
à vendra

Lia •irait* ia tnba

ta ooorrlcf.

lareaux dn

it i«v: i ds

aotair»

Oagea

Patit

"ïalvi
S'alrMaor à M. Aafriani. gnfflar.

faroissa tiotr* Dama o*e Lourdat
CapafiMi'e — Aojoari'hai lanli, téta
da N >tre Dun* da Lourd» : Maataa da
3 110 haum.

A 7 htmrm, n t m de 'aamaniqn ge-
a4rala

A 10 aanraa, naaMi ulMDaila. La
aullme d» Notre Dama ia LoorJaa
ehaatara la atoiae i dmi voix d'Bnil*
Paward.

Lu Vapres auront lia* à 4 luere* et
datai*. Pmmigfrqtm i* Notrt-Dtni i*
Loordas.

Hfmnt à ta Vt»r$a 4a G. Piwai.
Tùta PmloHra da A. PJvt.
Tàntum ar$o de i. Tanot.
LMudata Oominum 4a Oriiy.
Vi.rtr.do» de la raliqaa la la T. S.

DE CERVIONE

Avis d'Adjudication
La 7 mars 1918,1 15 hrares,

aura iieu l'adjudication pabliqne
pour:

1* Viude fraîche
a* Epicerie.
3* U go m es verts et ponnus de

terre.
de« marebfts do lar avril

sa 3< ja>B »yi« incita.
I,cs cahi^ra dea ckvges {MBITOP.

êiro coaiullïs loin Ici jour* an bu-
r u a da comptable do dépôt,

t «s MuffliaikMBair-ea den-aai four-
air, an Bioveat da ra<Jju-.icatiOD,
BB cuuficai délivré par le maire da
leur commaae, ailetiaa. Var nafjo-
•alili1 fraaçaiasr.

Les traia de pablicatiev toat k ta
«•M'ffe dea adjadtcaiairts.

itaUMt, eapMBfcaa, S.SS1 tr.
rta, fBB» ftliatial. la
émUi ém amtaa ia BAM-
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Communiquas français
i 240e jours <k la guerre

Paris, 10 »ww, 7 keures.

Riea à ligialer en dekora rfnia tut* g m d o activité d'artillerie ea
Cakampagie et sur la rive droite de la Me«w.

Pasd'icuoi diataatena.

Paris, 10 février, 15 heorei.
Lune d'artillerie a m i viole nie daas les rôjtoas de Nieupon et de Au-

viacou'i e; ea Chaiup»gn.<, au sud de Mûionvillers, an nord <1e Craooaa,
*en le bon de Catp|,y Argonae. Sur trois points dci Vosgi-i les Alle-
mHrdi unt 'ance Ct» coups de otaia coaire aoi petits ponts Partout aos
(eux os> anè«' les atiai, aais. Du aotre côté, aous avons péaétré dtws Isa
UiiiLbéei eaoeiuiri ca Clampt^ne, ï l'est du Tétoa et eilcuié, heoreuio-
ni>u>, di».rti;i pairouiUs aotaiumtai vers ftadoBviilers.

iNwii avons Lût, au cours du e u expadiuoas, uu ocriaiB aosibre de pri

Kiea i signaler sur le reste du front,

ARMÉE D ORIENT
8 fétritr.

À l'ouest de SerrÈi, ua deiacbamenl d'aisaut britaniiqiiA a ttTaciuô on
COLP de maia r+umi sur ua ouvrage easemi dîna pluiieun lecteurs du
In»!. Leairt lients fraiçiiie «t britaaaique «ai mamidsié une vive activité.

Notre aviation a botubarde lu gwe de Mi.irikuve.

9 (enter, toir
Au cours d'un coup de maia effectué ce mttii par l'ennemi mr ua de

aos pot.es au aord-oueil de Si Quentin,fdeux de ao* hommes tfat disparu.

ft?UlQ d-i I^pnnnifl-Gainbni.

AVIATION
Mien que ia p'ws et les nuages 1 faible kauiewr aient géaé les cp'ra

UJII aéiieanes, IOUI avoasjdLé quelquei bombes sjr aivcn objfeiiû, Ua
apphrei alleiniid a >tô ab«nn daas aos ligegi par le lir de *oi itaaoai
spéciaux

Ko» pilotes ont bombardé dans la ovit du 8 au 9 lu tin m pi d'analioa
et camKOaaemtnti emiemii. Ils loat Ions reairéi indemnes.

Aptèi midi, 10 février.
Au cours a'ua coup de a aie tfleclué hier joir par l'ea^eiri k !a faveur

duo bt-n-bardenvït par n. or ne ri de traacbées .jur «os poiiaoas i l'est da
GoanHieu ; 5 de aoi bommei om disparu.

hecrudeic-nca de .'activité da l'aitillerie allumais daat ia régioa de
!• foiÊt dUcuibulst.

Le cafitaiw Thibaut, gref-
fier en dut duuoe lecture de
plusieurs lettres de témuins
détaillauts.

tu. i on dei Tém iu
Le pi évident iHjiieud l'au-

dittuii des léinoios.

ùntil «li GINTI A Pirii

LE PROCÈS

i ùntil it GINTI M.
est appelé à la birre.

Il lait SUD entrée dans la
salle d'audience entre deux
agents de 11 sûreté.

i-es yeux île rout laudi-
tulie sinit lixéfl sur lu:

Un proloud mli-m-e se tait
dans ia salle, lorsque M.
Laillam co itineace sa J -( o-
silion.

Le député de «amers dit , ,
de suite qu'il tient a déclarer d t S iClljas d u trl * ''*"'•

•" ' ••""" '" qu'il eut de bunsel même de Audience rst ensuite le
La déposition de M. Hude- très bous rapports a.ec Bolo

lo. ancien dirpcteur de la depuis l'Jll ; puis il ta4 un

Fit*
•V lit

Sixième audience

IU1 vii'lfllt
1 e Coniuii.-saire du gou-

vernement lomiueute jwr

protester avec viuienct).

Les uélenseurti réclament

t . v iolletle à la barre ; mais

le iieu'tiuant Vornet reiube

de luire droit A leur deman-

de.

Ai. Viollette fuit savinr

qu'il est prêt a venir témoi-

gner.

Le commissaire. <lu gwu-

veruAncut retuso Ijftuelle-

mt'iil d'eulendte u. Viollelte

comme lémuiu.

Heudaiil ce temps, M Cail-

laui clierche des figures

amies dans lit salle ; il salue

amicalement plusieurs jour-

nalfetes.

CticliiiMi ut Sélmeiri
y»* Kerau'l iléi'elojipe des

ct.n:lusriiis lemlaut i ce que

.V. VidlleitP soit en'endu

comme iémoin. •

e commissaire du Gou-

verDemrnt demande au con-

clusions de la dtl. use.

Le Conseil si- retire pour

délibérer. .

Après une assez roui le

délibération, e Umseil ren-

tre en sé.iuce

Le président tléclan que

le ' onseil rejelle les conclu-

sions d- la défense et qu'il

passe oiilre ;iux rebuta.

Lfct incident est diverse-

ment c nimeuté

Dumesnil

alfirme que jamais ho!u rie

clierch i à -'inioiiscer des af-

laitt-s du Happel.

Il ci i.lirti.e que l'accusé

avait une procur. lion du

Kln iivu pour lui |ieimeltre

de régler toutes les allairea

qui Je concernaient.

Sur la deman le de Bulo,

UumeMiil reconnaît qn il Ht

des démarches aupiès de VI

Oelcassé eu laveur du Khé-

dive, mais sans succès.

Clément

;nlllliui>traLeur du ' ri de

Paris, f-st le deriiirr teti oin

entendu de cette journée

Jl allume, ni.Jgré la dé-

menti de l'accusé, quf Holo

chercha i

Ua de nos aéroaaviraa su [
la nuit dcroiare mr l<< cmasp d'ava
tio. J. Saa (
da Vitiorio. el y laaça s H loama de
haul uplosit

Les appareils eaaeinis,
dams des combata aerieaj, depuis le
M aavier, s'efeveal à 9 6 .

Les coadflioas almosphariques
délavorables eatravèreat nanarqua-
blemsal les U s d'amlleria el Ijmi-
lireal l'aciisile le l'iaumlana.

Katre Breata el Piavs, oa eut
rouietoli (Its co c««tra ion uèt tt
ûcaces 4e nos iiiuli calibrrs ci)ïlre
lus -. o*i joui saHCmies au aord da
Uoal SoUrolo fl (iuelq-i-s viv-s se
li0D««air« avi»l ronudans la S'ta»
•ord du Uoat tirvppa tt du Bassia
Als.o.

Daor la auil du 7, ua de DO

vigatioa tris difficile lu camps
d'aviaiioa euaeints de Ifotta Livea
sa y jelatl arec efi^lt biea elfica
Lit uae toaai3 an bombei, reatriat
easuiir iadeiQa4 i ta bi>«.

DIAZ

EN ESPAGNE

I I T0RPIL.LA6H

^. l i i ; . ll)t*n «r.

I.e Ministre de u- -„

a demandé auv autorités de

Valence des renseignements

sur le torpillage du vapeur

eu luu près de la plage de

SagUnto.

Site torpillage s'est produit

dans les eaux espagnoles, le

gouvernement espagnol estdé-

cidé à adresser une nouvelle

réclamation au labinet de

Berlin,

• l i a 71 i BBtBBaa ^ r r afaas n i

l a l l K l HIDBI

m>'. que si le gouvernement al-

lemand conclut la pa :x sépa-

rée avec l'Ukraine, il aggra-

vent ttUemni la situation

qu'il rendra la paix imposai •

lie avec la I ussie.

LES

Communiqué officiel de

Berlin annonce que l Alterna-

Sne a **W& la paix séparée

de SUissie

v*e "t renvoyée a Lundi.

Sûrtté générale, a été très
taiLle tt volontairement dis-

crète.
Le commissaire du ROU-

vernemenl a même eu soin

historique do se» rap-
ports avec laccu*S rapports finmmil rt imt

n'avait w " * » * ' 1 * 1 ***** «ef U
AT

sur lesquels personne
rien a uire, pui-que le pre-
mier président de la cour

de ne pas pousser à I >nd d appei de Pans garantissait

l'inUrrojaloire de ce témoin. |'n norabilile ce lioio D»puii Su,

Cependant le lieutenant • D'ailleurs, «joute le té- " 0 ( " * ' "'•I

Inuiutt n'a pas manqué de moin, M. Viulleue me dénia- " " ""

luit ie-fOitir le lole juue, la ,jue . tamleve lui avait

iLu.s »e pioce», par le direc- allume qu'il lulquesiiou, en

teur .le la Sûreté générale 1917, de laire reudre une

qui a employé des piocédés ordonnance de uou-lieu en

Kameneff
P. o;r. I u snl<r.

On mande de Stockholm que

Kameneff, qui fut un da né-
l a

j
m ; J o r l t * gociateurs de la paix à Brest-

Litvosk, actuellement membre

deladèUgaUanrusteà l'tran-

air, vient d'arriver en Suède.

Après son séjour à Stoc-

kholm, Kameneff vistiera i t n

gleterreet la Frim-e.

AVIS IIK D F 1 E S

M. Sauveur Rïstoniçci, profeeeeur
libre à Bulia ; U. a Ucne Antoine
HiBtorucci et leurs eolauls ; H. et
Mme Hoch Hialoruoci et leurs en-
fantu , Mlle Ameiie Caaaoova, direc-
trice primaire A MarMille ; aime et
M. Dominique alaeetracci et leurs
enfant* i

Lee familles Coata, Giacovetli,
l.mnnom, de Malra, Ambroaini de
Calvi:

Ont la ilouleur da voua faire part
de U perte cruelle qu'ila viennent
d'éprouver eu la personne de

Mme vtuve A -F. Hslorucci

leur mare, gianil'mere, sœur, taote
el foumn., dei-eilée pieusement à
Olmeu lie-Noosa, le It fAvner 1918.

Le preeeni avis tient lieu do lettre
de faire part.

A ViW

•» ^Ter. 4e. «ai t . . » , , u ,
rieui àwtttf» UÊmtU oa Bkaese avises
à ra<aoa U 2 a 0 fr. U dut Iv. ; isats
ésail lat'aat e ouars £s o

AT A I .1 F!N

la ner, lin
qieiqaes ae

^a rouil.es.

A vus lion
je i B,eau. quêtais
iim* ou des aviatea a

* a keee IsseKtéiier «aaaHa-
U a"aaa n—«nan teaat-'

n
de disciéuou peu lecununan- laveur de I accuse u'aujour- C">"«M (>«I<.I d< Bnecu) rmee qu'
blesj d'oui Bas.sao ei, m^r, U c m,, Ir.vis, derniers,

•i iiesir. fer.,» . , « U

Les journaux nmnoù an-

noncent qu, dins une confé-

rence qu'il a faiU ces jouit

Wtktrlé. en par-

seatlav
aaa esUautloa i ^
aataaa aura la srut Ââssl la '
lear sera adraaai par

Aru aux MtnagèrtM

S A H D I N S S

(ancAoù«a>)
•>,••> e . Isa elaauualBM

Dtpél: S>e»r,, r.llolCH'
», « M K do Stf

• U s U e T H THOUIUU U I U - IC III DIX oéntlméa KUUM 11 reVKlgfl 1-JI8

Le PetitJBsistiais ! •

uwnues —

J O U R N A L
LE PLUS FOKT TIRAOE BES

rtédactian 6 AdnUntajtmfcm :

QUOTIDIEN
J0UBKABX OB LA COHSX

* • • * « « . . .

US flll! •oreat ai eatxeprtaeur de tr«juporls Vermouih t Ciauao • et taire» ob
de Hnlliouie nomioâ lleycr, pour j>U qui lai apparteaateal.
eip4di-ri ku-ï familial le r*-ultal C M dooi. auiqu II il a joint da

n P'ffra iiîiiaiifa et en le* a tin
bu*"t * & Maîioa de Turia, l'ei-
• • « « » • d a l f l I « • « • • n i » p-=rso«-

d l M

le leur iol Le Gomiaorçaat coamil
d.; aoier les adreues
u n o a car t u et de le

Tout le moade «ait I Bat lia q
ae m dbriqus pai ua kï.o de [fttea
depun iroi» mon, ea Cône, l'l'agit,
biea ealeadu, des oâiei alitueaiiirei
proprement dites, fabriquée* a»ec de
la ttmoule, &t BOD pas des p&tei
(jaa toat le moade peut fabriquer
chtt loi arec de la Uriae de b é et
dei OJU.I.

Voilà ûloic troi* moii qu'oa attend

imcan tOO bs.lea da lemiula pro
misai pir ie terfice da raiilailleaaeat.
< ei courrinri arrivât, mail n'en
apjidrteit pu .

Pjarquoi cet oubli p3nrq<iui ce
sans-{.coi à l'égard d'uue popala-
lioa eoœiiii la a&ire (jour Uque!'e
les pftie* cotiuueai UD «tinivii de
fremièra aiceaiité ?

Oa ae fait pu cepeadam preav*
de la nnÎJiu aéjIlKoace a l'égard
d'iutxes

Le» olUciers pruiiieai (ureat aver-
tis. Graigaaal u i icandale, il* déci-
der eal que ll'jer devait ditparaltre.

k Bile. Oa l'accuia de se livrer!

neli, l'ont été coanyï de la Hauoa

effectuai fi par U relatioa iaipiréa
par 10a auteur, daai ua journal al-

y i l'imcot «ur lai béléficM da k MU. l eoui, Morati et
l'exptoitatioB agricole ; Aui habitaau s'étaient joliti de

nombreux amis de tou. li Pitbbio.
Nom préiDttoai .ou ai aoi coa-

doéaicet I MM firn.ii. el
Leoai ù M. l'a'il Mxtti

4" h l'inipot iur ht Irailemeai.
publics et pritéi, tes lodemiiiât et
émolum«aH, lei aaiiire., lei poi-
iiom et reate* viagères ;

5* à l'impo; sur 1» bâaéfisej det
profrjsiioai i o* coaunercialef, irou-
verool à la Mairie lei imprimai i é
ce°sairu pour l u déclaralioa* qu'ils
•oat teaua de faire, aiisi que dei
•oiicei eipliciima caoceraaai lesj'"i couau à la foia lei d o n el lea

l'eipioanage el de traniooriar dei commeatairei qo'ili avaient proro- aouveau ioipâu,
leilrei ea cacfcette. Traîné de tait quéi.
le cdnieil de guerre de Mulhouse, le Ka effet, avait moi dé*paît pour

CITATIONSpauvre somma a>oai qu'il avait l'Argaaiiae, y, •'•riii eu de la direc-
triDsporié ea Sume quelques étires U 0 1 8^àr«!d i» Tarin communica-

tion ai du lait accompli par le cao
cenioaunre de Berlin ai de l'aniola

Ilemand qui le relatait, pas plut

iaai imporiaace 11 lut coadamaé «
mort le 1 septembre 19l5.

DIDI ta prtJOD, que qoei heures
avaat d'«ira livré ui pelotoa d'esécu-
tioa. il éiinvii a sa fomme c«tie
adminltle leur*:

que du premier article piru daas la
preste trai

OU été cités k l'ordre da l'armée i
Le lieuteaait Bereni Aitoiie-

Malbieu. commaadaat la Ire Cie du
J63a d'iiUnieriij ; coniaiaadaDt de

k MM.
Jean Bapiiite. Paul el Dxniiiqua
Leoai ttt a leur famille, "ui fanuites
Scnbuai et Luci««ï,

Médaille Militaire

U LUA-JUUI» milibira • *IA caofére'a
aa gandanu tamtorisl Qagli«l«î J«n-
Baptista, da la IZ* légion tar : trài boa
gamUras territorial, a ârà irai griera-
m«Al blaué an pr.codant i l'arrastitioa
d'an maifaitaor dinganai.

> J« '
iaoubliable,

i do fond

moi
le plus fi»rwel, et de* mon retour,
j ai pru le» laacùoni aécdstaiies.

Je renouvelle au^réi de vom et
aocora uae fou, moi qui, >eul pro-
pnéiaire de la Mai o« Gioziao, ai
seul le droit de l'eagager morale-
méat, ce deitveu duo acie accom
pli en dehors de moi lutoni-j ptr
toeaelle et k Tiaiu de m» Maiaoi.

Lia sealimeais de ta kfano» Cm
2IKO i e peu Vu «i être qut; lei naieai,

Or.ja ae pu>s croira qu'a» Praa-
C«jt, me coaaaiiiaat, duaie de la

, lia cerné et de la ferveur de mes
tous pour la t9mUmtaU pottr „ fnmeBm

i^eiu rzv'icaiioa a é.é accueillie
Le leademala. a l'aube. Mejer fe comme d-xiiivo par tout cent di

banda lui mémo les j»m el mourut ™ ODlrèrei qui, mal iofjrinéi.

Dèt l'ioftaat qu k Bueao* Vyrei1 compagaie d'ua laog-troid et d'uae
j'ai coi ou lei premiers faiu, j'ai bra?oure adiiiriblâs ; a'i pas ceiié

ho fen

ta dira
dit moi cœart demaia mai)* je
marcb«rai i la mort. Je inii ton
•I rcngté. J'arTroaie la mort avrc la
eoDfiiQca d'avoir lait a>oa devoir
comme fi*t homme, #paui m père,

i Jo te beau loi et nei eof«iti l'ii
biea Ai le ie,o*t ua souiiea comme
û<> bia*es pet'is CÛBUM.

» Qu'ils [jiennËB. U vie au jériem.
» MCJ ùi» devroal Lomii<!rer le

Iravul comme but rie 'enr tis.

Voici, ai effei, c- qos KMI l i iou
d m le Petit MartmiUtu :

t LA S;Odicai de» K cien, d'ic-
cord avec 'a Fédération de» Comités
d« quartier, invite lei épiaer», ijo
diqués el ion ijadiquès qui oat été
dâiigaes pour la *«•>« d » pâtes
alimeaiaires. k veiir retirer au nage
locial, demaia luadi. 4 lévrier, le i
k 5 heuraf. ua bom ngiA du Sya-
dicai. *i éium^raol lei qui n ut*»
qu'iii doives! J te*voir de luéme ojue
la Bom du UbriciBi. »

AB*i, lei plus alifn«auitai ae « criaot I deux rcp.wei. Vira U B> avaieat mu ea cau.e.
inaïqueBt p u à Éâr«,,ie. £„ .>»t Praice 1 U m>am e z O 0 P l e P" '* * Hépubli-

u um
quea Corn» qu'oa mi peu pas
avoir. Certaïai deiai laoU l'ilueai
ii|Aiiéa k f tuppléer, ta labfi<juan>
dei pl-aa avw: da la laria» de blé.
L'auhon é a jugd à propos d'iater-
dire cette veaie parce qu'ilie aDisail
i la coaiomaauoi de la tafia* de
blé.

AlMt, H«Mieura Am Ravitailla-
mai*, laiLtaVBMi doac veair dei s«-
moiil«i, u>ui vom «o snpplioai. Kt
!aite*-Booa ea veair, DO a paa seule-
D O I 100 b*li«i pour uae fou, mais
tOO b«il«i ebaque i«m«iae. Il •oui
faut absoiBiaeai cette qaaauie pour
aoire ilmoaiauoa ta ptui suicle, si

UBt aat qua, p«ur là tatiaa de blé, r^preni ua iaaient
ao* importai/m doiveai OIT-* ré ~

UI li aa 4OB qu'aaraii tait à l'ai

que Française » k qui vous t?«i
pruaté l'accusdua , il eit regretta-
aU qua. daas la CD:I«CUOO Je ca

UB ariidt; en date du 4 août 1915
et aiaii coiçu

p<iidaal leajouraées dei 10, i l
12 août 1ÎI17 d'être u> merveilleux
exemple pour (oui «ej huntm ;• ; le
13 aofii. a été l'Ame de la coatre-
atlaque qui a permis, em se portant
sur UB poiat démit, d'a<surer IH ré
Ub iisemeot couplet des ligaei
fracçmei. OrJre du 30 septembre

Le totuvlieQteaaal Pieraggi Louii,
du 56a coloaial : offienr irai brava,,
d'na eatraia admirable : chargé
d'uae miuioo spéciale av.c ua-i ne-
l u i de greoadien, l'a remp ie avec
bravoure et saag-l'roid ; blessé deux
foi* au COUPS da l'iciiai, uae cita-
tioa 1 l'orrfra de l'armée. Oidre da
21 JUIBJ tJl7 .

L'adjudant Clemeati Simoa-Jeai,
da 4Së cooBial: lous-offtcifir re
marqmb'e dd couragi, da saig
froid et dd dérouum ni, l'est dis-
liaguâ k mailles reprisai depaii le
début de II caaapagae : a de aoa-
Ttiiu liit preuve, u 17 o u 1917, d«

Loce* IMpliifl-altrha art alnLsà
sabir IM opraavs* da 2» leg'é la aoa*
totri pour la grada d'officiir de 3*claaaa
d t h l

Dana lea Ministères
Uol até l'objat d'an* promotion da

clasta, HL. Colombim, aoat-tùnt da
bnnua aa niniltéra da /iaitraction pu-
Wiqaa, sarTica dm briax-arta ; Poli,
rédieUBr ! Cn-nom, calCB.aiaar prin-
Ûtpas 1 tûrrij •tapéiî t'OfiaaaVfs)

Chemina de fer

U. Casanoia Ptulippa. intpwtav d*
l'uploitalioa, ait nomtni iaipaetowda,
BoaT*mdnt aa tar (̂ retapa da détuaht'
mini da l'anD<i« d Orient, ciiaaioa o«
fer J* oimpagna.

«oo
Dans l'armée

aj. Pita •'racola, aold.ti Ia22«eee-
lioa d'inlirinitrt. «fl aommè an grada
da paarmadafl aida-oujor da i»«» elastra
da r«rm*a UrritoriaJa aa gonfarnaaMat
da Paris.

luvaole.

M. le Directeur du
Daas SOB auméro du 17 jaa*i«,

lU)H,*otre jouraaJ h PttÙB*twtt
que. depuis

laire J
ail ions ava>l etépéaib^e de croira r o r d r f l

qu'à la Matiai CiHtM il poavail , ^ a m 7

avoir ambigRtté da itsalimeita et
•oui i m (éticiMBt d'avoir hmr-

i k H. aVarot* l'i

«»a i f f* | |M

ropreel ua isaJrat qae depuis • • • • • • « ^ " " « i t i M m u i ,• , .
le mou d'aolli ial5, jeiais ea droh '" l»1"J""r« <•• »'• conmHrçael el •S7fJIP
d.tro.rea4£«mv.a..,auw.,lr,i.. « e . « f « l patriote - C. L. G . « « « M O

'' " " " P™ " ' l l

I1UEKLS1
L , , . C l . , . . o c w l l . ,

a> labera.te* d. Isars leoeira, uae l« a r œ« mpenaales, a à l'elraMer
«I eri|nale sauuau aar d«s co.c«sio.aaire. awo moaopole
Hlaaata peadaal la de nue. Ces i

d. I. , . . . , . s .pp, . .» ,

„ * ' •" ' • • Hrt«. « la airecteor,
' •» • ' • •« «« •»« «»U««au dt.

v>« d'or — ùm pait i UB livre ra*f« -^
— du B a n m «• l'a

Sainf-Jaan. — Aajow-
d'nl. 12 eooreat, Rxpontioi 3o!#Dnall«
du T. 3. Saenusat ee la cbapalia da
Saiat L)QU.

Matia : Oraai'MeajM i « hmrm.
Soir: Chant daa Comptim, s ^ a t i ,

Prooawoa. Salât i 4 tiatrea et dsmia.
L«s inf«nU da ta C<ngrt(in<m da

Seiot Louis aoal prit* d'aeiisUr à ia ed-
riawaie de nir.

vaajie ratauaa ^m* taj

V.— Lai AlleoMBd. avaii ptilé
la cMiMa <U Bvl.wuwr réquaiiaM^

i q»« le eoaoMiioaaaire
•a produits

q«j est d'ail suri corn-
tie plusieurs marqacl

i iaa p lu coaBBei, a
cru pouvoir le fHn««ttr«, évideai-
meii dais • • but d* ifeitsM, (M
[tir* doa k i'anai«« 4f toa paya, d«

iru ic

coiuusances profeuiMoelle*, » a
exaciitad", toi sèla «'ai«B été ap-

céi daai IOUI les pones qu'il t

Orosaat Hoari HaMor-AJkert. - Se-
«tlU Tiaaaale, — OneW): Piam-Pa^.

D tes
Roaai TTsailai. ial a^ln. ,W aw. de

Aerla». 80 aet,

Mme leoai é.ail una épouse el
m«re .«uU dévouée k M devoirs,

Lei cailnbnâ^lei aMUjfl.iis l « | p|6iae de teadrasse el d'abaéfatioB.
'loapôt t*mir*\ sqr la rinau ; La ̂ «puilUM i« Muraio eaUM-

i* a l'tapât «ir Iaa b*iei.c«i u - rail >« umiiie et a iémoiga« <l« Ma
lutri*li «4 c«aaMrci«u i »aauat«BU d« d*ai«ur ai d'atfaeii«a f . *4rmu, Laartjai

da Bordaaaa (tîiroila). B

I«P 'iiifaiw H
T mm Wt
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Communiqués Français

1.247e jours de la guerre
Paris, U février, 7 heures.

£ /é t ions d artillerie violeiies lur les deux ri«s d* !» Meuse et d m lei
Vosgei, dans 1«J «eieurs du Uoahomme ai du Violu. Ue coup da main
eaaemi iur I M petits-postts da 11 régioa de Boureuilles (Artfonae), a
échoué loui io* leui.

T ~ " Par», H février, 15 heures.
^Activité il termine» le dt* deux artilleries an court de la auit sur le froit
aord de 'Aime, daaa là lecteur de CorbtDy-Juviecourt, plus viva sur la
ïitti Aïoi'n de It M?uie, dkei la légioa du Btioaraux.

UtocoMlre* de piiroui les eo Haute-Alsace. Uerail Atpach-Ie Bit, aotii
vois fiii dea priioniin.

ARMÉE D'ORIENT

i Hecoaaii i inoi bulgare» mioauêM mr U Slnima par lei inupu bn-
Unaiques, mr la live ctroile de 11 Cena-Gradiiuci pir lei trou tel serbe».
Activité de i'artiiïerie tu lord de Mcatiiir.

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
10 février, ÎU bturas 40.

Un coup de mail eanemi a élé repoussé arec perles, la anîl dernière,
au sud de la foré. dHmhulu. Activité ae .'ar.iUe.ne allemande au cours de
11 jouraêe, au sud oueti de Cambrai.

AV1ATJON
Malgré k l adages a faible hauteur, la brune et la violeiefl du feu, aos

piiotu oui,effectué hier avec IUOCÔ*, u cumin eomore di reuuaa<miaecei.
lii oai rtg:6 Je ur de aoire arti lerw sur Jet bananes eioa-niei et jeté uaa
toeae de piojecU.es mr divers objecui*. Au cours d'un >ami>ii aérjea. u*
«Iparei Allemand a été uoatraiat d'ailerrir désemparé (J« <!<• adirés n'e.l
pai leniré, Nus «vit te un ont eiéc té e»tc suucei ea dé ît du mauvais
temps, ta raid de auit tn Ailemagna. Il* oai jeiî avec d'eioxleais réiul-
Ui», près a'me :oaie dexplonli *ur dimpoiua • ncejdi du cbemia de IV
et des voi i de garage dô Uircelie, do Metz (iud eu à--, MeU). U« d'eslre
eui i oiiparu.

Après midi, 11 février.
Les Australiens ont eiécuté avec succès, la nuil déniera, un coap da

maia aur lea potiiiou allemsndei, an aud es. de Mestinai. Ils oal infligé
dei p-Mttl à Amiemi et rimt-né 28 priso <aiers. Uae pairoui'I] balge a
a.taqué celle nuit, ui poste au secteur de Meiktm. W e i m* U» oc m
pa»ts et etlevt une miirti lente.

Ctittil it linrri it Paris

LE PROCÈS

Septième audience
flTH, H 'IvrUr.

L'audience eut ouverte i
1 heure 15.

Le colonel Voyer préside
les débats.

La salle est comble ; OD
remarque un plus grand nom-
bre de dames que les jours
précédants.

Les deux accusés tout leur
entrée daos la salle.

M le lieutenunt Nornet,
coumissaire du gouverne-
ment verte de nouvelles piè-
rt-.* au dovsitr.

:.e yreluer en chef duone
lecture d'une lettre de Cbar-
-•3 Humbert, qui confirme

>a déposition, malgré la lettre
;u premier président Mooier.

On lit, en outre, la lettre
du Sénateur des Basses-Py-
rénées, <|ui proteste conlre la
déposition de Mine tiolo, le
concernant.

AUUIMOU aei TemoiD»
Le président repreud l'au-

dition des témoins.

Jean Hfnnesy
s'excuse d avoir lréquenlé
Bolo, a cause des reiatioua
que celui ci avait ; il a tout
oublie de ce que l'accusé a
pu dire ou laire ; il a girde
seulement le souvenir <lu dé-
jeuuer qu'il a lait CLez holo
eu compagnie de (Jailljul.

ùûunouilhou
est entendu ensuite sur les
relations de Holo avec le Ve-
nezuela, puis sur le projet
de 1 affaire des cables fran-
çais.

Monseigneur Bolo
est appelé à la barre.

Il commence par déclarer
qu il veut se considérer com-
me ayant prêté serment. Il
in-i»le sur son patriotisme
tt même sur celui de son
frère, car il ne détendrait pas
uu traître.

< 1 ersonne, dit-il, ne se-
rait plus sévère que moi pour
les incartades de mou jeune
frire, si je n'avais U certl-
luie absoiue qii il e>t inno-
cent. J'aurais eie acber, tout

seul, ma honte et ma colère. >
Le témoin retrace ce qu'il

sait de la vie de sou frère et
analyse les pièces du dossier,
notamment le rapport Saddik
par Caseila.

Mgr Bolo ne cite le nom
de Saddik, qu'en ajoutant le
mot c le Uhlan ».

Le témoin établi! nettement
une grossière erreur dans le
rapport ï'aldik. Cett« décla-
ration pioduit une certaine
émotion daus tout l'audi-
toire.

11 établit, en ouïra, de
nombreuses confusions dms
l'acte d'accusation ; il refus i
le lémoi^na^e de Sottolana,
et analxse la déposition de
Pavenstedt, puis un certain
nombre da télégrammes.

La déposition du Irère de
l'accusé est énorme d impor-
tance par suite de la Inique
du raisonnement.

Mgr Bolo émeut considéra-
blement l'auditoire. Point
par point, il discute le dos-
sier et il argumente puis-
samment.

On applaudit violemment
dans l'audituire.

Le président fait expulser
une pirue du public

Puis le léoioiu démontre
qu'il ne lui jaunis autorisé â
demander des éclaircisse-
ments en Espagne, ni à y
aller chercher des télégram-
mes.

Le président répond an té-
iin'iii que les télégrammes
sont olliciels

Le Commissaire du gou-
vernement rend nommage
aux services militaires du té-
moin.

Les grands journaux an-
glaù, de même que la preist
française continuent à prUer
une très grande attention sur
la prochaine offensive aile-
mande, sur le front ouest, gui,
d'après un critique militaire
êminent, est altenius avant
7K1MC jours.

Communiquf
ITALIEN

8 K»r»r.
Vil, deela cl forlea coacea

de f B dea d»ux ,iarii i daaa
d*> la vallfa de II Brrata al daaa laa
IOB . i, Wo t a»p> ai Naala àaa-
lore.

Au »ofi de H fno (Ciadieerir),
An patrowiljis r-aaemiee, etaayaat
eaipr-ad-e HD <te aoa pos *t a«M
ci; laieat Bitso u faite A «aejft

•.m Po.i.i ai ijiii» « i« k»i DERNIER A.VIS

po.lea «dv

w u m THOBIUU anu *• - DIX oènlimés i3 rfriuBR tais

• afaal-

1)1*7.

Uaain»
BMttaat di

araiaood<
tant' IBITI

•Ht
> pe

Ut 1

eaeaa aotaaUa. « a

1 uaafae oa aaàa»
I t t d la daall>. ;
« OMn Ea rnimt^

H, laa
feiafa
daata

!aa>aa

Zeebrugge
P*Hi, 11 HTTl*r.

Les journaux d'Amsterdam
amMcmt que le dernier bout •
bardemenl de Zeebrugge a
causé c-e graves diaàts aux
casernes et qu'un certain nom-
bre d'Allemands ont été tués

En outre, par suite d'une
erreur, les Allemands auraient
abattu un de leurs propres
avions.

— i d » •
daaûan daaa qàalqia élal qa'IU •llaal,
•oat il*it*M A ooaa laa npediar da aaita ;
aaa aaliraaliun d'iua n«-oaraaaa oaaaa-
laU aa diara la pru doal la BoaUal
laar aara «draaaa par raloar da ooar-
rlar. UOCHiltU. «7, t w i i Tradalaa,
PÂH13.

MORT

DE CEHVIONE

Aria d'Adjudication

U 7 min 1018, t 15 k.arsi,
l i n lieu l'adjuJicalioo bl
Kir:

t' »it»d. rr.lch-.

\» L'iaoo-. nru el p o u e e da
tatre.

Uarf< dm auna l i do l ernr i l
ai SI J«i» ie ia ladu .

Lai cakîtn dea caaigea paamail
êtra oeualtft. IDUI l«. jours aa bii-
naa i t caaipiib'e du d'p&l

Lai anianuKiouirf • inna i fewr.

H oanilcai dtlini par la mura dâ
ia.1 Inr UUV

•aJlê* fraaçaltf.ç
Le* Irais de pi

d

i c«(io» aott ft la
'•$ adjii

Si,.é : UOHSUaONl.

de Pieirapola

Mi àadré COLOMB&M, rainjiA,
• pris la dimctioa da» 8*nu AI da
CHàtel do i'gtablwtm**t Thermal
qui reslura ou**rt a I avenir, du iar
êciabreë* $0 }*i*.

Lai familial qui déiiraat, hors da
réi«b:iiwmaHi tkeroial, des appar-
tement* ou d«i cbauubraj »oar pré-
parer eiles-mâuies leur mdiag*, »au-
««•t égaiemeat s'adraaaar a lut.

On annonce la mort de l'an-
cien sultan, Abdul Bamid,
qui a succomba eamedi matin
à une pntumonie.

Un iradic impérial décrète
qu'il recevra les funêrmlles
dignes d'un souverain.

m mm
BELGES

et

SUEDOIS
U Ultra, II ré-iltr.

Les socialistes belge» ont
adressé un uUijramme à M,
Brantino, chef du parti so-
cialiste suédois, pour attirer
son attention sur et fait que
lis importations de la Suéde
vers I Allemagne, comparées à
celles V,TS les pays alliés,
augmentent journellement, ce
qui fait prolonger la guerre
et le martyre dé lu belgique.

DAH1ANI

CMI* dac #
A * a * «a n w P-T la

lAMi,! et* W M W i«flùaM , '
•.-»( U Tnè+mÊi &m\l 4Ê Btut*

rfu «t wnwt t*i3. »t a*r ktril 4» M
(**• (M ii*it%m ém % frrnr -90
Fui ilow ptr *: «Au owin

uiH awlton

r*didw qM « M I q

U Tia aa C«r O M I «a U«IIIV<II>A

trottait p«èt*a(4 M pàbUa al d«*4.i

• m | dM «oyi. • à* e
i iU, «Mta k4>*ff.<L« a

l l l l l J . ' .u

« a l a< ateia • • |i «ail u

le ta» • avat at a>al i aa

•r -a. * Wva>. a W I fch aa>< .

a aklaal •* mymt 4 i .aa . I t
> 1. |« a> a», * -

aa M « a l .ne i - . |
I PMI. aa lai.

ATii
La eakiMl da al.a ttaaeal, 4aa|

i n . 7. Bd Ja Palaia, aal arauaM,
« tM Pa^i aa iar.

Le PetitJBâstiais
J O U R N A L

UNTIMES — IS, PLUS FORT T1RABE BBS

MeklatoUiMa A AdmmHtraiUe>D

QUOTIDIEN Wl

DE LA CORSE —

SS-'—TS: S
.*». ^ , / i ; |

POUR LES TROUPES HOIRES
Aa m m a i t où (a gonteraenval

décide d'activer encore la recrata-
meot dis iûdigèiei de l'oaeit at'iciia
n cbar(« 1 a* pu lé <IB W»eg»l d'aaa
mutitia d*n ce but, il ma panlt
iadiipeu»b!Q de signaler an gounr-
Dunieat uaa luwuoa qui UA ptut
maaquer de la woeker.

A y «al i^cu dix aau ea Afrique
OccideataJe, je a'*, ztué d'éproaw
LOUT Ici iBdi|è*e* de ces r^gioi* la
pus vive «jtnpa^hic. et > la iribuoe
do la Cfeinbie, j »i déteidu leurs
iBibèi* A plunuri rrpmu- Je diiais
•ion d u s qsalUs coadiûoBa tous
i rouvenoaa d u cam^auuU ea

Forl de ma coflnaiisaace da ces
par*, je doit dira aujourd'hui qM
d ?oir s'imposa à nous à i'éjarj deii
tirailleurs d Afrique qui oai IOCT
KvUe p»j» et qui re*itumuat e i Alri
a,u« bieuéa u.uuie«

Ou«l sera la iûn de cei uni Heurs
loriqu'ui re*.*Bjf«Ai dans lour vil-
lage 1 Trouvero»i-i!| dea amii, dea
ptreats jojoui de leur r»tour f MOJ,
le Ti.lage iad gèae ail un cercla
étroit, asuèreajeat lermé. L'éiraiger
• ' j est rttjg qu'iT^c 1« plus graad*
meut*en «l t'iidigÈae qui l'a u t
ion quitté est coaiidéré comme
Aliangor et s'j retrouve plu» ai
cOBuanaa u lyaspattiia. E\ t plas
fwte ration le toir >JUI a lussA soa
vulaga peur se maître au MI vice des
biaacs.

O s OiOMir*. ces préji/gis DtMU
aioai«ai. lis pcutenl cepeadanl »'a*-
puquar, car c«a popalaueaia soot

CITATIONS

Oai il* oiléa I l'ordra de l'améa i
L'adjadaat Aaabrogi Haritu de

ta U . a«cu*a de C 0. A , piote h
raauArille 9 0 : pildt« da chassa
d'«a*i braware et d'oae a«bi'0le
adniré«a et IMS ; a attaque le 30
•«noaAr* les uaachaos aasxaiies k
aa«*M d« cis<|U«Bl« aièTU ai est
naire atac aoa appareil cr-blè dd
bailaa; ;e SU o:h>be 19|7. apr«i
ma ttvèra oooabat, a (orai • • avisa
«attdaai i a»t«rnr dtaii soi lijae*.
Ordre da <S Mctmbrt 1V17

(a aaife/l B*aaduu •'raifoi*. et
Ma cOioaùal : type parfoit du sslial
da eêrrter* do*i la atoduti* if»le
la) .«ravewe ; catarfa pour 'anaqaa
da tf aut t^*;, d'uae oaïuioa ip*
ciata eti IMBDA gloriMWeaiMt t la
t«w da M iractioa qa il eB>r«Iaail
d u brie adaakirfiX* I l'atsut. Ordre
da 11 ;i ia 1917.

Gonsdl de Révision
d# /« oi««M 1919

itiDéraire
Lu opArauaava eW eevvasl de re-

*iit«a) t««r la Hnmmm de It eiana
1919 H U n n i M «e« a^evmei d«a

faibles elle* oit été longtcmp* oppri-
miea pillés, rauièei tacraiateles
domiie el daaa toute figure aouvelTe
el;e* redculaat ua deag«r. Le tirul.
leur mu ié •« roavera doac persot-
ae pour piiparer ta nourriture, pour
coiiiruiftj • • casé, le loigeer.

Je le dtmaide I ceux qui coaaiis-
ifot cea paji. Quoi le poorra être la
ntuaiioa d'ua tirailleur aveugle ou
cal da ja.ua dsni un village da la
Boucle du Niger ? Bi s'il a besoiai
dea ioias d'un tué leuia lui faudra-1
il laite des *epi ou buii ceau kilo
inètrdi dtoi en but V Après tout les
Menaces que les iadig&iet oit Tait
Four ta Métropole, 'e courage qu'il.
ooidéplQjé sur le» champs d* ba-
taille, BOIU aous davoas da leur ve>
•ir fia aide

El U rémele seraù facile II luid-
rut pour M I pauvres unili'ôi d'e>a
b*îr de vasici caoups COQ l ru i ta com-
me dea viliagea iadigeaes a«ec dei
lerrei asiei éteidues po<ir p rmeltre
des «a'inret variées Là, ils rece*
vreieat Itt toiaa •éceiuirei, poti-
reieat a>ec leur petite peaiioe et ua
l-ger travail n^ra lies beureux. Ces
campï iciaini prêt ,d^ ceuuei ID
Jigèau pourqa; tôt Lirai II'un ae
sa croiut pas laieraés modeite ré-
lorme qui proararaii que Ja Praace
o'abaadoiae pu ce^i qui i'oet'ier-
ne.

G VKli-LAT.
A non àéfuiê,

Gêuwrneitr k**we 4m CUmm

classes 4»l3 » 1918*4 d«t eiampiés
de la claisa 1»18 auroat lieu d*at
le dépareaflal da U Corse aux lieux
el dates et iprea s

PiMa, 13 tirriw, U haaw.
BfiH. U ftmar, U aeeraa(8 b. i/t

da Mir)
Vioo, 14 tévrier, 8 U m .
SiMii, ri«iH de Ga«ao, U ttfriar,

11 li«.m.
¥*ndr*ài, 1

AJACCTO

Ctrnot Mondain
Mercredi a été ceiftbre le mariage

de M. Erirsi lïio'-gaiii a t t i ré t la
Baeqa« dt Fraace oit du rtgreté

«Jur^nUot ea chef dus aail,a du
dtpaficoieBl da a Sriie, M de Ma-
dîna aée Pasqaaliai de Camrile,
av«c Mme i aiae Cartali aee Sjh-
»e Tarera, t tnn du regrets jQf« m
iribaaal jvil, appartesaet fe i'aaa
de» tamilira d'Ajacci» lea al os coa-
siderees.

D'uee Citn.lu. aoaorab eneat etlt
m ê d« Campile. M. Braesi Ciorfeui
caaitia de tDAbream at solides

um w o — de rép*ux, éuieal,
soe cou m M. le notaire de I aca.
et M le com«aalaai Gambareili
•*tici«r 4e U ;*fM 4 koueur ; « n

de lipome, HW beau-frere. H. te
pÉarmtciee Jacqaei Cliiiroii, et soi
confia, M Pierre Tatera, ageat-
fojsr d'arroadmemeat.

A l'iuue de la cérémonie cinte
ua dlaer doit le meau était îles plut
choisit, réBBisaait le* pareati d u s
le* IKIMJ do (ir*«d Hdiel Caaliaea-
Ul.

La béaédiulioi aoptiale a M don
B&e «u l'église caïkédrate par H
l'abbé Coita. ami de la f.rail'e.

rtoui oOroai aui aouvsaux miri^t
noi '•(Bat de.boibeiir el de prospérité1

les plus jiiicèrei.

LE SUCRE

Le b Bit a. parth-il. eouru i Bai
tia que les arrivages de suer* leraienl
sasp«odus peadaat quelque temps
Nous sommes autorités I démentir
ce bruit. Uae tiqueté est d'ailleurs
ouverte pour sa rechercher l i tourc,:.

Les arrivagei da sucre coatiaue
IOII râgalièremeat somme par le
paiié arec ce ne uute différence
qu'un u partie du mere fourni aux
hôtel), reitauraiti, cafei, ban etc ,
sera remp:a^ti par de la saccha-
riee.

ce PBI droit, èilettreiop es iciaace»,
diplôma de doreur BB médecine...
etc

Si préjaa;«r oour tous renseigna-
menis compUjieBtairs* IUX Buriani
de l'Blai-Major, But a.

A l'Cùpital militaire
Av'pori'avi, t i. &wr«t 30, confs-

rereepsr U. l« méd»cn aide m«jor da
Ira ofauo Colomb, aor ; Gommtnt On
•it ntàlada; Comment on att toigné.

Ecole de Santé

AVIS API ETRliSEgu
Les cartel d'ideuiité, près ri ei

par le décret du 2 ami 19.7, pour-
roat aire réclamées au Commisiarial
da pollue a partir du loadi 18 fè
vriars par lus élraagms résUant 1
Bastia.

Elles leroat remise* ieditidueSie-
m«al en tetuage des aiècea mi fai-
te*:

1. Qaittaaca da Percepteur tia-
hlisHBt que !a laie de 5 franc* ivs
u u'e, par la loi du 39 jaie 1'Jl7, a
été effectuas (eu i défaut certificat
d'iodigtace rfgulièremeat établi).

1. H^cepisift de demaade di car-
te dfdealiti ;

3 tiirti de permis dt s>jour (pour
ceux qui ea lOal porleuïa.

Emploi» Rèttirvés
Le Gonvereeur de l'Af'iiiae Ooci-

deila e 0-façaiie met i iadiipoaiuoa
dei ofucieri et hommes de troupe,
réformes 1V> I ( Blessures on mala-
die* coDtracitjes devait Vtmwsati an
cours de la guerre actuelle. Loi du
17 Avril 1910 ), les eraplos de
Coaamia de 3e claaae al d'Adjoiata
de la clasae daaa le cadre dus al'ai-
ret ladigAaai de catla cooaie.

Les sA.vdiJats t tu deai eoie'ois
doiT«at pouvoir pr&sfater ua cer.ia
cat médical coastauiit !«or aptiio-
A« physique au service colouai et
fllre ftg«s de xi aa moias et de *J
tia au plui. (Toalelois la liauie
dige pourra, aaes oMpaner $5 a » ,
Aire prorofi d'iu* durée égale i
aille dei iertic«a miliiaires M civil*
dooaaei droit I aee peaaiea de
l'Siat).

Faejveai Stre aasMajes diraeieaHil
a l'emploi d'à <)«ia| de ie cla«e, les
caoddus Téaaisaaai les condition
prevatis ci du*e* si pas*éd«Bt 1 ua
dea t m «atwaria à-aprii : lioan-

Lei ucatrîbuablei aaujeuig 1* à
l'impôt gé aérai sur Je reveau ;

1* a l'impôt sar les héiéfices ia-
dustrieli et commerciaux i

3* à l'ivpdt aur les bàaéacea de
l'expoilation agricola ;

4* a l'impôt iur Ici trailemeall
publics et privés, lei ludemaites et
emoilumeais, let salaires, te» pea-
SIODI et retint viagèrei ;

5* à l'impôt sur les béaéflaes d̂ a
profiusioas aoa commercial**, trou-
veront à la Maine le* imprimé* aé-
cc-saires pour les déclara nous qu'ils
aoat leaaa de faire, ainsi que des
aoiices explicative* cooceraaat les
aouveaux impôts.

XJ K^meuai Jun et Roui Aniré-
Vioior oat été «dmij, à ta Mi e da <soo-
oonri dm 10 janvier, i l'écol» prépara-
toin 1* méMsaioe navale da tioriaau.

lazene
OLURTl — Mme vdu

ci. aacieaite iaititutncs, y
samedi k Olmeu di Noats. C'éuit
uae inafiretss uèt htbile. qui s'etail
toujours dévouée sais mAaagdmeal
k i'éducatioa de* ea fuu qui lui
avaient été coafiés. Kile ae s'étail
pu Iwraée i les iaitruire, elle t'était
app i^oîe à former eur ccenr, t les
préparer pour les devoirs de famille.
Auiti a I elia laissé partout les mail-
leun louveaurs, et c'est arec de biea
vifs regrets que ses aacie*aes élèves
el leurs paraiits appreadroit U iris-
te aourdle de sa mort.

Sa dépouille morille i été ac-
compagaée jusqu'à l'église par toute
la populat oa qui a voulu haaorer
sa mémoire et doaaer a sea fils uoa
•uaria,i de doaloureuie iym*alhie.

Noa* préieatom aoi bien siacftres
coedol asces à M. le avolossear
Sauveur Kisioracci, k atM Amoioe
ei Kocl) Kistomcci ût i leur lamille,
aux faaullea Caiaa«va et Maestracci.

CirealétiM »

Saui-oooduit

11 eat rappela que toute persoane
roj*f«ee ea automobile doit êtrs
aau aie d'un sauf coaduit «tlivié d««i
lea coadiuoos p'ém<-a par le dé-
cret du 4 décembre 1îU7.

Les contacta un de voitarea auto-
mobilu il le* pernaaes qui otili-
s«ai ae anode d a locomoûoa devroal,
ta fonatalant leur daman le, faire
cAenaim, d'oa* façoa précité, l'ob-
jet da vgyage aiati que le parcaars
i ttTeciaer.

Las cartes da .urcalatioe «i saaf -
eooduiu délivré* aoUnearemaal aa
*er jtarier tJ»18 ae mal plas vala
bat.

Ltrt à la douzième pag9
noi Télégrammes.

Cul avec aa profoo. r*gr*t que Boas
etoM ippri» la déco* de Une Bsiili*
Jofduis. née Uuiier. qii »'<*t étatntii
i Pana, dim si â< qaioBècna aon4*.

La raxratttb défania était la iàioaêa
ooœpagaa de M. Chule* Jordioû, da
l'AganCdUaiM, al U mère dd i4 Jor-
dama. eclael'Bneot •Jeoii»!* iitlitura »o
7&c d'iofi'itoritt, mobilité, at lè> ooana
du* loattt la Baiago*, s'àUot «^hli
comme dantUts i IU Rouae, qo'il
qaiiu«Q débit J*j tw-latlté», poar ré-
Fondre i i"*pf«l de le Patrie,

Noa^rioosM. Clurl** j^rdaiiis et son
fila. IM CBOIUM PICUI. Usn^itr et
Dtfraiaae d'aecepbr l'aipreaiiofl da DO*
eonddlâaneef le* plea attrùtéa

Emplois réservés
M ttutiim Uo^D-qoe-Lavia, oaodi-

d*t auljtairs cluié, • «lé ooiaaé »p4-
diUonBain i U a.at-.'rat'Mstar* J« OaiU
Jac.

Ayia

L'«wd« d* M* J rrtaenchi, aotain
i BHUI, Hutesenr da H> Toauai. **t
traaaf*r*a, '-il, Boelevard PaoU.

EXTRAIT
des Minutes da Greffe

d« laOov.'dpptNe Butii

Par arrêt cHlradictoireneal rei-
du la 50 jan'ijr i'MS, par la Cjur
d'Appel da Baitta, Cfc* ntire in a,)-
pe's con-eciioBeas. statu al sur ua
jugemnot du tribneal de première
iasiaace de cette vile.

la daae Calini Marie Jeuae,
femme GalUti, Agèi de 48 aas, lai-
t;Ê;?,d£mâûraiJllCditei!oiieO aada,
déclarée coupable d'avoir, le S+jum
1917, J Ecbatungi, (sii,ii\ en ,'ad.
ditwaaaat d'ceu d u s U proportioa
d« 30 0/0 du lait damné à «tre.
vaadfl, el d'avai* raii e« veale ce
mfiae lait le nohaat ainsi faliiâé.

4 été coadamaée à deux mois
dVtnprisOBaemeDi avec lursit, 50
(nies d'am^eds avec iaieruoa de
l'arrêt par axirait» daas le* jouraaux
le • Bania Jourual » et le c l'eut
Bai Lui* • et à l'afticiliga A |« p«rta
du dMiicild de la prev^aw.

U ton. aux frw* de U caadaa»
n*e.

Poar «l'rail ceafe-ae.

Va, aa
It Pneurrm- G***l,

Laais BOSSU.

il
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Communiqués Français

1,218e jour» de U guerre
Parii, 11 février, 7 heorei.

Ute '«ntili*« de toup de mata d u s U regioa do Jumiwurt • •îtéirrélé»

Sur '• rive droite da 'a SÉ'Uie, iprei QI violeot bombardement, les Al-
lemaid- ott liicé, iur le lioat du bois de Câurnère qui a doanA lien a ua
vit coaifait, L'eaaemi a été rtpouué et a laûie dei morts entre noi mait*.

Grande «cavité de l'artillerie en Alsace, daas la rlgioo du Violu et da
Bcuboam*.

Kien a ligoaler ior le rea'e du Irait.
Parii, 11 lévrier, 15 heure*.

Nui: marquée par me grude activité de noi dàlathsméats de lecon-
aaisjaite au aord de l'A le île. Ua hardi coup de maia aux ibordi de Hoo-
coiville, tout a pernii de rameaer une viagiaino de pnieaaieri et drus
nuinilleusti.

Ka Woevrei pluiieun iacuriioni daai lei ligies a lemaudes ool tgtle
meil réuni.

À «outil de Demenaivilli, nom IVODI l'ait 54 ptiiotoien. Da leur c&t&
in A Itffltads oat it-utë • la laveur d'ua lif bombardeuieat d'aï border soi
ligati en ire B t i o m u ï et ie bon dti F(méi ' "al'ique memfie par a dêia-
catœeau a é é arrêtée pir >oi leui qui oat i»l)>gé des paries à !%»•• mi
D'aune* temaiivts allemudei ta Ckampigie, ea Wo^vre et d u t lei Von
ges D'OUI obusnu aucun létultat,

ARMÉE D'ORIENT

Ctunl it GMITI di Piru

LE PROCÈS

claie qu'un Corail des Mi- dustriel, ancien magistrat,
nulles, en juillet l'Jl7, on étaient accusés :
protesta coutre ce fait que 1° d'avoir fourni pétulant
Bolo n'était pis encore arrêté, la guerre, à la société l a

M Paiulevé déclara alors Lonza (société suisse), dont
que lesdo.-sius étueut vides Qiraud-Jordan est également
et que l'un songeait à laire administrateur, de la cyana-
rendra une ordonnance de mide, pour éteindre une det-
nonlieu. ta que la S. P. A. avait con-

l e commissaire du gou- traitée avec La Lonza ;
versement fait observer que 2° d'avoir fourni un stock
ce n était pas l'ordonuanc* de de cyanaruide, supérieur à
non-lieu qu'on attendait, mais celui qu'avait exigé la dette;
le résultat des commissions 3° d'avoir permis ainsi a

d'Amérique

Huit ième audience
Cri., Il ailier

La séance est ouverte à i
heure précise, en présence
d'un public toujours très
nombreux.

l e colonel Voy.r, qui pré-
side, donne lecture d'une let-
tre ,e Muulhon, démentent
la dèpft-htule W. Max Aghion
lu* hi^r et conlirmanl sa dé-
position.

La Lonza d'expédier eu Alle-
magne des pr duits(cyanami-
de) xusteplibles d'être trans-
formés eu explosifs.

M, MARINGER

W I . L . 0 O J N M- UttHnger, conseiller
d'Etat, est non»**! I

l d
dEtat, est non»**! I M U M
taire général de la IMretè
nation il.

10 Hiriir.

Aci.iié d'ariillerie asiei »m de pari ei d'autre It im du Vardar et daai ifidîÙOTl it% TélDOil lI
la toude delà Ctna où rea.emi a fiolunioe.i bombardé , „ pr.niierea " U U i . i v u

ligrta ao aord de Makoiolig

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
Le défilé des témoins o n -

tinu».
Le président dm ne l'ordre

d'introduire l>>témon
Doyen

11 «trier. 91 b
i n coon do raid de a auil der.iir. au md ouest de Meniaei .i |0il4

au umniuuqiie de ce Œ«li. lei Auilialit.i oal lai. 37 pruosni»ri et rap-
porté i muai Kuiei el u . mor ier de Iranckeei L'cutmi a >i.b> de bur-
dti perui en outre dei uioru, camtei par «oire buu.ba.deii.eat piépara-
.„;,*. i* aoiiibie dei âteioaodi luei p*r noire dénota ui^m d'atuqju fil
X . ï « " «•« " ui... I/MO-III: a pro.o.cé u.at.tt... .o.ire-..,.,u. mais il ne peut p is accepter
oui a Élè repvlii.é,. No. femi s'6iè.e.t • l u «.«lus». »u tgd ou«.l «l
«t l l'ouni de l> mbru l'.ciiiiié a'arul i m ét.it m;e.ie. • " « « a i :a jour-

"••ï"1'1"1"1"' Ans aux Kénagèra*
Dans son message au Cm -

gris américain le président
Wilson ré/iond aux récentes
dédaratiuns des présidents du
Conseil allemand et autri-
chien.

c La paix, dit-il, sera ba-
sée sur les principes suivants :

t Chaque partie du règle-

Grasses S«\RDINH6 salées
(anchoïtèes)

•.«M e. lia «Uu««l»e!
I)ép4<: Epvxre GIUOICSLU

5, Home du Cap

'DERNIER AVIS
n u pv-

t U» ^ . ^ . ^ ^ r - , — — . _J

, ,, i , , ment final doit s'adapter êtroi-

sées par I éqmt\

JécaraLuns iailes in.r , ' " >mi 1M ks PeuP>J>el

.^rBulo.etUré.uielet, t.,*,?™? 7F hnibti* entre les

Lai o i%>aiUnc*a aetaalUa
m<:tla»t à» P»j»r daa miirtnint, Ut
vieux ttwtiêr* utagét oo nfaM b'iaéa
A rnwi U 2 a 8 fr la dant it. ; daata
«mail tol**nt <• eaan E- o»MAqame*

dêtre

AVIATION
H.er, le

«ir.eDiei.
et ibUe ai

beaucoup geoé lei operttioai
i ombre Oo ffCOOHli'l

réslèc par noi appaiem d'obi»ruiion a prii à parue
uccèa !«:• biUHiei tiitmit:». Quelquei boulet ool é é jeiet» IUI diflïreau
objeculi ea «niera dei l-gnu al eaaadi».

Oa te iigntie aucua tombai aeiisa.
Apre, midi, « (étrier.

La aoil dernière lei A^maad» oal teaié ne COU,J de m m m m i de
•os •eliu po» t» au aoiJ UUMI d'hpeb* II a tU repouné par noire feu.
H t/ .oir, ie» ueapti <»e M.icheiur o.t reDiii ua m d dan lei iriachéei
alleœaodei k l'oiul d« la Ba«ée. L'eaaean a eu dei pérl-i Lombreoiei.
Le» to re» soit miannM. aoui i w capturé 7 (.riM.iD.eri et a u m:irai!
•euae.

de la SureU «dotale, M. Cl&mei-
ceiu a fin approuve» la décret qui,

futi, tS [éTrt«r. et me;taat en* MHICU «MU I M au-
Le. i i w i l n . M Sooi Secreuira. lonU, pUa à leur tel. . . Co^tni.

d'gul ae eo.1 réun , e . comeil, c • •"• I*»»™' <•« '• Su™"* .auo«^«.

le-

Mgr Bolo mobilier.
tente d établir logiquement t 11 ne sera fait aucun ré-
un U0UU-qui résulte dts do- glemen territorial qui ne ré-

dobi.r.ei.0» a pri. t panie a«o curi,enls établis en Suisse ot 'ponae aux inti'lU des popu
en Amélique. lotions intéressées.

• L'ex|ert Or-yen, dit-il, , thaque nationalité verra
veut-que JH lasse un plaidoyer ses aspirations réalisées, au-
en sa faveur it déclara- que ( „/ que possible, afin d'éviter
mou Irére est un accusé; une caose de discorde. >
mais lui, il veut bien luire
un réquisiluire c "Ire mon
frère, a

INCIDENT
Un incident se pro.1uir»n-

trele témoin etlecummissai- - - - . - .
re du gouvernement 11 preud ' opinion américaine.
mâine desproporlious graves
CJr le lieutenant '

ioat UvittMi D<»| U.ttp*ditf darnlU;
IUM Mtimaiî n d'osa ngoar.ua bouiA>
I.U m dura t« prix doal la aw»tul
laar Mr. vliaata pu ntoaf da ooar-
riar. TXICBARJ. 47, traaBt Tradaina,

î de discorde.

Ce message est très éloqieu -
sèment commenté aux ttatt-
Ihk.

Le président Wilson parait
avoir fidèlement interprété

Biiui de Pieirapoia

II: ladri COLOMDJLNI relrailt,
i prii la direciioa dei Bamr et de
CHàul de l'Ktabtuiemnt Tkvmal
qui reil»ra Mtvtrl, t l'aieoir, du imr
otlobre « . $0 jum.

Lei fatnnUi qui déairem kora d«
r*iabu«!aae»t laerma1, < « mtf-
tementi ou dei cbaïub'ei poar pr«-
pirer ellei-mènei laur roeiwga, p«a-
reit égaleiaeill a'adrHaar k lai.

^ ^ 1M Co.Mil *'esl.eii!

Qaestions de ravitaillement tepuiiin dei >iTi,r
l.« Hiamre du Hatiialliemct a fc^-^aBLe Miaii.re du K

ei.releau l
dea appro'i
el d i t ' lea »•!•*••

M. Victor borel t preieaté . .
euembL da meinret, tfeauaéea a
reeeerrer l « caiuooua.uo» raper-
l a u ai a aaauier » . reparti uoa

- t r Communiqué
ITALIEN

10 léirùr.
km AABra de la jounee d'hier,

dea dearé a de pr.Bier. la 1 ^ de » l 11 f r o . i K . i n i e de
coutbil haii.ée avec if

1Mui- d'.rli'l, ie p,

Questions financières Ki da» le — ,
d'Auago el dau la une oaeal de il

__ -'omet dit
qu'il n'ebl pas possible de

occupé d* duculer lea affirmations du
gouvti uenient américain.

. gr iii.lo déclare, de .-on
cdte, que le commissaire n'a
p.s le dn.it de taire fusiller
Sun Irère, s'il n'a pas la cer-
titude absolue de l'authenti-
cité de« documents tournis.

Pnaitr Hiiail it 6itm

, SMiA
VCompontion Hygiénique pmrNetiqrer r

a tmbdSrU Chtwkjre, -,
Fait dbpnitre loi Poux lei rVnedn.
tes Lune» el IjCrMK du cur chantai

\

cooa* de
•n nid de LtattD
rtat MMII la tuai

Le Muia re de» fiouccs a rtadt .
ccmpie dea dtlibdratiou qui ooi i ié Grtppt.
•n*ei, la ieMia« dersife», » - «a » Dam U soirée d«
drti, par l« ooaitè unera Le d«* fi-
l l . c t ei dont U< ié»U'«a « i^roa
u*» tatuUiibnii poat ie* èubiita-
• « a i liBiaciuri.

Coolre l'eapiooDage
El w« a'atiurtr n»t

Uoa (tiiu éu*it«: d.t HITI
-i «t

La Jugement
Put*. I

Le premier 'onstil il» Pa-

eiaeni r.,e.i bmbudéa
ucié ptruae uietauu
dr...«.d.M.,i.e.

M. Ajam el Mme Botta*
tWqvi-Diea ci ia'«- *^»l*cr»l qu'ils oe pouvaient

*»»• en do piateaa pas se piest-uler à I audience, ^
Le gretlier donne lecture r i 8 i p^giaé^r lecolonel Vîa-

de ces deux déposi'io s, ainsi r l t z a r e D j u f O n jugement
que de Ctll• de PavtnsUdl J d a a \^Mîe des Carbures.
laited.vaul Tati-tney géué- M W rieoiiotàli et ùjraiid-

" ( l W r i w d ' M 1 raldeNew-Yurlt. Jordan, suutacquiUes.
.M GuWauxreeunaait avoir Heun Gail. chevalier

prebeute bulu au H réside ut
de la h«publi(jut.m aM

dÉy-

Heun lîall, che
de la Lésion dtionnenr.io-
dustriel, p esident d» la ï>o-

ùHelte ciélé d's Inu^niBurs de Kran
barre. U dé- ce, et M, turaad Jortu». i«-

CÉDRATINE
L.N.MATTEJ

, HYGIÉNIQUE T
I EXOUiîE-PlCiSTiVEj

) . .1 d. lai. el i «
d-* I V | . . l .

I«M Doeaanola

Communiqués Français
" oonsn

1.249» jours de la jeudi*
Paria, 13 «mer. 7 keurei.

Aetinle dea deox artilleriei e. Ghampagae dam la r4poa d u Mi.tt,
ai la rive droite de la Meoaa et a. qaal^aai poi.ta du Vo>gei. Pai d'ac-
Ù H d'ûfàntvie.

AVIATION
! • oaan da la joarafia da U, quttn itioai alltniaadi oal 4(e abaUm

par a«i pilobt Ei oulrn, ootre inalia* a effectue iiven booabirdataetlf.
isufaotllrt ki'oi de prujectile* oat éiâ j-ie» >ur lei énbldt^oi^Dii, d^joi,
giroi et eaali>aaeai4«is de I'*-Daemi aotaaiamal ia- la g.ra ai lui* Si-

iboai où un î iuoJie tt>*\ déclare.

Patû tS fâfrirjr. i5 hdurej.
..iwi g**ade letinté !ei aiûHeriei d m la râgioa d> P HOD dl ai «<> cU

Mfl» de Heiou.
Nuui inmi réuni pliuîenri coitpi da mail à l'est d'ïaàjrire el in* 1«>

Vo*g* e [ nmeae des p isoa*ieri.
A ''ait d Bmberineaii uae (eiMUre uaemie sur aa d« lo i patita-poilei

• échoue.
Nuit ca ma partait! ajilean.

AVIATION
D • afiotâJ eiBemi* oat aDc ,̂ (wita nuit, plui'erjn bonb» inr Kaacy;

trois penoi)B«« de la populalioa civile oat été tuées, cfaq blanéei.

ABMËB U ORIENT

/Aelirit* réeioroqae dei deoz arillAriea h l'oueit dQ Virdar «l au «ord-
Joneii d. MoBaatir. Recoa.aiaia.cea Maflmiee repouueei dani li Haute
'Vallée di Skumbj.

l'afTaire ,,,i<tse, le lieutenant
Mornet établit les preuves des
menwni»i de "olo

Le commissaire du couver
nemMt réc'ame l\ }>àne de

ii
net pour C

Passant à Porchère, il le
q p

>er.eor miMIaira le Paria,

L» miai-lre de la Guerre vje.i de
d'tiider que le* piAoei at)mi.Utra-
tivee demaD'ie-i par le 'lefeaieu-,
el qai avairnt AtA ira.miiKi en août
el aeplembre 1917, au mi.iilre da
!• Guerre de l'tpoq.e. par le jiu- livre à la / u î f e till Conseil

intalr. ] . p«-i,, . , , . l , . i quiapprécieTa « qu'il doit en

faire.
Le lieutenant «omet passe

ensuite à l'affaire d'Amérique
la question des

i avec le Journal.
lenoir et Desouches auront

u oomn.iM.ire d« wq.er.em«at
d o » e e.aui'e l'en™ d« cea rap
port. . . l o . ra i , , „ , ! , „„ , ,p l , c , , oa .

TÏÏr; ...
1U« le minium d u 4rT.ir«i

e . rnara 19i7. cOBiidé

Bonch'rdoa
0>l M «dmuei BO.r

aussi leur tour, 'qui sera très D'après un télégramme de
'»p°àu« P™4""1- eomme tous ceux de Berne, de nombreux trains de
qui lui quelque situation et de quel- ^Idats autrichiens, bulgares

; . i . . . ; il œe..»». i».

allemands.

COMMUNIQUÉS
ISléfi.er.ioîr

Hot pitrooillei oai int quelques »n»OBai*rf stir divan poiau du fraai,
Riea d'inpOfUuil h aigaaler aa coari de la journée.

AVUTluN
(,« brooillari. l« graad «a i ai let îoag^s b u oat de anuf^ia gâ*4 le«

opémioai aérieon«i- IV01 pi otji a'oil pa dire t| i*. pnu le trmil d* rè-
g*^i dVtttleria Ilf OBI em omre - flfî t'i^ i»ec toccii u* ce ri n i notnbn
de recoaaaiMancei et j U pin d'usé loaae -U proj^tilfi fur différmn ob
jeaii» B« arrière de* l'gaei eiaeiuM, II a'f a pu eu da coobat aArîea.
Aufoud'ani, aoi an«ieuri oat ai*coié an raid e< 4ilr>migas «t !a»c5 des
bombe* tnr II *iHe d'Offrtboorg. Lss déuil^inr cette iicunioa rsiflqudal
eicort.

Aprèi nidi, iS «mer .
I Nom a*oi* réa». no c a p de mais la mit derai^re <ur le» tra«ch^«i
•lemaadea, aa lad <ti lHargicou't ei lam^ae one pmoaaiers, doat ua
«licier.

*B court de la «ait, dm reicvtrvi de patroai lei aoai oit p«raiii d'it
fligrjr dei perlaa t l'eoaami, in ia i sat du î oai, B« dtkor* Je i'actiri.4
aabnuclle d'artillerie, daia la r^gioa 1 Bpaay 01 aa «ord -m i*Ypmi il l'y
• riea d'iiaportui a «igoaUr.

Les BfTaires
outil ii font i* Piru

LE PROCÈS

iOFMHuïu

det valftosiqa*i ; h douînr t>ti t vide
jmqi'à .'armée d i dcctimeata
aaénoaia-, ùtr le djcideai ûaiela
»a\ deoi édiiio»- ; uae, en ami,
qai «eau irej ioiul1Qi4«i>. et U ie -
caulf, ea «pie obr«, qu> «n^ irèa

C i l iar la deciiioa do cosieil
dea • i n . r e » que le rapoonnir fit
revêtir Bolo le Bi.rn i, par UMure
de prftctuuoa.

Noav$l incident
Le défaitur dit q«'il l'a paip

eati, doa>
par « M. Vialleu« «l qui oat «la
doBae* an Qonvmeinca. par Va rap
poru-ar prèa le 3* co«a*>il Je guerre.

Cet uudeat prodaii use profonde

Ntnvtèau audience
fvU, 13 renier

[>a Mite fiadieaca ne peut pu
aleBir • • p u fraad • • •bre de

m a v t . Ille M arcfciMakla
U b n k • (SMra da» U a»Wic

|H la prtd. lurail aqemnfku.

L'aidinca t» «meta i I knra
>r>ciM M I la prtaMana éa ni—l
" '»*'•

iQdition da Témoiu *'

miuaire du gj^Tenemeat
d^car* qun Cri to:uiaenti soit ad
minitirauft et BOB paa judiciaire» ;
ila ce tJtHTFut pu tut ooanvi d«a
ja|ea tt ila •« U i«ro«t sas.

M* Sallea faii coatiaur ^u« la
coauatBM'ra da fou*«raa«eai re-
fut la o*aaBiuJûatioa da CM doca-

Le liflitanul Montât déclare que
le gtatJ D«bBj|. aeal. pou'rail anio-
riaar la coamqai^uo* de eea do-

.tiait qai as lei lai de*
ideia pu.
e d .(eaa«ar rioMd qu'il lea d«-

landara iat-m^oia aa général D *

H. Viollette
du <T»"iL a-y a p u baMia «« eré«r

H. DekHkde
aat aaMJie MUsda 11 dtcare qo%
l« KMdin fat as gnaA a<ni d* U

•Bois d'airil el navofé •» jaga d'ioi
truct.oa fia lepteiubre.

Le capitaine Bouchardoa
éil eat«adn. [I rRir«ci 1'kiitùnque _
de '-miiruciio. de i-aBiire Boj> ei oommenHlreçut des foadi
mo.tre lei leateun qui lemblerent ^
voutaei. Il .'a jamaii toogf I rea
drs me or4ov.a.i"e de ion-lieu.

de ses négociations avec
Bernstorf et donne lecture de
la lettre du Gouvernement

I I RfMIÏITjilRf américain affirmant lavera-
I.H D'UI!|MI»ino eité 4e ia traduction du do-

cument.
Le lieutenant Cornet pas-

se ensuite au compte des

que rang auxquels ils aprnr- et lures seraiml ^^f, près

tiennent, qui sront appelés a - -
rendre compte à la justice de
leurs actes.

11 prouve que Bolo a menti
en affirmant qu'il avait reçu
des fonds d'Anvers et montre

AVIS DE DKCÏS

? ordov.a.i^e de ion-lieu.
t e défeaaear d* Porchère read

kommtge aux iatealions du capi-
tai.e

U. Cisar Boscbetti, mobilisé, Urne
Cealr Boscbetti, aCe Giusti ; M. Amé-
iléo Hmcbetti, Mme AmM«] Bos-

II fiit un OTnÂ A trM Mair CQetti, néa Padovani. et leurs en-
II tu t un eipo^e ires ctatr f a n l J , j , C ] 1 1 . u p a n o ( V é n é l o é l i l , ; M m e

veu?e Pierre Bogcnetti née Pao-
loai, et ses enfants, de l'arupano
(Venezuela); Mme Ulysse Darius, née
Boscbetti, M. Ulysse Darius et {aura
enfanta; M Jean Ulysse, mobilisé,
Mme Jean Ulysse, nés Rois, de Tou-
louse ;

Ont la douleur de vous faire part
de la perte irréparablequ'ils viennent
d'éprouver ea la personne i'

Le président donne la pa-
rôle au lieutenant Mornet
pour son réquisitoire. se ensuite au compt e

Le Commissaire du jrou- banques II reprend l'exposé Mme veu/e Marie B-KChatti
vernernenl, réclama iramédia- du rapport Doyen qui établit Née DIAMANTI
tement la peine de mort con d'une manière indiscutable J ^ ™ ^ ^ ^r indiscutable
tre Bolo. '

Le lieutenant 'omet di-
vise son réquisiotire en plu- gistrés et Us chiffres dos ca

bloRramraes.
Il donne enfin lecture de la

lettreécrile par Bolo à la ban-
que Arnsing, pour lui annon-

d'une manière iD>uacuuiiiiB reB1.»ttée , u 9 D i , a a rapp,^ , u i ,
qu il y 3 Concordance entre le 13 février courant, munie des Sa-
les chiffres des comptes enre- ' ' ""~'!"~

auront lieu aujoai-
d'hui jeudi, à 2 heures et demie de
relevée.

Maison mortuaire, â, rue de la
Gare.

(VILI.E-DE-PIETR 4 GUGNO)

Urne v^uve Pierre Piereschi ; M.

M. Josepb Pierescbi, ca-ronnier au
19e d'artillerie (Armée d'Orient), et
leurs enfants, Mme et M. Dominique
Piereecbi, négociant & Bastia, et leurs
enfants ; M Vincent Pierencbi. gante
au Tribun»! Civil, et sa famille ; M.

sieurs parties.
il analyse d'abord l'élé-

ment du crinie : intelligence
avec Vennemi, puis montre ce „ .
crime, général-ment rému- cer qu'ella recevra des fonds
néré, et prouve que ce gjnre pour son compte dont Pa-
de crime d-'passu le cidre de venstedt connaît seul le moQ-
L'espiDnnage vulgaire tant.

Il fait le procès de la cam- Le Commissaire du gou-
pagae délaitisle, menée A'- vernement termine ainsi son
puis 1915, et montre la blit réquisitoire :
allemand L'affaire Bolo est la pre- ™ltmin Pi.r«chi. propriétaire, et

Puis il commence le por- mière étape qui permettra de «a famille, i Yauco tPortoRiœo;
trait de Bolo, en analysant dévoiler le cœur de la conju- " ? " * " ; . s^f™1 et,'S1".mri111*
la vie de l'acusé qu, es. va- fatim. ÎSÏÏTggSSËSZi
nitcux, p-'Ur qui l'argent est Le peloton d exécution est Luri, et leurs enfants ; M. r.harlea
iudispeusable à cause de Sun /« seul châtiment qui puisse K"-™h' M"~ *v-""" '""'•
luxe et d« ses relations mon- être infligé à "olo.
daines. Mo conviction est faite ; je

11 dit notamment que les pense que celle du Conseil est
relations entre Bolo et ilail- faite également.
laux étonneron) ceux qui étu- Pas de circonstances aité-
dieront l'histoire de celte épo- nuantes pou» Bolo : car. au-

trement, ce serait la 'fin de
l'énergie française.

cbef d'équipe, et leura entants ; Mme
et M François Testa, propriétaire i

,„.. moQ're ensuite Bolo
ruiné.

(Pendant cette première par-
tie du réquisitoire, Bolo se
balance comme un homme
ivae et visiblement atterré).

Le Commissaire continue
son réquisitoire en faisant un
portrait bien tracé du Khéii-
ve, associé avec l'Allemagne,
et analyse longuement ses
rapports avec 1 accusé.

L'audience est suspendue.

Itaro* k fu i t *
La parole est donnée au

Commissaire du gouverne-
ment qui continua ton réqoi-
situire.

Après un court expose de

rit. Simoni. Do-
minici, Cnstiani, Romani, Cervonac-
ci de Marseille. Mattei, Ferrandioi,
f'io'.n et Giu.llctlll Je Marseille;

Ont Ea «fouleur de faira part A leura
parents, amis el conaaiaMnOM de la
perte cruelle qu'ils viennent d'éproa-

M. Pierr* Pierescbi

(Bolo ne frémit pas en en-
tendant cette péroraison, il
s'entretient avec son défen-
seur).

L'audience est levée.

leur époux, père, frira, beau Irer*,
onde, couitn et allié, décédé à Gt-
sevvccbic (Vilte-Je-Pietrabagiio.

L'enlerremeDl aura lieu le 14 tt-
\-rier, à 9 beures la matia.

DERNIER AVFS

DE GUERRE Z

tjwttnt d* fmrw. <Ui m,
VMUV d*tt*rt tUMtét «•
àruaoai«-2iOi>. b *«

,0( pMtiMl

firt*. i l fêtriw;

ke GoaltA de goerr* Tett rtaai
ce nada, k 9 béurej, I
io«s la pré«ideM»e <*• H.

rat fm ia>tta;
ua Mll«.tli. d'H. ligawaiia hnMl
Mi •• Sien ta f»n io.1 U «eanaal
IMT a*a adna^ pef relear &m eoar-
ner. COCB«KJ, 47, t w i TnUai,
P»»».



JnttAiSfJ^mtf J Voul«a-vcus daa enfant
. LUUVK8 A.KT18THJUH.

28, rue Si'nf-Firf«o' Mariailla
OFFKE tiHATUlTBUNT

«I4BT 91 35 liuei I ibiau
qal t«l tnwl* li pbotopiibl* "»'"
mon, dltpara oi atlioBolw.

eju^Iait disparaître le*. Pou;: avec leurs Lentes.
las Pellicules et les Démangeaisons. Les familles

soucieuaos de propreté l'emploient Toutes I
ilo la l.lllUil, 4 K IIKUMIICS

A P»1»>T1K

UominlqiM Veœhioi nettoie, fortifie, embellit la Chovelure des
Enfants, des Adolescent» et des Adultes.PUSTULES

ANTISEP
aïs surtout ne

PASTILLES

BLESSURES

BE' t EHUMEUR
T I S E P T I O U E S

a chute des Cheveux, les ramlr-ciiplès et brûlants,
J Fillesrèto la chute des uneveux. ;«:, t™*. L~-UI>,M*.W.

Elle est Indispensable sisx J«.::nes Filles.
i Vol. . . 2 tr. SO

On IOUIO-IÏ Ç*ÏM raul»ur, 2, ru» Miol

Smulmm les Boîtes véritables portent le no

Vient de pai aitre
L'ARTIGIANO

ùeta

•cw l'Amt • • t u
A R R I C C H f T O

—• S ~ I c a l l l l t MATERIAUX DE CONSTRUCTION
« - • ^ • " • « f ï - s j { DE TOUTES SORTES

rf

.! K
:

4 |

\ FERS A PLANCHER ïf

Appareil» Sanitaire* '

Charles CLÉMENT 4c G1* |
H w U u G4«4r»«x — Baatl» ~

Chocolat dAnnecv
ME1I J.EUR HES CHOCOLATS
rvciuner dans tonte- le» hounm ma<«ci • d'atinMptatioi

Baume Tus-Nerf Minga
MAUXci DENTS

f otte iffreuse i?
1 it ->hlwpr le <xm*o >imat*ur /nmçaMà n utiliser q<i

jirnduitt frança**- i l'evlusina 'etoui antiw*. I
Htrintiq »«. il *era. en outre m «oc»u
Pncliiî'tri0 fr tnĉ i*»" -te inn;onrft fair*

O, M oulevuril «lu Pillai» VI %

Photographies en t©us genres

Agrandissements et Ueprodiictioos

WaJUBTI HUIUIUU l • - 114 DIX oêntlmèa VKNDMD1 15 mnUR 1018

Le Petit Bastiais
•-.-•>«' • J O U R N A L

Lh FQH, ÏIHAGB

Q U O T I D I E N "'*•'•'

Les BÉoices ne Guerre
Mgr Uencaer continue daaa las

nia tei (ntfepnie* urtuilriellai a
comoiercHlai k u i imp^i ttir iei bé
•tticei qu'«iUa réiliMti pondait II
go erra

Ou «ail conneut cella loi «il can-
ÇU9. Uae tpirepiiie eiuiai

l

fice da la période d'impo.iiioa a'ea
e»t pat modifiée

Ce c i . n i i i p i n , l'admiaiilia.
lipa .eitime que l<
par ua <

Oommuniqués tran
1.280e jours de U guerre

Parii, 14 fS.nir, 7 hearn

En Shimpigiia iprèi aie couru préparaliaii d'iru'Urîâ noui a-aji

" Iron'd, 1Ï00Meaml iur g, fron d. 1S0O mètrei eonn». Noi Jii.ckîm
™ ' '" œ 0 ' d « " • " ' ' !» rêpone Irê duu I. pomion illemiiitj. ju-qul J, 3 . |igl la bou svjn

« « r u i . « l iuu» » u i . bo«l<ae d. IVanoi .1 dirai. .1, M m b r ( » . .br». L, chiffre d« p
« B"m.,ck : ells su • I p i S l i ! lou l i di \ p

.la ils
o n fia':.

,d« B"m.,ck : ells su •IpiSciliit
f-".«"Çelier de fir, pirlin de. r»

I lui diptue \. c

AVIATION
j ,.-. — . v u . u . n . . . , > nu" a» re- ...Yi dï,~un ionr •" '" "'"""' D«ai la période tlu leran 10 (Strier aos pilotei oat .jatlu Î8

la guom. el aile a tuliaue «et ope- iiibiiliw de ioa triMil penooa.l, , . _ .7 ' , „ „ „ _ „ ., . lemana» donl 14 oat été laljêiemeaidétruit! el Hgraiemeni end(
ra.iooi. 0 . auttl,^ la.mo;.-nae dei anr lei proluiti d. iH.ntr.pri». . ' " *'"" '" Mnin><<=« P'at.
produiu ula réaliKi au cour, J. doi.etuujouriêtre w M t a corn- d e '""« V «.'""'" ?" F'""'

, «arcicea aaténeara aa 1er m« coa.liiu.at ua éléeneat le ma coalac. mi» qui içat Irèi .grf.l

det louveiux, et t*i< en reiulte ua salaire ce qui en junte*. Hl!e ad
(tiîîaiàt; cet eie*4eat en frtp?ê da met qu'il en .oii de Œême. lorsque
la taie. la part est «linbuée au Directear

Voici uoe autre entreprise,. Elle d\ ne Social aacayme fuiati par-
t'est cre*ée pecdm la guerre, El e lie du persoaael u arié. Mail elle
a a pat de bénéfice normal da» le denuore ••traotig^aite ti la remu
teft réel du m«L Capet'ial ce te- aérât)oa e,i attribuée soua uae for
r*it lui accorder ui privilège eiorbi •
Uat que d<i l'uouârer de l'impôl.
h'aatre part, il ieraii i»iqua da la
grever inr .a totalité de 101 Wnéfi

me quelcoique au gérant d'une So-
ciéis «a commaaidiiu pir actioai, ou
il elle est prélevé par dei anoci*i
en aom colecuX ea vertu de leur

« quoie pt# de ca bfuébca terait
délenniaéfl foriai'airemeat, SJU» e
mima vocabia da bâaébca sonnai.
et, comme diat le prenne! cat, c'en
l'en daoi oui ett trappe

La loi m'en pu parfaiie. Kile
aboutit quelqueioii I de* couéquea-
cea fu'ou ae teoraii a*.mirer Jjati,

terce qui Ciiuu cianjMaa'e

leurt dépfni,i ptnoDDellei
La Connoivioo iu»érimi

avoi'1 nlopié le poiat d<
paraît

rue da

Que toit donc lei pré^^m
périodique* qu'opère tio :ommei^
pour <HI marne ? ij« B e IOat, >
tériié, quâ lea apnoipumeu'i

«oit dut a ijire d'eiploitant,

loia de aoui y bibimer, chaque at-
mi' (• gratte aa lau plui Ion. •

Tout iuf*i to?iquej ;oit lei paro-
lei d'ua luire AUacioa auquel ua
ami faitait remarquer lei biaaliiu
matérieli dn loaie iort« dont l'Ai-
lace euit redevable a l'aaaexioa

« Moi ca-r, lui rîinii-ii, TOU,
a'eal-'a'tes rien i la vin morl>Tae.
Goaiid^rcs donc les mérvailleutei
coaitruciioai doat la grande Alla

ot -ie» écolet nupiiriquri, det roui t
biiB eatrotriDuei, de. poatt m A »
tuaoeli pttrfaiu de IOU; poiat. Vo.i
6tâ* doiéa des fieiilenre* foii éco
aomtqii-iet «ocru'e . Tousvoirocc-
noaiiir'-t .on. !»«• uai^g payés

t ceux du Pr«iii*. A »otre place,
•; i de voir loojoun le miu» s i .

U chiffre des priioaaiers faiti par aoui et actuellemeii dUojabrâs déj
pane 150

Rien I ligaaler sur le reite du froit.

ÀRBtËE D ORIENT
• 1 ! février.

Actiou é'artiilârie • l'embouchurâ de la 81 ru ma, k l'ouest de Dciraa el
au aord de Moaatiir.

AVIATION
Lei ariatiom alliées oit bombardé avec itccèi Stvjak aordoussl dd Si-

res OVOSIQVO sur la voie ferrée Strumliti Djirau e; las c>m^emeatt eiae>
mit do la vallée de la (vrai.

COMMUNIQUES BR1XAJNN1QUBS
13 février, 21 h-uret.

Ce coup de maia beureuiau tud-oueit d'H«rgic»rL iigaai4 aa co nma-
oiquA de ce maiii a été exécuta ptr lei troupe» cacadieaaiea -, ea plus d-̂ i là
priMHien el de* deux murailii uses r inçais d m noi ligies de laœfarem

qui.
CÎD<] fflilk fraac*.

Par coaire, ua commerce
avait la guerra, joignait |
1M d e u bouu, et qui, lai auit., lait
actUK>!>uien< eus. mlila fnaci de
biuAcea. paie la cooinbuiioi sur
qgaice viagi i jui iu *uU*. .'l*n
a'rtt pai miace. CAÛI qui déjà t'ai
rickutaiean «a t^uiai de paii ooou-
au«at d'accrotu-e leur f a n u a Lea
iBtrea, let pareptj pauTdi, IOBI ré
du lia a ta a«rt|i»B o»»grt». L'ean va
lMÎ*urt à la rivière, et ca prottrba
populaire a'etl R|t pria da i

loi de

qu' lle

rei t'il apprécie m i m lei coup»,
parce que ta cfatlae et ta siche toat
l u i a e w i 1 Crovtt mu, it n'aura
qu'uoe peineV c'en de mo-dre la
ana.ii qai, ap.èt l'avoir arraché par
la ttec-i l Is leaaVwie de tM mal

toujMrs ea*#ra 1 »

Uamt|p'il aa tajit, la loi
|B'«'tn vait. t ' e n UB<* loi

II fiot t 'a ••tio* des
re*j*urcea poar *»i»cr« I
•osa i ce que 'iaturprtiuot q«,'on
fan oe i I«I » l i rcade pat B!U*
ngour<uie.

Or, n i f o u i d'iaumajatiaa M
pMa. Las a.aBC«ii*u I B I B U I U I I , aae

foadi.
La thêta d« rAdaiauatralioa « t
' M U , critiquable, parce

eu fusctpubie d« décourager
If! iBiUjtivet el qu'elle conduirait
« o n t la diapaii.iOB rtts peutet IB-
treprin*! et à leur tbrarp ioa par Ici
grottes. Pu u la patroaa et pt-Ull ai i n — i i —
iocie» aie «'allouei1 dei appointe- _
menurepr̂ DtaM-de leur ira.ail \ f ARitNS HURlSKS
que pour tatre vivre leur f.m.lle. i ï l f t X l l l l O U U A O I ! i O
L'adminiiiraiioo prrlère-l eild qu'ils *^^^
doioeat cet appoialemeiti 1 dei Oat été cités i Tordra da l'armée i
*mp o*As Ouei aviBUge y uourera Le liMiaiua* Saat'«Bdr«a i«*n :
t elia ? E< comm-Bi *i*roDt lei pe- ajaii pris d«pui> p. a de joun le
iiia pauoBiei lei p tu* « .ou*», M coaiiMa.ienieut d'ua pone di com-
" " i pas des r*

lever du JOBT ce mitia, une opération da déni! a au lieu au lord-ou-
tit d* Fanebeidaele. o» raid allemaod avait attaque et occupa ua momeal
deui da a oi loue*. iNoire comre ai tique immèJnle août a psrmis di re-
jeter Ttuieaii et de réoccuper let d^uz poitea.

Recrudeiceiice d'acUvné de l'itlillerie alleisuJe la auit IU nid-ul et k
l'oueal de Ueaa.

AVIATION
Hier let condition almoifhériques oat rajdu les opéritioai aénaaaai

presque i m paisibles. Noi avireun B'«B ont pat BOIBI réglé le tir da l'tti
lillerie mr un cerii n abmkre de balteriet eaieouef. 11 ont ^gilemaa;
jaté det boœbet tor dilftrea'i objectifi ea arrière dei iigaet ailemudei el
ouvert le f*u de lenrt miini>l«u»e» sur les truebiei einemiea.

Au cours dp raid ti^cuté hier par «oi pilolei eë A 'emagno, i i oti jeté
avec d'ei^lleo * résultats p̂ m d'uae loua «i 1/4 da proj*c ilet sur les ct-

l'affaùe a« produu pis afi reiumu bu. i fan preuve dwplui be le» qua
imfMatLia? , j | A | d B coaimnileaaeBt ; par la pré-

11 eit i craïadre qa lit ne preft- , , ,

. ««ea aomtne emplojéi dam lea ••"•"•n: a paimii > d-1 hjInHan
eairew-i ea de jraaae lafeigurc l,>, d°" '' e u " " » » " ' peiwaaeliemenl
•'il leore.t ailout uae part l u Ua " * "«"«•• d ' oo'karder i . . c un

ireuti oatooolaaa benefioei l'Adamlatraioa coamira »»«*• p-obabla «a IOUI maria «a-
de prâlêfer et qu'i • portai à lenrt que cette pan toit exonérée de la oeai malg'é dai ekûennancea de
traia geaéraul, eau^a» «lloi ou n. a coat ibaùon. L'illogiini. tftflagrajlt. teaipi défavorabtci.
'— le ealcBl de. Waébcti lOgan Oi ae eeut urtaiiMsaal pat a»

' ~ éiraaftW lei aaMciauoai Todenea
«t doaarr aai iraodti lootétéi la
nioao aie de! iffurci. I. tiut donc

p /
tenea et il ( ire ai m l d'Offemboarg P.ajteuta CJ.I.O « j but oat è.è ob-
servé mr II gare W voies et Itt «telien d'à chenil de for. Uet laceodie»
ont égaleioeil Aolalé prèi dei caieraet el deux au i f i d.at a ville,

Ui de not aviateur a elTe.lité avdo tucc'i uae
de l'aérodrome ea Allemagne. Tou

L.e.nci au duaui
> loi apnareila ual r-alréi iadiinaet,

Aprêi ni l i , U «mer
apoitaat I iignaer en dehon d'uae ceruuae a:UTit« de l'artil.

Une eaieinte au md d Ip^ay el u n Bu lecoan.
Rie» d'm

t l'ia
La quailioa en iadiOéteale. aus

j e u de l'tOui.uitraiHm dra Pi
aaaeea aa ce um o«a-«rae .M ea
trapdiw aaual d'aiaat iu«ra, il
la. taploiiasu laacmueni avji [tun
apa*tala«Knla paraMieli, ant Irait
g*aèraa*l £a tffat. ea orabaaaol
ceue praiiifut, lit a'affeçieat oaa le
prooajt aai lemai da ba» aa cal-

l.e tecoad tnilreT. S. F. Vtrm-

. . u . u««b
 c h l "•""•• '•»*'" * Battit, du t» •-

iai'"i.e"paa l a " ' • « ^ f 1 ' >—< — datoir,
>.ne jarupnideaco Ilicelâ dont la ioTt ^ u torPÎ 'H6 &' >oa bltitnett
lefMaunr a'atait pi prérar ai P'r "• tout maria aaaemi, ea ei
l'errasr, ai la daager. iajaal jmoii'an boni, bija qua

dM,,. BURS«U. a'tiaal paa d, ter.ic,. de iraatm...
Dif"*ltSmÊl*t*-mr, tranavinai deaUmeia ; au nt~u
to.S»5«niii»(hl. kua poi.e

On iroave actue.lraiiBi daai le*
bareaui el brigadei bnnliiles de«
Djuaau dei plaquât de bti^cleuei
el de B4ux;c e;tet aa aullaume
t»19

UH. lea Mxifiiala uni

proues S4RDINES salées
(ancliaitâeaj

qae IOUM macaïae ciroalaal n u
plad«e aart uisic OMfonDAaiaat à la



Conseil-de Révision
da la olaate 19i9

Itinéraire
t«« oparauons du coaaeil da re-

'«uoa four la lorpHiioii de la cime
1»I9 ,i la r t»is». de. ajourne, d i
clauca 1U13 i 19,8..id,, exmpléi
da la clane 191s auroat lieu Atai
le deparieaual da la Cono aui iiiui
U datai ci aprii :

Beau Terranora, 16 lewisr, » h.
i ailla-Tarr.Taeel»a. la Hiriar, 8 k.
Braado, KrtaJaiigs. 16 renier, 13

bearai :f> (1 h. 1/1 de loir).
Saa-s.artiao di L>la, Fialranara, la

tairier, J5 hure! 0 hauraa da aoir).
Oimanch; 17 /amer, repos a fastia

Note de la Mairie

Lei familles qui dsaireat preadre
pan i I. rf,..-,h.,,i— j . . r.i...i.. J-:
veut se piâitater a Maine, muâiaa
de l ur luret de famille, leoille
d'alloca'ioQ, des paternes, «te. aalie
des séssces du Coasul Uuaicipal, à
partir d'aujourd'hui, 15 courant, fc
huit heures du maiia, el ei jjun
•uivauli.

Lei listel aiasi établies séviront
i la confcctioa de caries de pétiole
qui seroat rtmises aux cbets de fa-
mille ea vue des prochaines distri-
butions de ce toiobuiiible.

polonais
m démissionner.

L* parti polonais se réuni-
ra samedi prochain pour ré-
clamer la démiision immédia-
te du Comte i.zernin.

J. P.»

LE PROCÈS

ircnère

il combat brillamment tou-
tes les charges de l'accusation
et soutient quf Porchère n'a
nea su duce que Uolo taisait.
Il était son obligé.

Il a remuli auprès da Bolo
un emploi teuaat d'un do-
mestique.

<•.' Marcel Heraui deman-
de son client.

Le président du Conseil
déclare les débats clos.

Le Conseil se retire 'lans
la Càambre de ses délibéra-
tions.

cauiieaual deai ariaaa aaaamia ;
la pramiar sa précipita 1a nord da
Pioieae il laa pUalae forsal capuria;
la deaiieiaa tomba ea u s u e l pria
da Valli dti Sijaori.

11 Kirier.
Sor les pealea du sud de Sasio

Houo (asl de la -allée Freanle) uaa
plus gruda activité comkalUata l«-
oala couuaua aussi biar fflatiA.

L'eQaemi til avancer de raaur-
qnablu cootingaals d'iafaatarie oui,
cepealaai, fcueat i lamas repéras,
pu . décimés par notre ar illerie el
ae pureai pas de'sloppir leur action
remarquable.

Daas lèpres midi, la sitialioa
ridenal aormala sur la resta da
rroal.

Oa eut das reacoalres dapainail
laa a*<c fuita da cales .

dtO&9M*Ut

Dixième audience
Pstli, U 'li'iar

L'audience est ouverte â 1
heure 10 exactement

l e public est véritable-
ment entassé dans la salle.
On sent bi> n qu'une grande

U
A i'nôpUal militaire

r . , * ^ " " " . oJdaSrTaV..jtr'a. J0Urné<1 Se P r é P a r e

Ire tiusti Paal Oufour anr l'anafomia.

Dans l'armée

BOLO
à l'unanimité, est condamné

So«t tvmmei io grida d'offlaler d'ad-
niDiitrauou de ^ ciawe da Mrnea
da uiilé. MU. ]«• oideari d'adioitii-
traii<)ii ic 3i rl«ne : ràiarra : Praaai-
chetti fini, ta /fr^ue da Sari ; Ar-
righi Jirina. i I tdpiul da l'Aelullaon ;
Holinan Udin Loaii, à l'anbalalKe
ld-J, — ArmM Ifrritonale i Anloai
Niri< Joa-fh. à .'ambnuace 4 44.

Nouvelles niantitnea
M. Krttaal. idUciaar da Ira claaaa

aa Biaia'era de la marina, aat proeua
aa grade da rejacaar ^f>aà»l : M.
NieoU, ridacuar da 3a claHe, aal ala*4
à la 2e c!a*a« t la Irailamaal da aj.
Franchi, gardiaa da baraan, aal porté 1
8.20U fraco.

Après 45 minutes de déli-
bération, le Conseil deguerre
rentre en séance,

t e président donne lecture '^"oncé par
du jugement; --

L'élément h miuirf domine
comme louj. urs, malgré les
sévères con-ignes données.

Lescouloirs intérieurs sont a la P*™ de

archiorables : on n y peut y
cm-uler qu'avec la plus gran-
de dilliculté à l unanimité, est condamné à

U elouel Voy-r préside, 1RO1S AHS DE PRISON
entouré du ch»f de bataillon
Peiot, du 237e : des capital- C A V A L L I N I

à l'unanimité, est condamné,
par contumace, à la peine de
MOHT.

Le public a accueilli ce ja

us mm
CAPTURENT

DEUX NAVIRES
SUÉDOIS

I.,«k,..lin, <4f»iriif.

Var-ti dernier, d?$ vaisseaux
de guerre allemand t ont cap- Va.i*r,a ei «uiôe dU-..*..
turé les navires suédois Froja • Zan«n un btètacheiuan. «aae-

I n j . a»**Yant d'atuiadra 1» ri»e droi-

A l'otl du Gorwliajio uw hu-di*
marias Acliireur» t-oie-ère». h l'ea-
•eaii dea umw, d«i muaiùau.

Lei eirull ma d-mlopper-il ona
lutte ploi ÎDiwu mr te plaieaa
Aii*go et le 'oag de la tout da IH
torel.

Aviation
tJa «vioa eaaemi fat «battn par

aa de an avitteurs WDI le ciel da
Beriiagi.

DlâX

AT

vtlle fois la neutralité.

KB ALLEM Atafj»

Le Discout s

PORCHÈRE

, p
nes Fussey, de la ^arde ré
publicaine, et tiarache, de la
lésion ae U Seine; des lieu-
tenants 'ihoul.tt et Ciiemina-
de, de la «aide républicaine, geraenl par des applaudisse-
et de l'adjudant
d

Plana, agldat aa IMa
d'ioraftlene.ê MarehiBapliBtiaa JaaBas-
Maria, ma agèra.

BaMbealli P>arra, ao'dal ia 2«a eo-
lolial, al Otaial Claire -Maria, Hl-
leaaa.

IUUUIHU
Fatnwli aSaiala-ralkUé. — Aata-

aaWladfia. — DanaaJ aiaaa h .

Vas» K»aUa-y»rii, Zaïi, da BaaOa
Odialsi Jau-BapUata, 1 aa, da BaaU.

des sapeurs pompiers de Pa- t,onllé | e conseil
ris.

.• itltunr U bit
Le prebiJent donne la pa-

role i «A" Albert Salle, avocat
de Bolo pacha.

Le brillant défenseur,
après aroir lait un éluge
pompeux de son client, s'ap-
plique â détruire une a une
tuutt^ les chargea de l'accu-
sa liun.

meuU enthousias'es et a ova- chargé le néoéral Averesco,

I) après des informations
reçues de Berlin le discours Amnt ,fl s&aue

16 &.t>tSor 3

HombuUI1!.ie.-Bains a «tu- JJ^ZZ* \ ££1
sé une vive stupeur dans les ieur o^giDiiation.

AuMi'ôt aprè* le Séaai a proe'd*
A la aomivaiiOai dei menabrea qui
dotfrat taire par ia dei ComaiiasioM
dea coagea, d « pétition, d'iatérSl
local el d'iBiiiiiiTe parlemeDiaire.

Péasce *m 14 férvtar

Prèndmttis M. OOBOST

La >éaacfl wt oarerte à 15 hiuru.
L'ua dtt BHcrAtainH doa*'* l«ctara

du arocè*-fiirtMl de la derai«ra
a^aaeo, qui eti adopté MOI ancaaa
modiâcauoa-

I I DIO1T 61 PilMI
i la auila

milieux socialistes, et a pro-
voqué une déception amère
daus les cer:les financiers.

LA ROUMANIE

IliMli
Pull, 14 r,frl*r.

On confirme la nouvelle
que le Roi de Roumanie a

chef de l'armée Roumaine,
de constitier le nouveau Ca-
binet.

IN iOTUGHI-HOSHII

La Paix
Afin u mm

L'ordre du jour appolli
de la ditasnsioa da la
de loi de MM. Hiar, Chi'roa el tr-
aast Canria. allrijaaal le droil da
pardoa ans tnbunaui aorrectioaaals
a l'égard das préveaos qai n'oat pas
eacore été coadamaes el éieadaat

Le maréchal Mackensen a i«a coaduioai d'apaiicatios, de l'ar-
accordé au général Averesco tieh *•» J» code aiaal.
un dobi de 48 heures pour Article 1er
répondre à l'utiimatum posé
à la Roumanie.

MASSBX.

tït'ftta, iré'rlar.

La paix avec la Russie
excite peu d'enthousiasme en
Autriche Hongrie, parce gué

ÏÏa"ns une émouvante pé- ton *'espert'pas que la Rus-
- su puisse ravitailler tes Eus-

pires centraux avant le mois
d'avril.

roniison. *• Albert Salle de-
mande au Conseil l'acquitte-
ment de I olo

Communiqué
ITALIEN

11 lifriir.
Da tris tialralea coaceatratioai

dd laai d'ariillene et oVi pousaées
d'iafaatana adversaire ae succédé

La diicimioa goiiral*) aai « m m
r l'aructe preinier.
Pls*iegri oraunrt d«l!«at k ta

el aa livraal b laa !«•(••

aWtH» et aaaUat ia praMa
Mta. f l i a l . , ai, paaHH al .
b u a i i i a aa aaaaa n u al aaaa

aaaTiaaai al ana>, kraiau aal aaa» ai
Ntaana.

L. Cetual aal aanart 1 A/mmm, M,
ùmn ' I Ilia, 4a 14 aa *>. et I
«aatia. aa 1er aa 11 4a ata«aai •-» |
19, l ia lnajt PaaU. aa lai,

A™
l a askiMi de Ime MaïaaJ, aaN

Ma, 7, H da Pilaia, aal maaaMi
16, M fHli, u la..

(BJIO remercie chaleureu-
sement son défenseur et lui
baise b main).

U Ml.JHir k fttàkt
Le présuent donne ensui-

te la parule au défenseur da
Porchère.

EN CHACOVIE

En Cracorie, tous les ma-
y^sins sont /erméi ; on affir-

M- kircel iletaud procla- mt mfme qu;ts ontarboréies
me I iuuocen<M de »un client, frap, ^ nu,rs pour protester
dès ledtsbul desjn éloquente anure ta «« ion du district
plaidoirie. ^ cholm à rUknine.

Vis-1 *ii de aos Boavdilas paai-
lioas do «OBI Valballa el de l'ol
dei Roaso, l'actioa eBaemie fal
promalemeal étouffe, par la tir très
elticace da ans bat enes.

l'iui k l'est, IBT lea uealai an sad
i-, Sajaa Hosio, dts de<acaravea<s
aa<rit.aioas. sous la ^toLcoan de
leurs leul essaffcraBl É matales
éprises, k accapar quilqans raa
eneaa da Tuji-an^o, tvakueas par
aoas iBf la defaat da aea luiaaa, aa
tarim\ UMJaars am,>ecaas p v aava
hr saoartner.

Aviation
L'a 4a an anauars trap̂ a aw-

LE VOTE
La diicosiion eiaal cfoaa. la pra-

ailcBl met aui foi^ l'artiaie lar.

Cet article est repousse par
iSO voix contre HO.

Dans cas cjnditions, il n'y
a pas iieu de continuer la

loi.

•M
DERNIER
lm tàmmaUntm K U I . W nom fm-

a.m-l ia p*7.', i± • « M iM, IM
VMUX tfwilwa wtM|U M « « M WMa
i ntaoa tmt à Otr.

aaa4 lantaae a aaaa laaaaaaMiar 4a aalle;
uaa Mlimallra d'aaa Iwwawa *
MU ea liera • eria laM la l
tar n adreaai far rauar da eear-
rW. UOCBaBJ, C, liaaaa I
PaJUl.

P « u n THUBatu - us uiX oènUméà

e
« » J O U R N A L

— LB PLUS F0M' TIRAGE DES

0Q052 M. m m .astiais
QUOTI Dl EN

JQUMM*DX DE L . COhSE

, «•»•. . • » juin- •;

Oher Collèjtut,
taule con3i«lérdt.on.

e dEta
s l'AduninistratioH

Nota de la Mairie

U, (inrilt-s ^

Le capitaine aa long- cours
André Bonelli, commandant le
paquebot * Divea ». de la Com-
pagnie générale transatlantique,
a dispara en mer. Nous ignorons
encore les détails de cet épou
vantable événement

L,R commandant André Bonelli
était le fils de notre estimé con-
citoyen M le capitaine marin
Joseph-Marie Bonelli, qui a fourni
une belle carrière de plus de
trente années de navigation sur
toutes les mers Comme son
père il a voulu être marin, et
après de bonnes études au lycée
de Baitia, il enlevait avec sucrés
soo brevet de capitaine au long-
cours. Sa valeur personnelle, ion
énergie et son sang froid turent
vite appréciés par les adminis-
trateurs des Sociétés de navigi-
tion marseillaises, au moment
de la déclaration de la guerre, il
commandait une '•es belles uni-
tés de la Compagnie générale
transatlantique ; il fut mobilisé
avec le grade d'enseigne de vais
seau amiliaire de Ire clisse

Depuiv jusqu'au jour où il
disparut glorieusement, il ne
cessa d assurer le transport des
troupes entre Marseille, les porls
d'Algérie «I d Orient, dép'oyant
t ou les les resaonrcM d« aa science
consommée, de son eipèrience,
de son imperturbable sang Iroid,
de son inlassable activité de sa
remarquable énergie.

Non» saaroDS plus tard Ions
les prodiges accomplis tout les
dangers surmontés, toutes les
attaques déjoaées Pendant plus
de trois ans, il sot taire face à
tona le& devoirs de aon comman-
dement avfc nn courage que les
Glaciers généraux et supérieurs
qu'il conduisait à bon port avec
des milliers de soldats ne savaient
trop louer et ne pouvaient s'em-
pêcher d'admirer.

i es pirates savaient aurai que
la • Dives » était commandée
par un marin intrépide et résola,
courmgenx et vigilant, ei ne ces-
sa t en t de la poursuivre

Le 1er août 11*17 le paqaebot
f Divet • était attaqué aa canon
par deux sous nxanns allemands;
il leur riposta vigoureusement et
réuasit a l'en taire abandonner
après un combat acharné de
quarante minutes.

Il y avait à bord de nombre m
passagi rs 1 ordre e' la discipline
tarent remarquables, grâce su
sang-froid et au courage da com-
mandant Bonelli ; aussi le mi-
nistre Je l<* Mainae décerna t-il
les témoignages olficiels de sa-

tisfaction i notre vaillant CODCI •
toyeo. à dea officiars et ounoa

de l'équipage, aimi qu'a des mi-
litaires passagers

Quelques semaines plus tard,
il s illustrait par un magnifique
exploit qui provoqua un mouve-
ment d'admiration indescriptible
et lui valut la croix de guerre,
en même temps que les (émoi
gnages les plus flatteurs des au
tontes maritime-, el de la direc-
tion de sa ompagnie.

Nous en emprunterons le récit
a 1 ELUO o Amuu :

a M le commandant Bonelli,
dit ce journal, n'a pas eu i se
détendre contre un seul sous
marin, mais contre déni sous-
marins â la lois

•• Son navire franchissait la
passe de Marseille avec an grand
nombre de passagers et son
plein chargement de marchan-
dises a destination d un port al-
gérien Tout allait bien à bord
jurant quelques heure», lors
qu on vit soudainement émerger
par tribord el bâbord arriére, i
une distance de six milles, deux
corsaires qui tirent feu sans avis
préalable Ea se rappritcamt ils
lancèrent de no t.breux obus sur
le navire français qui riposta
vigoureusement

• Cette la1 te inégale s'acheva
par l'immersion brusque dea
deux adversaires Us étaient peut-
être blessés * mort

• Encouragés par I énergique
attitude de leur commandant
les olQciers matelots, chauflears
et le personnel civil prêtèrent
an concours courageux et rèua
sireot â sauver le navire

» Toute la marine marchande
sera flêre de ce bel exploit qui
mérite poar le commandant Bo-
nelli la croix dea braves »

Les semaines se suivaient, et
la • Dives • effectuait régulière
ment ses transporta de troupes
et de matériel Que se produisit-
il le ter février ? Noua lie pour-
rons le dire que plus lard ^oni
ne pouvons aujourdhui qu'an-
noncer la disparition A son poste
de combat de ce 1res vaillant
marin de ce grand cœur.

Cette triste nouvelle t produit
la plus douloureuse impression
dans notre ville où se trouvent
le pire et la mère, la belle mère
et autres parents du regretté
Commandant Elle n'a pas été
moins vive à Marseille ou se
trouvent sa te m me et ses enfant*,
et où il était très répandu, ainsi
que dans tous les port* qa il
Iréquentsit

Le commandant Bomlli élrit
Agé de quarante quatre ans, il
avait épouse MlleOapeio. il Uiaae
d « u fils, l'aine âgé de o s » a u .

le cadft de sis. Ce brave maria d'iafirmieri ; ta sergeat major Mo
était doublé du plus tendre des ralliai Doim-iquo, à la Ira i ctioa
époux et du meilleur des pères, de heiaio» de ter d*- cimpigoe ; le
du Gis le plus affectueux du ca- Mrguiit-major rtSi«r?j le Crote F i t -
maratje le plus obligeant et le ;ois Xiv^r, du 43a co omal ; e ter-
plus sincère geat réie vit e FianO .^ki ïaussaiai-

A toute cette la mi Ile en larmes, JMariia, du 44» coloonl ; t'adjudant
a l'époose et aux fils inconsola de réjerte Gatoni P«ai> Pierre,du 34e
blés à ce père et à celte mère bit. de tirailleur* iado-cktaoii, l'id-

ablmët dan» le désespoir à son judant cfcef de ré.erve Monicoaacci p t i * la diitr.bitio.dD pAuil. o«-
frére le liJateMpt de va.sseau, *ntoine, du 46, bal de liraMeuri fent se pré-en.e; à la M.ine, muaiei
qui s est distingué de son côté a ^ i a » ; i'âdjudaai de réiem de leur i W [ de hmitte ieail *
en tant de circonstances a u cours Pâdu.«., D f lroi. lqt te, du 4e colo- d'illoci'ion, des patei!e> etc . «lie
de cette é^ouvantabl. guerre et aul. d e s l é i a C ( | d u ̂  ., M | | i i d j | a i fc

dont les hauts faits ont été ré- ..rtir H-.h;n.,^k..; « ÏT i
compensés par la rosette de la
Llgion d'bonnenr, à la belle-
mére, Mme Uapeto, aux sœurs
beaux frères, belles sœurs et au-
tres parents nous offrons l'ex-
pression bien vive de nos dou-
loureuses sympathies et d- nos
condoléances les plus attristées

Le Commandant Bonelli
II y a deux mois à peine, noua

adressions à cette place nos téli

H GOIPLiJHUT
en CORSE

f artir d'iujourd'Éui, «5 courant, k
hait heurâi du matia, et .'es jours

Lei listes utsi ètïbiet seoiront
fc la conf. otioa de caries da pétiole
qui terotit rtmït-1 aux ch-!i du (l-
millfl ei vue de» procinns diitn-
bnuooi de ce u>mbui.ibie.

M Giordan, député de Sartene,
a soumis récemment, à M le
Ministre d- la Guerre, la situa-
tion défavorisée ijui est laite aux

commandant le paquebot * I >ives » gendarmes de complément qui
de la Compagnie Transatlantique, ont droit, semble-1 il, aux mômes
p *ur sa belle conduite, lors dat- avantages que leurs camarades
taques réitérées qu'il avait e j à 4e l'active.

Nous publions ci après la
lettre du Député <!e Sartene, sui-
vie de la réponse de M le Soos-
Secrétaire d Etal de l'Administra-
tion générale, laquelle permet de

citations a M. André Bonelli

sobir de la part des pirates bo-
ches

A la quatrième attaque qui a
ea lieu ces jours derniers, le
« Dives * a été coulé.

Des détails manquent
de cet événement

Ce que FOUS savons de certain,
c est que It commandant Boneili
a disparu sans aucune chance
d être retrouvé Probablement
resté le dernier à son poste ie
commandant, il a élé pris dans
le remous lormé par le navire en
sombrant

L'énergique marin dont nous
déplorons la perte devait finir
tatulement sur ce champ de ba-
taille où s'illU'trerent tant des
nôtres de la marine marchande
Leur gloire n est certainement
pas moindre que celle de tous
nos olficiers et sol 'ats qui ont
succombé sous les bjites et obus
de l'ennemi Quand Iheure de la
récapitulation viendra on trou
vera que, sur mer comme sur
terre, la Corse aura fourni un
contingent de héros hors de pro-
portion avec celui de bien d au-
tres régions.

La disparition du commandant Pie''
Bonelli sera resaen'i? par «et
parents et tes amis de Bastia.
Mais quel coup particulièrement

sujet compter sur une solution équi-
table

Paria, le 17 janvier 1918.
Monsieur lo Miniaire,

J'ai l'honneur d'altirer votre bien-
veillante attention sur la situation
infénorifiét! dan* laquelle se trou-
vent les pendames île complément
(réM'rvisteu et leriitoruux», par rap-
port à leurs canurjtles Je l'active,
et qui lie l>enélident d'aucun îles
avantages accordés 4 ces derniers au
point de vue du logement, des in-
demnités en cas do déplacement, de
r.ialnllera< Ht, 'le ta stabilité ite leur
posiitf, etc., etc

Me faitaot auprès de vous l'inter-
prète îles doléances îles K n̂<liirmeâ
île complément aliecé* e» Corse, je
vous aérai très reconnaiwant <lt> bien
vouloir eiaminer si. en raitton île la
prolongation dea hoatilit&t, il ne se-
rait pas posxiMe de faire cefwcr
toutes ces in^litès et lurtout d'af-
IVi'ter leit jïeiniurnuîs iio coruplèra^nt
a oae bn$*ie a titn- 'lélmttil. <!<>

• à lf!> placer sur le irnAm<-
le leurs camarade» de lac-

Je serai
la i(U7!

jarUculiàremant hearmu,
in que j'ai l'honneur de

pour son père, sa mère et son
Irére qui le chérissaient de toute
leur a Section '

X.

Veoil les agréer, Monmeur In Mi-
niatre, l'assurancfl de ma rasp^c-
taeun consulécation.

J U1ORD.VN,

MiliUin

U nAdaills militaire a *té coafl-
rée aax wat-oifi^teri et M'.datt dost
l«i Boni isiveat :

Viidiard yardiea d« bati«ri« i«r>
nio'iil *u paie d'sn.Uerir d̂  p «
c^ ie •« •'Àtf'- ; l ' a i j u f i t j . oh . .le
rà> r>- Sitao«l r*r*ftAM>, du l ie »
cdriM 4a irais d'i pqaip»|«s ; «
M da< Clria«ati Jat*a Ba^tuie Jr la
I6J rowa d'iatâiiaiert, à «• g «u
p« de braaitarJMn date divmoi
d>i«r«at4i(i ; le u ^ n i-nttona
P»dj*«i Xititr, di U li» wc i*M

Pans, le i frmsr 11MS.

Uonsieur le Député et cher Collègue.

J'ai .honneur <le vous accuser ré-
ception de votre lettre du 17 janvier
1W8, ralative à U «tuitioo <lea p-n-
(tarBM de comptémeiit, «u point <1e
vut 4n kfHMBt- de» indemnités en
e u da dépiacaafcmt, >te rii,a>il.e-
m«Dt el de la stabilitô <lc leur poiu*.

Je tais prou&ter A i instruction ite
cette alEtire et je ae manquerai pas
<ie V<HU tenir au courant de la sait*
qui aura pa lui être ré—née

Agréai, HoaMur le Dép«t* «t

PILULE*! PINK
dooacnr du sang

avec chique pihile.

Postes et Télégraphes

Avances aux Pensionnaires
de l'Etat

dans les bureaux de poste

D poil la l*r janvier, le< p«a-
lioaaaîreidc l'Hiat p«o*«Bi recevoir,
daa> U>m lei banaux de poste et
éUbhsKOMiu de tacteur-recefCBr,
str le trimestre *n cours ûe l«or
peaatiM citjle ou rail, air-, d-=i avaa-
G*$ t>prt5ier.uiit ''<• arrjragei c*u-
rmi d'aa oa d« demi moi».

A»rei avoir dnwaadé use lois
pour tout**, «a Mojet d'une formu-
le rmpli- au «nich t du bureaa d«
po*le que le paje>uent de ta pea-
uoa ion auigaé isr ce biirûto, la
peai « s u r e o6'.i«at dei araa«es
meaiawl ei iur a préwaiaiioa d«
M* ùtr« et juitiâcatiMi d« MQ

Sir le oioataM de dit jae anue»,
il ast reléao. poor ist^rêt et Irait.
• • • «BMWMiiM fité« urifafvéBcat
I 1 0/0 quel . <JM M » ia èv*, da
IVaicj , tau i4Mufi>ii ft» c*la
c«ine>is(tsa (.Hpua Itrs imfèhémt* I
Otr. 50.



Petite &*M* tu

-Maria.

AittUi PasoaiiBS, 5 u a , do B«*tia.

hitafc
A r*iMB d « 2 i ttfr. la de al i». ; d u M
estait »ai»«Bt -• cura. Ea cwuéqaeaea
l u ).ar«o.ua« a,c>i pa**éJ« l̂ da TMO*
d.uusr» d*n. <)i«lq;a eut qo'na •oiant,
IOQI icvitéei t LOU Ma exped-er aa ittlto;
DU» aaUiutu a d aoa rigowca»* C»oaA-
tale *b luttir» :• fris Ocat kt
laor HTH -disaea , u r*i«r du oiof-

J. 47, , , T «

;rapi.h|iw ap&iaJ du Petit RâstfaU ^ | *

•oui iHiruWndi. moj^aaai ma
miaa. Uu î>it* avaaoi aJ*anau«.

Noma pûme» racamllif ua ««rlai
aouaara da tuilla.

UUL

ouia. du ;H)rt J* Unriaat,
aal nnaotté an port da kojiWM..

Oeodarcoerie
Soat Boaiaat gMdaraaa sivfiaiiM *

la 15* lé îoa tar: f«djads-l CawiUé,
dn 7B» , Isa »r«s .t* Maitr«o da Tlê :
U i . e s , du 2î&»> Wtor. da H3t ;
CBiiii, do aSU; Ba»V -la 108; U -
hor^i», du 140a ; le maréchal das logis
Nanj d* 'Al* d'arullaria ; l«i MPO
r s u UaniBl. do 89* bat da cbaauua i
UTOB.W, ia ï . K*ûa ; Ma/w.iaia da
143- «rri'onal ; at«va4, du 288e ; Lia.
da 2&0 ferrilorwl ; Obi:«"a»»nton, da
78a i ie» loMati Heyaa-id, da fia ;
SBI-J^-O, dn 143a; Duotr* da 80a ; la
eai'0oai«r Bé abea. io ttfôa d «r.iiidria.

la mari OSJMBBUI*. Hé m li champ da
batailla la 26 j.in 1916, 1650 fr.

Carragi Jnlia, vw>v« Morati, la mari
Usoto MDï, Ua iar .a champ da b-itailW
la l i i . ïn l 1017. ..«2&fr.

Ct>le'.aaalioast-Pa«l, adjadant, 1 176
franci.

Bûaacaorai Aatoias Félix, eolonaldc
3* d'arblhria coloniale, B 000 fr.

«*»
ha Journal de l'Unmnitè du Ân-

na.M pooiBBlt I» puoliCHUia d« lexta
iut^rai dt» plu» b«l>u cunterencai fu-
tt* à i M»- OuliecQun aaiqu« qui ooi»-
fcïus »«• litcwBtpWA'xc bituotho^na

Le Doméra 60 eamm-ei.
On ftkfr^ua, 61, rua Saint Oaorgsa

i Paria. Où êo, .i îruu.

L • J ?r«oM«hi, notu»
à Butta, ncotiHor da *• TOBMH. art
b^aféria, 32, BoBiavscd P«oU.

iommuniquôs Fraaçais
1.251e jours de U guerre

Pirii, 15 ftvriar, 7 heorea.

40 aord oueal el a l'eil de Reim aoui •«(>•* aiécaté dài caapt da mail
el ramené dei ariioaaier*. Ea Catopigae. ••»«! graada acunlé d#t daui
•rtilleries aot bia«nei ont pni >oui leur f=u ei dnpené »m fort rataembla
maai Biaemi aigaalA au md da la Dorooiia. Kiea à sigaalar sur la ma la
da hoat.

Paris, 15 (éfrier, 15 heures.

Noi dé<io»^mj»t» ont pâa&trÂ Uai lei lignât »ll«.min Ut i a •O'd oaeit
do Courcy et rsia^aâ UBO douiaiae da pritoaihn el UIA milrailleufe.

Ea Ctisapigia. la 'u a d'au lu n s'aii HHU-iane a u i «ivd tuais la
•uit, io ammuii daai le iect;ur de li Bdtto au Me mil

Li ckilT'â ut i l d-ta priioaii-H qua oaus a*oat fui *«r ce poiat. t a
«oun de c ,tie opAratioa du 13 février, en de 177.

Sur la rire droite da la Msuie ai aa Wœrra auit marquée par de fio
teils bombardeinBtU Ka Uaute-lltrce, nous avoni arrêté aae teataliva da
conp de main fnaemie daai U regioa au «ad dd Seppoii.

Nuit calme parioui «il Je un .

AVIATION
D m la auit du l i au 13, aoi escadnltti oat Uac^ 4 500 kildi -in pro

jicHl^ ;url«i y.re. de Tfa oatillu, d« Goall4as. Ch-mbid et JTu Stb oa*
Dï< iocuadies oat élô coasiaiéu aur lea garea da Ckumbley AI Meli-Sai
bitt.

ARMÉE D ORIENT
13 février.

Acùvité rêciproqae des irti l̂ n'ea à l'oaost du Vard tr et d a n il boucla
de U Cerna.

GOMMUNIQOÊS ÔKiTA>N.QU>S
14 fémer, 30 heure* 50

Ce ma lu, au petit jour, lai troajas c i n l i a i n e s ont de «au'eau «i4
calé, IV.CSUJCÈI, u i coup da mais sur les traichie,* (•••emiei. & Leoi,
e'Iei oat itflijé de aoiubreusea penei aux AlieuM^ds. fait quelqaet pri-
sonniers et cijiuré deui mitraiilf UIJ».

Non* a'avom eu aucuae perte.
LU»! !a j o u n ^ , iioi patrouille!, daai la panh sud ds aoir« fros'. Oit

ramené des pruonaiera Quel|uu activité de l'artilierio eanmie aujour-
dhui, vêts la bouche*.

AVIATION
Hier, par dei ouagei bai et de la p uis i J I e i aej J"*c ititi aerieaae.

No* piiotca oat eiAcuiâ quelque* recaaaaiitaac s, la matin, à l'aube, de*
bombes oui été laacèes sur divers objec il*.

Apre* midi, 15 I&trier.

I'•jliUeria eaaemia l'ei: moDirée trti acufa a la lombîa d« la ami.
coure notre première ligae, dan* h i-cieur de Qi-aat.

Kiea .'împortaii: i tigaaler e i dehora dei renc >oirei U aatrouill«« *en
Lem, au cour» deiqucllei «oui a*oat fait dei pruoioi^r». 11 er maiia, u>
COBU de maia alkmaad ai<r u pottc belga, à l'est de Merckeo, a été com
pièteouat repoussa.

LHilBKI- USPLTIJ
ut iW»«cr alsi 1» février

Plasi'an oratenrs preiaeat part
4 la diicaitioa.

Amendements

M. B'kcke, d^puie d, la S-ia«,
défeloppe aoa «meBderneBi, qui est
mu sus ton ei r^pouné.

M. Levsiseur, députe di la Sua i ,
waUent, i IOB laar, ion amande-
méat, qui en ega emeai mis aut voix
et rapouie.

ÙUM1TE DE GUERRE
fu,t, is ftvriar.

Le Comité de gaerra «'ait réuai
c« mauii, l tf h«uru, a l't y*«e,
IOJI ia prasideaua de M. Karmoad
P c a a

M. DKSCHàNSL

La sfauca est ouverte à 15 a. 80
L'ua des secréiairw donau .eciore

dn prooei- verbal da ta déniera
séuca, qui en adopté.

CQNlTilT
M. BmiU Ci>Bitsoi, député de la

Ginndu appaneBam au groupe da
la gauche dea.ocraiiquL-, di.inaB.le
a mit piller ie liouvera.iiie.i iur
lis re»py»»ttm.êi gouveraemeaialei
ei les cwnproausiioBS replies au
court du priMÊi tfoitt.

BAUX A LOYER
L'atoiB^ jo»ra.p0ie la ao.u llnm WTÈ II n I/TI1«

data uuouBioai du projet de loi, * * * • » • • • • • • • * * * * « £ « * » ,
adopte par a iimiùie J î ueuaii», a I" A 1 | P / V
tdople a*ec moJiDcaujai par U •* •*• •***-tX.fc iA^
Siaat, miKtibé par la Chambre Des - — —
députas, adapté a*ec de acuf«lles 14 lévrier.
- - i c i » . pu l. Su.1, ..Itur „ , ui% | r f , l l l l l l M M l i

apposes e u des d.»l ar.il.nes dsn. !e Va G.,
•UCariS, *ur a mère O.teuUie du
piawaB. d'4Mo|o ai le loag da lé

du KbOre IUU-.1. ira .X- F l i l < ""ï"1-
•a tf. aB.dé» au cJUt. d= ia 8 l l e b * <*• *» d«». »« n*'d«

Jéle.suis *;aa, dé̂ a.aA pluneur*
OTdit* MMtwi elutau, atteigai-
r**i ea cs .̂uraat, p*< •«iyn»e, aa

LB dncasatoarepr-adiiir la.ucls <»*«•» ""au, la ngae M I C H ad
• qui acce de ase î.deoinué aux '«rwira, tiuai pliuittiiri vodu ** «

,'«• n- *• Aapit.i.«i d autre*.
A l'aai ds U téM de PMI Sua,

M.I m^dibc
baux a loje.- p*r t'état de guerr

*i. Kmile Beoder

BOLO
P.I.. «ni».

H' Albert Salles, léfenteur

de Buto, a rendu visite, cet

après-midi, à son client, qui

est dans la cellule affectée

aux condamnés à mort, et lui

a fait signer son pourvoi m

Cassation

US NtINIiïiS
[Olir

la Paix

Luïiimafum
allemand

JI.IT tM*riir.

Le brui' court que le Roi

de Roumanie inspiré par le

généralissime <veresco.quiest

en même temps chargé de

eonst tuer le nouveau (.abinet,

aurai décidé de ne pas rrpon-

dre à l'ultimatum allemand

Le gouvernement tournant

aurait décidé d ignorer l'ulti-

matum.

L'HOSTILITÉ
cintre

l'Allemagne
La Oazdlte de Culogoe M

plaint vivement des sentiments

hostiles à t' tlemagne que

ion constate de p us en plus

viiaces chaque / » • , nu set»

des populations austro-hon~

groises.

U demande au gouverne-

ment intervenir énergique-

ment

Les Autrichiens particulier*-

mmu sont trié surexcités con-

tre I Allemagne , ils m m

géneni plus pour critiquer

tris ouvertement l'Allemagne

qui' accusent d'itrt égoïste

et hypocrite.

EN AUTMOBB

LE VOTE
OU BUDGET

Bidf, S r*"t*r(

Dans les milieux parle-

mentaires autrieniem, on re-

doute de ne pas obtenir la

majorité, à a chambre, pour

le 'Ole du budget.

U Déléjili« iitrktimi
La Délégation autrichien-

ne, de retour de Hrest-Ut-

vosk, consilè't corme pro

ebauw la lin du régime Bul-

cnuïik

UÉk. DETTE
AUTRICHIENNE

La dette nationale auiri-

chiemie. qui était avant la

guerre île 18 milliards, s'é-

lèvera fin juin prochain à 7*2

milliards de coure-nues.

LES

TRoisnai tanri ••

D'après certaines informa-

tions, U semblerait que ce sont

les autorites militaires alle-

mandes qui conduisent les né •

godatims de paix avec la

Houmanie.

t.e fait aurait iHêon; i:è cer-

tifié par un ambassadeur des

Etats-Unis.

de tlussie
NuiailiiUi ri Garda I n t i

létrogn-i» 11 Utriw.

Le bruit court que lea ma-

Ximalistes et ta garde-rouge

ne sont plus <i'aco>rd.

u rmiiii
JUII1II

tllIPtIT
Les pourparlers, en /V i^

au grand quartier général

allemand, auraient amené un

accurd complet entre les au-

torités militaires et la direc-

tion de la pulilique alle-

mande.

Aucune décision définitive

n'a encore été pri?e.

Les résultats obteuiu se-

ront publies seuleioeot dans

quelque^ jours.

L'iaëtacaftsact tfa U Lithmii
LJ'^jrès dei luloriuatiuuj

recies de Ueriiu, ^ >i. Uer.-

liog ei Kunlm^nn se semant

rendus au $na i jiurtier xi-

•éral allemand, alin de finr

les bases de la politique a

suivre, notamment au sujet

da la proclamation de l in Je

peudauce le la Mthuinie.

L'Allemagne et

tsraiiwt d accufti arec l'Ukrai-

ne pour occuper les puinU |

impjrtauU de cunceutrauuo

rtnnn

Le PetitBâstiais
ictr situai. 4i i r-\ i i D IVI A , /^!rr^ ^ ^

1 0 i:cnT»vv»

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction «S Administration :
J.-JB.

Bouiavwrd du Palais, Baatla

tiuratui lu ioarul.

Q U O T I D I E N
JOURNAUX DE LA CORSE

M
* — .

(Lettre d'un Prisonnier de Guerre)

Btriia, 1er janvier 1918.

Une nouvelle année el je suis toujours là,
Parmi les rustres, la fatigue et la lamine;
Et pourtant ce n'est pas le chagrin qui me mine,
le sais que nous vaincrons les entants d'Attila

Frères d'armes du iront, vous diles : u Halte-là ( •
A U Marne, a Verdun. Et la Bete chemine
Une antre fois, sournoise en rampait par la mine,
Avec pour bnl ce beau Paris quon leur vola.

A l'aube da combat qui sera lormidahle,
— Pont dépend le salut de la France indomptable —
Un éclatant soleil illumine mop cœur

Je crois voir vos yeux clairs de courage et de haine.
Soldats de ma Patrie, ennemis de la chaîne,
Héritiers de Bavard, sans reproche et sans peor.

F C C ,
DOMINIQUE VECCHIM

tion On n'est pas fixé sur l'en-
droit qu'ils choisiront, mais ce
qui ne i.ut plus l'ombre d'un dou-
te, c'est que l'offensive aura lieu
sur le front anglo français ; une
victoire dm centraux sur un au-
tre théâtre de la guerre ne pour-
rait que retarder 1 heure dn châ-
timent.

h

La France, qui a déjà tant sa-
crifié pour le triomphe du droit,
devra tenir tête a la nouvelle et
formidable avalanche de lea Cer-
tes, elle n'es! plus seule comme
aux premiers jours ; l'Angleterre
est a ses cotés, l'Amérique le se-
ra, mais sa place dans la lutte
demeura la première. De la for-
ce de son âme, de la vigueur de
se* coups, dépendra en grande
partie l'avenir.

Si terribles que soient les
moyens d'attaqne d Hindembarg
et de Ludendorf, elle pent l'envi
sager — cet avenir — avec nne
confiance sereine. Elle peut
compter plua que jamais sur la
vaillance sans égale de ses ar-
mées et la discipline morale de
l'arriére. Elle oa plus à craindre
lu traîtres que Ja justice frappe
sans pitié.

pour (".Diretien du cini«ijôre.
Quelques membre, ie >oat plsialj

4B l'étu d'abaadoa dans lequel il
se u-Mife et qui fait peiie i foir.
Las herbe* pootMBi partoni, ell.s
eaviaiiieot les chemist, les foiseï
conmanei, les tombei, elles géBeai
la mircke der .«noBies IBJ root
readre leurs devoirs a leurs chars
diiparai.

t e s allées principales m« sost ael-
tovees qu'aux approches de la 1-H-.
dei mon*.

La Commiuioa décide que le
Crédit affecté t l'estmieB de aoUe
champ de repos fera ua peu rale?é,
mais oa eugers du pariOBBel que Ï«
cimetière toi! tenu dans ua éial de
propreté plu. décent, plu. COL.HD1-
b e et plus coaforme aa respect
que l'os doii aux morts.

D'autres membres se loat fait
l'écko d.j perwiBea qui deuisadeol
a ie coBcci.i«B perpétuelle ei qui ns
P'Ufeii l'obieair faute de place.

Kaisaai droii a cei reclamalios*
légiiii

Note de la Mairie

Lei famiU«i qui oa' atgligA d« la
' Taire ÎBSCT re h la mairie pour U

cir e de péirol* IOBI pri'ei de m
pré J- a Ltr a*aat la .liiur^ de la lis
te qmi sera laits ItudJ 18 léTiiar, à
midi, deraier délai.

t e l per.onaei, qui tacteroal de
frtuder.seiost rayéoi pour toujours
des liâtes ea question.

Petite eaiêtf
Pharmacie

M- Bfoneooscd, Plaça da l'Hftel d«
Villa.

Jeune^e Caiholique

• M. !•• *«iol>rci ooaoniru Ae la

Jssn, ss.iaBToj
iré archipritra > Saint
m i en» data aluriaoN

Section d'éducation physiqu

\ovellini
Le peintre Novell,ni est mort
Cétait un artiste dana 'e vrai

« n i du mot et an brave homme
Artiste d'autre* l'ont dit en 1er
mes éloquent* s. cette même
place. Brave homme, tel nous
1 avons connu, et moi pins inti-
mement dés m* tendre en tance

Je revois encore son mi
n use nie atelier, simple comme
ui letnple antique, cordial com-
me un loyer d'ami, lieu de tra-
vail, d élude et de rêverie, qui
m était devenu si familier An I
le ttean vieillard coiffé d'une to
qne è la rUmbrandt, avec dana
an nimbe neigeux l'étonnant dé-
menti d'an visage resté trais et
rosé comme celui d'im enfant 11
aimait la canaerie, el, A l'éconter
on était attendri, irsppc r*c la
limpidité d« se» idé^s. et comme
éclairé par la clarté pure qm
émaaait de son verbe.

Il Sne semble encore I entendre
n'exclamer pour \m millième fois
devant le bleu étincelant de la
baie d'Ajaccio, entrevue dans
I eocadreauiM de sa croisée ton-
joort ouverte.

Laa) regarda dn peintre lais-
sai est flotter leai doucejr sur le
payfjaaja d'eau de montagne* et
de ciel.

Vois tu, me disait il, d'un ion
ému, c est IA un de* plus beaux
spectacles da monde (>seU tons
tha»di I Qvjelle loimière !

OBH, chir malin, et {'aï re-
tena aama me» paupiAru comme
une É M psma bedea choses,
ce d u qui s'éUge de la rade aux
aeiaaM du dOro du tond da ta
b l e u

Novellim, ea outre qn il a illus-
tré «0* gloire* lorato*. « iw.tW
daat MM «iri* de toiles lea coins
maoteilMs da M Corse de noire
Corn* aja.il aifluut si bien Son

pinceau en a chanté et en a ren-
du toute Usauvage beautél'éfran-
ge attirance et le charme d'infini
pilloresqne.

Le jour OQ U me sera permis
de m'asseoir devant le golle
d'Ajaccio, au pied du NABO
LEONE équestre de la place du
Diamant, entre les deui palmiers
qui ouvrent comme une port*
d Orient sur ce paysage de rêve
je t;e pourrai plus rtire mes ini-
premaioDs au maître aimé qui d rt
maintenant au Campo Santo de la
route dea Sanguinaires, dans son
décor d'élection

Et je comprendrai mienxjalor*,
comment la beauté nationale lou-
chante est celle qui s'accompagne
de mélancolie

A ia
de l'Orage

Tant que le militarisme prus-
sien demeurera debout, la paix
ne sera qu'un fami mirage, ce
Conseil supérieur de Versaille*
l'a si clairement compris qu il a
remis tout son espoir dans U
continuation et I intentiflcaiioD
de la lutte i outrance.

Les prochaine* bataille* seront
rude* et décisives L'Allemagne
compte sur elle* (pour pouvoir
enfin nous imposer la loi du
Ta.nqueur Les Allié* savent qu«
l'ennemi demaod. ra grAcv, si
son suprême edort vienl s* bri-
sec contre leurs lignes.

Toit laisse prévoir que les AJ
lemands sonl A la veille de dé-
cl « N cher la grand* attaque an-
nonça* OV**JB kMkgUmpa ; il» se
rendent compta OBM ctûqoe jour
quipaaMoatt povaau, tut chan-
ce de réussite qui toa.be. Oa ao-
tre côté on Uar prépan. d*pai*
trois, UK)II,UM ctalnrauM recap-

l'Alleinagne impériale qu'une dé-
«e, la guerrt

• la ctfmmiii-OD de,
, t . ' 0 'orraio, scqoii depuis 'o

Apre, tes combat, sanglant» et , , & l n a i l l , , „„„,. , - , g r , n d ; ,

prolongé» qui napporiironl i £ , . , d u d m , t l ^ , r n ^ , , ,

iliipositioa da public
i.8 lorfSJB en c o i jmpsriaJwme».

par des fou«i, dei mun liop bai
el par dei propriétés muiaei Avec
UBe dépanao légère oa pouns Cùta-
pléier use c d u i e proviioir-' pour
— A i. r j u D g [ M (jrraaws d'y pé

ception douloureuse,
touchera à sa lin Les
raents populaires, qui n'ont ja-
mais existé, de 1 autre côté du
H h in, qu'à l'état de brises inter-
mittentes, deviendront rapide-
ment tempêtes, et achèveront
l'eeuvre des solda ta alliés. Le mi-
litarisme prussien, brutal et ar-
r'gant, qui, hier encore par la
voix du géaénti Von Liebert, di-
sait a qu'il (allait en finir avec la
France a, aura vécu sou dernier
jour. Une ère nouvelle s'ouvrira:
pour I humanité . ; et ta France
dans set pieux pèlerinages n'ap-
portera pas seulement des san-
glots sur les tombes.

B. L.

MONUMENT

flicc

aeuer
L« mur d« d6iurs dlfinlil, qui

•ng-raDiedépeaieéb.é, a cause
ds ion losg difelopsemesl, lers
coaiuBil plus laid, longue les ma-
lenaiis s la nais doair» lerost s
as pris n>iai êlert.

0^ pvarr. dosnar ai», isliifac
Uo« de smk à d. u n b n s i i i de
••indu Uks dspuis IO*|MIP>, ils-
puht fi les m u n , . , , as plus
reip.cr.blss. Car • t..utae plui es
plus dais lu noars da awre pop.
lalii» dsciitur des coacessions
pour unsrrar les dépouille! de.
tires qu sur on txt ,:aari. L.i
Isroillei ikosileal DIS S fsi.a m ,
cal. les

AjOUUas que la
»asir sera largemeii coarerts
1. >«oli dus ooncfmoni.

<0 conpaai V.i e Haris
19J3 msr» teptrmbr«

JÙ coup. Ville Paris
Iâ7l janvier-juillet

*> anip Ville Paris
1891 nui-novembre

«I coij. Foooins

j
14 coup, 0oramtutal«a

188J aun-asetaaabre
i» coup. rainsaiMia,
91 b to*.ri

aa jai.ua> gaos da la •acLoo aoat
i d« ta rendra «joorJ'hBi. 17 u a -
. . 8 , . Iji, a u caaMrnaa d« Saint

baors et
fFUUE

Qai. à partir ds
.tu», snc la

Q gnal Jr.n.
6 utsi st 300 MUwas.

Souffrei-Tou»???
de l'Mlomtc, semlgias, doulaurs,
sic...

Prsaes tous les jours m momi u s

hm d'Arc
c'est la suli pour tous, el la meil-
leur depuraul do sug, dn foie el
des reias.

la ,
Sa ieite dau unies les soaaai

pkermicis.
OépM ( M n l I Basli. , cku If.'

UIGI k

Fournitures
Industrielles
pou

Préfecture de ia Cône •»•
AVIS

Hmi' in las Agritilieuri sait
il orssés w M. Salssrn. H^giiieur
J» H.v-u:: . ,.,ai uni, M me Sjl-
»»h • _sr>eitlp, fsi ea Heure ds

sdrtssir dis ieauao.1 de bit
, su sni da 05 (t le qoia-

UI, s qvai ifarsfilM, «.es k ridre.
U psjsatal ie fan par eini <i*

miadsl poeu, ea neme uropi
aie llcosBasasde

ij«ccis, la II «»ri«r 1918
Lé P«)rt 4. u ta*..

A. HKNHÏ.

•f • ! • < ê ̂ )BO«iiqD« t Trioapba «
pour ?a».ur > hauiâ et bajte pr«s-

^»™ •••» « * » . * - > • •
bimiqari. «su de mer, ne.

H a l l e » d« triaimimoB, graisse
coDiinanc, ciôutcBoflC. smisflte.
COUKttOIES cuir, etc., «le , ^our
•no ears, automobile*, mschiies i
fipeui- ma' hi><M »g ico PI, eic.

STAATH-i'USINI,
pcItadr*

W, rsi di tOfttm, BÂSTIÂ

svAr-tif*a

Oiausal Aspls fneaslas, •isalere.

Solda CWtm-wr aa 31
décembre 1M7

KartiBswiM » y . |
31 -M, U BalaraJ. (IsrMs).

.rTsra),
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' Communiqués Français

1 252e jours d« Ja guerre
Paris, ili fivrier, 7 henres.

Actioas d'irtiil.ne a « t i violeates dans quelques secteurs.sur l i rive droi-
te de la Ur.uie en Wu-vre et en Haute Aliace.

U<-ux dAiacheinr-ata ennemis, qui taaUient d'aborder nos ligotes anr la
front du liou le Cfcaum**, oit été arrêtes par oos iaui.

Hiea a jj»aaior sur le reite du front.
Paris, 16 iétrier, t5 heures.

Ea Champ»gae dans la région dt Ville sur Tourbe, en Haute Alsace, aa
tud du Burahaupt le B<u, BOUS avoas repouué des tt-BUtivei de coups de
ruai» iiiocmis. De aolre coié au cours d'uae iacunioa dans l<a secteur de
Yauu,u<iu tous avons fait un certain » ombre de prisonniers.

Nuit calme paxioai ailleurs.
AVJATJON

Deux âTÏoss eanemi* ont lancé la auit dernière pluiieun bombes dans
la région au nord cU Naa;j, Oa sigaale des tués et des blessas parmi la
population civile.

ARM£E D ORIENT
14 février.

k Fouest du Vardar deux coups de m lia tentés par l'eaaemi mr aos po
•itions ont échoué conutlètemeat.

\ l'oui'tt d Odbnda UDâ reconnainiece fraaçaîie a dispersé ua déuche
ment mtric«it.a ei ramené 3 prisonniers.

àcli'i'^ û'ariill-nt; réciproque sur Debeopûlje tt su aord de Moaasiir.

15 féviler, toir
Ce matia uue de aos patrouilles a surpris à l'est dd Loa% u i groupa de

trtvnl'eurs al'eman^* qu'elle a dispersé a**c de feraidet peites IOU* le feu
de ti mitrailleuses. Sur d iure» pirùea da totre froa> I M patrouilles oit
tmde aoJibreux pnsuaniers.

L'artillerie eaaemie s'est moalrée daas la journée très active plus que de
coutume en ire Gouuucourt et la Scarpe aiaii que dans le lecteur de Leai.

il y a tu égil<-meal quelque acùviié la auil deraiîre et aujourd'hui au
nord-est d'ïprei.

AVIATION
Las opéra lions aerieanei o n été graidtment géoé>J hier par les auages

t faib'e hauteur et le brouillai d Malgré le- conii JOBS aimo*paîriq»es dé
iavoitbies uos a»iaieur* OBI eiécute dei rtCOinuiaiaacei et Isicé des bom-
bes iur 1« arrièrps ennemie.

Nos piioiei volaot a laible altitude oit ali&qua k la mitrailleuse des
,roupei allemande e i marche.

Ua de not appareils n'est pas reatré.
Apre* midi, iG février.

Des troupes du tuBcashire 0*1 réussi is nuit deraière ua coap de miin
jars la régiua <ie la voie (errée d'Ypres * Stadea. Deux priionaier* ont été
ran-.fli^s. Ko» pern-i t on légères.

> es batterie* allemiades oat été acivpi au cours de la ouil au aord de
Lto* et daas If» secteuis de la Ba-wée et Wytichaeie.

de la

Pc logne
Les nouvelles frontières de

l'Ukraine, qui englobeol une
partie du territoire polonais,
causent un vif mécoiileote-
aieol chez les Polonais,

Le gouverneur de la zone
tl'uccupation autrichienne de
la Puloffne, demande à être
relevé de ses tondions.

Son adjoint lormule la
même demande.

A CRA.GOVIE
La réunion de tous les

partis politiques a eu lieu
Tous les partis de I ex-

trême droite et de i'extième
gauihe oui protesté conlie la
réunit n ou territoire polonais
à l'I kraine.

Une déclaration commune
a été rédigée fieudaul la re-
uuion.

La toule »'a»t livrée a une

grande manifestation dans les
rua< et sur les places princi-
pales.

Une vive agitation règne
dans tout \ê pays.

Le Commandant
da l'armée polonaise

Le Commandant de l'ar-
mée polonaise de Russie s'est
emparé de Maàilew ; il a en-
voyé trois émissaires a Var-
sovie, auprès du conseil de

immm
Loal .f, 16 UtiMr.

La télégrammes refus dt
la côte antumeent que la po-
pulation /ut réveillée, entre
minuit Su et une heure Su,
par une y otente enounade
dans la Hanche, qui dura en-
ivon nie heure.

La /alaisrt, on tvyiit les
écLîrt des coup» ,le canon.^

Le* assaillants furent /aio-
risés par l obtcunU et m te-
ger brouillard.

(h a Umt Hmieo
leur otjteli/ était d\ti:.ijuer
hs transports de l'armée bri-
tannique, naviqwint mire la
France et lAngleterre. Uaii
leur plan n'a pat réussi.

Les transports ont pu ren-
tr«r hâtivement à leur base.

On compte environ une
trentaine de marins qui furent
tués par des obus.

Trotftky sembla espérer
qn il i>ouira, par suite de la
déuiubilisatiou. cousl ituer
une ai mée pour lutter cunlre
les adversaires dôliùlôueur.

On ignore encore l'attitude
que le gouvernement alle-
mand prendra à l'égard de
cette décision priseàs'itLpro-
viste par Trotsky.

IwîM fMU* i** twniUnura **•«-
mit daw le •«! Gimliuui« «l ^chta-
g« d i coupa de IiiHl «olifl pltrouî!

DUZ.

Douvres
par un

Le Ministre de la Guerre,
agissant en vertu de ses pou-
voirs, décide et ordonne d'in-
former, devant un ennstit de
guerre de i aris, contre douze
officiers, sous prévention de
communication et de divulga-
tion, à des personnes M qua
li/iées, de documents confi
dentiels d'ordre diplomatique.

Ces poursuites ne se ratta-
chent, en aucun point, aux af-
faires en cours.

us \\m\]\K
MILITAIRES

contre

la Russie
t'attitui1* U lïilrieii

B«D«, t>rètil«r

On m;*nde de Vienne qu'au
cas où l'Allemagne déciderait
de reprendre les opérations
militaires contre la Kussie,
l'Aut'icbe ne modifierait pas
sou attitude.

Plie ne suivrait pas l'Alle-
magne dans sa nouvelle po-
litique.

Trotsky
U Prntt ilkan^i

La pregEe allemande ne
cacbe p»s que la situation,
créée 4 la lrontière de 1 Est,
par les déclarations oe Trotsky
reste inqu'èt»nb3

U lllUttlUlàTIfll

L'AKMÊE RlhSfi
L'ordre e uémobilisw

l'armée rus.te, (tonne par
TroUky, a eir r»̂ >porté de
quelques Leuie.-., et, jusqu'ici,
la Ueuïobi ^<iiiuu u a p»a es>-
core comiueuce

L'effort militaire
N«t y. k. '«». i.r

Le Secrétaire d'Etat de la
Guerre aux Etats-Unis, H.
Baker, dans sa revue hebdo •
madaire, dit qu'il n'est pas
impossible que, d'ici la Sn
dolannée,un milliou 500.000
soldats américains puissent
être débarqués en France.

Un sous-marin allemand
a bombardé Douvres, la nuit
dernière, vers minuit.

Il lança 30 obus sur ce
port en lace et à vingt-huit
kilomètres de Calais.

Les batteries du rivage ri-
postèrent.

Un enlant tut tué ; trois
hommes, une ternme et trois
entants furent blessés.

Les dé,<at< matériels sont
presque insignifiants.

DERNIER

U» einMMtaMM «otaalkM • « « p
dfc aiioMDUt,

i» 2 * 6 (r. la (!••! i*. ; dtil i

i aoiul,
d«MlU;

FAUTES CAHTKS
DE PAIN

Barna, iô fmlar.

On mande de Berlin qne J ^ * ^ ' ^ , , i po^i..,
la police a découvert une im- d-mur. dm q.aïq.. aut q.'

priinerie qui labriquait des "°""'*|J*"c
â""„'„,"

fausses cartes de pain. JJJJ îT'aiarl » P°u "doai i.
PlUS de Cinquante mille knr MT> .dtaaai au ntoar

cartes auraient été iabriquées. ^Hif
ca"i-'- "• """"

Communiqué
ITALIEN

i 5 lévrier.

Activité de combat moleree le
long de 'oui (e froat, avec «Ificjcei
ac loas de aar è em-ot de nos arlif

Aria aux Ménagères

Grosses SiRDINES salées
(anchoilaes)

Dépét : Kfncêrtê i.IVOtCKL J.
5, Rome da Cap

Vente Récla te
Au Pauvre Diable

B«»tla — 21, HouteTaH "aoll, SI — "attUa
A partir de LUOJI 18 Février,

Vente à grand rabais d'un lot de Pantoufles
pour Dames feulement

Affaire» eicepMoanel'e» eol'èr«me>t laorifiée*

o n n |>aiies <le I'ÀNTOUKLKS KI FEUTRE, garanties toute
o u u laine, article luunabl» et d'une auliditt a tonte

épreuve.
Nous "oldtrons ces pantoufle» comme fin de n J A

saisun. LA PAIKE a a . * w

paires de Pantoufles tout cuir, fourrées et non
fourrées, article valant actuellement

9 et 10 Irancs la paire. K 1 K
bout solderons at pantoufle* LA PAIBB **•*«•»

AFFAIRE A S N L D Y K R DK SU1TK

K{\(\ V JILÏTTSS en sou. longueur 1 m 10 eotirout,
v ' u w seront sacnfUts pendant la semaine A (\f%

LUSTOIUTIIS l . U W

KSI

Aucune eiféattum n'est laite dans Itmlénev.

Le Petit
J O U R N A L

1 0 OMÎMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction A Administration : Souiavard du Pi]*ia, Bsstia

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE LA CORSE - i Q .:KNTIMES

A B ' . N N E M B W T S 1 \

2J fr. yltt, V. fr. ^ "'"""•'•'"\ ^ 1**'$» •'•'••'*•.
t.itCclutlIL, 2 8 •

Pwuai Ujt da çlwita « i l n a ; i -
•airw qui aa sont d é m i t t a paadaot
MtU |O«r», nia in alaa inatUa-
doaa a.1 Mfuiaimaat d* ?»ÎF 1«I
aatatiloM d* Gbuianra alpin* «oa-
tri»u*v h la déraaic d* V.aiie.

— Qa'a«l • • fai l'etoaa* U ilaa
daaaea aayi ? dantaia" l'autre jour
DO aluf U baiailioa k H I atiasMur-
ardoBoaasa. El n d»ai«r, raidilam
•aas U UTuir DO m«t Tamaux, ri-
pood.i:

— HMI aoaaaodaat, t'ait 1« m'y
rairl

Laa Caotiiaoïa, IM H-a<lou< ai lia
AuUmiiMU Mat aa iraia i» dllirnr
Jéraaalaa 4a fo<j| ailtoxad *t ta
abasitr m Taras Aa « Tarrt-Saiata.
Laa ajttjlata tl Iaa Portogair MOS
raadMt Ua Fia i dru rr«oç»i»«. Laa
AnariMiai kMabaritiai ooas«ta-
ai*aa«)a>«at Ua nlli*** françaia où
IM ao«a<i l'élaifut IQ«IB Iti aa
aui>raa •(, p«nlu» aa tatoiis, l«s
Alpins iaflu*ot d* anialloa pariaa
•as. AuUitBitas ta luti*.

\rmiaoMQt, II y a oum» a u , mai
aasBaraiM da lir«*n»bl« «I *'tiiia*tuB,
fous a* txuia aiMaaitii |M> t .raa-
asûr Ma Alt*** peur, d'uaoid I T M
IM Alaiai t i IM tUrMft-uwi, lutwr
Matn IM Au*Miu*aa.

Qua o«oa rMtxr* l'atwiir loaoa-
dtk>M ' Varreaa-umw la* Japon*»
dtM la GauatM «t !•• Braai iaaa
d a u l*« Voig«»T Ckt U tél.,.
•osaaw diwai MU vat» da la twin
I l im.

Mua si l'an fttil raltra im «hro-
bii|o«e lu um^a \*Mt*, oa n a -
•rtudra aû««x >.aa l'Uiaiuir* u'wl
au'w «tatul racABBOeBMinaal el o i
•'«MsaMt c o i s t aa totr la KraaM
| é j a n u M 1*1**1 la Mog a* aaa tn-
faau l u i IM ratio* u a . p â « o u U la

pnaiioa profoeda el ai<i|uliara. La
oofl-âura i\û<ié a 141*1 d« atoifaeta*
tioo, la matuaia etMn|4 en maaaaa,
Ulwaaii tyt*\ *igo fi;itioa da ré-
« l u , sont uni d u ••*«our««s du d t
aa*»9ir où U dépoiisata pouaea
('•aelavaga. Auuremcal, uua hu*e
uoiMariaila, uu u . général de cam\i~
diaiioa u'aûl |tu eu pisi éDwgiuua.
N» pouvant pat protester auu-tmani,
Viuiie avait fan la vide autour dais
fêta et plaae la soiiuaitA soua uaa

U Vefiiaa d'autourj'nui, (anfu«b«
ai i o n ooa 4» J.UI*, rMM ttJeia à
sas lra4ilio«* Jamais la booba,
néaie a'<l oasupAit aaa aataia, aa
piMieu liait à voiaore f i a » iuiojnp.
ta».e d« la tioiti» aiié...

W K H O M , « o o m UDI d'autres
fois, a l'hoauaur «a déFaadra «outra
laa bordée a'Aiula las u.arfoiliaa da

l i Cite aa* Dugu. Il était heu na-
turai iu«, pvaii 1« ttelies d imuaa
qui eomoanaat «oms les plia im
deux drapeaux irteolurai, laa Cbaa-
aeura (i«na*ui r«praai)r« la plate
iu'ila OAïupaieul au Wm,» de Mi-
giou et da Sgllenoo...

wifrnaat ua officier d« tirailleurs al-
gènsas aiteiat da dî*«ries malidies
coattgifuiai maaifetisi.

Au nom du ptinoinel de
Mme Maigat a âgalemeai p
uae heureuse allocutioa et remis k
Mme Atao uie mparba plaquette ea
or.

Noi plus v ins MicintioM k Lime
Ano.

Mme Aiso eil la aièci g^rmiite
de M Luccioei, rec «sur dei poilu,
k Piris, et de Mme et U Susiai,
iBsliluleurs hoaorairei k Battia

HDSIÎ, u da ses Prix de
ertu aiaual .

Mlle A ogéline Hniii était la plus
aacieone laitnuiricd de Fraace.

Namadroiioasaui ftmii.es If oui ,
Aliotti, Fidovaai, Gallelti et 0,mi
aos coodoléaaces les plus liacères
et les plus émues, — t . k.

Postes et Têlégrapùeê

Avances aux Pensionnaires
de l'Etat

Gapilaio* R. M.,

Note de la Mairie

Lei familles qui oa' aâgligj de se
(tire itscr re a la mairie pour la
oarie de p4:rol4 soai pri^ei de le
pris ater avaat la clôtar* de la !ii
le qaî sera faite Inadi IH février, k
midi, derater délai.

Les penonte», qui tenteroat de
frauder seroat rajéai pour toujours
des lit lei ea question.

Ht ÙiabU ait eor). Japûi sa; l »

La diTiao VoaiM a toujours ètf
l'0a>j*t da *t»u • ! M l'aatta OM

a. IWjour», dao* *•• atéa>M

t u l Aé itof* ié(É»a* UméOB al
iBSMapiiauar-*, «si •berab* a »'éu-
kltf au »wa aa /AOnau^w. MaiatM
Itria, oi atatuot M aesfttfrvaoM ao-
aaM, l'iiaiif da Aura t rowfl«*t 4 M

)rara.u a* imur* nu*
l l i

a* Mi amaa • If n r«itii» t' |TT. è*ms
oawo n u , uw MMtaraii U a n M

ta f «t> «aa. I M H
Ml* BU M M.Ol'i I I M T f M t'Ml
M V M M «••» |«« t luiiwt ééiaaMsM

l ê

l» ••*.!"*• a«** a*
k t̂'Srt »J MU *• fiOO,

» aa^M.ajiaai «• tênm

(<«• Ial«4t4 IB

* •ppMMMWS

*• m . t a t M

CITATIONS

Noos at-oas appris arec plaiitr
que aotro c^rapainote la capiiaiae
TuiTnih Pam, commaadut la lOd
cauipagaîe du 65a d'iafatterie, a fui
cil* à i'ordra d« l'irméo daas laa
termes saivaata :

4 AD cours des attaques des 10 el
21 août 1917 s'eit «iaacè à la t«l«
ds sa compagaie, la coaduisaol arec
préciiîoi, lui ItisBDl aborder les
ira»chêe# enaeouu. milgre lei lîti
d« for iBiacts ol la tir de aombreu
ses niu-ailltuses, A ealevé de haute
IUUB LOU* tes objecuis. («liant plus
de bO pnsoaaiers ei preaaat 1 laice-
bombe* ».

Ce jeune oiticur qui vieai d'obteair
sa irimièma aiauoa eil le âii da
regreite laïuiaieur Tuflal.i

Nous adreuoos i ce brave nos

Là Médaille de vermeil
des Epidémies

Bier untit, 1 10 heures, a eu
lieu uae touchaate cirémjiie k l'bo
piul compréBêniaire a* 14 du
Gi-aad Udtel. Il s'agiisait de la re-
n i » de ta Meiai lu de vern.ii des
é>til«miea a uae uei dévouée 01 iras
duiiafaéo laânaièif, Mme 4sso.

Lt remisa fut laite par :e uide-
cia cb-*t de rktd^iial, 4 . Muie, dam
le cabiaei de M<sie Milgai, îaiirm^
re pnecipale. Kiaiaet prê*e«ti ;
Mme Maitfai Mal Gnai*. Heasa,
Giuthier, chiiurpana , MM. BotTsrd.
Moaiiort, snedeaaa aujora . M tkha
deaet, officier gesliannnira.

M. Moue li. 6 ogt d^ Mme i f to .
Il du soa iBlaMBie dévoueaaaat nui
blauei ei m*laJM milittires, tant
Bvan> qtK ^««dont la guerre II rap-
peia U tut valeareiu qui a dêiermi-
nè ceite b«ii« diiuacuoa : «sne At-
1a a contracté une gn*c matodia nu
csMfet de* W««•^^ nountmant an

ÛD troafj acWfl lem^al daca les
bureaux ei brigade» ouraliites dei
Djiutaas dfli pliquei de bicyclettes
et de OBùtoejû'euej au milléiime
191»

Mkf. les »élocipédi»tes SJLI aiiiâi
qua toute machi-iu circili^t sacs
piaque »Tà >al*i« coaform'aieat k la
loi.

LUCGlANA

MlleAngélioe Mussi

Dimanche deiaier, •'éteignait, k
Locciaot, t l'Age de 8 i aai. Mlle
Aaifelîae Musti, lastimirica eo n
Iraiu. ea.ouréi d u toiai lei plus
•Seeioeui que n'avaieotjamaii cease
de loi prodiguer ses eavn aeveot et
»Uctt.

Suceettivemeai icititutrice k Sio-
Pietro d) Teoda, Lorelodi-Casiaca,
bucciaaa et BorgJ, elle a 1 iiu4 par-
tout le souveair de ta Umma accom-
plie. Kiévsiioa de l'esorii ti du co-ur,
tùrete n, proinpii-ude du agtiueat,
fidélité dsas le» aflcciious, vaste sa-
n»ir toujours pr£«at, toicioalué
eiemplaire, juiqu'k la dcraiè.-e heu-
re, dam l'iccomp'iiv^aevt de les
devoir*. déuiiérewemîBt et feaero
tiiA, «lie a*iit ioai ce qui COD-
cilie l'attacbiameat< l'esiime, la vé-
nération. Klie fat toujours renur
quab'e a r tôt ri-A m*me et sa
iraade modeaua.

MIM a m retraite ea 4886. alla
s'établit i Lucuana aaprèa dt tu
tièc<'i doai «tlte de Via i IB mère
a loptive et qui l«i readaieai ea
amour filial les totdrei toias daai
elle lei «ulOBiait Plaai«urs *o noies
ae suffiraient pas p#«r r«*oiii«r tout
ce qu'a pu accoaap.ir cette t«auoe
d'fliie C u t biaa d'elle qa'oa peut
dire: t Et la a p*u* eu faïuai le
biea. > Qu'n BOUS suffise de rappe-
ler qns l'Académie fruçaîte, qui
réconpeaae, ckaqa» anaée, lei per-
louaM qui M soat le pU» dishagaoes
par levrs vertu», a éacarai « Mlle

Depuis le 1er janvier, les pea-
lioaaaires de l'Ktat peuveat recevoir,
daas tous les bureaux de poste et
établissement! de tictear-recevenr,
sur le trimestre ta cours de leur
peasioa civile ou militaire, d&a avaa-
ces rtprrifeDtaat l<s arrérages cou-
rui d'ua ou de deux moi».

Après aroir deiutnâi, a ie fois
pour toutes, au moyea «L'uae lorinu-
le remplie au guichet du bureau de
poste, que le pavement de ta pea-
•ioa soit uiigaé sur ce bureau, la
peasoaiaire obtieai dei avaaces
menineliei sur la préseatatioa de
soa litre et justification de ion
idéalité.

Sur le moQlsil de chaque ivasce,
il ett releau, pour latéral et fraii,
uae comœiuioa filée ut i formé méat
k 1 0 /0 quelle que suit la durée de
l'avance, I U I toutefois que cttte
commii.iou puisse être inférieure k
0 Ir. 50.

être agAs de U au moins ai de 30
a n au plui. (Toutefois la limite
d'âge pourra, saas dépauer 36 ans,
< ue prorogé- d'una durée égale a
celle dos services militaires vu civils
deuaant droit fe u«e peaiioa de
l'Eut).

Piuveat être nommas directemeat
a l'emplai d'à 'joiat de ii d u i e , laa
candidats réuaiii^m J« eoidiUois
prévues ci dessus e: possédial l'un
des titres èdwntrét ci-après : licen-
ce ta droit, èi-iuttrajou es sciences»
dipl&ma do doc leur on médecine...
etc.

Se préiealer pour tous renseigae-
meaiicûmpléaieatairâSKuz Bureaux
de l'HIatrUajor. Bait a.

Petite (*9Xêlt9
A i'h6pilal militaire

Aojoora'noi, * Z aearaa 30, ooafi-
Noea par M. le médaeia «id^oajor de
Ira elaua Paal Oofour, i ir las wt -
toutM, catàplatrtw, bains, totn» mé-
dicaux. e(o.

Dans l'arméa
ti d'infantaria de

vaut «ont pro-
t Hi

Gonseit • de Revisien

ds la classe 1919

Itinéraire
L«i op4ratioDt do coutil du rs-

fitioa pour 11 formilioD de la classe
1019 et la rÊVJsi(.i dei ajournéi d*s
t u n i 1913 I 1918 el d«i eiemplSi
de la claise 1«1S luroal lieu daai
le déparenflil d s la Cône aut lieui
el dates ci après :

Kogltaio, 18 fétritr, 10 hMfw.
Lui. I» Mir « . IC itana (3 b s.)

M S I . 19 févrlar, 10 hrina.
34 Flonit. 1« U n » , 16 haïrai (3

Santo Piatro di Taida. 20 far . 10b.
Harato. 00 retnar. U b (2 h. aotr).
Ua:la. i l H.n r, » baaraa.
La i . . <ar. da Platralba. 21 Ufriar,

14 haani |.' B o n i da ao».
U Porta Ca.mplaa. 2J far., 10 b. 30.

Samadi 23 al Oimirmh: M Hrrbr
rmpoi i ful ia

liaD
t lei

mai an grade da lieatonant : Hariao,
dn Tiê ; Martini, di ï< tirai Uuri a>-
génfloi ; Uatlai, <Jn 174a ; Paoiaiti, du
173a ; Piuain, du y* liraillaon a%é-
rieai ; Poggt, da 31a. détacha m larvica
•éfooiatiqae ; lw sou lieataïuaU de
l'oraie* bmionals: 4ondtni, da 140* ;
Paoli, do Ik6t ; Mamaatti. di S7t.

Service des portls
M. iUaiiciu aUrc-Lioreill, eapilaiM

•D eabjtigt, «al namni maître da port
da 4a CIHM. à UarMilla, «a r*mpl«a-
m«it da M. Morcilaci. décrié. j

Emplois Réservés \\^ZXaZ

Poslea et Télégraphes
H. Oaaw, fac.ur rural i Tanin,

p«ia IQ baraaa «uatral d'Oran.
ïont oosmii (•ctt.ori, |«( csodidati

•ilitairai ciawéa : S*rraJàroaa-ilathiaa.
ax-soliat aa 16J*, à AjtKcio ; Sorrola
llidul, ai-tollal au 55i, SMÙII Kogt-
Hicbal, ei-aoUat aa .14* ooltMial, «I
AlMrtiai SiBioj, w-toldat m 173e, *
Marseille,

Obsèquai
Uiar, oat «a n*v Ut oUaqaaa de

y m» m i l Maria BoKhatti. nts D*-
suati, ealave* à l'affsction da aa rasaill*
i i'âga d* wiiHU-dii-Hpi un, Catait
I M boBoeaèra da fowlla. qui l'éuit
toajoara mootri* piton d* aoiLotad*
•t d* detoacoMat.

BUe a at* aatoarét jasaa'aa daroior
awaMDt dm ptoa gtmmda soua, m i'
ètaiota arr*i nveir naga

I"N" h

Le Goaveraeur de l'àfrique Occi
denia'e frenfaise net k ta disposition
dei «flîeiers et nommes de iroape,
refermai N« 1 ^ B enar«i ou itila-
dits osa raclées davaat IVaaemi an
cours da la guerre actuelle. Loi dn
17 Av.il 1916 ) lea emplos da
Commis de 3a classe et d'Adjoiati
de l e claue d>aj le cadre dea af'ai-
rti ladigèaBi de cette cùiûait.

ÏM saadiJata k ces déni employa
dotreal pouvoir prA«tat«r ua ceriiû-
cit mMicnl coastauut i«ur «putu-

«u i«rnc* ooloaial M

D« BombrMx amu «t rowu rat «aifi
aou toafui (gtèt»reja*qa"à l'4aliaa Sa.al
J«oo, où a «l« dooiiM intwoata.

L* dMul était foodiii par MM gaa-
dra, M. Uî Na . « n u , «t••<peut* «a-
faoU.

No» adr—ooe toatoa oca
léonaai i Mal. Céwr «t
ebMU *t à k

Kroploia

DM <4* menât*. ••• bonne à tout fatr*.
Vêàrmmm ftmr M M I M

feonaax da rHft S u fais. II



li

!NV judiciaire..

ar. .at — d j 1 -• * '• «ppe- du M.ut,a!lier. ••> y ^ j ^
•«r H daMBUdt, MU BAIUM ~ " "TE* Servie

Sont aummui jagaa itt paix : t^mimm^mmm^m^m^mmmmm^
> aasi'iio, i v M daman io. U lia

rioiii, I*#Q J« paix à Saint
i»mpUo#-iifl • I 4e H. VaWatiai, MMI_
A tlaal.a, — s Saiat l i i n o t , ter «

WHIfl
ie spécial du Petit Kovl.'-iù

ii Jommuniquôs Français
i . , U. LaKhi, jrjga da paix
u a ; — i tfaneaglia. H. S--

b u U u i Aoga Looia Kagoaa. aocian
gnfitar

* ?eodre
L« Jr*Jf« da tribaaa. oiril da CalfA.
S'itnwar à H. Anfriui, grafflar.

Propos neurasthéniques
L>jf«-.OQ*I i c«ri« ha.iqa« (Hâtât a u

proro* qu'il n«nt qn i H maifalat m la*. Il
n , il mot, «a ttttt, Dipc liai p«*lt pli
part dt U3.pi la aarqaa axitrliar arlarbla
lia !• gfiw iita-ata labia par ton ifitina
narfiai, 11 l'oooipa d« MI affairai,aialt l u
propoi, u toiraart d'aiprlt. latUqaiat fin
qiitti ia. t aitf i ailon, ta ciima eQlaari-
4M, la <l«6oar*f«Da3E tt aaa acl la oatu-
Iropha-Sai a«rfi, dont II agaoé alaotst
ua at ibwé, «oui u diiiqallibra ; 11 D'an •
rtc"1'»11' P ; i1 :« oboiai Boratlamw! «i
lai tnaiattEaot tt*o aiagtrai.oa as car-
T U I , pûaaoaiaat di fDéaagaara q « w-
t«i qn fiai q u l'honni» i TB« germait
vota ion, la pr»iwyt«, laalaaut oa qil ai:
loua, la Bj-jp*, a* qti ail piki.

foar gaar.r l'iial BMrulbtulqM, titré-
Kima&i paaibli, il a bUn ioa**ot loftl
data bo-aa cara da Plialai Pink djoi li
•matauo* wam* .oniqo» da ijiièma nar
T » U ail, iaua i« itcoan da régla*, u t -
flaaata poaaasilora.1 al oal n»r oalla » •
MHUI* axtagé a*, aura alpié da •rttami
Mrttai-

Puai otlifOM ujoird'aal dau «u d'Hlat
•aaruibMiqta parraitiBaat .aarl «prêt
Irai an.aai pu l*i Piialai Pmk. Cal liât
afiacnot laAflttamaaai i no allaatraMia,
•>.a*«voai p.!»parai 001 noabraBiaa it
Uiiaiioni • • niiada da M I * (an, m titra
ila M » f.ibia. Pnoa a n damu ;

H, • F.mabd* hib«tDd*aa, Jicwriat
u x Qaifio.a. par la BNUMB (Alliar), a
atril i • * la aaiia di (landi cbigriai, I N
éul da aania aiail d i m i irat maanli.
J'ïiaiiuèi atinita, t et tOtUnu al mon
su! tiut cota pu qtt par aa* muda iai-
ilOQ Q«[**IH II > ODHIUOB <ïiHf ÛOiri».
Jai prit puiluiqia.q** i*r»i wa aioa'-
laoiaa. i niaa titk qui ont aa uoaipihaaaat
raiMâ oa Hion a*l. •

U* ». AiDti l TUornai, rai G ujta, I Mao-
tOfi (*!c*i •«i. |o*«ij :

a L.amaaTUi»|iip«a arail Ibraolt BM
Ù

1.253« jours de 1»
ParU, 17 février, 7 aoores.

Rien I tiptler an dehors d'uie lu"le d'«rû<lerie «:lire sur la riva droite
de k Uauie, notammenl dini li région de Beuntaiix et ei queiqnei poials
de l i Uaule-Aliace.

Par», 17 ièmor, 15 ksoret.
Nuit marquée sir une anei gruda «ctiviiâ des djan ap ùHarie', dau la

tifia* dû Ciivigâoa, à l'ait de Hsim* et e* ChanDague. U« ciup da oaaia
aiaami, i llfI*t d'Aubrive, n'a pai doaoè d.1 réiulit .

Nuil calma sur le rttià da Iront.

ARMÉE D'ORIENT
Aciioii d'»rlil!erie a l'oueit du Virdar et au aorl de Hoaaiiir. R coa-

aaimacei eaaemiei repouuées mr le front serba.

COMMUNIQUÉS BJUTANJflQUFS
31 heurti 30,

Ce matii. aa lever da jour 4es coupi de mai* eltcluéi par hi Alla
maidi. ven U Vacquerie et Ch^riiy, oat dégéaért ea tioleati combiu au
cour* detquels neu* ITOII infligé d? aoîb-eutei aerlai k i'ea estai, ./ar-
tillerie ennemie t été plus active aujourd'hui lins ua certain aumbi-e da
secteur», aotammeat au >ui ouest de Cambrai et aa aard de Leii et van

* !<> unerre, A Versailles,

comme lu représentant de la

Giaude Bretanue.

Il serait remplacé dans ses

fonctions par le général VVil-

sun.

D'autres noms sont mis en

avant pour d'autres oimui n-

déments.

US ÊNIlliS
I>our

la Paix
â Bwit-Utvoïk

AVIATION
Hier malgré la leinpt couvert et la brume, ooi pilutti oal ei^cut^ olu

lieun recoaaaiiiaacei. II* oit jeté quelque* bombes et (ait lèu de leurs.
miirailleui'S sur les iraacb^a* ei.nd.oie* ei sur plutîeun autres objeciifi en
arrière dei 'igûes a Iftnusdai. Nsus avoat bombirdé la mil deraièra la
gare d-; Meain et le* voi^s de Ktraga ainsi qud les aérâirouai al caaiaa-
aemeais eBaemif Ua appareil eaaemi a atterri iaiact ea arrière jde ja«
lignes, tes aviateurs oit été faits pnnjaaiers

Tous nos appareils soal raairéa iademiea.

Apre» midi.
Pendaat la nuit, toi patrouille^ an nord-est d'Uirgicourl, uai :«roen*

quelques pruoaaieri. AUCUQ éviasmeat i ooorlati a aigaaljr e> d ih)a d)
l'acijviiô de l'arulierî» eaaemie vers Pass^headaele.

]
aa< >o,i* J ai.a*.i«iaiiiM( gauaral da tuât
i ^i,a>.t>iLt. Mon appaul aval! «Splaïa-
Bautdwi^iB <i | aaii aaaabii da aro«l»
B » U J» • • S* naann «ut <J* i m u
•la L I-OB* aar œui caractnr* ti ,'èifU

oapanoaai »* p4il»ii*i*ot (**n par *oa
PiiDiaa Puk. • • tbia, BB pat BDafluaa, a
aaaii pru n» pilait* at • aa ast tièa blai
uoa**t».

bat fnaiaa i-ini.wct ao*mta dan* loaUa
Ici p&aftwoiaa at u DapOl, PbtrmaoM G«-
b.'i. i l , IDB Bail», f»n i . 3 tt. M la
l,.;t. i~. U. U) i%$ « boita*, f ru» , plu

.* .IXDI» l u * t>v Dali*.

AVIS

Mme veuve Kapluél Bernard i, net
Dellaoiimica, et aun lilj Je3n-b«p-
liste ;

Mute veuve Joaeph Marola, née
UiaelU, MUe Uuuuilu Ueriiar.Ji, UUM
v«uve Vuao ; Urne veuve Guiutelia
et « s eotant* , N. et Mme UyaciD-
Uie iteruiirdi et leur» eoiants, ti.
Lwmiiiiijue Uernardi et «s» enlaob ;
M. r'ratfuu Torreuli «t leurs en-
fant» ;

U^ LimiltiM iJsccaldi, Ul&nc, Oli-
M M , \ . i . inKira , C.u*tt«Ua, l'oggi,
.Std-...t.i. UiMiui elZattera ;

Uut i.> auuiour de laire put à leur*
ami» et CUUUNUMVOC*», da la perte
irréparable qu'il* viennent il* bure
eu U peraonQft île Madame

Veuve j*adtileiue tiwnardi
N M CASbLLA

\<eHe mire, gnad'mèn, aceur,
, ar, tante et œusiue, décriée

Je 17 févner 1U1M, muni*
;om«Qta de i't-^tiM.

LLB vbstkju*» auroul Iteu aujoar-
a'tiui luutli, ^ 1 heures de l'ipre*-

Mjifeou mortuaire, place da IHùtel-

Pirit, 17 If*rl«r.

M. Clemenceau, qui vient
de rentrer à Paria Je sa vi-
site de deux secteurs du front,
a déclaré qu'il rapportait de
sou voyage une i npression
pleinement réconlurtaole «t
en tout point excellente.

AU REIGHSTAG
Ui Hégaeiitiau h Paix

Hum, iT [fvria-.

DJOS aa sémo du 21
courant, le Keicastag sera
appelé 4 apprjuver le traité
de paix conclu avec l'Ukraine,
à bresl-LilvoslL

Ilockbold, 11 4frl«r.

Dans les milieux officiels,
on dit que les Commissions
formées îles délégations alle-
mandes et austro-uongroises
travaillent au règlemeut du
problème des ( ontière-". com-
me si les Russes n'existaient
pas.

On aurait donc l'intention
de liquider au plus vite et
suivant un programme établi
le problème de la Pologne, de
la Uthuanie et de la Cour-
lande.

L'ATTITUDE
4c

BOLCHEVIKS
N>w Y.>ik, a rttrtv.

D'après un i apport, reçu
à Washington, les i olcbe-
vikt ont fait des efforts dé-
sespérés, a Brest-i itvosk,
jourrenverser lojMiti social-
révolutionnaire de l'Ukraine
et pour l'empêcher de con-
clure la paix avec l'Alle-
magne.

EnRussie
Li DiléfitiH l l l iui .r

rairofrada. 11 lévrier.

Le correspondant du Bar-

liner lageblail télégraphie à
son journal que la délégation
allemande, envoyée a Petro-
grade. se heurte a » diffi-
cultés les plus grandes.

us mmn
i. 0. flIM
Un télégramme de Berlin

dit que les trois conférences,
qui ont eu lieu au grand
quartier général allemand,
ont abouti à un accord com-
plet entre les chefs militaires
et les hommes politiques.

««-M/, Iw-wt Bu'4iai|

Li < Croix-Rnage »
ANGLAISE

La.Jr»,, 17 Ht ur.

On annonce que le total
des inscriptions reçue* par
le Times, en laveur de la
Croix-Kou^e anglaise, s'éldve
actuellement à plus de deux
cent vingt-cinq millions le
lrancs.

• • . . ' •• 7 i-r-.er.

Le priées du colonel Re-
pington et du Rédacteur en
cnol du < taornin^ f••st > a
commencé samefi.

Il n'.-sl pas impo-sibleque
le général Robertson, cnel
d'état ioa|or général de l'ar-
mée, n» soit appdié a dt)pa>er,
en qualité de témoin, dans
ce p.ocès.

Mutations

Vente Reclame
Au Pauvre Diable

B«sUa - 21, i oulevard Paoll, SI — HasUa
A partir de Lundi i8 Février,

Vente a grand rabais d'un lot de Pantou/îet

pour

->n»tres excep iouoel«a «ai èr»rae .(

8 0 0 l'3're3 ' t e l'i-iTOUFLua KN PKIJIHÏ. garanties toute
o u w laine, article inusable et d'une solidité i toute

épreuve.
Aotu wldtrotu ces pantoufle* comme fin d«

L f 2.10
paires de l'antou/U) t ul cuir, fourrées et non
fourrées, article valant actuellement

9 et 10 francs la paire. e M
Nous solderont ce* pantoufles, « PAIRS * * • "

AFFAIRE A SNLkVKfi Dfi SUITU

D'après des informations
reçues de Berlin, le BuJyet
du rovau.Le de Piusse, Iniur
l'exercice I'.)i7-14l8. établit
que la dette prussienne s é-
lève à 127 milh.rjs qua-
rante millions de mark*.

fl.ui
Certains |ournaux annun-

cent que le général William
Kottortson pourrait bieu être
appelé au t-ooaeii supérieur

tiQQ v iLïTlEi EJI Sun, longueur l u lu eu.irout,

3 i.UW

LA MiU6UN EST F R A N Ç A I S G

«m<*« exiMUum .n'ai Jatte dasu /'i

PetitBsïstiais
1 0 itFNTIWKS

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

Q U O T I D I E N «•*.**•..«. .
P.^dsoUOD dl Administration : -=\ !3oui»vani du Paiaia, Bestia

iCiDS Dl U 611111 CITATIONS

JOURNA OX DE H CORSE — 1 0 Œ

C a i W p
dei ar(iotw que . ' • • relife/a
manie marchaide Mail c'est iûre-
meil m e iei meiaru icta-llea
qa'tm '• miaora tout à fait.

Lei réiorura appo-ié"-i ta r^giaié
dt J* .tiitiaii iDarcfcandrj o n pro
dait da magaiGqaei diwoan et dei
articlu lOperbu. U fkmw éûrile,
la pkraifl panée oal-«Ile* aauni la
Pairie 7 1>UI eei •ort<is d'affaire»,
ie Terbe •« luffit yoial. il ; Taot
jotidre l'actioa. Or, ce que •'<>• a
lait De iA*bJ« ptM tuir u âne I'OB
ataa promu.

Par eiFinple, ti M. Urne»? «
irioaipM lo iqo'il auacaça qu'il
•*iii rtircne le frSi ft 70 fraaci,
I'OD eat blé» obligé de « m ta ter qu'à
ce prix i'affiéioar a diiptro, Le*
aariru ttapagnoia, qui coatriboaieat
aa iiwiait m-Mlnenuieai, Déchar-
geai plu* d« part IrUftii i, deauca-
in» tl'uo pon fraudai». In chargent
itie» d'ua f oit a«pagt>oi ¥ our um
pon i r u ( ù . Mail c'en toat. L'Ei-
pmgae l'en aert pour «porter tel
arodatu mai» pat lei afitrei. L'ei-
poruuoo »Igi-nea*e en u t luée. • .
Lèaaerj s'avait p u pritu cota.

Oa tt-pémi auaai dea renlutta
diciaili d« '• tAqiiuiuoa ptt l'tfiat
de uiBie la ï o M de c t n m m . Lea
erectaan de H. Beauté* vaytiMi
d«j* Usr gnad tiomm* a la gloire
Xi ««a, i.i necliaBieaL Mara«iil«
•al 4»m I* nânaaie. Dea aavirei j
4*mmn»l daaa l« non des a*tit et
ëai fÊÎmÊ» jwra k aa nea feue Lei
m w a t buriMui charges d'oraoa-
»«r le«r aervioe • • taveal pw e«co>
nt.

Kt, y d a a i ce tampf, le» « t r
ohni<a»a tt»4g«iia, MMiaWii 'M
priMu-i et l— naa, doat DOUI par-
Mai itMtMMt, coiiiMieei de
pmtoit «i de i'tÀ$nr IBX .«• qnaii
aa« p«i«i 4» U c*a«ia. Saat dmite,
a« ÉÉfcn nain M. Luland, os a ob
leaa l'tBUiriMueei d embarquer le*
pr«4Bi.a qu'il empêchait d'e*porter.
Mata BMttUe«<>at oa a'a p>n» de na-
ffirw p*ar ebargar.

* prapva «« IL BMiaMa, te*
Maraei^aia d*a*ai aa pmia qu ail
lelianeat l*aoj'ba, qo'oa peut
le amr« wai. Le «aaeur d.Uiioe-
»«in dufeétuL ««ileaaai I M B U I
qa'M aaratt «Ucida et iu «aater lee
iciat «• l u thtmmti l'vaoMMM da
•ettre «M tmûamp***c* k l'aspa
naaca. Cet» bwa •*»« M « tridiuoai,
M*lbe«reajM»eai. la câwe «e *er«
pafie mi fer M. tteiiuoe, ai par
«MC qaa l'aM > « i « é ftle l« MTI
pmt M I , AUra oui* aawaa.1 beao<

Confitures sans ancre

Faire ces coiSiurej dd la facoa
'onMaairn ea preaant tûBlaa fei pra-
caaiioai d^eage : « . l u i . g e dei
fruiia, ™lè..meai d , « o , . u . ( . . . I , .
meel pour lei froiu qui „ , . 1 ^
cuiiaoa proloagee d u s une graede
baaiiae da cuivre, a.ec na lien
deau et deoi Uers «t froin. Mais
t'sbalenir d'sjonler la moindre par-
celle île liera dau cette prépara,
lioa.

u s ceaulnres uai .ocre pauieal
le larder tr«i loagtempe d n i na
(offre Ion.

Uee aalre m«thod> qee aoul iadi-
quoai nui lantai réaervea, car Bons
Be l'avoai pai eacare eiperintealêe,
coasiilerait k remplace! l'eau ordi
•aire que l'oa met dasi lai .•««ta-
rée par uae eau «ucréa juaqu k ia u-
ration, quelque cbaae aaaaeu u
genre de sirop.

Le aergeu Nico'af Hicasl Albert,
du . . . Jiraager. a «>e cité 1 l'ordre
da grouie At jjckaès (Ma-oc).

• «n combat du 8 juillet 1W7 k
Sconrra. a ̂ oalribué au ralliemeal
de la compagnie au moaeiil cil cel
l«-ci était ceraée da loulaa paru par
na eaaemi mordaat et Bien lupê
périaur ea nombre, a pluiieu» rB

pni»i a ebargé k la baloaaeue pour
eal»ier k l'adversaire morts el bles-
sés, faisant aiaii preuve du plus bel
«iprii de sacrifice, modèle dj cal-
me et de bravoure au feu >.

al da molocjc'eltu a i millésime

Mat. les «élocipédiites saal avilis
que toute mat:aiae circulas! sans
plaque stra laiiie coiformSmsat k la
loi

Heureux père

Oa nous le dil, el nous Muions
bien le croire,— je croîs tout ce
qa'ou me dit d'ailleurs, — que H,
Wilson vieai d'adresser Ma félicila-
lioni s un ba<a citoyea qui vteat
daroirna i,,, , f j , , de «6 a i , et
a doaae i cet salait le priera de
Woodiow, ea rhoaaeur du praii
denL

Ce ciloy-a qui se nomme M. Ba
lei, a « viegi suaire aillais la pe-
111 dersier ail la vtagi quaintae, el
trou I.m-UM. 11 , , i iioac poiiibla
d'êlre pèrel 96 lai ea «mérique.
C'en très amasaat.

Mais VSIII lam de sala» la lupé-
rionu de la jeuae iméncaiae sur la
neille lurope. Chrs loui selon
Corvisart, oa a quelques cbaacei k
60 aas. Ces ebaices diminues! sé-
rieusement s 70 aas. mais le ce è-
br. avideeia a i mine paa énîs Ta
gnameil Ikjpotiase ,u'k 80 aaa...
U bu , c'ait I» I

Ce brève, qai eii un eafiat de
Btitia, • été décert de ta croix de
guerre anc a<oKe darg«at par ie
géaèral cemaieedaitl à Meàeii. Il
afin dâjt Hb cité dnui foii pour ia
bulle attitaJe «ut combaia det 19
jaafier 1916 et 15 et 17 mai 1917
* fekm, (Mare:).

Kwa lai adttaiMMMaBâlaurei-
•M WlttiUlwa,.

COHTE

HYMÊNÉE

Samedi dén,irtr a été ceWbr* daai
"ire egliM paroioiale le mariage
de ta touid «fcarmanie H m- A»ic7i-
ae BaUicci, nu,t de iOtre ami
r-jret.4 M. J fieipi», p r o ( . I M n r

libre. a.*c aotre ami M. l g . l c a N,-
"Imi, maître fcoiliar a« 2 1 e U d o .
oh-HH. le beaa/rire du pi.ron.
Boucler, n iWDiagcmemeil coaoa

La conquête de l'air

(a>< n d . Êln).

Lir» a la deuxième pmge
nos Teiêgr*mtnos.

Mme Vigieubrau raente dam
•a sounaus qu'elle a vn mODUr es
bslloa < Iss deas premiers hommes
qoi eurent la coaragi de l'élever
daai l'air avec une il fr'la machi-
aa 1.

• I I s'ippalaisal «karka el Ro-
be'L Le preasier i ls I meanbre de
l'Aoeeléaaie des Soasoee. In avai.,i
pssa lear balisa sur le grand bawa
dea Taillerivi, et. le jour nié pour
l'escensioa. jse (oale lelie que je
n'es ei jamais vas dépareille rem.
puisait la James. Vuaaa1 0> eal coo
pe les oacalai •• q». le .alloa s'éle-
va majej.eeaaeeBeai s aae ti graade
ttaalMr qaa BMU le pMdlm,s de
me, 1 admirauoB, la peur pour les
deux brans ureal pous er ua cri
général, tteaacoip de seneaaei,
l'avoaa qae j'Itau da aoo.bre,
anieal laa lamas a u veas.. Heu
nuseaseal, sa apprit qwiqaea hai-
ne après qa» Ch.rlei et Robert
étaual duceed s saai aacua acej.
deal k anliiBea lie.ei d. Paru,
dam ua nJiaaj», oa I arrivée de c s
eir. 1 aér^vu «ai laara Bae biea vin
lansatioa 1.

' Il laut aatre ckass, asjsau-rhii
psar la.re l > w V ae» , „
tisas subarbaleea t

La mariée, -«..o reipl e«dim B l ê

da gr»M et de beauté dana >t ma-
gmfl^e robe de rfiédi., a été coa
doue i lautel par ion ^ l a M. D
Bai di cci

Le. umoi.i i m u l piur ,'epou.e :
MM. tatoiae uoraau, .oaieUler gé-
aéral et Laurfncê Kicoai, IOB owle ;
paor l'epooi ; Ma» Nicoii et M. le
capiiaiae Bmiie Serra.

4 l'fgliie où ia prenait u*t ut'u-
Uice.Jegaateeicfcoiiie, M. l'abbé
ronerucçf, awc IOO ̂ loqaeace cou.
ta.ns«oe . prt.o.e, „ . ^
allooutioa.

•elle d hoaoear daai ia ramaaau
teilelie c aira Mlle Pantiie Bildacci
qttjaccompagoau M. Ào.oiae. Or*a-

Ua lu.ca u q ^ , |OTr ÊnitHi

•ripari daa* lei talaaa de Mae V»«
*a«HCe EUacd. m*re d . Wpowe.
o* la plot graade cordialité a «reo-
le/iaè cette lïta d« tauulia,

( l e i M m prir«n eaioila le trtia
d u e h«.r, pour nier « K B I r leur
twakeur i Ajaccio.

Oae . . . ene trè* aaiaé. , ' M |
F«i«i«eejy.qe'k 7 haani daioir

NOBI adrei>oa> a«i jeaats Banéi
aiaw qu'à leur» liaiUe», a O f „ , , .
leerj n u de «gatHiir et et pfMpé-

CIÎBSSE

V1LI.B-DE PliiTHABOi-flO. —
Modeste travailleur, mai* homme de
cœur, aa cariciÊre doux el boa*
Pierre Pîereichi emporte dau ia
tombe lei re^eti de* pareati, des
a mu el de loui ceui qui le c o u u -
real.

Il a luccombé, Taiacu aar la dou-
leur phpique d'ua mil qui ae par-
donae pai, miii dont la donleur
morale a précipité le fttal déaoue-
raeat,

Ëa :'e*p*ee d'aa an, il a *u diux
de ie* eafaau. doat l'ua e*t parti
comme toloataire, tomber glorien-
lemaat au champ d hooeeur.

Le coap tôt rude, et cepeadaal il
le juppena «Tec uae fiera réiigaa-
liea a laquelle il faut rendre aoin-
aige .

fi j a quelques joir* i priae, ai
H *éparut da I M plus jeaae fili
qui partait poar le frd»r, il proioe-
Ctit eaoor* ce irot itolqu-* qoi fait
à ta foi» admirer et frémir. • Va,
inoa enfant, fdis toa devoir. . », et
an foad de ton |me il peaaait : « Js
B« te verrai pie*. >

Et, hier, la toule âmue qui rea-
dut lei daraien devoin aa père,
peittil biee à l'eaTant.

Que celle peaiée de tjtnpalaie
pniiie le *oateair aiaii q«e ta mère
et tons lei lieai daai la triaieisa de
ta aerle qu'ili vienaQat d'éprouver !

Postas et Télégraphe»

Avances aux Pensionnaires

de l'Etat

dans les bureaux de poste

Depoi* la 1er janvier, la* pei-
tioaaairei de l'Htal peuveal recevoir,
daai teuf lei bureaux de poate et
établiuenoau de laCMur-rtcceor,
sur le trimeitre *n court d« lear
peuioa civile ou miiitains, de» i*ai-
oei repréfeataot I** irreragei coa-
rui d'ua OB de deas »»« .

Aprei avoir deoiaadâ, oa« toit
poar loatea, aa mt>|ea d'uaa formu-
le remplie aa guichet do bureau de
poile que le payement de >a pee*
IK» tait «aaigee IBT ce bareaa, le
peai oaaaire obneat dei avaacea
DMawellea tox la preeeaianoa de
IOB titre al jutifioatioai de un
ideetile.

Sar le WMtut d« etoqoa anatec,
il «•» rate*», poar isléréi at frait,

S* * l'mtta uir lu L
l'exploitation agricole ;

V à l'impôt « , les iraitomeau
publia et privé., let iademaitéi et
emolumeats, le* lalaire*. loi pe t .
*»OJ el reate* liagèrei;

5* à i'ïmpdi sur lei brJaéflcei d«j
proftsiioa* IOI commercialai, irou-
veront à 1« Mairie i0a imprimé, i t j .
cessai™ pour les dédaratiom qu'il»
ioat teiu* de dire, ^ « i q a e d e |

•oueat «plict- im coaceraaal les
aouveaox impôu.

Petite
Eiameus da marmg

Uui MIIIDI l u i m i u i pamr l'oblaa
tioa d, oertldcu U Ihtor, d'élere dâ
la IBiru,. «irchaide s'ai.rira i Mar-
«UI«leSavnll9l8.

Faosioof

Omia.1

A. louer

3j.lo 1917, 1,150 ™

• ••>

L'Entreprise

Th.COMTE&UOlWIOFrtres
<*«»J" p-r m But, (,,„ d . , m t u»J" p-r m But, (,,„ d . , mMtu

aatara, oevn ma preiaiar et bei t a .
porta.l «ta.», É « . « ^ . . . j ;

Ma HMimiiiBjBiaa i i i lanameal
k 1 0/0 quille que soit la durée da
l'avaace, aaai toutefois une cct'a
jommîasiSB puasse «ire isfirieare k
Ofr. M.

Ire Cie de supplément

4 ri» d'A djudica tioa

UlaurslIHS. t « boorM. i
» « pnKjédj, , 1, „„,„ ^ J

I»B«I. k l'adjadicaiioB :
• • da la liaade l.-aliae
«• «" lagamea ai épi», . < „ „ , .

rasaan n a m de l a ^ n i » , - „
le 8a taaMstre 1918. ' ^

t la «a» dae • . , aa al

-- Les coatnbaaolei auoieiUl la I
On >rM«, actne'lennal daas le. n«p4l giaaral air la m e » ,

[«reaul el »rWadee lnsreli.ua des -• à uopai u , , l n tésifless irt

U H a t a d . ^ . , . . , , . . ^ , .
«hua la BtlsMjaar I U sesies.

U cahier dei clu-ges pourra élre
ttMlia MSB Ut jovrs.

Bssu. la 19 renier 1913.

oiv>r*iii
a» U Cm.mm*. i . <>*sa*«,

Capiuiae MICHKU

^TTTTT^^^rT|jr«rrv



• H Ë H B B JIODYELI.ES
" ^ L P Servie le^rmphiuuc spécial du /Vf// Kastiais

Communiqués Français

èmhm.
Uae de ooa falrouilUi. lo.'Ut de

laiete|iu Poat, Capo Si'e, lurpm
oae petite garda naeiuie et rtaua
au coaiploi emportant lai trmoi
d«s e«a<:mii tuAt ou eaftiii.

U1AZ

PUNK DU(miNl!iI!

1.88ie jour de 1* guerre _ „-, , , _.. ,#._

£<*» «,„„,,..„„.. DANS L ARMÉE
Actioai d'artillerie aura v<*ea ealre la Miette et l'Aiiae aur le (mal du ,

boia le Cbauintf etea Haute Alsise, Au iod de Melisral IOUI avoaa repous-
sé ua coup du maiB enaetni.

Journée calme aur U reite du Iroat.
Paris, 18 février, 15 heures.

Actoas d'artillerie, mleats i d a u U rigioi du bon Mortier ei da Vaoxail-
IOD.

Ea Cbampayae «près uae «ÏVQ prépsratioa d'artillerie dea Al'araaad oat
laecê uae attaque iur U) posiûom que nous STOBI conquue* le 13 au sud-
oueil de a buue du Metoil.

Aprèt un tit combat nous avoas rejeté l'eaaaiui des quelques lltmaati
de tranchées, où i. a?ait pris pied d'abord. Dei pruoa tiers soat m t é s t a
tre nos maias.

Sur la rive droite de la UtUie lei deux anilleriei oal moalré un*] gran-
de activité peadtai le première partie de la auit.

Rien 1 sigaaler sur le reite du front.

ARMÉE D ORIENT
16 féViir.

Près du lac Je Butquovo ua déiachemeat brilaaaique a B&aélré daai l u
organisaûoas eanemies et y a exécute dei destruction.

Sur ItJ lroat itrbe deux recoanaitiaacei bulgare, oat été repoussSe*.

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
17 février 21 beuraa 16.

Ce matia lei Allemands oat fxécnlé ua coup de mais iur ua de aoi
poves i l'oueit de !à JJuiée T im de soi boiumei a i l diiparu.

Un autre coup de icua eiQtOji Vers Poelcaprile a êié coin pi È tentent rè.-
pouuê. Uutlques piisoaniera tout raslé» (-i.ir« no> main »t de -ombreux
•Ileuai-ds ont été toéa daa* noi léieaux d: til d>- fer.

L'iruikne ailemaade a été plys active que do coutume ptadaat la jour
née daas k l lecteurs d» St Quentia, de Leai et d'Armeatiers* amii qu'au
•ord-est d'Yprei.

AVIATION

Le tempi, hier, a &<h trèi beau et la Tuiblité riceUeate, so i pilotes oui
exécuté dei r'g egei d'aru.lene et pris des photographies dei ifaei arrières
alitmauaui, ti d aliodroraes. il* oat bombarde et muraille pdidaat toute
lijoaiBèt- lei ca«toDoem< au , gatei et troupes eoaemiei.

Une grone pièce a fga emeat été pme à l'artillerie el an fours da la
journée plus de Auq toanes el dtmie de projttctilaa oat èti laac^as mr
divers objtciils. i*e» deui atia ioas <lb combii ooi &iè irèi active!.

Lei M cmaad* osl Iréquetnuieat attaqué soi appareils de bombarde-
niiOi de pboioKrapliie ci Je n>giag> ; l i appareils alie<naads oal étâ abat-
tus ta îonibau t t i i e i i ei 7 auuei con raisn d'atiernr d*s mparéj. Deux
auirtOjjparuli oai *ié abattus par D<M caLoaa «péciaui, l'ua d'aux qui
éiaii $ra»il aérupiaae oe boii.bardea.eai avec 4 bon mes d'équipige eal
tombé dam io» ligaes. L u 4 iviaitura ont Été lait> pn.Oiuier. ; les occu-
paEU d'us MDgi quauifue appartil qui a éie obligé a'aUerur pièa d'un
de aos aeiodrouiti.

Ciaq dti aôlre» se sent pas reatres.
D I D I a suit nu 10 au 17, soi pi otaa oal jeté 400 botnbti iur les aéra

diomci al.toiaaot dta léguai de Gani Touraaie; Laot. Ils oai égakmeal
vo ant t tiiblo babitlir, bf IL bardé arec ibeces les garea ei voies de pragaa
de Ccaflai! ( fc kilonièlies OUaal de Met») Iles éclllemtata oal été obwr-
véa lui lei *oiti d« jjuige.

Tous DOS appaiei • soai rtalres iademaai.

Après midi, 18 terrier.
Ua raid eaaeaii a été repoms* peadaat la aait par uo de a«a sottes vers

Jav relie.
t e i Portii|iaii oai fan qaelqaes pfUoaoiars à N a n Ckapslla k lalambée

de la auii.
Daaa le seclear de Ileaiiaes reaeoatrei de pairooillu aa cours desquel-

les l'eanemi a montré uie certaiaa acu*ité au iod da la routa Arru Cam-
brai aa nari de L#eai el *an Z»aaeb<:k.«.

Des peines disciplinaires

sont prononcées contre :

là général Drisvignes, atta-

ché militaire à l'ambassade

de Madrid, qui 6at relevé de

ses fonctions,

le lieutenant de Levis-Mi-

repoix, attaché militaire ad-

joint a l'ambassade de Ma-

drid, qui est remis à la dis-

position d» son arme.

Des inspecteur de la Sû-

reté il itionale se sont rendus

dam le Calvaics et ont pro-

cédé à l'arreslation de Charles

Humbert, sénateur d» la Meu-

se, ancien directeur du Jour-

nal, en son château de Mes-

nil-Guillaume

La» p»rqniiltion$
Pendant que la police spé-

ciale procédait à l'arrestation

de Charles Uumbert, dans le

Calvados, un mandat de per-

quisition était remis par le

lieutenant Bouioux au Com-

missaire de police, prépoté

aux délégations judiciaires

au camp retranché de Paris,

pour procéder i une perqui-

siliou au domicile du Séna-

teur de la Meuse, 167, bou-

levard ttalesberbes.

Des papiers et des docu-

ments divers ont été places

sous scellés.

dit qiM le

1 < 1 U , au i-î uer la paix impé-

rialiste lavera les bulcbewikd

du suupçua de serrir l'Aile-

mague et d'accroître là sym-

pathie envers la Russie révo-

lu lion aa ire. •

La trahison Okranieooâ

crée une situation grave.

n i 11 priiiduoi de H. Kijmoid
Poiscsré

LK SYSTÈME

RATIOV\EMK>T
Le Ministre des Vivres a

décidé d'étendre à toute la

Urande-tSretagne, à partir du

25 mars prochain, le systè-

me du rationnement qui en-

trer» eu vigueur, à Londres,

le 26 lévrier courant.

JOUTE Db GUIRRB

I »

En Russie
ITALIEN LA SITUAI ION

P«i.o«(ia*, 11 Ufitarl

La siIuHun est indéfinie

en Russie,

L'isolement du paya e*t

l

.7 lémtr.
I la joarvtB d'hier, la sua

vais teaapa rèduiiil aa aiaimom
i'acutu* btiiigèno.e daaa lea traita
moaiagaeua du iroit. .

Sru .im.it dasii la regi»B dAi.i-
co, oa ttji qn« oae« *iu boaaMide
laçais t I estau fleuve et ddiac-iou ,.
ae patnMUea *ur B ioùt d. a »ai- veillaoce reiuarqtwble. ana-

lyse la décision [»Ms6 et ai>u>
ligne taïubigutie des cotue-

p

Le jouroal Cadti Viek,

avec muderatioo et une bien-

uateiia, d«a 4è<a-
lie.

Vn i na de
caemaau fcriu
•yaa trafersA harjiBMBH t gi*.

loi l'ajaai aa

Uiidiaf,

Un télégramme de fétro-

grade, de source maxiinaliste,

annonce que le général Kale-

dine, a mis lin à ses jours,

en se tirant deux balles de

revolver au cœur.

Dans les milieux politiques

allemands ou avait beaucoup

d'espoir dans l'appui militai-

re, considéré comme presqua

cm tain, du géaéral Kaledine

à la cause des L mpires cen-

traux.

A V I I D I DÉCÈS

ISAINT-FLORENT)
M si Un» Hiliira KoyJel «I l«ur

alla, U. Paul F«yd>l, dosunr, «
U D SU ; M. si Mina Hobert Keyjai
et laum a n l u u ; Mme «t M. Flétri,
d* rile-RuuMa, et leur» achat» ;
Unie 61 M. Latour, da Tuoia, et leura
•nf»nli, U. Tauaaaiat Fejdel : MU
Maivel. Uilure et Tou-aaint Oraitu ;
M. et Mme Jean Poggi et leura en-
fants ; M. et Mme Ksm Autuiuo Caa-
telli, de Câlri, et leur tille , M Gui-
doai, de MarBeille et see eofasta ;
Mme vouro Feydel^anxxhi, de U~-
tia ; Mme et M. .'oadph V^larj, m -
giatrat ; M. Fnquet et aee «afaiils.

Lea famille» Louli. Pietri, Pucci,
Mallei de Saint-F orent, Pierre Va-
léry, Joseph Valéry, Cauauova, Paal
Villa de Butia, Sauguiaetti de Sou.l
Floraot i

Ont la douleur de faire put i leur*
' pàrenta, amia et connaiaaanffw de U
parte cruelle qu'ils neoueot d'éprou
Ter aa la peraonoe de

Mine veuve Marcel Feydei
leur mère, yrand'mâre, soeur, belle-
mère, belle sœur, taote el alliée, dé-
cariée a Saiut-Hor«ut. le 18 février.

Les obsèques auront lieu le mardi,
Vi courant, à 0 beurea du matin.

LES

P( logne
A li thiabrt PmwiM

(«ras, i» fbrlsr.

Les événements de Polo-

gne et de Galicie oat eu in

premier écho devant la Com-

mission du budget de il

Chambre prussienne

Les adversaires de la po-

litique gouvernementale en-

ven les Polonais de Prusse

ont provoqué un vil débat.

Photo d'Art
«, «OUUMSO OU 'ALIIS t,

BAST1A

DAMIAHI
i duGtp-Gort»

aa Quioquiiui
(ApArtHf rfMMaitUawat)

OlU dtenitaa'iot), a»^«»é< •« m
«••t adl M naît »*r la **-|— Êmom
IAMIAW, • 4i« raotua* i*fHl»* -,-
'M -*•*•( àm Trthimsi Cwti 4t 8**t*a
•'. SI m*. 1*3, .t pn Arrêt 4> h
:<XÊT ii JWIM * t fttrUr i » »
raat dafw aar ait aku ôartals U ta

riclaaia, (fia earUltta •tUoo* «s*

M. qi* Mit qV — tar-wil rftM
1« nuqni toni
fin H Câf O~ata AB oitinyiiny

Uriii'. «M aaa*ilkUM
asrraou, i t m l i ooaJor màmaM tax tok.
U pmUl rr««HU M aattle at

Fournitures
Induatriellea

«•tattcoKisalqsie «Triompha <
pour Tapeur l aa«» at bas.a praa-
>ioa, resinut aai ao4es. daseata-
Itoas calmiquei. &aa de mer, atâ.

H a l l s » 4e iraaiatUsioa, (raïasa
coasisiaala, csoulcaoac, amiaau,
COURROIES cuir, s ic , aie , «eajr
•O'eon. aiiKMnobil«s, maetaiaw &
fipaar. ma-biis* ag i:o'flt, etc.

T U I N l

PHOTOGRAPHIES
— KN TOUS

Conditions Exceptionnelle»

uwtalUUoD électrique
Poact U lumière artificielle

el A 1* lumière du jour

HUUHSSimUTS KT BVRIDOCTlMS

"PHOTOIRAPHIKS
AHIUSSS

quenoes.

Il conclut i la nécessité de

1 union l

Deroun
M, rs» U I y»* . . BASTIA

LIQUEUR

CEDRATIME
L.N.MATTEÎ

I HYCiÉNiOUE
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Q U O T I D I E N
JOURNAUX DE LA COfiSE if yfO CENTIMES

LA CARTE
Nos éiilea ont émis derniêre-

ment un avis coatraire a l'éta-
bliaaement de la carte pour la
distribution du pain, du sucre et
autres denrées de première né-
cessité. Je oe connais pas les
raisons qui les on* décidés a
prendre cette décision Par contre,
je vois les inconvénients du
statu-qno Je me tais l'écbo d«a,
doléances qui courent la nie.
Pour peu qur cela continue, il
noos fan'dra, bon gré mal gré,
adopter la carte qui est jatliSée
par les circonstances Voyez ce
qui se passe aujourd'hui Quel-
ques boulangers ou épiciers, avec
unedésinvoiture provocante, vous
ferment la porte aa nez en pro
léiant ces simples mots : « II n y
ea a pliiS », ou bien ils pronon-
cent les mots fatUdiqnes • No as
n en avom que pour nos clients. »
Et les antres, la toule anonyme,
le passant qui a faim le malade
qui a besoin d'édulcorer an bol
ûe tisane, qu'est ce c'est qne ça ?
Il me semble que les € clients s,
raat voua, c'est moi, ces! M.
Tout le Uonde. Celui qui a besoin
de la marchandise débitée, mes
sieais les détaillants, est un
chant, occasionnel pcul-étre, mais
aa client quand même, au même
titre que celui qui chaque jour
vous bonore de sa visite, faudra-
i il, ponr être servis que, pareils a
t rbotnme-sandwich » nous nous
affublions d on lourd éentean où
se détachent en lettres voyantea
lea moU. c Oient de H. X
ou Y »

Aajourd hui pi os que jamais
il est bon de mettre en pratique
la muimc évangélique : « Aime*
voua les uae tes autre, a, el, p o v
nous aimer, il but nous secourir
mutuellement Ces refus scanda -

leiaa, lemm. p i a M . , m é . , g è r e à ™ç. , , . ! , , „ j o m i p , e ,
Aj.coio, .ol dmas.iqm. 4-hou.., piaiwan.,™ cotoalala. aa ré-

Minutera tublic : M UhLliaj. ooaipaaia 1s SM longs «t dstoaàs ssr-
. . Dsf,aaoor : M- da Moaiera. "~a.

A louer
leni eicitent l'appétit malsain de d'iacmeur au ooly ei d*iafaaterie "••* *A " I I 1 D

l
t ' *°'*'''*''!''

la toole qui, peut-être avec rai- ««i.ai, u. *»(„,* d e Carte. ^ ^ H "r ?*"' *
son ne raisonne pas et si, ca D"origi«e modeste, aotra eioel- Homteri *̂«>"»na El d<
qn'à Dieu ne plaist , le « grand '*•" compaino'-' ,ae cassa de tra . . 1 . *
•oir » arrive, gare aux reaponaa «ill«r depuis ion arrivée au régi- Je>"ii ï et joars soiTaaU. — An'o
bilitéa eaoourues m » i et parviai au grade d'officier l f l Antoiao Jérôtne, caliivateur, de'

On ponae tout bas. on dit tout Ketraité somme capilaïae avant la' m e u r " ' * ^ " « e l o , a»a»inai.
haut, que le sucre n'est pas aussi guerre,.! par.h des les premien joun
rare qn on le croit à Bastia. Je de la mobiiisaiioa. comme ckaf de
m'adresse à tous ceux qui sont baiaillon. Il dut é u bôlle vaiilaare
détenteurs de denrées a l imen- iet grade» de lieuteaaai-coloael i l
taires et je leur d i s : Ecoulez da coloael, puis la rtsetle d'ofti- aei auron lieu i 8 heures du
votie marchandise et n'y mettez Cl0r « l aafia Ja cranto de eomnac- I partir du mardi 26 lévrier 1918.
qu'une condition, qui est celle deur. Avec tous lea usai, aous DOI.I
d'être payés K rnbis sur l'ongle » r*joui«oa» de soa boaheur ; et aoui

Ou dit couramment dans nos «pt-roa* qu'il i e sarreUra pas »u
villages que dans les r e l a t i n s de >> bon >.beinia Pt qu'il aura bien ici
débiteur à créancier, les bonnes '< • éi<" es da généra . So dai d*i s

sont la moitié du paie- lame, 'érilab R Baiml^ur de trou
" ' * P". •' coatribuen I nous tfoaatr

U P. i l par la Vioioira El qua
Uieu a»m le i.oaitrtft 1

p r rauajgnaaanta aai
b«nau da Pttit Buttait.

Miai»t4rfl publ c : M. Ghifiai.
Uélemeur : M» de Caraiia.

Lei aadieacei de ta Cour d'An i — ^itallani Paul-
Victor, - Toaai GharlH Bogàoa.

UN BRAVE

da reprodvire la atoatmlie
citauaa que vtttat d'oiHeair aotre
«aillas* a* é i u a f * eneratwyea, le
oeniBaadaBi T. Marcoiot-chiao, du
•OS. « t»««t*m, àti «aiBB lue
deraiereaDeat la a«l e ai uèi iaU
raaeasM Uiarv d m »
te P*Ot ÊêMtm.

i.et-4 uiai*oa — la

ment. Je dirai moi que le refus
i sincèrement » motivé de la
marchandise équivaut presque à
la livraison de cette même mar-
chandise, si les mots qni 1 ac-
compagnent aool empreints d une
certaine urbanité Je connais des
gens qui nous ^conduisent avec
des propoa où percent le dédain
et l'impatience. Si leur commerce
ne rapporte pas les bénéfices
qu'ils escomptaient, ils n'ont qu'A
lermer boutique, d autres pren-
dront leur place. Pour le mo-
ment, je ne désigne personne Je
parle d'une manière générale
Plus tard, si c'esi nécessaire, je
mettrai les points sur les i.

Les restrictions que les cir-
constanoea neas imposent seront
acceptées, si possible, sana mau-
gréer, a la coni i t ion que tous
soient traités aur le même pied
d'égalité Par le temps qui court
et pour la répartition des den
rées de première nécessité, I éga-
lité est un « dogme » dout on ne
pent se départir, sans aller 4
1 eue tntre dea éventualités les
plus redontables

L de B.

HOU dm a(/o4f« dn,a*t Hr» jngém
pendant ta won du ter tr,m*ttr»
qui t'oiarira të lundi, ¥5 février,
d t ture d» lap'i* mtd, §out
La yénimc* 44 M U Cwm.l*r
P

Luo-i 25 limer. — Aadroani
llflra>rdia culiiTateur, damriiraat a
Saneae, met/rire.

Mmiaiire paMic : M. Corbière,
avocat fekéral

D feai^r , U. ds CaralTa.

Matrdi W. — Mnbroaini Aatoiae,
daitacarasl k Uai.ei ci , complicilâ
d' d

Préfecture de la Con
AVIS

Messieurs <ei Agrùulteu'i «Ml
il ornéi que M S il m m. r i g u e u r
du Kav la em-at O n , 36 rue Sjl
« h - • .4ar-eiHi>, en ea mesuru da
tu,- adreilrr d-» »e n >aoes de bl i

Manioba au aria di 6h fr le quio
lai, a quai Marseille, n c i à r*adr*.

Le paTamuai ie fait par ea*oi da
miadai pone, eu mËme t«mpi
que lacommasde

Ajnccio, le 11 féTrier 1918.
U Préftl dé U Cm-u,

A.

i f- r i MIBI a a«a pas». •
i déi la mobtuaauoa juiam-e
ia*> H a* tara» pat a N aura

Promu chef de batailloa et cae-
va ier d« la *gi o d'hoaa«ur il aai
sa taire aitn r do ses aatumat et gb-
Mftsr-eyws tafi-rt aaoa*aaire pMr
rnisp ir aar *»bl* it^bn. Pay*at
IOUJOBM de ia p*cto*mt>, tira»», ea«r-

d i ion d ua .o.dat,
e a> fu i t ) n

lut Mec«atvaHas)t su bnUiatea «i

idaat Marcoiorcbino
ni le Miaie ai la Oon«,

daal («a « l a a u «« eoaTnat aa* foii
de P*BS A f*oira-M c«aiba«us*pe».r
la Fraaei, la Dmtt et \m Livuna iaa
chaire U barbarie ali.aiaaile.

N«oa airesMwa k ca brata olfi*
cier »»p*neiir, a û* aobl* «D(«at JS
Ca »i, a*ea WHU aa> ' « « pHr qua
si bjaa; étoile ooauaae k le »mtA
gei, aos plM vives et asWiales t*ii-

. — G .

,ir0 à la deuxième page

. ublic ; M. (ihiliai, subr
lilutdu Procureur gtneral.

U*lraieur : IL* M»r«iu.

Mercredi 17. — Giimaneui Char
le»-DaBsbio, cahivtt*ur k Valla
d'Oietsa, v«i «pairfia, *

MiBisi^re pubuc : M. Go-btére.
iMlenwur : M* Colombaai.

J«aét 18. — V?a Mario Clara aé«
Coleaabaai. miaattâre s Piedicroce.
coup» et blo*surei raloa airei sjaat
occaiaViaé la mort »*•* laiieaiioa i>
la doaaer.

Miaulera publie : M. GhtHai.
lMtea*ear> : at- d« CaraOa al Co

laaabaat.

V««dr«di l«r aaars — MaHei Ma-
rie TMrfce. lemna Desuaid, de-
•ataïass' a Oruporw, lafcuLicidd

Hiau.èra (juano ; M. tiorDière
Détcas.ar r M* Meraiii.

$ * « K 4 I 1 — Aftoaietu Toas
aaiai, aaas proiawaa, deaaearaat fe
Ajacdo, *ol qu JiM M u a u t m d«
ce arime

Mtsiiaiere («oblic ; % Ghi lai.
Dèl as.ur: M* do al «aura.

Luadi 4. — i-uitacsù Aawiad-
PraaçeàH callivaWaV, aeaoeiiraal k
IAC***, oaaas al blaesaru voioatai
res ayaa ipinasaaal la aart aaa*
iBtaaba* as la da«a«r.

MiautAre pabw : H. CorbieM.

Que ptu de temps tufiit

peur cbinger

bules cbtses!

PILULES PINK
POUR
PERSONNES
PALES

lime veuve Dominnine Muscatelli ;
M. et Mme Sébastien Succi ; M et
Mme Pierre-An Jré Muscatelli et leur
fils Cbaries, prisonnier da guerre;
M. et Mme Labérit Mtiacatdli et leur
tille ; M. et Mme Pdiil-Touiuamt Oa-
•anova ; M. et Mme Pierre Nardi et
leur tils ; U. et Urne Auge Caatagniai
et leurs enfanta , M et Mme Jean
(jruziani et leurs enfanta ;

Lea familles Jean-Sylvestre Ceccoli,
Paul Louii Qitoni, Auluioe Saliceti
Paul iau-uaiut Kmaldi, Muzi de Sa.
licelo, Don-i'ierre Muscatelli Irérea
et gceur», Simon Jean Mattei de Ga-
vignano, Rmaldi île Suint-Luirent,
Luwbioi de tian-tiavino, Ferrari de
Cotte et Succi de Uervioae ;

Ont la douleur de faire part du
décéit de

U. Dumimque Muscatelli
leur époui, pin, beau-pére, frère,
beau Irére, oncle, COUMQ germain et
allié, décidé a Baslia, le lôcouraul,
dans u 57e année-

U s obaèquês auront lieu aujour-
d'hui mercredi, A une heure de re-
levée.

Maison mortuaire, 18, Bd Paoli.
Le pi-akent avis tient lieu do lettre

de faire parL

(PIETRA-DI-VERDE)
H. I* chanoine Felici, *itaire fo-

rain de Pifltra-li-Verde; M. l'abU
Pierre Felia, ancien curé doywo ;
Mites PunniDa et Théréùoe F**à ;
Mue *eure Doclaur Fatiei, a4a U
7JroiU, M. Pierre Fejio., fangMliar
au 17« iJiaaaeurs à charal, décote d*
U Crois •!• guerre; H. Vincent Fe-
l i , 5e cuinuaient,

L#« familles tliuntiui, Felici, Poli,
Chippooi, Oou . faut , iavignoni et
Santucci ,

Ont la douleur d* faire part a \mn
parenlB, assis M coanauaaiuaa d» la
paria « m i t t «ja'Us fiswMDt d*sfroa-

A l'hôpital militaire
AajMrJ bai f t L.-*r.M 3 0 , etwi

rai-ea p*r t, i« •Alarta ai<1* BM|or
'U qatM J i b m M Mr 'ârtmtomtê,

i Colon tes

leur fiére, beaa-flrèfe, oack a* ooa-

•iads aa 64e année, muni >l«s Sacra-
neota d« nigina,

Pnm pour lui.

littur* da Ira eUaaa Am «U*4;•»««•*•
Imp. OUagniar.

Lt lieront, Laureol BAS
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* ours <i«i iftocai
ou Ami*.

Pâfi

Communiques Français
I.SSfie jour d« la guerre

Paris, 19 février, 7 kauns.
Activité d « deux •rtiliemi dis» a régioa do la Miette oa Gaampagna.
Aa cours de i'a.réi midi les Ai|ema»ds OBI (ail uoe taalaute aouvelle

sur noi potiuon au lud-oueit de la bulle du Meaail. Nos feux oat ajrê &
lei ami'lajaufqui i o » l pu aborder DO* ligaea L'atlaquu diclsackee ce tntr
lin daai la région à aie messe par troii bataiiloas allemaads «o irai ai» pa
les è éraea:» ûe SlOis ruppen. L'oaaemi partout rtjété aiubid.es perte i
Murées et a laiiaô uae treaUiaa de pinoaaien doal ua officier «aire soi
maies,

jours/e calme sur le reste du iroat.

AVJATION
Dans 'a jouriaa du 17 deux a«iou tllemudi M I été abattu» par la tir

de DOS caaooa ipéciaux.

DAIS ta même jooraée et daai la «oit soivaaie aoire aviaiiaa de boni-
bardeineat a effectué divers*» expéditioa*.

LUI garei de Thnucoun, TWnv.Ue, Mai Sablon Pagoj mr Moaulle, lt$
établiMim^nu es semis d'Hirioa et dint* .errais» d'aviaiioa «al NÇ<I de
oombr*ux projectile*.

Ao toiai 13OOO kiloi d'exploufs oat été jetés et oat p-ovoqoé placeur*
iiiccadiBJ et dei exploaiom dxsi l*§ baiitueais bombardé».

Parti, ltf février, 15 aearei.
AdioBi d'ariilleriB violda'e* an cours de la suit, tUa» la régioa au md

de 1* forêt de Saint Ctwaia, dans te lecteur da Ukavigaoa et lu aord
oueit de SezaaTanx.

Kiea k ligaaler ailleurs.

ARMÉE D'ORIENT

mrs mm
C« projai comprend rfilrnuat

l'otl'erlura d'il a ciadil pour le par.
mtai da. .oaamu nacuiairsa aonr
uiurir I. Mt.ici d » eoopro.n. imi.
oo g.r.nw, par la Hiuii. aa France

Ilires dans la rua ont fait de
Dooibieuaeg victimes.

tes laanifosttims se sont
heurtés, i plusieurs reprises,
cuutni le» troupes allemandes
qui n'ont pu hésité â taire
teu.

Le» manifestants ont, bien
entendu, riposté.

resolutionsqui tiennent d'être
priaes au Graud quartier gé-
néral.

Von Payer a to'>i Ug jours
une loiiKue conférence avec
les chefs de partis du Reicu-
•tag.

Sur I. duoiand* du Hiaiitru det
Cnloniea, la Ckambro remois, a aae
dat» nliériaani, !• djKuiiioa de l'in-
terpellation ds M. Pej'oui, denula
*e 'a Àci.e Lforiaure, aur la ii.ua-
tioa administrai!*, ei âaaotilèru de
l'Afriqua oca.de.Ul. tr.tt. i ie

BAUX A LOYER
L'ordre du jour appelle ta suite

de la diioauioa du projet de loi,
adopté par a l-Aunare dn» deimtéi,
adoplâ arec modificalioks par le
Séaai, muditié par la Chambre les
députes, adopté avec d« aouvdlei
modifies ioai par le Seaat, relatif
aux mudilic*ùjai apportées aux
baui a lojwr par l'Mai de guerm.

• a ducuuioa rapread mr l'arti-
cU 56.

PIÏMK En Galicie
Ua situation est très cri-

tique également.
L'effer?<sce.ce reste tou-

jours grande ; des manifesta-
tions sanglantes se produi-
sent plusieurs fois a.ns la
journée.

Temp&e de neije. Situation cilmelur l'eiumb'g du (roui

" " " " • . " i 1 " ™ : •****»•*•
Ctt» cuil u. déuth.me.1 eiaemi i tt.lé uo coup d, mail Il

^ « PO.U. k ,'UI d'E,,.,. 1, . été reposé ,ar ao. faux d. ! • £ , £
. ;3el de m,,.,.l«n.,.. . • „ , , , , „ , „ , , j é , c l l , , ,ud-o»e,t d' tîm
- • bra, m Armoire. , ,0 1 , qu'.u ,ud-eit et .u .ord- .1 d'ïpre.

AV1ATJ0N
L> ump. qui a 6.4 tri. beau le 17 a permi. è oo. p.loi.. de (.ire du .ra<

.an eo liaiau a.ee l'ani.lene et de prendre d, . ptompapi-e. d'aèrod™
DK. el a.neie. e.Lemu. Lei bombarderne... qui u'oo, „ „ c e i ,« ! . „ ™
de...èreS 36 keu,e. o.l été a.. . . . . et , „. a? 6 ,„.„,?".tr^.cJÎL 2
été j.iéei »ur di<«n obj.c.n. ea.tmi. parmi luquai. ! . . ebai ., d'.,i ,;,

. uaeuu. dea M|»n . d. T o u f « , . . de ^,,l«. U. i o t w u n i dépd. d, « , 1 ,
lion, plèi de Uuriru et un gr. ia .ombre de caaiona.menu

Le. combau . é n e . . o.t eie irè. « c . r . i s . Le. aP(,.re,l, d. c k , , , s . . .
attaque arec «.«ueur mai. i a i . mecé., no. m e u dc bo«o.rd«iii».i D «
aèroplaae. e o e o u . oo, été abattu, et 6 auira. Boau-ainu d'ailerrir
date IL para ••

Trou des aotrei ae toat pai relréi
I),iu la auu du 17 au 18 . o . anauur. . » . . al ô. bomb.rder I». « , .„ ,„ .

d a. , . , ,0. ai .ud de k . . d „ . ro«Mt d. Touraai au,,, , „ , d , oomb™,
caaioaucme.la ea.euu. ' nomoreu.

Un «ou-au raid a été nfculé «.o: necét .ur la gare el le. ,oi . , j .
Co.D«. . « . I 0 . Ma. U.e , . . . , de proj.cii.t. a Mjut. , i " M ™ " *
„, , . ! . oat éie ob«r.éa .ur , . . . . . g . , , ,1 „ l o . | de. » , „ de g , r « , ou
Bnmce.cu. . . . i d é U u e . û.uirea «Clatemenl.oalel4neiteiii.ai coLi .
lia iur le. « l e . p:ei de t ttn. coaiut-

Magr: ua (eu .otirnde c u , u apéciaui ea.emi. tou M, , , „ _ , , .
u n rtmréi i.dem.e.. "PHreila

Le 18 ao. eaçadnl e> a.) bombardé I. „ » „ „ |, „ „ d T,,,,,,,,,.
l e iud a.u.lUei.é 4e jour e, a doaaé d'eicel.eau r4.u|,.u • T . *
rédaieineai de bombe, a m contait d.. . i'q,,., i g,, , r t l d " "°

iïï "'u1'Deui """ """" "

Le groupe parlementaire
radical et radical-socialiste
s'est réuni ce matin, sous la
présidence de M. René Re-
n-uit

M. Gar iey, dépulé du Gers,
qui a été chargé d eipjser et
de développer, au cours de la
discus-iun générale du bud-
get, Ii politique financière du
gouvernement, a fait con-
naître les grandes lignes de
son discours.

»).Meiin, députédu Douba,
a reçu mandat de taire res-
sortir l'intérêt que prés nte-
rait l'établissement d'un pio-
jet dimpâl sur le capital.

ayant pris fin le ..v, „
midi, le 18 au soir les trou-
pes allemandes ont repris les
hostilités.

En eltbt, les nouvelles re-
CUts aujourd'hui annoncent
que les troupes allemandes
s'avancent dans la régiju da
Dunabuiv et de Home.

Oa s'attend même, lors-
que le golle de Hiulaude sera
libre, â co que les O]iéra:ijns
soient entreprises contre Ré-
trograde

Aile

en Russie
t..If., Il I,,,,,

Suivant une convention,
les opérations militaires dans
les Etats-lrontières de la
Russie, seraient conduites
par l'Allemagne.

Celles qui doviendraient
éventuellement nécessaires
dans l'Ukraine seraient as-
sumées par l'Autriche.

U Gimmsut
Le Gouvernement finlan-

dais a envoyé un délégué aux
Ftats Scandinaves, et a fait
appel a Berlin contre les
Bolcheviks.

Le Gou vernement al lemand
n'a pas encore répondu.

L'Entreprise
Th.COMTE&BOGUIOFrères
.bargée par la. Biala u..i à"o* mutilé
o..i na. 75 ntthojt *• tramai da Mal.
•""•• ""•" •• prmiÉ.r ai lié* la-
portait eluiitiar à HatHa-Mr-Loira
(N;e,r«) Bu j .maiaeti-. t 4M ooa-
diJOa. n u t t i a w , ,00, fe Kn, „.
fri.r. d. la »rraa» .1 d. ta tant .1
ra*.ri» M g-aio. tprciux M s travail-
«r. l« pi.. Lb,, 1M1 „ «,Jlta,fc.
Bcrtra o. . . jrilMIw i atum.

et

Aù tricha
K" MASSKL

A Ibionulle oa 1 ob!.r,« d<. coup, au bal mr la n>:« f«rr». , ; . . „„
la lei dm canon, .patiau ennemi, an éié .ni , . , ,1 oréu, Tou. .0 ,
pareU. loai ranlrts indenau. "" V -

Apre, atidi, 19 uTrj.p
U n u t l f f u i r . d » a m i . > K U m din, , . , , , „ „ "•'•

md. nu rad e.l a Ep«»j. . « tnMpu ir andai». oat pu pe.atrar dl. ,

m».» cinq priiomiera. Plui au aord, lu iroup-i de U
ïokoik,. ont lait .or aa arga lioal .n raid daai lu 1
mandea. D.B. 11 parua aa aul do la lort'i d'IIoa Imlii
d eaaemi. oai tic mil .1 noua an», pru 17 puoam

Pologne
SmrBt, Ifl flvrlar.

Les Polonais de l'anei«one
Pologne et de Galicie ne ces-

leurs

D'après un tété|jraiurue de
La Haye, de sérieuses diver-
gences de vues auraient éclaté
entre les Cabinets de Berlm
et de Vienne a j sujet de l'op-
portuuité de lotleosive sur
la frout rufs*.

Le gouvernement autri-
chien aura.t relu su catégori-
quement de reprenare les
hosUlitéi conlre la Hosaie.

I* aïkiial 4. Ifaaa Maaal ianl
«m, 7, M n Pitala, M n u M
16. M PMU. n HT ^ ^

Arii aux MènagèrtM

Ko. perle, w l été lifere».

Ut MinîMna al Son, Siciéairti
oTKui M ao*l riuaua, an COMWI, ea
Baun, 1 10 kalaraa, 1 l'CIjaia,
«HU la prlaHmca 4a ». Ptàoara.

L'avance aux Pays alliés
L* R mti.re 0 0 F,aancea préienu

k la ttgaa.ure du FreaidcBt de la
Hâpnb.ique :e projet d«t loi a a u n
Mal uae af..ce aul pays aillia on

da IS r.-.rlrr

a. DKscaoKi.
U aennea tn oarerte 1 IS a. 30

Suivant des télégrammes
de Vieune, si l'opposition
polonaise continue, on envi-
sage comme possible la dis-
solution du parlement autri-
ctiien.

-i\ nu
A ,'ou.,rtUr« de I

«loi, miaule i a , , ,
l

VOS PAYER
B.m». ,9 rifl.r

D'après des inlormations
reçues de heilin, c'etl sans
doute Von Payer qui prj-
n o n œ r a , 1 » 2« bvrier cou-
rant" l e t l l s c o u r s . au nom du

'

CEDRATJNE
1-N.MATTEÏ

, HYCiÉNiOUC
EXPUiSEXSTtVE

QOUUim TAOHfJH A«mtl -
JIUDI 11

Le PetitBàstiais
1 0 Ct-KTItlFS

J O U R N A L .
— LE PLUS FORT TIRA&E DBS

Rédaction A Admirna1 ration -•. Boulevard du Pmui*, Bastia

QUOTIDI EN
J0URHAUX DE LA COUSE - 10CEKTU.ES

Les Officiers Bulgares
en

LeGoaverneroeolbalgare ayant que da Gôaei -font dâpesdsit la
allégaé, dans une note diploma- Corse, i'e kap è̂reat par le mime
tique da 1er août 1917, que les
prisonniers Bulgare i blessés ne
recevaient pas en France tes
soins qui leur étaient dûs te
Comité internai io aai de ta Croix

,
précis

L« fertan . « < tpadeui, b i -
«ért,, ^nni^itiai pour t« p'ypa-i ;
« 10-1 d-i kâ.ubM 4 . S t l t .»•
poar l i lio aUtiait! el tu >oot lieu-

poar les officiers aupénean), deux
drspt (t«ai couvertures.

Ua feirtaia sombre d'offician loat
•iaa habilita, pi »i«u'i rcen» Aie
f i a n ; d*sn>re» oai oa air miaab'*)
faaie d'ardu. \, l'aabilteat k le un
frai» Comme lenr ralde (pour IOIII
lieuleDaaU) eit rie 70 fr. pt« caoi» a,
qua Icar pemioa alimeataire fit de
95 fr , beaucoup Mat fort paawi ,
el doiv al latrr leur lia{fl eui m«
ffl«f ; ils demande»! avec iaiiitaace
qo* le gou»of»einenl bu'gare reni
tue )a iolde pleiaA aui triioaainrs
alliés,' pouf qOe i , Kr l i C 6 [0Rr dotl_
a# la mémo saliifaciîoa

Pat dfl twmnu D#a dooekaa.
chauvi PU hiver foBCM"nt

ire I la foi» ; I» local est pei

CITATIONS •âge reflétai! la bdftO. r/etiit par
cas tempi d'egolime, l'fcominV probe
dasi tous lei leai do terme ; ai
c'eit sourquoi. Oa ga'dera losg-
tempi HD K>u?âsir.

Il iaitte, i ta deicaadaace, ua ri
cae patrimoiae d'koaaeur ; keureax
oeux qui l'élejgaeat comme il l'eil

c Kiflallaal M « officier, d'na J ^ * ; »»ea«« lei «ûmU qUi o.t
c o a r . r éproafé. S'ait brillammea. J ? ' » 1 ««. '«emple duse ne M
comporte au comkal du ï9 a»ri! D W l r i m P U e '

U Médaille Militai m at U croii
d» tnerra mec palme om< gié comté-
reei k l'adjudaal de réserve Pabtaai
J-ia du «*B8 réKimeatd'iafaaierie.
avee >a ciuiioa luivanta ;

"oblll« dfl""( » «bil d

W« » • dwoir «B wvrea de la

V* Ami dd h ftmUl*.

Rooge de Genève a délégué le teiaau ; la» upii»ia«s to»l logAi «aur* ntrta caisee

.__ . . . r J « U •'«» déji été l^bjai de troU
coafonabl* et lei temètn* oai plq- kel'e» ciialioai h Tordra da ji

docteur René Gaill<rmin à ] effet
de visiter les camps de prison-
niers Bulgares en France Ces
visites ont eu lieu en octobre et
novembre 1917 et le rapport vient
d'être publié dans ta série dea
Documents publiés i l'occasion
de la guerre par le Comité inter-
national dk la Croix-Rouge II en
ressort que non seulement les
prisonniers Bu'gare* blessés sont
soignés par des matlres cons
ciencienx et éclairés, disposant
d'outillages perfectionnés et d'un
personnel choisi, mais encore
que tous IM pri - on n iera Bal -
gares, officiers et soldais, étaient
nourri « el traites avec humanité
at bienveillance

Nous détachons da ce rapport
lea pages suivantes relatives au
Dépôt at A IH A pilai de Carte

La dépôt d u afteian tilgares
est k Cane, k 500 taeuvad «lti>r.d«
Corte an emar %\ tu castre d la
Gène, eat aaa oetiu «II- irai pitlo-
ifsqae at fort aocwi««i : <'' tait de-
jk aae plaoa d'arawi an I l« siAcla
La vil|n •»< dini'i en .eux parties :
la citaaWU, aa baaie vi!i«, qni -oo-
rewae aae cotliaa aa Mmiioui brua
qa*oa«*t par aa rockar-, u u kaiu
ville, alaa aBade-ae. La mtmdtiié, oè
kâbiwat las o<Bhi»r- bugartts sa(
aa aaeiaa os* -au-fi*rt (il i%t* U
1**>) o* l'on »cM p r n p , , ,
lavia, el'e «ai le o»e« Toa-wi pa"

r alrop d -auaait ta ni iri
• é. par

i trou
lait •*! «air-i «Ht» da

'a paiie ba*M da
aiAr - .JC iat-) i-n

les ft-nea
kaales ioai réaafvnaa aai prtaoei*tar>;
oi j aeeeie pa- s» cannai oicaiiir
aactea. Ua d o ^ i u t i* raili »t d«
tnaûta paraMtiaii d> ajoui-r i«s

•s*a ta *ae n*
sar toaia la osalreV o«a

l'aa daaiBM. La «aitractiaa. iar«B
aiaae Je *asui coars

• eka nb-ei imnifBMa
»«se es irtt rr*«d«f leaeirsa. des
aVa « n d ua p^i..ior Aaoi-ra»
0»aBBB« («Hcau 4*ni »*«^t i rra«-
ses, re MM par «a ewa ier. penaet

t>ar 4 I-» ii
ua comoimaditt eit goal UB officier
dAiartttor mal vo de sei camars'let,
ocesp*- own enambre k part. C M irai.
reaaai • c* q w prélndem q<ntl<
qaea otficien j A •'•, trenvd aulle
part da • g»«i d'kuiu.dii4.

Au *er aovemkre, dat» da ma
vi i i e : 84 «'ficien ; 1 ea cellu'e
pour I B'a i»- d'«TS»ios, 1 k Ikopi-
ui d,- Bai'ia, 1 Tkàpnat de Gorte.
£ • outre - soldais bulgares et f l
'«ru Mat .-mp ov»i comme ord«a-
ua»ce» )-i oni i-rs

ta i i i ia« Pregon. co»aia^
naît i<> c -«(i, i« frjB <ÎOB-de a s
'*a\ \tf f ea'. ma t, janli aaimé

dei aiS'lle>ir-t« aiebiiODa ; <u olâ*
cun *« p'aifs- t de la aeVri *J de
•On nr*de raseur

W4*u ait »H
c'en cet « i •, U vil1

LesW.C suât c Mmaab'tl, pré
parti a**; us in<a et d m atarcae*
piadi. CrUtaai ci«D.ira>ual W i
fese-rt» r,]atd««i an mili. ok«
vaeei k ur j»r ii ister^nre sar
dM p ' i ' i i i , i q«i irrite fort las
«ffl ier- ( c'a» daas le but de !-*•
ara<ea-ft ,»*ira If» rêmarqnu oa
qaO'ibeii des iwldau frmaçais lofAi
daai >• « .pr ie v»i«.ae ; l̂ s feseu***
oat, da reatrt use lolU hanlear que
le #0 «il péieira aacora lar>«neat
daa» I» d 'UHrS

iViari'r», 600 gr I* pain <Ali
a -tu >(Ai rfr t , ia. ! , | k|, j ,
légiinet, a c ; h ckaqa« r-pss os
kvt .fcB.i.- ,.., partage, a ne vua

Afii an CHitiiiiniita
Lei coBtribuablei anaJQ.tii U k

mpOl giiérat sur le rernau [
2* k l'impôt mr las Wiéfice* i i -

(La fin prtehainmitt).

| e eapîtaiie B t quittaal te froat do combat, r__ ._.
Fre«oii m'a doue l'asauravce eu'il B O t r e compatriote a emporte l'eiûma duitneli «i commerciaui (
y «-rail remédi* iaat P-Urd <•« • " ckatt et lu regrets de tes s* k l'impôt sur lei béaéficei de

l'exploiuiion agricole ;
4* k l'impôt mr lei traiiemeaU

public» el privés, lei indemaiiés et
emolumeiti, Isa lalaires. lei pea-
liom et reates ?iagèrai ;

5« à l'impdi Bor Ut bâaéâoei des
profosiioai BOB comraerciile», trou*
veront k la Mairie le» imprimA» aé-
ce'iairei pour les déclaraiioai qu'ils
•oai teaiu da faire, aiasi que dea
aotices eiplica'ifes coBCeraaal les
aotmaux impou.

LIS mn\m
umvm

en CORSE

•raves Poilu».

PosteM et Télégraphe*

Arances aux Pensionnaires
de l'Etat

daos les bureaux de poste

- Depais U 1er janvier, las paa*
lioaaairei de l'Btii penveat recivoir,

M Giordan. député .le Sartene. d l i l Wia ,„ b r i M ( 1 I d ê p o i M „
ayanl aoumit à M la M.niatre é l t b l l l M i n o r j d e , l c t B a r . r e « M f l r ,

rapport par lequel le Groupe ^ • ^ J ! ! ^ ! ' ™ . l l " " M i d M â l
Emplois Réserves

Corse de l'A. G. des Sons Affenta C M f*Bf*"oUot I-» srrérages caa- u Gouteraeur de l'âfnoue Occi
idaate el uiae: dea P. T T. »im«<ii. )*. nr*ir.Hi« rui d'aa ou d« deux mai» .*._,.i- / : ,. •_ ?>._._ . __

gs
d u P. T T. exposait ]•? préjudice r u i d a i o u dn d e u l n>oi l

qo* t f t l A i d déqu* tes facteurs-receveurs et les
gardiens de bureaux du départe-
ment de la Corse supportent dq

les emplois de courriers-

q
deBU<e fnacaiia mei k ladiipoaiUoa
d f f i k

deBUe fnacaiia mei k ladiipoaiUoa
A ' r f l l aToir de uaadé, oae loii dei officieri et kommai de troupe,
ur tontes au mojea é"oae formu i f é N I Bpour tontea, au moves «i'oae formu

lé remplie au (tuichit do bureau de
poile tpie le paya me ni â* n p « -
sioa toit aasigee tor ce barsio. le

1er aa*«fakme i Un ita
camp-iriai> aa o«<afffl aa
g a< (b«u. M de ns«d« d- ta<if)
a v c d - i . â l e » qu. était »a;cul«rat,
aa ea-a i-i de «onto» aai macara-
aia{Ma<d* d>> pr>saier« qualué al
aucintii* biaB^a) da fn> • aie *i-
e^l'eai, U 4t»t ir*j «ira teenmaii.
Ma visite a'*:aai pat aaa<

oi-n ataMart b M ace*,
Bade, larraan sape-ke,
«•Ma sTs«« ri>ce<M Mats
•Ma e>ua «tant ad Mî

i i LAS
j*eJé,

(Ui Ea* u
I II c\*d«\>,

au eoaawaiHMai df la rt*tfat>««
4a 1730b «rafé. < * . * , la Re^bit-

k l'8ipta
«ait • la

tivn Vâta
aoïi

• èn!*> »

ic*e, je
la caisiae CMIBM

trta nnkrqaable. A la caatiae M
iTDave (ta pMB. dea aardiaea (fr.
0 00) do vu ttc«ii"ai (1 fr la li-
u- as le bien (f-. 0 85 la titre}
da fr». ag* (t- f. le k>'*t) da lan
aMdM." (a t 1 00) I- mém- f-

O*( fr, I 40) d» b-arr» (fr 1 tt V<,iam«n de cette question ura
les I I J gr ) 10 ao«gi«a (fr. 1 50) ; rapris après la cassation dea hâdti-
ie. pni iMt n i usa i «s o « i da lités, <*ea qasa aarrfaa normal aura

a reçu de M le Ministre du
Commerce, de l'Industrie, des
fostes et des Télégraphes la lettre
suivante :

Paris, le 7 février 1918.

kl. te Député et cher Collègue.

Pour Taire suite à ma précédente
lettre, concernant le même objet,
j'ai l'honneur ii«- vnux faut» <-onn«itre
que l'AdminiatratioD dett Postes M
dispose pas, pour If moment, de
crédits huilgétaire* A consacrer à la
traniforraaUon d'emplois de courrier
auxiliaire ou emplois de courrier-
convoyeur.

Har mesure d'ordre général, il «
fié décide de ne pas poursuivre,
pendant les hostilités, de transfor-
mations de cette nature qui, indépen-
damment dea empêchements d'ordre
budgétaire, seraient inopportunes en
raison de l'instabilité dea horaire*
de chemina de Ter.

Dans cette situation, il n'est pas
possible, du moins quant a préaen!,
de réaliser les tranafornutinns d>ni-
ploia demandée» par le groupe Corsa
de l'Association générale 'des Soua-
Atraats des Postes.

maanallea inr •
soa titra et jainfloaiios» de PDB
idéalité.

Sur la moBtaal de ckaqoa svsaee,
il atl râteau, pour iitArêi el frais,
aaa cemaiiatioB fliée nai fora A fatal
k 1 0/0 quella que loft ta durle de

riforiaes N* 1 { Bleiiorei ou mala-
djei con'nc^ei devaai l'eaaeaii an
CM ri de la guerre actaelle. Loi da
17 Avril 19tfl ), les emplo<i de

it dei avaaces Commu ds 3e claise et d'Adjoiats
preteaiatioa da de le clans daai le tadre des af'ai-
IcatiABs de «oa Teê ladigèaei d« cette coloaie*

Le» eaadidati k cei deui em^loii
dotveat pouvoir pr&ieater ua ceriiti-
oal médical coattaunt leur aptitu-
de parti que au service coloeial si
Sre â|#i de 21 au m oit i at de 90

0(r. W.

GALENZ4NA

M. Louii Cosla-Harini

la région
•* rete taW aat composa A* aaaa

ptec . î wcî iiMt 1 T . C 8 a» 7 n
b « ; i • M H MI, 4 4 f f n t , aVa
tsrviai ea. t*rc*atiaa oaraba d'aaB,
•le.

La. ku M I *% m*K*\t avec taaa-
• ier ai-alihiaa atatuava, aa baa

(«a arattter

nr la. l
Vffuillei .«Téer, atc.

Un à ta Iroisièna puge

WOS TÉLÉGRAMMES

l'avance, taat loot^f»!» que cftla a Bt au plu». (Toutefoit la liante
commitiioa puiue Cira iaf'rionr» k d'âje poorrs, » s f dépauer 36 aai,

îre proroge- d'ii*a dorée (gala k
«elle des tervicfi militairei on civils
dooaaal droit k use peatioa de
l'Btai).

Paoveat être aooiméi directeoieal
k l'implai d'attjaial de U cluse, les
candidat» réutilisai les coadiliosa

^ ^ M H > prévaes ci de us» el potiédtat "na

Jdadi dernier, T f8vri«r coarBa^ *«• 6tm eaum*re» ci-aprii : lioeo-
arnvait dam U aait. • Ctleasaia. «"• f i droit, èi-lcitratoa e»
vaa*Bl in Bo^cgatao, le corps da
M. LOOJ. Ca*t« Mariai.

Dès l'eatree du »ilUg*, el n r tout
U pareoajrs, jawqu'i la miiioa da
faaaiile, d«s lamiwi P1»C*«I aax fe-
aétrea «cia<mieal I» foaèbra caa toi.

U leadenaia aaréi aa Mleaael
service religi-ax, CabnMite fai dea
aé« detaal us magaifiqde catafal-
qoa, si inivi d'un graad coacoan
d" 't pooolslioa, 1« corpt da H.
•irai qai l'a^iaal fréoMe daai la
Co«u Mariai (at labasi* *m?.è* A*M
moM

G était sa komie a u fenaae « • -
«i^tioai, SMle aui anacioee, el f«i
«•i msrt tel qa'il vecaL *te» la
calaa 't la aeréaiie 4a t«a | « M . Il
a ptat-ètr* rapporté le ma1, il M le
fit jtmai» To!"tt»irooMai ; aoa vl

diplftoie da doctear sa asédicia*...
etc.

Se Brèves ter poar uns rvaseigae*
aeau oaaiplaaaaiaires inx Bar#aa>
de ritat-Major, Baat>a.

Les cartel i'i4*aUii, prescrites
par le décrit do t avril 19(7, poar-
rosl lire réclamée» « Goanatstariat
de police k partir do laaJi 18 fie
mers par les étnagers resiiaai k
Btttia.

Biles Mraai reauws iadiTidaelle*
•Mat sa tcaaage des pièces saivaai
l

1. QaitiaKa da Percaptaur • « •



••AI
ail et;
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klln.nl a i , | , tue d» 5 francs iai. rai pariais, jadrisse du bad da
?"*•. parlaloiduWj.ia 19|7, e cojar taules mu coadoléaaces et- Ion
M effeoi.<a [on . d»l.»t «rl,liMl tri.lé... l!..,l, » , .«. , .", „, M a , , £
dindig . .e r*gul,érem,al établi). <u revoir, mon caer ami. dora,. LaalaaiPi«ra. »tor««aa,

*• H»c»(iiué da dem.ids di tir- ea pai. dai. l'éternité. Bicore uaa aW»
tedidealiii, toil, , d l r l l , m 0 , <&„ V a o M 1 s | . a.

J mre da permis d. .(jour (pour uoacetli repoiei ea u.ii.
« qui e» aoal porlaws.

A UNE BRONCHER

IVI Italien

Mme &;fc« M m i tombés malade
à la mttn d'aae cl-iro d m l'eicalier
noa! éclairé de l'im'Peuble qu'elle

i

Conseil de Revisjen
de la classe i9i9

Itinéraire
Les onératioo. da eoeieil de re-

ilbiie. rue B«.froy ugiget soa pro- *»i°» wur la formation de le cla.se
ri^aire ra dommage, iaterfii.. H"9 81 la revissa 4e. ajourséi dis Dans |',,rl

Le propriétaire a eiuv« de rejeler <=•••»• «US » '8 8 el de. eiamplés .
1.,:.. d e | . 1 C ( . i d f l | ' n r delacla.se HHS euroat lien dsas «•'»»'•

Mo» Député»
U. U d.p.l» LaaJrr a M m » . .

Tiet préside»! da la Ooeuûetioa de la
UaialaUoa botta

la re.'ponaablila de ÏWié>iï'"éir dt '" d""« *ul ( i

le. dreulaire. qui prescrive»!, de l e a*P»r'emeat da la Corsa aui lietu
réduira la lumière. »• datas ci apris :

M.ii la 4e Chambre du tribaaal

ait alaeté à la aoas-itleii Jaace ooloniale
de Bordaaai.

Chambra dp iribaaal
de la Siiae n'a pai admia celto de
(.lie K l i •Vougellaa rel iyîeuaes

Oenloea. ?5 février. 10 beane.
r SaaNieolao. K U r r l a r . M b t a m (8

i.He. Kle ealiine que, a n a l loat "*•"•de **»•
la sécurité de . locataire, doil êlre P«o-Ca»..«!ebl. gara da Folalli, 2C P u
a..urée, cl elle a cond.mn* le pro " ™ i 0 ' " " " ''• '•• « « « . » " • <"°7»» d. Mot... a
pnéiaire k payer k Mme Scbell uae "" ' " '"
promit» dé JOOO Ir ea al ie i ïaaî ' i

Va.cor.lo, 26 Ufrier. 14 b (8 h. • ) été I r a i a M i Virario.
BQTRV. 27 février, 10 heures. s ^ m

. , . ., . rempile, gare de Banb.lt,, !8 U- ^ ^
!su ut d'uae eipenite m(dic»-lé , r i , r , f0 , ,„„, .
' Ciapitallo, gara U Bareuetla, tt U -

Trier, 15 bearwa (3 haarea dt soir).
Vandrtdi 1»r mtn

«aal/a i Corfe

A Bailla, le* maiiea. doat 'es
eicalier. ion! M.ires formeat l'ti
ceplion. Si, finie de lumière, des
locataires j tombent el te (oui mil,
ils .areni ce qu'ils oal k {aire : aiii-
gner les propriétaires en dommages,
i.lértts. '

Qu'o» se le dise !

Poale» et Télégraphe»
Oat é[e nommé, dan. la. poata. et

teligraiha. an Algérie l u uaitid.il
militair*. olu.éi f Rini.ri, raetaa/a la
noatla principale d'Alger; Giroiaad.
faoUar i Akboa.

Cireilalioi u iiloatbili w°uTe"«»

Ste- Lacie - de- Tailano
Vincent Si nonce] ]i

U. Siaoacelli Vioceai. a o c i »
foi^ateor el rédacteur en chef dn
journjl la Cène, t'eii tSt îat a l'Ags
do 75 ••» , d i s i ia maiioa d« cam-
fagie , * Horato d j-Tjilaao.

Malgré oae for* p'oie, le co'ps a
iti i ^ Saia.p-LDCÎe de-

li

Sauf-conduit

II ett rappelé qui toule perioooe
vâgan pa lummobla doit Airs

munie d'ui sauf coiduit délivré d » i
lei coiditîooi p'éTPfi par le Je -
creldjj 4 décembre 1917.

Lot coidDcteun d* voilure* auto
mibiks n lac perir»Hi qui util!
seal ce modedri 'ocofrotion devroal,
ea formatant leur demaoJe, faire
coaaaltre, d'uin façoa préc is ,
j d

M. la »jndic aMff)Di da BIT p
1 lintcriplion nu-ilime itagiaira Bnda

J « D , |à Calti, MI tilnlviaé daai *on
•mptoi «t nommé ijndlc d«a gw d«
mar prapoiâ à l'inieriptioa BuHtiaa.

Liw Sauveteurs

daeerat» ta «old.t Varsi AaKa.ll., da
173a d'mfanierle : I. 36 jalllat 1BI7
• a. j.té i la mer tout habillé el peu
da teiap. apré. ion repas poor porter
Meoan i au boaima aa danger d. M
Bojer (or la plage da Baba ; aprèt

' • — avoir ploagé i pla.ie.ra repruet. il rées-
)«t da voj.ge t iai i qne le parcourt .il ( le >eMr et i U raawnar i 1er».
k .ffectuer, ^ ^ .

iu lieu le. pommes ^4 . canes da circul.liou et .anf - a»sa*a
Use foule aoniireusâ de conduits délivrés antérieuremaal au Félicitations

1er jtavier 1»I8 ne .oui plus vais-parenu et d', . „ - - - -
Je cercue;! fleuri par de .upeibes blés.
courom?*.

Non. préieslon. am famille. S'
DODCtIli, Soiini el Olivieri aos sea-
lim.nl. de tiactr*» coadoiéaBce*.

Noui repro'tai.oai ci-eprèt le dis
cour, pro.oacé par M. l'abbé ComiU
Horace N.polio. :

CQOR D'ASSISES

m. iec*j, ,ma««t oabotag* aJaaaai*
driai Purra, oonmaidwit da n a a w
« Aatoiaa Acfaaq««. » a ragi daa ttU-
aitationi otleialiM pour la b a u i tom
daa FMta« d'étaim».

Mesdames, Meiii.on,
Pfrn-.etKi qu'uae .on amicale

« ' >"•' <• dépouille mortelle
de celui qui a »t' Viaceal fie a-
cel'i. l'hommt d. cœ.ir. I» publiciile
di.mno-, le ci o;<a («nereoi. I l m j
fidèle, le CO.Iol.fur de .ei .ein.
bliBle., IVlre l idp-oju i . | , T l i | .
laat pionnier de l'Ile de Cryno.

Sa lit a élé biea mouremeaiée
Mesdamea, Metiieun ; mi|ré lu
iluclnslioas al Ici •laniludei, il lut
se moilrer gr.ad, fier ea dél^idiat
les id4i.de se. coicitoTen. m^ma
ea rxil.

Dooé dei BRiil are. qualiiti n
don. iatellecnel., il , Q , , , , . . , ,
railime du penp'j qu'il aimiii laaL
par KS b « a « g » » , , ,a , , , p , , , , ,
ta gtifrohté d'où c»te allliieaca
de mond-, le ,ir,r plu. de lrnt,i,»
lat laime. agi j f i i . Le, . . . d . , '
douUuri, at'sdsm . , Me..,e,r., ne
IOBI-CIIM pu muetiti ? Oui mo»
cher ami. aoaobitact vos 75 aas

LIAT! DES
(air* U nrvùx pendant U
t, dm fer trimitre J9i8, oui

l'ouvrir*, à BtutU. U imnJt. tS
ftvri'r à mtJt u dtmie, * M * l*

<U M. U

Laeiaoi a«M, prop.,
Pareil J. Bee<iMe, o/. aa ralrana, âarib.
Lwlan Joaaaa. pro, . Bom^,,.
Uoal A. «., m.lr., Baltodar.
«toledli Plarr. Jtu. p,,,,., CM. d i t e .
eau«ca *. a. prop., «lala.
r.ltaaolall r -« . , »leal<atr. I w . n . .
foen taatwa, eaaiBaaaaai rai , atetallaa,
CaaHtl aeaa, raualta, San., ilartaaal
Pr.aaaaail ». f . pro».. Ptatfaearaira.
CattoaH-MitaX pnw., otaato.

BaUaatra Eailia, m n Coati, la « r i
adjadut. M aar >• ehaaip da aaMUa
U 10 anil 1917. 976 IV.

I id«»x , I N T I A.a.raui. la mari
1 aataaxaat. dioid* im n to* da klam-
ra* rwfaMi l'uMini, 1,600 fr.

Section d'éducation phyaique
t > . jaaaaa gaol da la aaaimi asal

pria, da aa raalra a.joard'bal. 81 « .
r.nl 1 8 b. 1|2, . s i
Jo-pb.

• • •
A loow

balia oluaibra Mailla..
S'edra«ar r ,

i di Paiir aaafMJa.

jamai. mire lalelligeace l'anil éié7

pla. vire.
Ejrn de la tirilé. ?aa. aiailti b

répéter, arec Monialrmberl, que la
•énié etl la premére pairie de
IboaiC e bomme.

'a « • salaa, ombre »feér«e.
votre seanair rit impérimb'e '
Voire tie fat admir.b ' e Voa. airi
lié l'honme de bieo da». toute
l'aoapuaa d» mot Noab e»i n . i
a»a atérfte.. ei k loua vo. litre.,
j'ajoajla le fl-uroa de la ckirité qui
nmi a toojoori caraclenaé ici bst

A Taire comp. e , . &*, j . , n ,
beau fiéree et bciia. io»4i>, t loua

F»
>tdmal Bnamiaa., BMra.
Aakaal A. r
MeanDaa la., area, T.Ua-f Alaavai.
Itait A., araa., Afteaale
C . . .^» , , J c , ,»MMr - r, tor».
Cwal Paal. raMta, »o<flta.
»«•• • hal arak. Paru Taa.Ua.
• aanit A. • , toawllar taaanl, k r a -

« • « M dl hlataa.
Aabnai J., ara. , AIH.
CW.M (««ut f. A., ara**.»* a n -
h a l l » ^ . proprWU^ O-».
Sanola hal, laatitauar ratralit, larrok.
fareaal J. t.. ratralié, Aallaaa.
CemaU laraerdA aaraaawar, LaMt.

OraMea, n , i . r ^ m .
cala, al TitaU «aria Jeaaaala..

IUlUAKtU

MaraaaW U*«i. _ Blrt Fraaaata.
— On AaMaa.

„ ta
Ftarl Maria, • m M. i, EMU.

Baiûi de Pielnpola
U, Aadra COLOMBAM, ramiU,

a pn. la direcuo. de. «.«,, „ d .
IBiui de r tMii . . . .^ , , r 4 , ^
qaj re.tei aa«n, t \n*«, é, {„
•ruir, t, tO j,m.

Lu h n l U ^ «Mreu, km «,
l'tlablaiaaainl ikaraul, dea auar-

— Hoi.ieur a uae bronchite ; je 'ai. coe-cher de. remèdet,
— Ne le déraag* p... mia vieut Biptisia, je a'ai b»oia di riea entre

que du GODORON GDYOr.

L'uage du Goudroa-Guyol, prit k dei l'éUquetl» ; salle do tériuble
toui le. repa. k la doae d'aae cuil Goudroa-GuTot pprle le »om de
larAe k c.fé par verra d'eau, saffil, Guyol imprimé em gros ciractere. tt
ea effet, pour faire diipanltre ea sa jt>wiire <m trm mUn't. aie-
peu de temps la rhume le plu. opi Ut, tert, roaf; « m «ai», aiaii q..e
aiaire el la brorcaile la pfus iavé- 'adr<>sie :
lérée, Oo arrive mAme parfois k ea- d m Tue j
raver et k guérir Is phtisie biea
déclarée, car le goudroa arrête la
décomposition de. tubercule, da
ponmoB, e» tu»»! lei mauvai. mi-

f q

Pauls*
p m du Goadroa Goj.l : t fraoe.

Le traiieme»! revieal k a a « e « *

L*>aaHfva»». e - » . P . r laite- ' 0 » d r o ' . <"""">•' " • P " " ' , '»•
rét . Il ..I ab.o|jm.nl aé«...ire, »"« e P" »'»' d » C.P>ule.-Oorol
peur ebleair la .u»ri»>a de roi •» «ou-t'Oa de Norvège de |<lm
braackile., calarrkei. vieal rbume. »»«rl«l».e p a r , (n prenant déni
aigiigé. el a /«r(sori de r..ihma al • • '"»' capsules k chique repa..
de la phiiaie de biea demander d . . . ' ' • ' oalifadront «mu lei ntmei
leipatrmicieiltTérUaikleOaH»- >«»l* .alunir», et uue gufriio»
draMa-Kalj»!. anui œrtaiae. Prii des capsules :

Ane d'éviter toute erreur, regar 3 fr 50. é

SÀLVATOHl 8C0TT & Cb

- THB TRIMDAU SITJHKJS «
Port a l Hpal» = O = Tri» <IW B W I

U ."MIS 6laHDE I»MH FRASCO-llWLltSE K U ritlITE
+ • > M T I L L I S + +
liDponasoa da laailas manshaadiaat

bporbalioa de canaoe el taire, produit» oaUniaus

- i.IPICSEMTATION - AGKNCE F1N/INUÊHI.

alaaMk r—ttmt'm**i «—Mato»Ma»mOéprumim

Ittpi Itfaa * [au4. U i - r i U banal *
hahilM-, U*. «JM t " *
I L (rv «C-h» M ysai

i Meilleur

Apéritif Naturel

r. «M. IWU * :

•MaWMrria.ni». |

Excite
l'APPÉTIT

Facilite k
DIGESTION
Donne de la

VIGUEUR

Conserve
la SANTÉ

CASE AJUX

CONTREFAÇONS

N. MATTEI»,

- DU

^ CAP
^COPSE

LaNaMATTEi

(CORS-E)

*-• £ * Ba»tia (c.,.-)

DEHRIEBES R00VELLE5
Ser-ice UMgrapuique spécial du Petit B»»i/iis § i t

Gommuniquôa Français

La Russie
demanderait

la Paix
1.866e Jour d* la

Paru, SO Avricr, 7 tworu.
A M I k »4pMl«r oi 4akon <fnM a n t i f r u d o »6Ûii>4 d'«rtill«rt« *

Cfc«Hfiifj «i mr la rive droite d* la Haïua.

AVIATION
lta» ]«a jour.*-, de. 16 17 et t8 févhar »

TiMYai raiomoHç* au coora dn Bombrt>m
•kVidt. 8« catie UD IM IOB câpuf enatinj « m i»«4a4iA. Dtat la joaraéa
da 18 el daa* la soi. igivaix* «oa aacadrillw de bombard>-m*Di oat laa^i
16000 kilofi d'eipiofifi au/ dra ob eciitt eBa«mn aolimaieBi aur lu garea
da Mata, Sabiot., KorU k, Bia.dorf. les dépou d" Kaaeiaecli« od ua »io-
l « i iac«i*die •'«•> déciart uati que >nr diren isrrtii

P a u 9Q fé'riHr, «5 k«vrei.
Troi» coups de naJa eaae>ria *or aoa pe-its poate» daai 'a rigioi

Wif de Quitte; au aord oaeit de Conrcj oi daM i' ittcmiir de Vaaquoù
Ukomi ions ooa feai.

LMIU d'arutl«uii3 utn violeit** dut la rJgio» de la bu lie du Metall es
Camavaafaa it daa* t«t Votgei au Viola.

Nui etlae >u le recta do froal.

ABMËB

Bill., H ravrler.

Un teléftramme de Pefro-
rjraiie annonce que derant la
reprise des hostilités alle-
mandes, les Commissaires

ayant obtenu le rappel de
l'attaché naval allemand, à

| du peuple russe accepteraient Madrid, a demandé au gou-
ao> pilote» oai attaqaé on ira- les coalitions de pan unpo- vernement français que le
,. comasts in wuareil. aile 9̂ 03 iors de la conférence ds capitaine de Corvatle Von

Brest-Utorsk.

ALLEMAND

Wiograde, K Hvrurc

Le Commandement alle-
mand demande confirmalion
au Soviet des Commissaires
du peuple russe du Message

„,- . . - de Capitulation.

autorisés à traverser notre Dvinsk, par courrier spécial,
pour rentrer en les signatures de Lénine et

D'ORIENT
18 février.

Vwlealo. UHirmeaia. d» »ai(e qui .alravaal toit» tctiTité .ur le froal.

G0MMUN1Q0ES BMfT*VN» lÙUtS
19 février n heures.

Ce mati» BODS avons a-'s^meat repoussé t u coup de uuin eaaemi aa .ud
d'»n».llitre..

Rien d'impartial k s ipaler en dtkor. de l'ac m'é Je> d 'o i artillenea
ea diflertnu pomi. du froat aoi.mraeai aa tud .g' d'B^ehj et au .ud d'Ar-
mealiares

AVIATION
Hier, U temps a élé très beao, la visibilité nota. b?ea- qu^ la veille el

00. aviatsur. a'ea oa' pis IIKKBI lai> b-^snouj d'exeeileat trsvail avac 1 a?
lillerie 01 ari. de nombreah. uaolo.raphies das soaei avaat ei arriére, ea-
atmia* Nos picoles OBI jeté deai la jouraee de. bombes sur ua champ
d*iviatiaa allem»ada au m>H dr Douai sur ua idiponaal dèi>oi d . muti-
lions pré. de Coorl lur uer gère au sué oarsl de Djati aitui qae .ur di-a
canlonQ-menu 'aBaini. ea clivera poi»ta dn ftvai

De. CODbeli aérj>-a. .e toat dérou tt ua . ia<-rropiioa lu cour, des-
quels 1i ipparwl. alleisaiHi. oal Aie abattu, et d aune, coalraiau d'atter-
rir ivrc de. avarie.. Deui de. aolre ne >oat pas leatrés & la auii malgré
Ul épais broail'.rd ao. aviateur, ost effpctu» svtc .ucté> pluùeur. raids
OB arrière das ligaa. eaaamiet el jaié de. bouib«# .ar do. ctiioaaemeais
.1 te. fans

Osmaee suite au. raidi beareuz exécuiés le jour la 18. rar Trêve, el
IVoavi le, a»ir» escadrille de ami, volaat k felb e ditlaoae a attaqué de
•ouvaaa. avec taeeèi. celle ville. Ciaq 4 j.lemea 1* d. projectiles ont été
OBtarai» s u la f»ra da lUvaa, 00. ua lacaadie a éclaté. Trois sut™ aln-
maala »l»tul e» feu an diaarl i . aos pîloie..

Dans la deaatièma raid sur Tbiaaville lei éciatameat. oit élé cdn.tilé
s u I» aaie larrée ei daas l'usiaa k gas. Un violaal iacandie, qui a été aperça
par a«a ailai— aluqa*Bi Trévet, .'j ait déclaré.

Lae oa»»»» avadau» al la. patroaill.an al<em»ads oit été trèe actib
psaNiul las É»ul raid. Un de ao. appareil, B'WI pas realré.

U 10; Beat avo». affeciué, de jour, un eouvesu raid, la Iraisiéme ea
truie-eii baaras, sur la ville d. Tik*e, ou aoa. avoas laBeé plus d'uao
loaBa «c pr»j»citlea

Naa piUHaa aa- ounrvé oas« éelalaa.aa 11 »Br la fan, et iil sur d». Bkti-
meai. tltaaaau oa trou g aa. . iacaadie. .a Mai déclaré. No. apparaît,
oal élé taaa crtM attaqua, par ai aatrou illeon aaaanii. mai. tao. .accSa.
ie tir de. MB—, epéct.at a éie égaltaieat très »oi.fn.

U» OMW »te»s »'eel pas raairé.
àprto-midi.

ftare» •» gra. »«iBBard'aseB> préHmiviire. l'e»»erai a testé »• nud, la
•ail dansera, aar s»tra IÎK»e k .'ul d'ariens ea t^hv le Ce raid a Aie

dumitn , B*a eatii l iaB a> dtiail aa aard J- WyitsokMta. Nira. araas lu i

•ajaaal n l r e l i éa .a i i a ' I igoaler air t m fraai à pari uaa o«rttiee
aatraM et aatraalll». a i aord oaaal da Si IJataua.

Communiqut
ITALJEM

pérrai des eficBeea eoaee»tr»tio»s
de !»o sar lear fro»l

L.i palreu'Ue, bn aaarquea.artal
travers* k | » . la Put... aeaélrarm
da»a le. traecbfe. eviactea de ta

19 lévrier.

PtaaVlat I» j»»née a"kier la laie
«"amllaria m eauiH»» taitiMa
•art I» lasara annal» et pkHaa»
•"«tsaj» al par • • • m M »avt a»-
p» Maai a»M k vai 6t»4icBri«, da»»
IM teotan oa Paaat» ai tk,tù» el

aa tW da la ratta * tn»la.
H«e balttnae MvnraM la ta Bar

••rprise SBT le» sarti el détaabe-
neau acretnairea d»a» le val tiala-
£ar.aa ai la *». Sera» la» »B!ifeaal
k a> «.earavr.

Ariatioa
Va anaa advraait», rnppé m

dael par a» da a», sriauart, toaski
•n» da P'itarabka.

Dus let «reatiiraa ••tirée da
aoir tes svi»»a aalvanairaa affecta»-
raal oee iKirakaas dais la plaiae;
laaca»! aae bMaka. .ur 1 . , I M U

..biléa. Snlaaaat k Vi.oa.ia, M
4bo«krt mlulia»!. a» ranvla
taelqae. vicitBMe ; la» itft t aaal
laora.

U(Hl»Mli«HltMljlioi]
PtlU, K flvrler.

Le gouvernement français
est en possession d'un ordre
général allemand, signé par
le général commandant la
103e division alleman l«.

l i t ordre général orescrit
anx troupes de a 103e divi-
sion de restreindre la con-
sommation des muni'ions e-l
de ne tirer que sur des ob-
jectifs qui en rxlent la peine,
par exemple : des détache-
ments d'une centaine d'nom-
mea enviroD, au minimum.

Ui consommation journa-
lière maxima est Hxée par
le Haut Commandement de
la façon sui vante ;

750 coups pour le canin

territoire
Allemagne.

Le gouvernement français
n'a pas cru devoir opposer
un refus à celte demande, et
l'attaché vient d'arriver ainsi
A Genève, sans le moindre
incident.

g
de Trotski.

Le

100 coups pour le canon
de 10 centimètres

us munis
continuent

m iimlli IJfH Urréa
i quatre rotai

SM. tanin, w '.viler;

Le gouvernement maxima-
liste a adressé à tous les quar-
tiers généram et k tous le»
fronts un message dans le-
quel il annonce que < le Con-
seil des Commissaires du
peuple a offert aux allemands
de signer la paix immédiate-
ment.

« Tn conséquence, il or-
donne,cbaque fois que l'on ren-
contrera des allemands, que
des pourparlers en masse
•oient organisés et qu'on
leur propose de s'abstenir de
combattre.

t Si lea Allemands refu-
sent, toute la résistance pos-
sible doit être organisés. »

Ce document porte la si-
gnature de Krilmko. .

Des voyageurs venant
d'Allemagne ont alflrmé que
les «Iletn-nils construisent
une ligne terrée k quatre
voifs, qui ira presque en li-
gne droite d'Aix-la-Cbapelle
i Bruges,

Les Allemands attachent
uns grande importance a cet-
te ligne.

II tlî»
laadrai. M Uvrttt.

H. Litvinoff, représentant
du gouvernement maiiœtV

Ue vastes bwaqo«raents ' i s ta. « Londres, a fait, è das
ont été contruita; ils sont journalistes anglais qui Tin-
dasiinéi à abriter cent mille terrogeaient sur la conclusion

de la paix, les déclarations
suivantes :

c Je suis fort surpris par
«e événements.

prisonniers russes, employés
a la construction de cetla
ligne.

t Personnellement, ie

DE 60FBRB

etl r é u
c, matia, . > haros I l'I-Tté»,
ao» la prfaidtace *• U. RavaMakl
Peiicaré

Toutefois, il faut atten-
d r e <•• «nna.tre, pjur |se
prononcer, les circonstan-
««dans lesquelles o»t événe-
DMOt s'ast produit. »

DAMIAN1
V4riUi>lâ VJD du

'S-••ni Ai TrtHm* C*il * Bmtb*
U 1 p»r Àrr4t

Cm do», aw «a
'*«*••«, faa oartalaai ulaou
.-.ai ladlqi»! tftad M n

ls Vin N ttr Oasi u

-r«l«,
arrxl.41

l«aia lavaer faa

«abri
lit aa rrida i

•s > paru, a . ,
ait-on an,

Mnti or,llKt«i i .voir la-
•va a aa. Boro. da eoaearTI
iLuViia, a», la IM r*sfla). itviraax
th parai * rj .^.- , japat, al U 1

talMlIk^lii M »alaau Rivua.
la pakia . . |«(tra I t a b a n

M BSIU1I
| l'.i-lusur toule ImiUtioii'

M- MASSBL

b Oatlaal aat a t w l i OaaaM, IB,
aaan Wai.llia. aa 14 aa a», al 1
aaaNa. aa Iar aa I I la aata]aa BMill
19. l i a l i w l h a l . aa Itf .

Aria
La aaaiael l a M a . llataal, eaal

dtia, 7, Ba- da Palais, an t r t u l l r t ,
!'• U P . . i i . aa 1er,

SoulTret-Tous??
da l'aiMmac, aévralfias, douleurs,
etc.. .

Preata tous les jour, au moini uae

Jeaaie Un
c'an la « t»S pcar t o u , «l le mwJ-
laar dâparaiif da uag, da foie a*

• • l. «. 1

Ba fcata daaa toutoa l«a
pharaaacM.

DépeM ««««rai • Buba i c
LUKH, p k a n u d e a .

Ira p.

Le Qtrant, Laurent B a m u n .



LES VÉRITABLES

PASTILLES
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Vient de paraître:
L'ARTIGIANO

•.MIA'HIO oomso POVOLAIM
pw I'AMM 1*1»

m*- A R t U O C H Î T O - w _

01 f>0 E S I t i f l l D ! T «
VARIE

RELIGIEUSE

» l pow (aartr pla4 ai U al

MaboaBaKl, (S)àNutai.

A M U n i I IN MAIS

Dominique Veochini

BLESSURES

BELLE HUMEUR

i Vol. . . 2 tr. 50

Illiulraiioa d« WlLLKITB

On êwiwit ohu rtulutr, 2. rut HM

O i - S :

- 5 •

Voul«a-vous d«a) «niant*
vigoureux? Lavea-leur la UU i

LA MILANAISE
qui tait disparaître \BK Ponx aveo leurs Lente*, '

[ lea Polliculea et les Démangeaisons. Les familles |
soucieuses de propreté 1 emploient Toutes 1

LA MILANAISE
nettoie, fortifie, emheMit la Chevelure des

Enfants, des Adolescents et des Adultes.

j arrête la chute des Cheveux, les rend souplesetbrillants.
Elle est Indispensable aux Jeunes Filles.

LA MÏLANAI&E
Garantie inolfensive.

Smulea les Boites véritables portent le nom :

BEFU9EZ AUTBBSI

40 Centimes ta Boîte
Usine* à U L U D O N - P A R I S ~ DmiCnou Oscar Moulard.

3 S^-S

M* 5*1

:

•

Baume Tue-Nerf Miriga
^ SX - MAUX D. DENTS

1

ASTH : Pharmacie Lueur

Un. publiât™
•Mrveilleuae l r |

MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION
DE TODTES SORTES

FERS A PLANCHER
" • • • WrrM.- Hmu, B.aai, Cmrré», fut* In J1.1.1 »i mrtlIHi

Appareil* Sanitaire*
.1

Charles CLEMENT A <?•
Itastta — au alM«U» • — VasUa

Verdun Chocolat dAnnecy
LE MEILLEUR DES CHOCOI ATS

rtciamtr dans Uuto laa bonnes maiaoM d

Cette affreuse fruerre MacntMllement économique
doit obliger le rnmommottv français i n'utiliser que
des produits français, i l'exclusion le tons autres. Il
1er» oeuvre patriotique, il sera, en outre, un enenq-
ragmtent I l'industrie tnnc*in <1» toujours iain
meillmir et mi»ni.

6, Boulevard du Palais, BINTIA
Photographies en fous genres

: 1.50 la douzaine
Agraiidissemeiits et licproductions

Le Petit Bastiais
..•„.».. • J O U R N A L

1 0 tUNTwre — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction <S Administration : Boulavarf du PaJaia, Beatia

Q U O T I D I E N
JOURNAUX DE LA COUSE —

Cor» au If. i'Àtr H tr.
Dtptrt. IColonm 2» . 1B . 8 .
Kitucr 86 • »« • IU • I

Lettre du Vfllage
11 ÏIM \ il ICI

Si «oai tODbec mr m vieux live
a'aciiw M» * ï i ô l e r ° B ""P •*'<••'•
Voui j troitv rt i toujoura ûo biea
b^Jes choses.

C'en ce qui m'ait «rrité tottt ré-
cemnieni, avec 'a G1og''SiJhiï DBJ-
vertetie du P Jétutle ihillier NA ei
l'rtk-^i^ de pireits fratçau, Buf-
ti-f miurut » Prrii, aprëi atoir pu
bli* us cït-UMi »ombMi d'ouTr«ttef.
Ce<ui (|ut BOUI occupa ett (ut pir
d maadn et r*po«se» tt réiume ei
• ttrt i'tifiuiei • le ioin d«s ti'les
et proTiiee» des KtaU L a eu 101
èra de ctlebmô, puii^a'ii a Aie lire
k , Dîibur* Adhioni.

4 Ce le qae j'ii eit trtdaite pir
Vrtmtmieo Piitori. unprimte fe ¥•
nue » IFfl*i^ 17U1.

ùi remarque, chut- toute «âturelle,
d'ftilleun. qae l'iaiear s'ait atuchè
dinotage a parier d« ts Praaue,
poar itqael'e MD *moar nt 6*1
d'il, et dt iPoogae , i«* ptlnu*
d'adop iua «1 de UUMQCC

A i>gtrd de la dvmièrt j'ti «otê
lei déiaxi Mitâiu :

• La Polof»e, accr«e 4a frasd
duch4 de Lutioanid, par )une du
mariage de Jagalloa avec Bdwtje. a
an gfUtrriMBeii ontiiaroaique ei
républicaii. 1 e roi «ai é u par la liiéie
qui ia r*«a'l dais ua vaain kharnp
k u Atmi mille de Vanom. où lei
l lac twi pantin druaeai lenrt iei-
lei. La iiéciaK», pour être valide,
don r*o»ir l'adiénon de l ou lu
E<a-a, um aeul ponant lai e tcaec
h la vo'oaiA de tsna. Kl dau ce
caa, l'opp*>i*i) i^we-1 il, fa. ploi
d '«M loia, èckarpe* Ami te traduit
rea'lM* rnaaiiaiie reqaiie par « la
Iberté de la Hapabiique de Po-
la f» . .

• Sam urrioi e, à p«i prà* plat,
«M u Huneve rèaervotr d'eaus. bai-

fui par la V iitttJe, le Dii6p«r (aiciea
Boryxieaa), li Bug, la Varna, In
Mêmes, le Dakiser et a Uuaa 11
eit uè$ fertile ea b!e qui l'oi lèms
en avril et mii et que l'oa récolte
detti 00 troia moia aprei.

• Le iiègn du Gituverof meot eil a
Var-OTje r i i i l e i d royale Mail le
coaroaaemeat se fait 1 Oacc ie QÙ
le fmnr roi ie reid k pied, dèi la
vaille, ubiiode due t d'eipistio* • ,
P'iie à la iuii« du maurire comnii
ea 1079 d^ai C^gin? entra ptr
BOI««IM II, If m Farouche », anr la
peraoaae de Saisi Stamsiaa, évÂq-ie
de Oacov<e, qui lui reprochait i n
cruauté* ei im dèturdett.

» La Pologae, iaai compter la Li-
ihmaia, camp a hait Biais, parori
letiuela l'Ukraiae. c'eit a-dire pijt
de froaliere, dépota peu a la Rdaaia,
et qui eal aimi dipeiaU ;

LUkraDia » sam. tri iCcsaochi han sede;
Pria al a Poltoma ligj, indi a' Rassiam
SB stessi ibero, e Kiov • io loro mani,
Cronii a mutar la patuila fede.

» Voici i'Ukeaiae, doit lacapita.e
eal KifW aoirfctois à la Pologae, est
piwfe depuis h ia Ruitie : c'oat !e
pajra dea Couquo* qui .ont louj >un
pn1)* k vio er Ici «agageaii) iU pria. *

Au lecteur d'apprécier ai lea Co-
saquaa aal coaeorvé c*ite boaaa ha
bnude.

Domme bie* oa le c o i n , ma
première peaiAe fui pour io<re pe
tiie peirii!, la Gorae BuIfloT 04 la
cooiaore que quelque! mou. aaaii
combiea auggeiiili !

MORTS

IB CBAlf PHOWMiCE
On lil laas le dernier • Bulle

Ho de l'Aesociaiioa Amicale de
U MagUtnlure » :

AMT,IHI MARCAGGI
Par JéliberatiuD du H octobre,

le Tribunal je Chambéry. pour
perpétuer le souvenir de ton re-
KreUè SobklilDt, a décidé qu une
plaque comm^raoriilive si<rait
pkic4e au niai a Ai Jialite avec
cette inscription

A Li nwfMMTl dé

.lATrMAA" MARLAGGI,
V à Aj'tccto, I0 iO •aptaMtW 1880.

âutaliluf <tu Proc«Éf«f
•le U» fi*r*t>l*t**

A*p*4a*t m tSJ' ifiMfmmltnm,
CiU d Cor+t * • JT *» tmmtf*

U H murii HH5,

Giaoe allChU-o cua Cagliui Sanleg
CorsiCA coa B«3tii si rotfre ai tido
Di C.*nd*, altruardaamacciosi

f«e recoauuiKi voua pai 11. c U
Coriica » de Novailai, uaua uxr le
« Leone » roctMr ntné daaa îe vieui
port de Baiiia, daagereui pour la
navigation et ra»e par la Ha^i•^
vara 18» 1 T

A8PK1CCU.

L» Ballflin reproduit la cita-
lion obtenue par notre r e g r e t
rompatnot* et qae noua irons
déjA insérer dans le < Petit
Baaliaia », et il i |onte:

• Le magistral el l'bomiue
éleient dignea du soldat. Partout
où Marcaggi a passé, il a laissé
le sourenir d an raagiatnt ins
tnut, laborienx, pénétré de ses
de> oira, i 00 collëgoe bon et
aerviable, profondément estimé
de tous.

» Son souvenir vivra toujours
dans nos cœurs, comme il aéra
gravé sur le marbre

» Puissent ces lémoigaages at-
ténuer tes regrets cmela de son
père, t'émineot président de la

DUT d appel d A i x . d'un trére
digne de lui, avocat an barreau
de Toulon, glorieux matilé de la
guerre, et de tons les tiens. »

Lire à l& deuxième page

GLQRIIDX BLESStS
FRANÇOIS STEPANIN1

Le i Balletin Officiel de l'As-
sociai ion Amicale de la Magis-
trature », sous le ti re CITATION,
consacre les lignas suivantes que
nous sommes heureux de repro-
duire, à notre concitoyen M.
François Stefanini :

« M Stefanini. jage d'iastme-
lionà Montiers. grièvement blessé
ea septembre 1914, aux combats
de Saint-Mihiel, a été promu ad-
judant au 321» régiment d'infan-
terie, et a ob'enu les deux cita
(ions suivantes

» 1" Citation à l'ordre du régi-
ment : A fait preuve d'un grand
courage et d'un sang troid absolu
pendant les attaques des lrj avril
et 5 mai 1917 (Chemin des
Dames), secondant son chef de
bataillon avec intelligence el ini-
tiative.

B 2* Citation à l'ordre de la di-
vision : D'an conrage et d'an
sang Iroid ne se démentant jamais
dans les circonstance* les plus
critiques. A été uu auxiliaire
précieux pour son chef de ba -
taillon pendant les attaques des
2ll el 21 oclobre li)17. *

Nous adressons i M. Stefanini
et à sa famille nos plus chaleti
reuses félicitations.

LES CORSES
à Gonstantine

Notre compatriote U J e u Feltci,
lieuteiaat coioael, a prit le cje&maa
dtmeni du 7e rtgimeaide tirailleur!

l

La 4 ftfrier, é 5 heures du ioir,
les marab ai de la ioei>t^ « la Gor-
té » te IOBI r^uau au»our d» leur
praiilnl. M Boaem, pour lui offrir
ua apAmif d'hoaaeur .à l'occauoa
de aa aomiaauoa cornue présideat
de chimbre h a Cour d'appel d'Al-
ger

Ko riposte ans ténoifuges d*
la plus vive •y.ipa'aie de ifs tflea-
pairiorea l'éanseat nugiurat a pro-
aoaca aa diicosn touiigaA par dea
«inta «a'Iwaiisiief.

M lÉaiiroi, na ami de la Corse ri
d>-a Corn», ea t«ra.ei chraui*. a
•«••tè !•• lo«aag«a de l'Ke de b>aa-
t*, et par i<a deidiciioas pitiorea-
^Utti, a E-mma e lea auditean ( •
voyage, dam ta aoao du toage.

lj-ut$t.trà l'aoii, UASI'IA

— DEMI-GROS — DftTÂlL

SfB ÛNGtTO. — Notra ooan-è e
le Pat* M«rw€ttUiâ a relaté daaa
us procèdent amaàro 'a teataiitâ
d'é*atiuM de trata dâaganias aialta:
ie«rt, iét^aw à 1« tuaiwa 4«rr«i
«AU

La gardiea qui doasa l'alarma el
qui a réuaii a l'emparer des bandits
eat notre compilnoia M. ttilaire
Haui. le frère de noire ami M. Tal
tose UHZI, l'ouvrier si ia'ellîg n' et
•i lépuié, do*t le PttU Bistwt
fil l'éloge h propos de la dé*:oii>erie
d'uae plante arypiogamiqud dast
des casditioaa ii buarrui !

A soire tonr, aoas tommes heu
rem de féliciter M. le gardien Haut
poar si bravoure B! son é< ergie, et
•oui apperoi* l'atieiiiai da lei
chef», pour que cet acte de courage
civique ne reale pas t a u réconi
pesse.

OuETTA. — Nous apprenosi
av«e plaisir le prochain mariage de
Mlle Assetie Gieco, la charmaath
fille de aotre eicelleat sni M. Si
don Greco, avec III. Jacquei Maitei,
heuteaaat au 146a rég d'iafasiehe.

Noua adresauaaaux jeanei fiaacéi
aoa meilleurs touhatu de boaheur.

Nilitiin
de la Gor«e

CLâSSE 19
Les caadidau au certificat de

préparation â'iSdrtici miinaird sont
îaformea que les eiatneoi a or ont
lieu daai le» condiaoni suitaotei :

A COHTfc : lei 3 et 4 mari, pour
les caadidats dei arroadiaiemeali de
baïua, Calvi, Corlc

A AJACC10 : lei 7 el 8 mars, poar
les caadidau dea arroadisieméats
d'Ajacao et de Sarteae.

Lei caadidau recevroat nae cos-
vocalioa ipéciale.

Nécrologie

Mlle Catherine TROJANI

Ces jours daraien, »'*iei«iail Wh
Gataeriae Trojaai. h Marssill*. où
aile s'était rendue pour suivre BB
TraiiemtBt. Ua triais aoovelle a pro-
duit tae pr»(oa4e émotiaa a Bastia,
où la défute était u-ba connue.
Aaimse des seaumeatt lei pi ai él«-
v«s de ptM4 et <)« aanle, elle «tait
parveaae A realiaer de très fceUai
•cuoai. B'Ie se devouak priscipa-
Umeat t l'éduca.ion dei âtletiei
dosl tes partait se pouvaieai s'sc
coper; oli* lea reaaiiaaii iftaveat
chei elle M da«i lea «ralotrei ; dU
leur apprenait le cauett'ioi». In
prApsrail ft U pn»aùèr« CMunuaioa.
éuit aiui an trfet precitux aun
luira poor le cergé paroiuial «l le»
Boaae* ouvres.

Mile TiOjiai m«t an au lervice da
•a bo«ae propagande lai modeste 1
r«s.ourc«* d»Bi ell< ditpoaaii, a'be
11 uni p«i ka'inaoïer deiprivalioas;
puii, .onqu'eKe >• poavail faire
autremeat, faisait iaurvaair lea par
•oaa«a ctiatiia»ies.

Dieu tait le • ea qu'ell* etl par
vaaae i realner ; les echcci ae la
reMiaicBi pas. ai les imai intoas ;
elle >e vojaii qae te bteades «afaais
dos: aile VMUUI taewer l« caar el
rtadra Tlm* agrAafcla à Die*, ea
q«i «Ile saettait M«U sa eMfiuct
po«r la a«co«s éa aes pawss.

C M I Ma pou poar a s m vilk.
DM* l ' t v s *aj» rtutm **

.'/
el du dJvâueraest dà*"T

BÉet de propagaade
Aat re tei morte» turoat pro-

caaiaemeat traataon&s a B*«i»;
pour être dirigé» sur UrUca, où doit

noua ptèsbutoai toutes aos eoa*
doléaaces i MIU Itutfinti Trojan, 1
MM. Aaioiae iu^e. Jeaa-SimoD et
Jeaa tiapiute Trojami el k leur ta*
mile.

AriM AriTpiniirvtit

Concours d'admission
au Prytanée Militaire en 1918

U est porté a 1s co«i«iunce de;
famiilci d î caadiJi 1 au coacour*
d'admin.Oii an Prjfia»ée militaire ed
1918 qa'e'lei devront (aire iai:rir<j
leurs eaUau k Is Préfecture du ib
avril au l5 mai au soir et lis pré-
senter lu lundi 2f juia. à 8 keurpi
du maiia, devant la Commiisioa
chargée de leur faire mbir les
épreuves.

Ce tu ûommijsioa la rêuaira h la
Préfecture.

PAYEMENT
allootiou lilitaint'

La pareaieot dM i
tara U « . U parccpUaa da BatUa,la, raa
da i'0p*n, in joari ol-apréa K ilasa Tor-i
ira alptubiuqae aatvaat :

U 11 fi*:, dt U lattre » * U lattra B.
La M Mrr. — C — D.
U *i (tir. — E — F
k e » ravr. — a - L.
U M tévr. — H — O|
U 1 7 Urr. — P — h,
U « févr. — S — Z.

ASCENDANTS

U 1er mars di a* 1 à 200.
U 2 — lia L» 201 à 40.).
U 4 — da a* 401 i 600.
U 5 — ds B» tWl i 800.
La d — da a» *>1 à 1088

I
Petite &*Mëtte ",)
Disiinction maniée 1

« i * Uoita^i*^. ui(lraià-« titvlaira |
da Ire flaiet. i l'bd ital la PulhAoD,
i Parla, viral d'obteur la palaa «a or.

p
U D a m , a u imârmiérm qti H H » (
fatl naerqaer par [«or mari» «l i'a*<

••••-• ao.a*. aaprèt JM ma-

•Ile Oonefgiau ett la Alla da notra
•TSaftbto,— • • ! , l'avove Cortaggiaoi,
4* Oiwfa Ûtfaia le praa.ar joar • la
awhiliaatioa. ft» pcoJ g » i uo* «jidiii
•w m*a§ UMiLfMU ai iitoutt.

OatM «M4«* i» B)«fiM aa Murs
HMaar taa«wi&.'«B, ssa

WBÉ l lk, qwi l'a pai àémU k
pava' aaa fwm 1» al *•<•,

Concert classique
La 3a ajaairt elMSiqe* doaaa par

Mil* PWfstel M. UiMnaralli w n tua,
H Q*acs Palaa*. diataao&a, '24 Ô M -
rtM, A 4 ksarw 3,4

tla, ekas M. ISfai. 4



Nouvelles commerciales
Par >I«AIW,O d

di UVMilla. M. D^n.aiqaa TooMaiat
ù. • été Inacrit ior U liai* UM
da lurcliuidiaM dt otlto ? MU

BBRS jMBlfl _,
Servit. lattr.pliKiuc sp&m du Petit Bjtsiiai* ~^i

— J l paroinae saini.j^n Communiqués f rancaia
_ | j • . l'nbUTb. d-lttria. aaw.d>ma- - - . „ , . «*-»V««S»

s!
M. l'abU Tb. (Tlitris. aaoiao ohape-

laio da Honlmartrtj, A Parla, prédiaira,
oatt» tw&éa, U C»tè&* a Saiat JMB.

Il prdokara trois fou par auaaias : la
diraenet», le aurendi al ta vaadradi a
5 hwraa d* ra.'»»-».

Lai boni iiaittaii oa muaqa>«roat pas
de venir «atandre I» vaillant orataar al
biu godu dua la Capitale, dans ta Ba -
•il; It. da Sacré-Ccasr.

Les poste» aux armées
Soua COB1JB.S oomain da treiorarie

da 3« clasaa, an larvca dai postai a u

«0»
A louer

ikl • caambre manblai.
S'aireMer p-or rimaignaauala s u

borna* da PeW Buttait.

1.257e jour d« la «ittrre
Psria, t l fSvri«r. 7 heures.

En Argoaie aous avooi n>poui'é au coua de nuis ta four de Pan* at
infligé ddJ paries sttauhlei k l'ennemi.

l a t orrai »e ao aord da Buras fit a l'oit de Hoacel, IOS delauhemeaia
Ht pénétré proloidémeal et sui un large iront dans lei ligses allemand*!.
Celle «aération bnilimmaat coaduiie IOUI a permis de ramener us nom*
bre de priionaiar» doat le chiffre cotnii dépaue 400.

Dans les Voigai luttas d'artillerie a u t i «clivai d a n 'a régioa de I*
Ftve.

AVIATION
Daai lajoiirate da 19. 4 aTtoat a:Umaadi ont été tbailui par .os pilotai

aa cicquième appareil a été détruit pir le tir de

M. Pancmi, aucieu direc-
teur de la prison da Fresaei,
qui avait étésuspeudu, vient
dâtreinstallé dans ses fonc-
tions.

V. Cornu, directeur pro-
visoire de la prison de Fres-
oes, est nommé directeur Je
la prison d'Angoulême.

i W l M
Polo!
C«iTirMB«l di GalicM

baras, II favrlar.

AVIS

trtic

Laa eireoaataiMMa actnallai mn» pw-
atotteat da paj*r. dé» raiinWDint, IM
titux denf/era i/ii£éj ca nAmo Lviiéi
jntqa'A 4 fr. U daut if. ; denti
émail inivant Jo coora Ea oowéqaenca
Jis fenoonea qui poneisal da vfeu
diniiari dan* qaalqoa utat qa'ili «oiaot,
«ont iavitéei é non* iw expédier di mit*:
•ma aitimaticn doue r^oor.aw fcoon*-
Utd eu iiiera U prii doal la mofttut
leur sera a4r«SMJ pu- ntoor dn ecar-
nar. COCHAfttf. 47, A * M H Tr-diioe.

Oraa Maria Uaias Joséphid* Pan.
latta. — Ziltwi Charlotl*. — Paaiiri

Ptvii, SI férriBi-, 15 heures.
Au nord-ouest de Reims dais la région de Loivrs ua coup de main ea-

•uni a échoué joa» DOJ feux.

Le chiffre des prisoniierj faits en . o m i s e au cours dei opérations au
nord de Bures tl a l'eit de Moactl eil de cinq ceai viogt c'aq, doat nu
officiers.

Aie* a sigaa.er sur le reste du Iront. g)

ABMÉE D'ORIENT
td févriH-.

Malgré la aeije épaitie qui es'rgve les opêitioti, lei Sirbfli ont (i4cu
té avec luccéi ua coup de œaiD inr le Ve ira u t et pâuèiré dtas lai pod-

COMMUNIQUES BRITANNIQUES
Soir.

Daat la pallie tud de notre froat DOI sairouillui oal ramené quVquas
priiooainr*. tn coup de miin leulô M maiia par Jet tl'emaadi a l'eat d'ax
mealieret a élé fac Jeiceat repouué.

L'artillerie eaa wîe a montré quelque activité d . u Ja joHroée vert St
ÛBaaliB al sa lud oaetl de la Baiaée,

AVJATJON

î

Zthab, tt léite.

Le Prince de Bavière dé-
clare, dans un ordre du jour
à sen armée, que le but de la
nouvelle offensive contre la
Russie, n'est pas de procéler
à des annexiuns, nuis bien
de rétablir l'ordre et d'arrêter
l'anarchie.

A la suite des manifesta-
tions sanglantes qui se sont
produites dernièrement à
Lemberg, le Gouvernement
de Ualicie serait remplacé par
une adminisir liou mililura-

l'ail!.. U
EN FUITE

Pauojrada, tl Mvrlar.
Us nouvelles reçues, ce

matin, du front russe annon -
cent que la luite di-sordonnée
de l'arraéd du Caucase laisse
le Iront eutiôretnent décou-
vert, et la Géorgie sous la
menac» immédiate de la Tur-
quie.

A GORFOU

En Italie L'OUVERTURE
MJ_ da la

u niuwii
au nord d,, Uou.i et
o.t é:e d... >.^J

Skouptchiua'
Ualoalqna, II t*i,l,r.

Tous les députés serbss,

Cartaoei Lam , . . «lit , . ,- , . 02 a™, d. . . . . . . . . étj rt.lu.aTl 'ottt,.!, . r / '" ct°<°""»«'» • « appareil.
Lo" 'Iul'« detcra,.rê. Uu . . ,„ . da boaibBnla«.â.T".'l" "V""8 ""'"'" "'"""''

P-.1.W Cb^l... 78 . ^ d. V.M.». par . « , , . | . .u r i . ., M1 ZIYZZ" „ ZT.'îr "éd """° e" """"
•r-'itiiin it Villi

°"^ eJ"*:«.T^ZZ.:Z:::<YT*• "L<"™r«*itali<fniqui eut des com^°-
» la nui du t» .u lu S,".,* i, , 11 °"'ï. . missions avec Grirnim, avant

p é serbes,
1ui M 'rouvaieut en rtalie,
viennent d'arriver a Corfou
afin de prendre part aux tra-
vaux de la Skuuptcbina.

Ces députés rapportent la
meilleure impression de l'ex-
cellence des seutimunts ita-
liens pour la Serbie.

«m. rtatata ac r M > t 4 _ _ _ , ,
aitwalaai an aaak nae al taaa aaai

1. .0.1 d«l.r«. eulpttioa de s'être livré à la
propagande défaitiste.ahrtdja/trBTailiMaaB»

lai OAuHt m « M 1 «pan*, U,
« « " "ara*., aa 14 m M * I . , . « u o , . , .
a*a«ia. da Inr an II aa taaa.> w. , t"f- 00 ai iicwdie t.o:am a été a lumj
M. IWIti . l FMI. an lai. Tou Bot appareil, toil rnalrei.

ATÛ

1". M ^Mli, . , 1.,.

aïs la

GEORGIE

VIGUEUR '

la SANTÉ

VIN
<" o u

CAP
CORSE

LtlMATTEi
V * • '

LE VAPEUR
ièivett

torpilla el coulé
110 dupirus

». 11, tt ritrltr.

Le ministère de la Marine
communique à la presse la
nouvelle que le vapeur A n
jaufteant 1800 tonnes, n»Ti-
guant connue convoi d'escorte
de araeille 4 ougie, com-
mandant Bnutlli, a «lé tor-
pillé le 1er lévjier, ut ,s que
l'enneim lut vu.

LES ILES 1 U I D
55 honmfs d'équipage; H 0
personnes ont disparu.

ALLEMAND
COU É

«'PM»IJ.-,«. « a i

Dn con muniqué île la Ha-
nne dit que le patrouilleur
- lem u 1, si nouoe dias le

an^elauU, d tuucné u u e

a lemaïul,

L'a«enl maximaliate Vo-
rovsky, qui était chargé de
oenocier le départ des trou-
pes russes, occupant les i es
Alaud, ayant échoué dans sa
mission, el les conflits &,„,.
mençant a se projui^e en'ie
soldats russes et les gardes
blancs, venus de Nystadt, l« '
gouvernement suédois a dd-
cue dorgaoiser uuo eipédi-
Uon pour reUttlir l'ordre
dans I Arcuipel

Le conliogaut, qui se com-
pose d'une touiuanuie j l n .
laniene et je tr^upos d artil

> èle en

Par suite de la retraite
désordonnée et précipitée de
l'année russe, la Oeorgie se
trouve sous la menace immé-
diate de la l'urquie.

t'our parer 1 cette éven-
tualité, le gouvernement de
la tieorgie a décrété la m-bi-
lisati JU géniale de tous les
nommes de 18 i 45 an».

Si cett« mesure se réalise,
la Géorgie sera en état de
meure sur le pied de guerre
une arinoe de 30(J.000 aora-
1D8S.

Fournitures
Industrielles

'Somomimit «Trititmpha c

. au.*... (ranaa

t BM nt .e . Ba| ino ait, a>t4.

STAATH-8CS1NL

n.T—t, fUfér», I4STU

Le PetitBaitïâS
J O U R N A L

10 PL PS TIRAGE DBS
Rédaction <Â AdmlniôtraUOD : ?,_ BouUvard du puda. Baatta

J..B_ O t L A O W J Ë H , Ow«l««r, î î

i.M U K U I M Mtnt p>I*bl«> « I . U . B «M M M l U | UUINHt Ju Ju«TB»l
!•* p«uf«, > fr. ta anfia ~ » p*«a, i fr. - > p««». * Ou - K p*4«, dlTtrs» 0 60, Julie. 0.1O

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE L4 COUSE f — " ^ C E N T I M E S

U Tie devieot de plas ea plas Cl*lM*- ^
cMre, le fait est incontestable
Français et Françaises, nous
sorfunrs tons résolus à sabir pa
trEotiquèment les conséquences
de éett* gatrre jusqu'à la TÎcloire
finale La paix par la rictoire
est certaine avec an homire
comme U. Clemenceau. U s'agit
donc de tenir et de tenir jusqa au
bout en unissant tous nos ef-
forts, pour al éger les sacrifices
consentis avec la meilleure bonne

aux pn'IoniMire* du mariage da
prises Napoiéoa iTêc la priaceisa

pluiieuri oaiitiaos
•lai. el c'est au cours de
st il fat cfcirgé par le icmla
i L.iugier auprès rie Kadati
1 fut raieati commd priiot-

aier « Maalooe

t a coai(BUB.catîoa que août de
T J I I k II. la cmrmad Ur Mordiai
fltt très iitérasiiaiQ yl prottiqu* i o
tre impaueace de lire lei klAmoirei
du regretté tvnaair, li coaan h
B u lia où il ae plaitaii aouveai
t où son fils a IUITÏ lei c^an de

et jastifluatioas de ion

J t a U « . d... « cofflpo« la fa- ^ ^ ^ ^ ̂  ^ ^

pire . IOID, préDom, »g«, qoalilé " w l r e t " u ' P o u r '•iéri* a t fr*'*»
m proffiiion. u t a commiwioB ûii« nai tôt mènent

mère ; mont, présom, fige. * ^ ̂ / ^ quelIH que loii la durée d»
' - ' r**aoce( *aas touteftjli qae et t e

'- i flire isfrjrieure h

" o u v e l l e g

, p , S g i .
eafaoU mobiluéi l'ii y a lieu :,

10ms, prénoms, Ife-
paresti n»a*t tn limille : î o o u ,

prêaomi. Age, sroteiiioD.
adreue :
It"m du négociaat caes qui ï%

eateadeat s'approvisiooner.
L d é i i j troat rcçnei k

Otr. 50.
fl da la

B»aiiê

Elablisiament

Noos croyons faire œuvre utile,
et contribuer an ba commua,
en signalant aax Pouvoirs pu-
blics que l'augmentation fantas-
tiqaa da ccût de la vie peut être
enrayée A J'aide de mesure* im-
poaen par les circonstances ac-
tuellea Noos voulons parler d«
l'interiiclioD — provisoire tout
aa moins — d'exporter des den-
rées indispensables à l'alimenta-
tion le .roulage, l'huile, le bé'ail
et le vin ; seuls, quelques accapa
rrars pourront se plaindre de la
mesure adoptée, qui sera accueil*

lie avec allégreaae par la popu- ,{<„„ de Maire 'nforma la popula-
t i o n Les fromagers de Roque t i o i ,„« M | , p f è f e t * , i, g ^ , )•.
fort n'aaront qu'a ajourner lenr
eiploîfatioD ; et nos bergers Cor-
se* offriront alors le fromage et
le lait i des prix raisonnables

Noua demandons donc a l'an
torilé préfectorale de prendre
d urgence les mesure* qui s'im
polent. De* arrêtés interdisant
certaines exportations ont élé
pris p*r M la Hréfet de la Corse
et pour tont le département II
suffit de compféter ces arrêtés,
et surtout de veiller rigoureuse-
ment a leir exêcalion stricte
Noua faisons appel aux senli-
mealJ de haute justi e et de
grande ferme lé dont eit doué

aoire„ lyc^e, arec toi frère, décédé la Mairie, lalle du Conseil Municipal

Nécrologie

Mme Marcel FÏVDEL

ll J * •«*«• da s t 11 «curai du malin et de -2 a
5 du loir.

inUuitoimmmiM

La Premiar adjoial faiiaal fooe

io*i^ à f*ire établir d'urgence, «•
vue de l'âtibliateneai d'un rariet
g Ai An dea desrén tt cooioramt-
IODI m e lui« coaieaiai :

1* 100», praïaini, âg<) »t qualité
di >h. (ue chtfdft r mils,

1* 1rs omi, p *ao i, âg<\ qaa-
l i é oa proie, iioi dss membre! da
la famil t on dea prnoaaai tivaat
i*ec «Ile.

5- «• aomi préaofDi dei mobiti-
» î •')! y É lieu.

A" le iom dei s^fociaiti de la
comniUBe ckei qui lia «aUadaat

PATE MENT
in allooiiou ulitaini

U paytiaiat dw tUooatkwa talUtalrM
tara ll«i 11« ptrospUoi J. Baiitla. « , n .
la l Op«re, IM par» ol-*pr*i tt duu IV-
ir* JdpfUMUqaa Mifu! :

U ti rivr j a la laitn A 11s k»r* B,
b.M(«.f. _ C - D.
U U (avr. — E — F
U l « Utr. _ ,i _ u

U M féw. _ M _ Ot

U M Ittr. — p _ R
UttHrr. - S _ T.

ASCENDANTS

U IsfnBian da B* 1 é 300.
U 2 — da u« 201 à 40).
U 4 — da a" 40 L i 000.
U 5 — da »• Wl i 800.
U 9 — da B* 801 à 1088

notre distingué administrateur
H. Heary

Nos ménagères Corses, qui sa-
v m hire régner l'économie dans
nos bmtlles soavrnt nombren-
MB, saoront faire le reste, pour
ajae la vie soit moins dore

D. M.

Èa coatéquaace. lei caïd de ta
mille habillai BaMta «•• t pnéi de
m s ire le Mure ro mpiurit da four-
Dtr, dans la pin txel délai, Isa r»n-
••igatmoata dr-aja,ud«* par lAdmî-
auiranoa

u d d'scl«r>loni «a vus da l'éia
bliia nea i d« n litre de> famiika

Gtifinuiiit
d« la Gor«e

CLiSSE i9
Lei C4Bdi<.aii au ctrtificai rt8

préparaiiaa iiiSdfTn:* laiiitiir* sont
•afocBis qaa !«• sxa<oeas aaront
li«a d m Isi coadi.iom mi T U tu :

A COUTS: iu S ai 4 mari,

Mme Feydel, veuve du rrgretlô
M. Marcel Feydil. e»t décidée sprèi
uae t n t i fo»gaa maladie C'était
uaa t'emma de b:ea, qaa la popufa
u'oa àa S u i t Floreat eoloura t de
mpeei, et qm «mporie (liai la
tombd d'uBaiioi!! regrets. Ella ma-
aait uaa exin.no • patriirû*l8, au
milieu de ie i eifaow, peiitieoftnti
et de aombreiix para a; s.

Sa boité, i t piAtA sa géaérasiie
pourraieit isrvir d'diein>la; elles
avaient loujjun élé la règle da •«
oadune, le bai vdn lequel >'<tit dé -
roulée sa longue « t sel.a eiiitence

Aux obièjue», «al les frères
revi«l et leur* tils :oad uiiaien le
deuil ealonrrli da !du n aarnau ; U
popalaihMi eotiôrj a fait conèga a
la dàpomllo mortel la de catia exce •
Uaie Tourne, et t a h •'dlaient joiais
lei aonibrriiix partati at inin da
Btsiia de u a , le Ndbblo. du caaon
d« NoDia..

A l'inua d'ua >er*icâ loleanal,
l'iBianaiioa a éta fane data la c i
TMU tamilial.

Noui offroai IOI biâi rifii co i -
datwoes A MM. Hi airs, Pjqt el
Robcn Prjda at I leor famille,
a » familial Pieirt, Utour, Feyiel,
Orsini, l'ai m. UaiLelli, Valdiy et
Fnqu«l,

Oratom S*int-Roch. - V«dftdi,
»»«Ji « d.»»ii«h« «iroaHiaa, dans le
dit or» toi r a, «• pr èrM ditai d<a Qas-

BiBnr>ll«Dra «t Coi,fTèrM i
oufrarla.

Sunatli, muta i Bhaarea ; la MÎT, à
7 h. 1|4, oUce du noria al Salai. Di-
manche, ottine i 9 haarea. aa'ri da la
aiaiBa arec Bipoaition al Làaaiictioa da
Trèa Saint *ao»iaat.

La maman guérie,
l'en faut aussi.

Pair* oanp doibl* an >o« (aitattf* qia
l«a Pilalaa Pkk •• pm-jt IOH'M iMfon
<!•• • «a ,r . i . .t< !'oaaB-oa. C«at alail
q«'»lt«l tliUBtui u gime < m , Botrioa tt
n fllli AJ«|.n, Boariii, t[4« j , tn , „

iat ilail moil i m loti
qa-a;in Ki«rnsi

di 1-1 Pl'alaa PJDk,
éûTlMltM-|klrJ-j;)t|

at «ilti ai'oal f»i;
•ooritaatatdibito.
AHIID'BI I* pu hé-

lai rurepru.
n H la Adélal •

*]•( #proaf*t par la
: J«-

< «UU l'Ai faibla,
i' HBI appajlH, f ia M p4-

DM qa'a'l* a et prl« TJI plia.'M,m
mlaai luiiblaa'aH atù>rMiè it loai H I
milaiiu DOD( pat UrJa i<Jt»pintir*ala
BU* la porte U aoatMt trat Wao «t ,Ut

P'ctub*no.«? •
Q» OOM ivyooi pain, 0B muté, aoai

de police k partir du luadi 18 fé °**

L'EmprteooDMaaat

k lè-Mr k UPM4NI

M. le CMBUI GieèVa: 11 ali« I ae
sirM ktontiai. «ai a réaid* qae'qeaa
aaavM daa* attira tilt* ai j a lamé
le« ssei leur» i*«w«ira a :m«llcHMat

K'Iea teroat reniaes iaidividnsllfl
mcat an écfeaace dei aiecea tain*

iea
r 4a». i «Ljo«, neei de «M

f*pw ëttriem èai ft
extrah des aUaetru ai |eaé*al
oomu L*«oe'i«> G^ttati s#nie-r du
rejanme d'Italie relaW • sa d*ta
tioe dasi les priioet de Maatoe*, ea
tH«

al. e .Ott'Qaaii^ur M »r liai DOII
JUD .es Mém-Mr-iécntït (>tr

aetoai rtçsat par ordre al^habéti- les c*Qjid*tj dei arrooduiuniBati de
q » dana it» cooduious iui?aai«* : BuUa, CalTi. Corie.

Lei cktli d« famille doit le aen A AJACCIO : lei 7 et 8 mars.poar mars par Iea é irai fora rési Javnt
conmeace par In leirroi A. B. G. el les ciadidaia d«s arroadisieneau Bsstia.
I). dtvroBt >« pi-éitsier is ••medi d'Ajiccio si da Sartea*.
ti ftivrier courait. Lei caedidaU recevrail aae C M -

Gei i doit e iom cemnieBce DIT vocatiH ipéciaie.
tes leltrea S. t. G. U, 1. J. K , la — . ^ . , . - — -
lundi 35 courut

Caax dv>it l« aom coiBnaaace par
l u 'Stu-u L. M N O . P. la mardi
M.

Cent doat l« mom co»m*iw par
laa kiirm U H. S T. 0 . V I Y.
Z. dovreni M pti-aslcr la aiair^redi
17 coorut.

Les kibiiaau da btaieia de Car-

iai Pilalu Pu le Joaoaiit Ja nog «no oùt-
q«a pUat'a. Oi pMi • « • • dira qn prwilra
'<• riiaUa Pu k ail • ••« • •4i |S'« J«n
proturar Ja HOg i « 0 la i'u[aaU

Da aao| iloba ai par Mt «I raMan ton.
foin ii m«Ul«or raatl* «toirt l'artoni
at la sbloruaa, a Tait'SlMgAafrali, laa Irr*-

" • ^ • ^ ^ filantM *t lai suai J'-itoana. t au ao
Las ur le i dut*! m*. pr«icrt*es « •« Ment ai pir. pa* Jiaaifi aaiidasit

psr]^ décret du 1 avril 18.7, pûor- blea ireapâs,at d» la M*n*<B*i •. La* fi-
roat «ire réclamées H û)mmu.ar.ai !•"• ftak -on «itroDi i t'aUti Ji tootii

171.1DI

a Mf« , PtiinaMle d -
b'ia, i l , ma B«l'«, om.- 3 fr. sa la
boita, IT fr. m l«t 0 btRaa, fraaoo, iHti
0,4O4i liaibra-tait par botie.

Poêtm 0t Télégraphe*

AraQMS aui Pensionnairtw
de l'SUt

dans Iea boréaux de poste

D-îpon I» lar janvier, IM paa-
do fareat «ur J'cltr.lifla as txireaa uo**urr.t A* l'Kui peavesl reuvoir.

1. Oaillaaoa do IVc«ptaur (M.
BIUHBI aa« la taie de 5 franca ias-
t igfa , par la loi da M juin 1917, a
fie effectuée (au k dâfaat cjuncal
d'iadigeace r«guliè>emaBI établi).

1. Krceaiue da demande dj car-
te a'ideame ;

3 titra da permit d« arjaar (paor
cfui qui aa aaai oortaara.

r r STNDICATS

I-

Mneal da
famille oa
pnéi c

Union «aa Cmatoraa da Coutnww.
— Ua aa-narat pariieipaula aoat priai
aataialar i la raaaion d. ••—riVIt
gtaarala ani . n l i« . « afaaa acaal.
laa m l'Or»™. 18 oaaoïr. 23 aaataM.
à S litana dn toir.

Ordrn dn j<mr : La<iara 4a la «aaa-
IIIM tenneiara. — OnatliMa dlfnraaa.

U SnMlalra, A. FHZ9SNI.

ZJ^J ConcalelMsiqu.

|<a«ral. ».. n., . . , .ed.,.>.l I. «. . . . . . I «aa . . ,bl. . . . ..la oa. r.ortaa.la.1 !.. arrira(.l c« - £ ^iTm r Z . ^ ' - r V «ÎT
»i u Œ.ar.. arnaa. aa i<88, à coalorm. .a aK>a« « ouï^Z ™ '•• " d« d « « "»"• „ 07,^, p... , , aMaTi. M i!7'

Caawii oA iMuli n« et où il I ' .UII caaiaaaai Iea aama praaoma, aga a-"^ a v 0 l r daaaaaili, BB« loin raBl, i 4 hMre. 3(4.
dariaiunalaBI raiiri â raa aaa n i aladrtaao dea p.rwaati da lear poar loalaa, aa mtjm a i . e lormo. L. taath» ara e n n i a « ) B -
d u 'ta* «w«Uûlaaiai aa. ariM.a. famiila ai da atata* la> pcraoaBaa le nB^lla aa iuieàal du buraaa d. ' Ua. ahaa H. P*fl|i. aallaar.
M «niaVa «niiTri rt pittofaa, M nnai ana«aa, alaaa ««a la Ma. M paau. aa* h aa|iaaliil la ta (xn,- « • •

Aaaraua ABB.-H.ria, 3 na^ dn rajaua.
Uatal Paal. avjai ai Uâ. raBB.

«Ha.attaaa.a.liiiiiU.-i.
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*~~ Serv h* téWf rartak)ue apfcUl du Petit Bastlais ^

Communiqués Français
jour d« la guerre

Parii, SS février. 7 heurts.
fliea • iigvaler us deban d'uaa uiei viiu ICI if i té d'artiluiie de pari et

d'urne jur i*<si.wmi>là du froal Ddlammaal daai !ei rlgiou de Hiaou. Vtu
iiilioi, MaJmaiioi, Poalaien, ^ajeacourt el la bulle du Mtsml.

AVIATION
Du* la journée du 20 nos filous oat ibattu 8 a»ion illenatadi. cos-

Iraiat de m au re» appareils d'atterrir dam leurs ligues gwemetl eadora-
mages el iicendiA un drichiei.

Pin», t i féfriar, .5 h «uni.
Lattes d'arlilleiia asaex viol*aUi mr l'eaiamble de la toril du PIIÛ»

Cke-reui, Cahloraie, bulle du Meiail, Uirtmiaaiwillerkapf cl la Do lier.
Ancaia ictioa d'iafaal«rie.

ARMÉE D'ORIENT
20 fi'ritr.

Flible activité ei raison d« la naiga tt de !a bru ma.

COMMUNIQUES BRITANlflÛUBS
21 ttnhr, loir.

Noua avons repousié ce matiu ui dénchcmeit eiaetoi qui itu^mil un
de aoa por.ea au lUti ci'Armeaitères. Eu d'autre* poiais du Iroai aoi pa-
trouilles oal ramené dd ..ombreux priioaaiert.

L'artillerie tiiemie l'eai montrée • cuve din» la jouraêe Ters Si Quen
lia et la routa d'Ami Lambrai au *ud et a l'outil da Leni au ibd d'Ar
meulières et a l'est d'Vprsi.

AVIATION
Le 30 par mile du ûkaa^cmeni du tenipa rien d'imporlaal a sifiaier ea

ce qui concerna l'aviaiioa *• dehors du quvlquei vo's ei£uut*s par soi ap-
pareil» de réglage d'artillerie,

Apièj-nudi.
Hier i 11 tombée de la auit I eaneini a fait un raid importait mr daoi

de «oa poilei piei tk la TO:B fartée Yprea Roulera. Uieiquei oaa de aoi
hommes oui dupa u.

Aucun aLtrd evèiemeai imporlaat mr le front briiaauique.
Bjtr de bcaie heure dan* la ma u née l 'e i ieu. a [taie ua rail inr lei

poste* cccufêi par Us "foupei belgti dasi 'e lecteur da Malt on i l s éié
repooué par le Uu da l'aniileris ei dsa miiraillemei.

" C«8 mesuras vont ôlre im-
médiatement appliquées

L&é udiumisUaU as cen-
trales dea Jilf. reuta départe»
meuts luiDislétiels, dout le
p* rsonael sera envoyé aux
armées, no le remplaceront
que dans la proportion des
deux tiers ; ce persounel étant
d'une façon générale, trop
nombreux.

muni

Ca bin | octeur
du journal Lts Annatss Fi-
nancières de Paris.

Entrée

à
Va communiqué ••- Ittciel

anglais, qui a élé al fiché ce
Suir, a a nonce l'enirèe des
troupes a 11 l̂aines à Jéricho,

B.r...iiu.H.r. cette ancienne ville delà Pa-
LÛU dernières nouvelles re- les tint?, la première dont lea

çqes de Berlin annoncent mu™.Us arrêtèrent les H*
qu'une escadre allemande, b r e u x à ieUr e a t r é e d a n 8 |a
composée de 45 navires, est Terre promise.
en route pour Revt-1.

LES

Ai M V * àt la j<w*a4a aauen,
••a ««cadriHa d*aTios« briiaaaiquea
à l'aube atteignit ,ar nirpri-eYal-
ndrome eiioau de Caiaria qu'alla
bombarda a*eo d'flxcrllàati eï«U:
Ifl haagar de dirigeablw,lui dètnùt.

Uae aa aoa «aoadrillu, a aoa
keure avaicéa du »ir, aa aott«
•ur la cbainp d'aviatioi de La Co-
u i a j lança deui loanu d« IMB-
baa, y provoquant da raatoa iacea-
dia*.

Toui aoa avioai aiiaî qua ceaz
doa Alliai reatrèrent iadenie*.

La ioir dn 19 (avritr, ni anoa
enieui, reairui do bombirdaniail
dM liam habitéi. fut a bal ta pas
de Vulorba ( «ord da Treviw )

tHAZ.

AVIS D (

M. Toussaint Albetrioci et Mme

cl."- Russie
lîllliifl

Parli, ÏÎM?

11. at Mm« Augustin Valéry et leurs
enfant» ; A. et Mme i--B. Pagaiani ;
y et Urne Toussaint Poggi ; Ulle
Eliaa l'og^i ; M. Uariua Albetricci ;
Mlle Virginie Albetricci; Mil» Ma-
riant) SaiiMlini ; ^

Les familles Keretti, Gkigliertniai,
Sisco, Puccinelli, Zanuardi, Sangui-
netti, NoDza, Lucca, Albatricci, ROD-
cajola ;

Oat la douleur île Taire part à leurs
parents, ami* et coDuaiaaaaoea de la
perte cruelle qu'ils viennent d'éprou-
ver «n la personne do

Mme Joséphine Albetricci
Veure VALERY

leur sœur, belleacnur, laite si cou-
sine, et lea prient de ?ouloir bien
assister a »on enterrement qui aura
li«u aujourd'hui •amedi, a 1 heure
d l épar les Maison i lorttuire, vills Si-Antoine

eu hcê du E

FAJM8

i .i la Siiimw

WASHINGTOI
PITU, II *n»r.

Fn présence île VI. Sharp,
ambassadeur des Etats-I'nis,
et de toute la colonie améri-
caine de Paris, a eu lieu ce
matin, place d'iena, une ce
remonte coraraômorative de
la naissance de Washington.

à cette occasion, H. Sle-
phen Pichon, minisire des
affaires étrangères prononça
un très remarquable discours
dans Le lequel il rappella le
rôle considérable joué par

pes américaines rendait les
honneurs.

ne Bouchardun a longuement
interrogé H. Oaillnm.

Cet ioterrog4luire, qui du-
ra près de cinq heure*, a
porté sur le voyage en Italie,

r suite des événements et d'une façon géaéraU, sur J^' 1 ."™^
issie, les gouvernements U ™ r " llallenn,e'.,, . •» Caire ; u. J.»,™» Miogaioo .1K.

c n . . . 1 1 enlaute ; M. el Mme Antoine Isïnga-
Ion et leurs enfants ; M. et Mme Louis
Pogftoli et leur enfant , M H Mme
François PogRioli ; M. et Mme Emile
Giovannoni el leurs enfanta ; M. et
Mme Godinot de Vilaire et leur, en •

Par

Celte cé,ércooie lut parti- alliés ntdecidé d'arrêter tou- . U <™a j n' *• Ca i l l a i

culièrementémuuvaDte.éUnt t e , |BS Bxpôlilw,,s .le muni- t e r 3 ? u n e e » l w l i a f deaLbl"
céltbrée la première M» de- lions laite, par .'..mérique en 1 T 1 n""* "
puis l'entrée fn guerre des Uuss l (J tort de Huren»
E u t " U n i s EncouséqueucdleJapona

11 été chargé n'arrêter tous les _ _

DANS_ORMÉE ̂ : r e ~ ~*zs?m
LIS DISPOSITION ^ CLASSE19 L6 8 ElDBIODl

«i,!.. ALLEMANDE

LOI M O B
LA CLASSE 19

ALLEMANDE
Pl'tr, tt ftrif.

De» prisonniers, qui rieu-

de Guerre
neut dèire ca|iture/. coulir- Presque l>m les jou'naui
ment que la classe 19, a été a"ël: ands unteum i.encé une

Les dispjsituiQs de la loi inéorporée, -a mois de no- campagne pour le huitième
Washington, un des loinîa- Mouner sont complétées par vembre 1917, dnns les ré.i- emprunt de guerre,
leurs de la Orau le républi- lea mesures suinuits : menis allemands sur le front , _ . _ ^ _ _ _ _
que des KtaU-Uuis djnt il La miltkura de Carnet rosse, > J « " ^ « « « « B «
tut le pi «Lier rrtssident de actiiv : of/iaers et asumilit,
1789 à 1707 hommes Ue troupe, RU» vitis

1 Au début de la guerre par ta Loi Mouner et ream-
ie l'Indépendance, il eut le «us aptes au service armé,
mente de discipliner ses jeu- qui n'auront pas au minimum
nea troupe», et, aidé |ar La- un séjour au front d'une an-
tavelle et huchambeau, battit née, seront envoyé immidta-
les Angius i irenton et à tement aux armées ;
ïork-'loWD. Le* militaires de la réserve

€ Après avoir affranchi et de tarmée terntonale : of-

Mlle Appolooie Vioceiuini ; U n
veura Toauui et s«s eabati ; Une
veuve Vinoen'î et aee enfants ; M.
Dominique Viucenuoi ; U. «t Mme
Xavier Tumaai et leun enfanta ; M.
el Vinrent P.ce et Inuri enbnU ; J
el Mme Vincent Ghngi et leun en-
r.mls ; M el Mme Rapluel Vinun-
>im ; M. et Une Pian{on Maltel et
leurs enfants, M et Mme Nicolas
Nicori et leun enfanta ; M. et alae
Jceepb-Marie Pini el leura •Dtanti ;

Ont la douleur de vous faire part
d« la perte cruelle qu'il* vfaaMMOI
d'éprouver en la personne da

X Amolli» Cecconi
Ânflan a*nrf pr«« la Tribuml Ctnl «• HaatM

ARRESTATION
d'un

Banquier

Communiqué *»v
ITALIEN

leur ODde, gran4'oade at uriÉH
grand onde, pùnuenaot (MeéM i
Baalia. UoularaM da Cardo, 7, lej 99
ûtvrier 1918

Un avis ultAheur fen cooaajtn la

rs'ii, tt rsirtr
Sur maniât de Y., le juge

sou pays, il l'organisa, lut ficiers et atstmtes, hommes Bourgunl, •!« inspecteurs

• 1 Miriar.
Li loe| le lotil I. I M I actions

htbitae.lea de ksrcâ au.eal des desjl
aruluiei pioa >i»s a l'eal da tal
Preasita et daa« la aoa t da lilMral

a Mrsto<a.u ^0 udieare) «1 k l'eal
do Mo.l far ica. do |rea Jdaoki-

èlu à acul reprise» président de troupe, tetonnm apla, de la Sûreté onl prucéJé, ce •'***" '"""" *" "••»•»•' Ja-
de I Union, puis, avec une nayant pas un se/our au nu'in, a larresluli.n de M,
simplicité diilujue, 11 alla re- /roni, y seront envoyés. Inouïs tnmMieju, banquier,
preudie a»* travaux ugricu- L.63 uec AIMLIUUS d'iudis- Age Je &ï> JUS, SUUS i'mcul-
Jes i i ounl-Veruon où il pensabilile seruut toute« so«- paiion a'abus de conliance
IOUUIUL. > mues au presideat du U w *u préjuiue de numbrauz n t f

Ua itataciwmwit de trou- Mil. membiaa du Cierge. M ,

bornr eo* ^ fu ea>

eatre aos aa*io».

ATUtlOO
Sar les premier» lujaaa, l'adi-

•a Ui raa.a/i{.aMa daa

laa pafagaaas aal paaeUaal de «a . i
aoaara aaae laalqaa e u galle eovaat
•sal la>tlM_la«as loaai»ad,.r deaaih'
sa. estle>atiA d'aaa r«oareaaa kaaai-
Ma aa Hse>a J. seia ioa» le aoaiaal
aw aa>a id.iees rar n a i da anar-
ner UXH<-kJ. €1, n

DIMINCH1 14 FgVRIEH !»I8

Le PetitBâstiais
1 6 1£NTU1ES

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRABE DES

& Àdmtaiiatratio

if-e-Ot». lirile. a,*S

QUOTIDI EN
JOVRNA VX DE L\ CORSE

Trlratheme s

iVl*- k<2«: »«àM> J—«i U

i* li Villi

NoiiKommes keuregt d'appreadre
que le Cjaseil ma.icipal

ttA ^ | f larrons en foire pour terroriser
^^asaà ^n • • aa. saa• ^ '€Qr Pa7s e' asseoir leur itomi

F, II l l l l V V I M L«a crimes les ajsassiuaU, les
s U l l a l l U l J l j X L l ôr<«t°euls se renouvellent de
•M IIMafllV l>l"> t»'1» Des aulos milrailleu-

, . , sen blindées se promènent à tra-
vers les mes de Pélrograde et

Tous lea yeos «ont depais sèraent la morl aar leur par-
quelqae temps tournés vers la cours Les anciens ministres
Rnasie, laquelle Inverse en ce ChiagarefT. Kokochkine aui idée. , r-' - <•"•
moment une crise, politique et larges el libérales, ont élé atsas- cipj d« i byeièae da aolre ville,
économique qui lera époque dans aines, malades dans leur lit. Cest laine taat • désirer. Lea rasa, les
l'bisloire de c« pays Nous nous ' J terreur dans tout ce qu'elle a cours, les neiaoirs el 1 egom collec-
rappelona «eore avec une joie d<> P'"» bidîui. leur ioni d'une lelle malpropreté
mêlée d'amertume la réception - &°T ce* entreraifea a lieu la qui! »'ea difu dea odeurs nau
enthousiaste qui lut faite a noire réuniofl <fe la Constituante qni s.ïakoedei. foiuaal H aeaeioblB de
(lolle i Cronsiadl el les acclama- a"«v»it décider du sort de la poaateun qii campromaltest «
lions frénétiques qui accueillirent Ru*aie Là majorité était visible- saalé pub îqod Des reiolatioaa ont
a Toulon lt (lolle niaie coo<raite msnl «cijoise aui idées Kerensky, «i* pri.au

Ion, motstnagiqnes. qui évoquent qonn Les Soviets, les Uaiima- Gr.gorj de Montera a *t« IR
les souvenirs le» pins glorieux lules,lescommiasaire«rta peuple, atl. d-ttmiier cetie oueiioa
ponr lea drm pairs et qui. au- lo>" « que vous voudrez, en- Celle conuoisawa a elabor*
joourd hui, n ont plus aucune »orenl i la • Ijilonçoire » | ' a s - proj.l qiu rtorj

wcia. \^r^ni;u. «;i ."ci i. dn.i.. - • - ;:^zi::z ™°,"L"0',T
pelé, re galtui, doù nous vient <-ea novateurs hardis et sans teaiés pour la aouvelle enl/enHi •
loillaaaal . Ils vont tDêsaai jus scrupule ces i diplomates . le Le cuoi. do I. oo nmisiio. Tàl
qui prononcer contre lui le grand " • " * « , ont viole lea alliances ponf sar M Ciaquisi qui nrudra
mol de Irabison A mon avis, il contracté» ont renié les enga j — , , . , | , . , „ „ . MJ ™
ne mérile paa toute, les malé ^manta pris par leurs dev.r.. Le .ou.eau cah er des ch.r'ïea
diction. don^.n l'accable II n'a " m "' on' déchiré tous les coaliea. selle pressriplioo nos 1«
p . . .u.peuietff, discerner 'ivraie "«""lents diplom.lique» qu'il, conr. «ro.t . ,„,<,,, , °°' , ' , „ ,
du bon grain dan. le A o n de '"'"idérenl comme des . chiffons . .oui. , . Oc tappnatara tiaai i",
Kl col abaraleurs. maia sa bonne <" P'P'er ». r o i , r , d - l l f € i a i M d o i l , , , d

loi res|e entière II eipie en ee , , O n P r t l e am Soviets, asaem aoi mauos, osl s wulf.ir
moment en Sibérie, tel un (impie b l"* e «"garré d iicouipélenc s el Pour l«i ariaoïra le'con eil
moujik, la faiblesse qu on peut de nullités une i.iée s génialejs d«cd>q«ed.i UpsnUoa. •e-.ieai
lui reprocher pour sou entoursge. « l e de répudier les emprunts laii,. a», unaein tu l'éroalemaat
" «1 (ire n'élait il pas à la nau "»"• fa"» « l'ttranger par le de l'eau a. losclloaae plu. DOT "a

•r d. sa lâche qui aurait de- go»'"",1;"1"" qai'' ° n ' ' ° P ' " " • " ' • " =••• •<>»» I'» »risTra I.

ville, aui rillea d'Orieat où le ba ,.
I ysge des rues a'eiiile pal et oà les 27 <
lois de l*kvgièae loat incooaues. i

•l*. Boulivari Paoli, BASTU

O»0« — DIM10ECS — DtTÂlL

PAYEMENT
ki lUtatiou utitaint

La pafaoaat I|M slloaaiioBs Auiulrsi
sus. Uaa i la pwoapuoa d , B u u , i ,,_ ^

«i »tf. ils 1» leurs i. i la lettre L

devrool se priieuter la marcredi
cuuraal.
ea h.bilaats dn hamnu de Car-

" ™ ' ! ! 1 . " l ' ' l " ' » i » . « b . r a o

de st. I Adjoiat ,pici,l t , kamsan.
Pour faoiliur al acu'nr i'Ilaklla-

•"Mal de e s li-te., la « , a f c d ,
famille oa leurs /epréseataals jool
pnti d apporter ,'enr lirret de famil-
le el auisat que p. s.ible u . e , „ „
coo/orm» au mole» CI.JCJIOUI
co.leoaal les aomi. prSaoms, Ige
•lad^ues de, perioaaes de leur
"mille el de toute, les peraoaaea
™ " ""« «ui. aioii , M le aomTl
I aareaia du aegociaat ckei qui ils
enkaleat s'approvisioaaer.
.n«alèlei aie la déc larat ion

* «aairMre à> I» n a l r l e
Membres doat •>• oompoie la fa-

Pêre . loin, prénom, agj, qmliie

U H Hn.
U u law. - i _
La» air. — a —
U M Htr. — M —
U n lérr. — r _
U » lé. r. — s _

ASCENDANTS

La lar osera da n* 1 4 200.
U 2 - de t. 201 i «J .
U 4 — da a> 401 i 000.
U 5 — de a- «11 i 800.
La 6 — da a* 801 A 1088

«•M* d« AHU

0. mère; aom, présom, âge.
f. eclaou : BOml. préaujif âges .
L: enfouis mobilité! .'il J a heu lj
0* Bonis, prénoms lgn
r* pareils nrsai en lamille : aoms,

préaomi, âge, arofessioo.
adresse :
N>m du negocîBBt ches qui ils

eauadea*. s'sppromionner.
Les dealsrslioai sroat reçues k

la Usine, salle du ^OISÏII Municipal
de 8 « tt hkurm du maria el de i k
3 du soir.

Concert classiqua

Oo fort b... OTcrt, „ progra»..
l-è. Utr.7..t. „ „ j , , , , , „ Kjr t
4 htura. 45. . . Cjr«. P^«,.

M. st «lla{i, . . .»,U i , alaai , „ Mlla>
Déport.! H. H. 0.1,1 « f,ro« .„!.„_
dr. dans !.. a»ille.rM p w n d . n o .

rté qui, de tout temps.
a été te r«w de ces rhéteur, en
combrtnl^ l e s . griaés s ua tel d

qui Iradpisail les idées et la
lirrue de l'ancienne «Doumas, . "̂  """ "* w " •••"^ui» M W M t 1 B r _
comptait dans son se,n de. hom- ""'«•••la. le. a «rués i ua tel .g rfcigrti'dala'nl"." Ds'û' s'sooromro.a.r
me. dav.lenr: le prince Lwal, !»•"< q»''"•. onl juste ce qu'il «a «aidili . ' , U P r i » r M ^ S "?'""""""•
Milionko». Kerenskyelc Comme l«ul pour ratre regretfr le gou | . ,» . t fMC,ioi, de Maire propoea,

y
4* le aom dei alfedutt da la

commuae ckci qaî ils «iMidwl
'i

M i i o y
don de j *yenx avènement il
ouvrait les prisons, il supprimait
la ptine da mort et décrétait
légalité d« Ions lea citoyens.
Bntra temps, il poursuivait la
guerre contre noi ennemi» qai
étaient aawi I N tiens, et procla-
mait I iadéfoctibilité de notra al-
Utacê Ktftntky ^ui était pavé
dm baftniMt mleations et doué

g g
vernement ie l'empereur déchu

Nona assistont muinlenanl i
ma «re aotn
d'alect*r ua crédit c i.ûûO

coatéqaeacê, les ckefi de U •
le twbiaat Btstia ioat priés de

tîiaac.ira me'irele Miire en tneiure d« foar-
d l b

naraucie da farda :
H. Mor.ooi, Bd Paoli.

nir, dioi le p'u. b

len »ol.r de lanra propr« ailes.
urtl. décompos, ion « H , déaa-

la . Saint. Ros.ie . decetleRu»

,Bèe. , « . . crtdn Les déclarait , ea « e de

^ ^ £ ^ alehaoéli-
^ , , , d l d

A«| .an'-)»:. 1 i hnre «I faatle. aa-
liafa ,m FA!l)UAt.£ |«Uda« de OS-
rsets^s) < n . l n m audan. aar. « -
ri*. M 6 f «uaa s; JUO taMaaai.

q.» dans l'es coodiiions aaiva'ates : appartements i cirer

lulior, doolobre 1B17 «l panaer <la liberté el d«
sui marna dw bolchenk. Trot bim-éln aprea lequel «onpirenl

Ui K f b t < > M | M P « . l i l é

.il.
sx*. Lénine Kamenef, beau trio . . .
de nihilistes muet e.i mailma l e i°°t u> la tyraoiila
Jialaa, qui s eutendeul comme L. i » B.

coBmeace par les lettres A. B. G. et
D. devroal M ptésealer la lamedi
Si lévrier ceuraal.

Ceui don e eom coameace par
les lettres K. t. G. *, 1. J. K., la
laadi i5 coauaal.

Gau doal le aaai eaaiaMMOs par
uoaa prises las ultras L. M. R. 0 . P. la aurdi

» .

ViBoaai Mscifioni. raa dM Tar-
, .* 10 aa lar, M tiaiit a la dia-

il dauml oara

:ou. l«p«plMJ,ionl^«é J3S11"1*" , .
le |ong de I. tyrannie par aaju. CaMatl «aiaici»! Ô H M t

peu ken da faira casser aa eut t.: Geai da*l te aoaa coaiaiaaea par
•Wa. <>i bit wniMtl., «M, -m latlrM Q R. s. T. U. ?. X. T .

Oseeoai AaWae, aadea enae, eill-
aatain. 77 a«a. de RasUe.

Poaaflia Jesaskla», n aaa, de Se-



A Vit*

M. et Mme J oat? pli Tmtaui et leurs
•ufanta ; M- Sauveur Cecomi, avocat
au Uur* ; M Jiia(uea Miugultm el a. a
«al'auU ; M, et Mme Au toi ne Mict-
ion et Leurs cillants ; M. et Mtu« Luui»
Poggioli et leur unlunt, M. el Mme
FrauçuU l'^tfioh ; M. ot Mme Emile
Giovanuom et leurs •ntiuit* ; M. et
Mme Uodinot <le Vilaire et leurs en -
f;mls ;

Mlle Appolonie Vincensini ; Mme
veuve Tomasi et ses enfants; Mme
veuve Vimwn'i et sea enfants; M.
Dommi-jut' Vinceuain. ; M. et Mme
Xaviaj- Tomasi et leurs enfants ; M.
et Vincent l'-ce et leurs enfants; L
et Mme Vincent Giorgi et leura en-
faiils; U. et Mme Haphaèl Vincen-
sini ; M. et Mme François Mattei et
leur» enfanta, M. et Mme Nicolas
Nicori et leurs enfanta ; M. et Mme
Josepb-Marie i'ini et leurs enfants i

Uot ktajauleur de vous faire part
de la perla cruelle qu'ili visn
d'éprouver en la perso»De de

M. Antoine Cecconi
•Mician »Tûui prés I* Tribunal Civil d» I

Anciwi Conseiller mtiDKipal Ja ""

DEBWESES HOUVELLES f
Service tâUgraphique spécial du /V//f BASttate ^1»

Cuoiaiuxuquôs français

L'anillerie eaaemie a maailesle quelque activité aui ea*iroas da ta roule
leur oncle, gnnu-oncla et arriéra <*• ••"ibf« * " • • . » l'ouest de la Bauée 01 au aord oueti d Yprei.
grand oucle, pieuwment décédé à . Aucu» IUIHB événwneat I .igaaler.

AVIATION
Le temps s'est amélioré la 21 el aoi pi om» oat pu toute la jouraée,

accomplir leur >4.bti. Nom avons fait arec succèi da aomb-eun» r«con
•aiisasces au cour* desquelles dei c ichè oai êia arii. te travail habituai
ea Jititoa avac l'artillerie s'est pourmm tau. l* jjur et la boaae ntibî-iié
•oui a permis d'obleair d'eicell«ats résultais.

Nous êioQi jaiê plu dei 3UO ou tubes wr les caaloinenvau eaaamis et
tur k» -ulei du garage > Gouiirtl DndtCBoa ei au »udou«»t de Douai Sfpl
appareil! e«Bt;anj oai eié tbs tus e« combats aé< em ei trou autres cou

% '1 heure* et traiau d'aileuir diiumpsr4a. Trois d 8 aôire» mi sua. ^«i maires.
Fendtai la DUII du SI au 19. aos ptioies oui nacâ sur divers ubj<-c ifs

tu total de tttiS bombai ; 300 boubes oai eus jutflei tur ua airuaroaia m
sud-est de la Cattiau suivant du base aus e*eadri-iei naatmio* puur le t>ou»-
bar dénie., i de oiui. JNous avons earegittre <tf ooupi aa but sur les l u i
gars, i £i auirei projecuitts ont ôiA •aacai lur lus aérodrome' eaa«dii> aux

ponU et coaiuttéôH, anviroBi de lîaod ai le Tour .ai •tau qm »ur les caaoauemeaw.
UQ de ao» avioas n'es, pas reatre.

Apra. midi.
Les troupes tconaiiei oai réuoi ua raia la auu jerarà • pièi de Mon-

g , p
Bastia, Boulevard de Canio, 7, le 33
février 191».
. L'enterrement aura lieu aujour-
d'hui dimancha, à 2 heures et demie
de l'après-midi,

Messieurs les Membres de l'Assis-
tance Publique soot priés d'assister
à la levée du corps de il CEiXUNl;
membre honoraire, qui aura lieu
jourd'hui dim 1 h
demie du soir.

(CUKTEj

Mme et M. Joseph-Louis Casanova,
conducteur d p bé
à Uaatia, Mlle tugéoy Casano,
Uastia, Mlle ToubaoinU) Casanova,
prutesaeui de piauo, à Corte ; Mlle

L VLenue Louu'ntB , Mme veuve Va- ^ ï ° u p M * « " " » " « » r 6 ( » " « r i l û '• ••"* « « « * •
. U u t i ^ t ^ n a U . M m e v e u v a cay l , Preui. NOM a w « Itii qta.qurt pu.ui.Di«...

• -• No» pauounies a l'esi de W-tu,É«rjnj oai v^t «m«Bt ra
léry- LuqutiHe
Dominique Casanova, deUastia; Unie
veuve Xavier Lasaiiuva, d« Toulouse ;
Mme veuve Jauqut» Casanova, «1 Aix-
en-Provence ; MU. Duaiinique Can-
cellien et sa I mu il le ; Vavier Caucel-
lienotisa tainille ; iîarttiél.mj Al-
bartiui et *a famille, île Coite , MU.
Dominique I'JIXIUUI et »a Umille ;
liai Uielemy l'ucciuui et sa liiuulle;
J'teirc /atteia < t M UmilU, de Mar-
Stiile , Mlle» M^deleiuB ni UiUienu»
Albertiui, de Curie , Mme veuve An-
gali, née CnsUaut, de Curte ; Mme
veuve CurteuKiaui, u«e Cmtiaui, et
SJ tille, d'Aix tja-l'roveuce ; M. An-
toine Cri&Uaui et sa la mille, de Corte ;
M. JaajuesL.iisUiUi.oltiuer.au Iront,
« l «a Uiuille ; il. Ctiarles Catntuni
et &a Uiuiile , Mme \KUVB Jaaii-An lr#
Oumbiui «t «i LamiUe ; M. et Mme
trauvui» Casanova, née Uamltioi, et
sa tamilie, Mlle Antoinette Caaaoova
M. Jacquet» Uifcmuva, de Cort* ; l i a»
veuve Aitiuiuti CdMUuva, à Uataa ;
Mme veuve Autoiue-NoUe Bon ni, d»
Corte ; M. Junepti Xavier Lk>rwi_
j^enl d'aa»urauce«, Mme veuve J*HQ-
fie itoiini, iiialUuince, a lialua ; M.
Antoine Burini, receveur jii/nnl i l »
domaines, a Alger , M Atituuie Bo-
rioi, couau» d 4»a.sl4uc«; puiiUque ;
M B » el M. JuKpfa-XjivMr ftlippi, à
Balna;

Le* famille* Pascal Caiaaova, liit-
tLélemy (itrteggiam, Ange-Antoine
Piera^gt de Cuite, Kranceschim île
Ghisotu, Wciiitiioi et Luccioni de
Giutuj^gio, Pulle^riui île tJjsUa ,

Oui u douleur -le taire part 4 tout»
parents, amn el counausaoew de la
awto cruelle qu'ils vieuuMl d'épi va
vtr «a la pAnonae le

M. Etieone Casaoora

na quoique*
pruoauîois.

L'ittulrr» eaDemie s'eti moatrèe actife am eaviroir^e la route Msaia
ei au iud de la hr&t d Uoulbuiii.

>ONS£IL DES IINISTRES
Parti, U r.triM-

Le* Mntatres et Soui-Stcréiaires
d'Ktat le soai réuais, aa comeil, ce
Bmaun. * 1U aourej, a l'Klyaee,
•oui la préaideacc de M. PoutcarA,

Communique
ITALIEN

Au cjuri da la joanea, trou
avivas «a a «mil, frappi* ea cutnbai
acm« l'tb-tlirtai pré* liaiiia, au
aoid J \ii»|d ai * Moiu-uveu»*

L« derii.er fui abattu uar u avia-
teur bniuaiqua.

D1AZ.

EVASION
« lé.rur.

Latu d'ariillerie pco iai«aic de-
puii SMUIO jtiifoc A uco el plni
TITCI inr lu quclquu iruu da rule
du Iroau

N u bttterifla *tï«cluèreil d«i ca>.
eentmioM de frtt tur les trftvpes
advenaire* data le*

k or p i , p ,
lr«n, oncK, u r a o . cauiiD s
el aîné. déc*lé à Ccrl«, le 'il j a i m «
1KI8. » Mf *» ffi "•»•

Irap. olUgoier

U Oérmo, L.UNOI ButUMl.

du stoat GraffM-
Ellus coBirtbali>re..i éaergiqa«-

mcBt lai ar<iilartts taaasiiet daatle
M£le« du Vai Fra*s«.aeida Val
Braata.

N««re adversaire B*iiil plai fré-
quiiBiaieBl loi pestes du Unve.

Uat pairottitle t)iiiaaaiq,ua eaga-
faa le oornbai a?ec le g ot d'qa
|T««p« advnraaira sur la gauche de
a Pian.

Nos patrosnltu s'eiaat pomiées
sur iilot Fo io«, raaieaereai deux
aaitraiitetuâs eaaeaBies

Aviatioo
Au c«Bn dL» pr«in èrei deei

tieares du m».in hier, lu tttmitii
lesatnetnéji bniaaiiiaiics bon bardé-
reat .«sa^rodroa.ei

prisonniers de gttem
Pafli, U r«trt«r.

Un lélégramn « de La Haye
avirosi de annonce l'arrivée en Jlollan-
• aord-oawt fa des deux célèbres avta-

teura friiuç.iiM, (iarros et Har-
chal, priitunniers de guerre
en Allemagne, qui ontréuMi
à s'évader et à gagner le ter-
ritoire tioilandaid.

Athènes

t e gouvernement vient
d appeler cinq QOUVB1(«8CIJIS

Porto*™». <JripeÉUX.

m
la

pour

Paix
jour d« la gu«rr«

Parii, 1S févriar, 7 -eor«. -
Ancui Avéaflinflal important à ligoaler iur /«aiemola dn froil.

Paiù, U lénitr, 15 kenr«.
Ao lord de l'Ailette, nom avon effaclaé ooe iacnnioa hardie jusqu'aux

•bordj da Ca#*rigaj al rarneaé ui matenal ai 3J priioaulari, doal d u t
orticien.

Ea Caamtsgna, aoi déiac**'Qieat* oat pêa^ ré égildoasat daa» lu trae-
ckies ennaini*! ; me diuiae do praoaaien tout riiiéi utra i w maJai.

i\uit cilme panou. aiiiauri.

A.KMÈE Û ORIENT
21 fimir.

Faible tciivité d'inîllerie. Aucmt aciioi d'iiluteri*.

COMMUNIQUÉS BRITANNIQUES
Soir.

à Brf
Stockkola, 13 t-rUt.

On annonçait hier soir que
les négociations ne recom-
mmeeraient pas, si les pléoi-
potenliaires ne retournaixnt
plus à Brest-Litvosk..

Cependtint, le m uistre plé-
nipotentiaire. Von HGKnberg
est déjà parti pour Br- s l'Lit-
rosk où les préparâtes du
traité de paix seront poussés
activement.

A moins d'une n"uïelle
démarche des mmimalistes,
le comte Czernin ne retour-
nera pas à Brest- .itrosk.

LesSocialistes
ALLEMANDS
D'après des informations

reçues de Berlin, l'organe ot-
ficiel da parti socialiats alle-
mand, tidéle * ses sa itiments
pour ies mxximaliste, estime
que la piis, que veulent
maintenant le» impérialistes,
sera fatale pour la peuple al-
lemand.

Les Mesures
Militaires

Les Empires centraux ont
décidé de ne pas laisser encore
un nouveau délai • Trotsky,
pour reprendre les pourpar-
lers.

lia ont dAci lé de faire K-
cuper pir les troupes aile
mandes * les ter itoires qui
constituent lestesBftVctils.

Les mesures mihUires ne
subiront pas un temps d'ar-
rAt ; les troupes seront por-
tées plus ea avant.

OCGUP TiON

MINSK .
Pt> o«rt4«, U Mvrtar.

Les légions poloaaiaas al-
l«m»n-lts se sont empartea
de la ville de insk, et l'ont
déclarée Ville pulottoiu.

AU REICHSTAG
l u i M hktrté U Bittau

>..•., 13 la^lai.

La séance du Reichstag a
été féconde en incidents

l'ne vive et longue discus-
sion sest euK»gée dabird
sur la mine en lib-rté de
DiUman. jusqu'à la fia de
U session.

Oelte proposition, qai a
été faite par le groupe des
socialistes ludéjieiidaiils, a
«lé repomsDe.

U paii ITH rrjkram
L'assemblée a discute, ea-

suite le traité de paix avet
rrkraine.

Ap es Je» i!éb»U sans im-
portaaca, ce traité a été
adopté. >

LUKDI »5 FtiHIKH Illi»

LE SORT

U.<è**, UHfrltf.

Au quartier général russe,
on estime que si les Alle-
mands continuent à avancer,
le sort de Pelrograde sera dé-
cidé avant une quinzaine de
jours.

La Paix
avec

L\ ROUMANIE
In i , » nrriar.

Le départ de Von Kuhl-
mann pour Bucarest a été
décidé mr un télégramme du
comte Czeruin.

Ces deux hommes d'Btat
•ont partis onseruble.

Si la Conférence peut être
terminée en temps utiM,
Kuhlmann ira directement de
Bucarest à Brest-Litvosk.

Souflrei-»-ous?T?

atc...
Pram ton. la. javrj an majas naa

Faillie Jei.it
c ost la saaié pour toui, el ta n<il-
ieor dépuratif du sa«g, do Coia al
des r*iai

Pnx : S fr. M la tulle , • fr.
la 1/2 bolM

Aa veate daas toatei lat i i m i
pharaucia.

Dep6t (foêral k Baatte • «SM« U •
LU1GI, paarnaciM.

Fournitures
Industrielles

q tTnoaaphe »
p««- **f ar • batii* «i bas « pr*t-
•toa risinaai aui acid#i dissolu'
u n i ckimiqact eau de mer, • « .

l |a i l l« t i da iraaaimiuHM, fraisaa
coasuname, eioutcaovc. aanaata,
eOUHHOlBÂ cuir. aie., atc , posr
SM ««ri, aauMnobilM, •n»**t1»" a
np«Bf mat,bi*fli ag îca M , ata.

STAATH^OSINL
Dépo Haïr»

• V I S
atl^lla mml far-

)B.I|a'ft 4 If U M l 1T. ;
a«Mi aai*aal « eoart

i dat» a.a*ta.M «M (alla as.
•Ml IXtlé». é MBB MS BSftMW «S •

Le Petit Bâstiais
1 0 CKNTIMKS —

J O U R N A L .
LE PLUS FORT TIRAGE DES

du PaJaU, BaaUa

pa«a. diraraea D.«, j . id l c . DM

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE LA COhSE

i> ÎM isTBidiBrg-TS

ri "'
O. « r4WHl ^t

.•"•*•*• * — ~ '1

LIS ÎTROCITIS

em Italie

à U1CCI0 : Isi 7 .18 oan , pour
la. audidiu du .rraidiiiaineau
J*»J.CCIO al d. Sulaa..

Lei ca.didat. recevrait uea ooa-
ractioa lajciale.

U ClRTf DO SCCRI

CTT4TIONS
U madaillt uililain .TBC iltri-

bntiaa da la eroii de |nerra arec
pilma a «té cooK-éa au serie.t
Harciaielli Joiepa-Simoa, du 6a
aaiailloa de chaueun. da Caaari :

*• le .om dei ajfocu.u da U
commy.i eau qui ils .itaadaal
.'.pprofisioaair.

7
COUR D'ASSISES

Celle s.S»ID» compn.nd fOsflai-
rei, doai 1 d'asimiaat . de

Udioe, où les magaiins fureat tom-
p le. an'ni pilas tout la matériel
d'uie i n i q u e de pitioi fui démoli
parce QDA UB après midi les toidati
ucilAi par dei libaiioai trop non-
brwsea défoaoéreat Jêi portas di

lui, et je tai* m<> permeitre d« lui
âipliqBar pourquoi. r, . • . ,

1. wi possible qtifl crtaiB«d3 Produire et épargner
mes coafrères aient matqu* de ^ — M .

tact et d« la pauaiw oécestairo «a A « c l'Atablisseoieat de la carte do ierest leur d'clir*tios VQ bureau
la circonitaaca. Hait que l'on u A* n.i . D . . , . . ; J •- -•-• > > ••

tel .auras Q R. S. T. U. V. I . Y .

Z. devroai ie priieaier Itj mercredi

Sont les deTÛira de I arrière t«< ^bhaati du aamaau de Cai-

le.éntl.
DiJeoi.ur t M» de C r . ï . .

0.

k Caiiaro des coafl.u »a>g ia«i sa
prodaiMraat antre d«i sasnai aile
• sadt ei BBi..eaf«M. A Detieo, ua
méaags da cosBOBtiçaBU qui ae
voulait pat te I*ÎMOT volor Tut assai*
sis* Dee temm**. d«s eahaU tarcat
deibalMllés ain que lanrs lèumra s
t«i«a 4Bf*r-i as Mleaaga« L« *I(
le d« Trifulato lut co.i plrWm-et
pillé» ptr las troupe* de past'gt.
Las filschsa laroa' rtuuiulioauà'-a
aiasi qae te «uir et U cuvre. Les *i
f w q«« les trouas d'eceupa<i'iB aa
panai ttnaponar fareai détruit! •*«$
prisoaBiers iiaiKDi daai les p»yi em
vshu ««•! «c M»*» k raparar l«s r«u •
les al la* fH>a.*. ti* ui da Ha n a m c
co tut irstiartnant refait par em lis
TtvoBt très iaai. Oa l u a vu Scarif-
ier dai ÙMiMiii mor>s tieavés le
laaidaaxaoi** pou u aunrir Da
Baathreu taiaBti et das ré(*4i*s
d'à* canaia Ige d* a pronaea da
UdiM oai été icaasfMrtAi aa camp
du coBt*alraoM de fcoii-nio Mil
jr* tm lails la preua et«enue aitn-
baa l«s ai«(aiU d« ses propre* trou
pat k a po««lalHM al a»i scidau

leur faut,
le •<

provision,
dre*>eai UB peu partout i et pli ..„„»„• „-,
latr.fBBU, ceux qui oal la plai ds ObUgtUw "dtll OtfltJé^aiiomle
rHauoa* et d f

(ûco.a.iac«, soni iian ^ Bont r i p p û r t e . , « o/O k c
i d piui aaipkmsBt larrii, at ne se
soaci««t pai de peaaar qui le

•oui créict des diiponibi hH dont
faire 't pim unie tm-

p oi pour aous D'ômai et pour le
Paji, <n ach laal des ~

nioii
rappo /

el 5 0/0 1 6 mou ou 1 i
d'^ohéaace. U u n couposs eiempts

«ni geai qu. oai UB titrèm* beioia d'iapôu s « i pajafclaa d'afaaca
da lucre pour leur es 14 au lait ou
leur titaae, itroai frunrée* de '»
petiia pan qoi leur ra*i«sdrait.

GomaiDai, dans MI cuadiuosi>,eil
il teaié de prélêadm qu« les épicieri
tisicst uaa rè^ailiiios équmble?

I * oai beaucoup dVaauis, beau-
co«p da iracas T«HU qui tit vrai, ai
awc cela pas a iioiadre tugmetta-
t i u U Wafti«e. A uni piAiereraiait
ils qa« la cart« de incre mitât.

rour mi Bar, je ta denaad« aiac
•Balance au B « B dp léjaiiié paor
tous, au Doni de i haman e, et pour
a**ir IL a iraïqui lu*.

V*

t^i mâmes avantage «a relroo-
veaidam >ei Ul>lujê,t,on, dé ta Dé-

à l . i «
Uembies doat te compote la fa-

u.ill« :
père. i o a , préiioni. Jf-, qualité

on proUii.on.
méra; aoai. préiom, âge.
enfiati : «om., prftiOAi, Igei .
salants mobilitét t'u j a hou :,

•oini, prénoms, âge
parut» w m ta Umilie : •oras,

Arances am Pensionnaires
de l'Etat

dans les bureaux de poste

Depaii le 1er (in-icr, l u p c I .
•ioaaaireide l'Kut p s u n u recevoir,
dan wui >i b.rê.ui Jo poau al
elablmenu.:, de licienr-recefeur,
fur la trimellre m cours de leur
pe.noa cifil. on

qui est de 5
a u . on reçoit k ce moment une pri-
ma da su m«.i d inièidis luppii-
meaiai/u.

« * É W * do BMMUM

EUbJtAMOMOt

PAYEMENT

émbm ukura
U partawat du

sirs Uaa â U ««rwpuoi ds Bwtuv, tt, ras
i» l'Ootra, \m jotra at-apr«s «t JSH fm-,

IIIIHIM
da la Corw

CLiSSk 19
Lai caadidata au cartificat da

prtaavanoa ta Sarm:* «iiiiaire BMM
lataraiia. q— \u axaoaai aaroM
IHM daas las aoadi.waa saivaatas :

A COKTk : las S «i 4 mari. p*ar
las uadidats rfet arr<a»iiswaats da
Jhnua, Oaivi. Carie.

Lu apOauoni da COBIHI d* ra- La Premier #Jj<wai lajitat l'ose
*iiiOB pour la (araiaiitM d* la classa tiooi 4« Maire .atome la popali-
101» et la r.nsK.B dw ajûoraAi d<is lioa qae kl i« Préfet de la Corsa l'a
cime* 1913 i 1918 et d«w eismptéi ipvii,̂  k f*ir« établir d'urgeace, «a
da ia ciasaa (918 tufoat iiaa d#is TI« de t'éublisieaeat d'au caraet
l«d#p«x<*i%aai d^Ja^CorM a n liont geaéra dai durée* t i c
ei data* ûi,afrèj :

Oirta, S ava. 8 aaana
VsflBHt. 4 auua. l i > (Z h. • y
DMMMfca S nura, rtpot à Cortë
P M * » aaa. « BHfa, 10,ft*na
VaJIa d'Abaui, 4 M , 16 mmm

(3 tMaras da a»tn.
Màt4i. 6 nnr*

ttm ou i

U II Urr.

un Un.
U 11 «fr. —
U t . Ml. —
U M I h r . —
U17 l«*r. —
Latt Mfr.

da la IMre A i la ujttn B.
D.

• -
a —
• —

- p -
— s —

ASCENDANTS

UMI nta litH CtMlMUt :
1* aooit, preaoms, Age «t q u l n l

de chiqne cmt( d« f*mil|e.
f* 1rs ont, p-r^to^i, | gé , qaa-

liié on profeisioa du •«abras d'

La l«t ann
U 2 -
U l -
l a i —
u n —

da a- 1 i (00.
da !• 201 i « J .
d. •• 401 a «00.
da a- 901 i 800.
da •• SOI i 1U88

e u ropréieouot l-s arréragei c w *
rut d'na ou da deoi mois.

Aprfl» avoir danaadS, O H fois
pour toutes, an mojem d'ua« forma•
le r,-mp|ls l u g t l l c h ) , d | ) b l ) r u a d |

poile, que te pajemfnt d« »a pea*
noa toit m i J K ' i a r CÛ bureau, la
peaiosBaire oan. st dei ataa.>*
m-mofles sur IB préjeaiatios da
soa litre «t jdiiiScaiiOBs da ion
idastué.

Sar f« moaual ,ie okëqnt arutsa,
il est rataau, poUr îat-Wt «t frmif,
UB4 coatsisaiOB fi.Aa aaitanKaant
k 1 0/0 queita que soit la dnria da
l'avança, laas tvaurau q«a «Ita
cammistira ptdaH «tra iafirwon: h
Olr. 50.

DERNIER AVIS
Ua a.raiaataïKM a«tmlUa B-H par-

B>.tUBl i, p.r» «a « . . . M » , , y .
r»«i dsa tw . loafa. oa B«1BS WBBB
Jataa'i 4 fr. la <U.| |,. ; tmu
•auil laitwil la aoara Ea BaBaiMBaBUB
ka paraaaaa , . i >c-àimt da «ami
aHttart daa* aaaJqM *M .a'!]. aBiaat,
aaal UMIaa 1 BOaa aa•apad.ar dasai*ibra. i,

faaiil'a aa daa gwrMoaaa «mal „ , ^ i_« .« i ._ . j ._
, ,i|. laMaa .xara la an. daat la Bwataal

, ; * ' . _ _ j Lire à la deuxième page •»» - » >à>-aa ,*, m . , Jm a , t.
• a. aaas. préHali da> aiobill- ^ * rlar. OOCauRJ «7. 1 — T - . - - 1
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.unéchtc E DE1ÈBES «ELLES
n u lair* loeùbar Jt J<»fil '•• («taons tonr
IM^MIIM voit n*m pu rkasal tl i<m
••«au à rwouuar plas |adiaU*Ma>«at.
Total u twafs' u » p i i de MIU «èilt*i

•ma Hunii1da«»aiaet. HatHliU, *»»
ru tt«ia&fJ Ji&ais, •st.aaauiaa J'uw
a:.all« J« U au, qat, toermaolM parlai
troibl» It la wolaas,aoa »l Js la lormiitoB,
Malt dBvaaaapioIbndémaaiaaiiniqeBBiah
lait da niai H M- kWut déferuaalt >•

t

Sarvite ia^r *!•

S aat obatias joar
ila palviialloas da
cotas da variigta at
ulgoalt (féqoe«
mml don»!. LaMia
BUQ dlaoléa avait

(oit il platttirsrs
•idai inlaat éti
pria par la allaita
t t » »oots. Or, ta
maaaa la( u loar

Hms naan-T rallsitattoB dagnérl
siM par .1 "ilelea Plik d'ace-Mette qal
avak soaffen dia memea naimes qaa H
jropra Hn a' poar lai mil.*! raiwna. <••
par o.è-L* »mi Hé aal i tuait P « d r * lu
HlaiwHik éiaflUt. U ODIII tarmioas,
•lia DOBI a ta il :

« J'ai la pUlnr da voat lnl\>rm*r qaa lu
Pliait» PU ton pirfiltiBàint at tris raaid*
miDt gain mi tilla d'an état d toéave •)(•
oocatloaQ* par 1M troablai da la forœa'loû.
DIBSII qi'ail« a prt» Isa PiWai P«k tnoo
aafkBl BI portaoa ne Beat atlaai. »

Moto Hérault vaikll d« eibir pluleair
icbaïi lo iqa'tlia i«i V,ÛB»*B aa pteiauoe
d'flCB praiva loraaiie di gaétlion ptr lei
Filais* Plak.EUao'1 pnbé"!'», puni qaa
la praave étiil Ji qal forçait la OOnvlMloO-
Hna Ulrtalt m poavalt qia pecier aaol:
a *1 ua pjiUi Plck ont ga4rl aatu tarait
qaia B*tB»!t da tcloa mal qaa ma Bis,
II D j i PM di râ aOBi poir qas lu Pliâtes
Put ca tifar.iMBt P«. ma fllla. > CB boa
raiwDD«»nt dsvill totr.UM la saooif.

l'afilmia, laoboroi», iiUblaiiagéoérsla.
IM n-afti d'moDiaa .d<.Biaan, épattamemi

Lu Pualw Pitk a-ni ao V»B!B (Uns toala*
lei pùarttao,»! a aa Dépoi, ffaMDaola 6a
btla, 21, ma Ba.ia, ci'ii : 3 U. H la
botta, .7 fr. 10 Isa 6 twliai, franco, plu
0,40 de UBttKB-Uia par boita-

Petit* &»M?ite
guooès

Notre cospalriote, la ateond maître
Coionbo £«viei-, viaDt de labtr, BVM
•tcc«t, aca brav«t d'offle.er mecuidaB.

Noa («heiUtooa à ea m .liant «aria
•etna..t)ii,eat mobilud i bord d'an eaa-
lotler, 4a t ao lDI4al 101S i tonbi
aa front coe i c6 a BTM nu pmlsa

Communiqués Français
1.260* jour da la

Paru, 14 Favriar. 7 aeoras.
ictioa d'iafi«l«rie. Bombardemeiti râcii»roqaaa tt&tt lio'eiti

a i awd ouast d* Betoataui et ia qualqoei poiai* de Uiaie al»aco.

AVIATION
Du 11 au 90 Kvrier. 16 I*Î*H PI 1 bailoai capLfi illanjaadi oat éiê

d&iruiu Mr Doi piloiai da cftaue ; 4 autrea tvioDi oal été abattu! far la
lir i* nos ctHoni «pidiui d u t la môme période. Ba outre, i l ipaareila
«anemii sfeneaaeratnt oadonaugea ea combaU aerie*a loit lonbéi daai
leun ligaei.

Paru. M liniar, 15 aenrai.
Anei griada activité d'anilleria diai lei région de dvigvoa daai te

•acteur da la Bulle du Meaail et sar la rive gauche de la Meuae.
Va coup da maj» eaatini »ur oa de IDI p»tet au sud de Goiboay e*t

resié saai succèi.
Ba Uauie Mtact, ROI déiacaeraeDU oat hardimeat piiélrédaci le poat

d'Aspaca et dais le quartier Dord-oneii n'dipaca le Ba» où ili oai d'Lruit
lea orgiaiianoai aileaiaadei at iactQlta de nombreux abri1 ; UD balloa
captif a et) abattu par notre artillerie.

Noa troupe de départ soat reatreas 4aai leur» ligaei i» dépari apcei
avoir ialigâ de fort»* perte* h l'cnaeni el nmeDaai uae diatiae d« pritoa-
nieri el uac mttrailleuie.

NDK calma mr l« retla da Iroat.

ARMÉE D ORIENT

La Pais
y

kl. OriMULi Lu.il i>>Bt Diq
l<chti)q<j« i* 3t t i H i dm ttucat

, * TI.«'OB, aat trv0io

Nouvelia» judiciaire»
• . a*i*>|>i a. ja,(- BB tnbaail im

pnm è i at«.c< d« TLJBTOOB, «it ap-

Taioarra, et a»l dtarfé do eabtnat

Cuisinière

Appartetntnla i cirer
a VILC«I U*fgi<HU, rat ém T«-

raaaM, b' 10. H lar, M baat 1 k da-
pcwiUon <im paraoiMt qakdfcirtat Itàn

l Kwwta

L. T ^ « da trih«nai eirtl 4a "aJri.

^ar •- ar
1i ^atil ftaa^cii

Itnp.

Acviviié d'artillerie iilermilleate a l'oueit djaVaidir. ' t«autuo*« alliées
ont «aéCDté des bombardemeau »ur lei caiLOiatiinoiii eaacmis I l'oueit
de bta.ii Qnsir et mijaillé Ui dÉlenieuri das irtaeaeei bulgarai au iud
de Gueafoaellj.

COMMUNIQUES BHITANPflQOFS
SS fenier Si a«uras iO.

U « Isatativa 4a coup de maia eanemî mr aoi pusiiiou de la cote 70 a
êcaoué ce malin art-e pertei pour lea asaailiaaii. Ua déiachement aile
maad qui altaquail la auit ûeit èm aa de aûi ponei au aord dd Poalca-
ptlJe a éié rejeté par no» feax o'infaoterie tvaal d'avoir pu abi-rdar oat
ligaei. No* pawouil ei 0>l ramea* des priioxn ri da dttf'itB i pOiata du
froai. Actinie d'artillerie ÇD« mie au court de la juunée eatr» Gouirau
coorl et la Searie ea diffâreats poiau taira Leaa cl Armen'ièrei aa aurd
«ai el au aord d'Vprei.

AVIATJON
L'activité aarieaae talraféa aier par I* mauvais taaipi s'tst troatéa

rêdoite k quelques opéraûODi da réglaga.

Apres midi.
Uae teataUva de covp de naia eaaemi a f«aoaé la auit dera ère ven

Groosaiade Activité do l'arullnrie allemsade peadanl toute la première
moi lié de 'a ouït dias le lecteur de Pasu-h-pdaele. des couti da mai a ea-
aemti sur des posiei belfea *<rs H«ikem oat éié aitéaaeat repoussé daai la
Boit da 1) au U

Lu Uiiitiaaa «a la Pati

U «crawl, Lauréat BAJTTUW.

. 14 UvrUr

Va radiolélijîrareme, pu-
blié i>ar Is gouverneniPiit
rushf, doDDe l'aco|i(ation des
condiunns de luix

Les pi'Dl|«jleoli;nre» rus-
ses doivent | t rlir imraédia-
tetue.il pour Brest-Lilovsk
et y si|ia**r, dans les trois
jour», le traité de paix qui
devra «ire ratifié dans I*
quinzaiuo.

L'Mlemagnedemaade que :
Les troupes el Us gardés~

ro%tga évâcvaU tmmedmli-

ment la lAvmw, tEsihmi»
ainsi que i'Lkraitu et ta Fin-
landt.

La Huisit doit faire tout
pour assurer U retour en bon
ordre <X la Turquie de sa
frontière» d'Analolie

L'arm.t russe doit tire
complètement démobilisé*.

La flott» russe, y comprù
ti's fmliments de guerre de
l intente, devra demeurer
dans Ut ports russes jusqu à
la conclusion de la paix gé-
nérale ou Un désarmée.

Le traité commercial naso-
allemand de 1VU4 devra èln
mis en vigueur.

La Russie devra mettre fin
à toute propagande hostile à
la Ouadrup tce.

Conseil de Cabinet
^aita, tt ênitr.

L«s aaimatrva at aaw sMraiairvs
d'R n ie aoa r^uair a» autia, h 11

sous la Kr<tidcBj« da M. Oeaaes-

D'après de* inlorn atiom
de source Roumaine, VOQ
Kuh'mann et le comte Czer-
DID s>nt arrivés i Bucarest
ainsi que les commissi ms
qui discutèrent lea prélimi-
naires de paix et le renouvel-
lemautd' l'armistice.

saire du camp retranché <fo
Pari-, qui est v>»uu lui rea-
dreix)iuptdde8din'erent«) mis-
sions qui lui avaient été con-
fiées au sujet de l'affaire Cail-
laux

La Russie
lu «aatititu

DE PAIX

rend visite

au Kaiser

G.itii. UrtTrl.1.

L'empereur d'Autriche vieut
de rendre visite an Kaiser,
au Oraud Quartier général
allemand.

Les généraux Hindenburg
et Ludeudorff étaient pré-
sents.

Cttte rencontre de souve-
rains a donné lieu à d» nom-
breux commvntiiires.

Oo estime généralement
que, dans celte mportance
conférence, on a discuté sur
l'altitude que devait pren ire
l'Autriche à l'égard des a-
ximaliales.

ûeTranisoD
l'affiairt b l l u i

p.rii.U féntar.

Le capitaine Buuchar Jon a
reçu de H. Pnotiet oommi*-

Le Gouvernement du So-
viet des commissaires du
peuple de la République lé-
dérdtive russe vient d'adres-
ser au Cabinet de Berlin le
télégramme ci-après ;

D'accord avec décision pri-
se par le Lomité général exé
cutif, le gouvernmnt du So-
viet des Lommissairts du peu-
ple de la République fidérati-
ve russe accepte les conditions
de paix proposées par l'Alle-
magne et enwoie une déléga-
tion à Brest- L.Uvosk.

M» AASSBL
D«atute|

•*!«••• « tn4K k«nil tatt t
• m.
ttm% lurl in . U U m m. * I
M>«. k Ur • l l k «qa m*,
U. U n i rwi. m lar.

A™
U «Uiiii <• I n kUaHli 4M|

dlU, 7, U im PtUU, «n irutHri,
16. U toit, u 1».

Prélecture de la Cône

hors de cause
H.w Yjrfc, iafa»riar|

Les journaux américiins
publient au sujet (le cette
tou.érci.ce la nouvelle sui-
vante :

li'nprh des informations
officieuses parvenues à Was-
hington, le maréchal Hindsn-
burg voulut mrtire la France
hors df eut? afin -ir s'em-
parer de ses ports.

Le grand état major alle-
mand envisagerait avec per-
sistance le passage des trou-
pet par U Smsrn.

AVIS
Messieurs laii AAncnltann

.atomes que M. Salaio. H*gii
dn H a vu»:: *-%*cat d ' i l , 96 rue
vat>- : i • -iarfeillf, a«i «a mesg

aoal

•MOT

sri-
rad.

mr adresser dta <eaa.>ae-a d« W*
kUnioba a »m d- 65 fr l« «IBIB'
lai, a quai Mar» i . - , »aca k radre.

Le pajavai >a fa I par «a*o
mandai pone. an m6mo lt
que lacoaama"de

Ajaccio, 1* M ftTrier 1918.
U Préf* dsUGm

A. HEMKT.

j> OiaUKifti p»r'uui l'Hic»

<Uf&)M t. il ItfNI

j da
'Oloa

W**ttout. M MOT#a< - m >V a fWM * ' ; r
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Le PetitJBastiais
1 0 UÏNTUIES

J O U R N A L
— LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaoaon ift Administration : p, eoui*v«rd du

Q U OT I D I EN
JOVRNê VX DE LA CORSE — / 1 0 CKVTÏMES

Les Officiers Bulgares <• »oi(llt™ da Pwcaptanr ila-
Uùaul qug li tua de 5 ïauca las
liiuta, par la loi du 19 JUI> 1»|7, •
i l i rffeouie (ou • d«lau> Guiibcal
d'iodiguace règulièremaat établi).

î- HêcApiiaé de dçmaade da car-
ie d'ide«mâ ;

3 liirit de prrm:i d; iljour (pour
cem qui u loal porlaun.

M- ! e
a^bi* (J* " o c - l «W'*1' °°m d u «P't»! versé ea «i-ôcei e

IL

organia4. Par ton-

la plapwt des ol
vres icienufique
leauad, ea anglais ; awaucon» de
livras de philosophie, d'biitoire, de

toacellea, maadoiia«<t m guitares i *
avaiedt aa piaao ea locaiioa, ma.s lia
ont dt j renoaear k caase de la dé-
pense,

M. Monnai

de reatrer des Urrastes k i'beare
régiemealaire (17 b., c'BSi-fc-dire k
la anilj, cela frais la iauiitemaot lei

fraacais de
ici.r. l..u. do. li- u , . 1 T O B U.™iiw. . , ,« - i i« i
ea iras ça H, ea al» ..;• . .A . /_.; _ JM_:. ni ' ,

Epreuve écrite

L'Apreu»e écrits du G. à. P. aura
lisu.lk Bastia, le 28 février, k l'Eco'e

CUL . -
etl au banc do la

d6fcaae
kfa H. de IfoBtdra intervient an

procès au aom do la famille de

Aprèi u « vibrai'e plaidoirie de
H' de Moalera, qui d«maade juati-
ce au 10111 de la famille de la vie
lime ; «pré» ua éloqueai requinloire
Ide M. Corbière, avactt gâaeral, i\
lue chaude plaidoirie da M* S, de
Caraffi, le jury M relire daai la
chambre d* iet delibâniioas.

Lies indications sooim"irea four-
aisseat uae direcioo utile aui per-
soaaes qui délireraient former une
société luiviat les règles fixées par
la Ici ci dei iui mL-atioaaâfl du 14
juillet 1867.

Petite &ax«if
Nouvelles coloniales

rut très faei.Q d'éviter. Plusieurs of
Gciers denaaodeat I quiltir Corle, dl» Boulevard de Cardo, L'appel . .
doai le climat serait ma'aaia et où '*'' • 7 aeurei 45.
ili sont la proie, de la mslaria. ai dei ^•" ctndidais IOSI priéi à&
rbumatis-'es ; cei plaintes ne so i t "moir d'eaere mirt et d« pas!

b f O n i l l o n

msat salubre U a j a nai de mala-
ria dans cette rigioa de la Gone el
lea Ucatu ao sont pas hauidas . Ja i

fbupectnw primaire,

— ... , ] H ivcatu no sont pas kaiiidas Ja i

s IOB service o'aiait paa luivi ;
par conire, lea ofâciers desireraieat
pouvoir assister a u s services k l'éf i-
se de Gorte.

La ctrrmpemtUneé est trfi irrfgu-
lièra ; les leit-"i soat sooveal reie-
noM 7 k 10 mois t les p'isoamars
BitrilMOBi ca retard au départ de
Bol fane ; d'autres arrivent ea 3 0

dêiniDeal de palodiime coatTatcté ea
Bulgarie. La Croix Rouge aaglaiie
•atraiieat et aoipitalt.e ea Corse
3 ,000 rélugiéi tarbss . c'est dire que
le climat a ' j est pas meurtrier.
Beaucoop d'officiers m'oat doaae
des lettres individuelles, pour ob!e-
nir des nouvelles de leur famille,
»n ponr leur «n (aire paru-air ;

M. U UeateatDt Amadai. do dépôt
dM <Bo'éa coloniaux, ait dealfl '
•errir »a Afriqii» oocideatala.

Lit VER0IC7 a > %

Le jary ayant d?ckrj Aadrasai Mariage
coupable de meurtre provoqué, la w. r . été boni
Cour le condamne à 5 aai de priioa g^ti j e M i _„ 'H

et 10 tat d'iûterdiCliûa de séjour. gûco, la mariaga da Milo Maria-J î*-

Aadienca d'anjourd'hai :
Mardi 26. — Ambroiini Aaloiae,

dameuraal k Daiial ci, compilais
d'cxlonioi da ligaaiore.

Hiniitira public : M. Gailini, aobi-
lilul du Procureur |«oérïl.

Dtliaitar : » • Hortlli.

Miurtn

irta p«i t officia» .a r,ç.inal ; ,1 tll ,amM k reetnir „ , „ , M J u , , M i M d , , , ^ ^ d .#s j i>M {l

a» «»a qaalqua. coll. d. tWn .1 m M d l > „ ,, M , . , , W | | e i, c , , , , d n , e r , r i n , , l r e , 9 1 8 ,
Au IvdawhVai TtiAii aiii'iin fia Huiffariai _. i i>« .n 'aeasiair*.

Puur ma pari j'ai demandé au
commaadaai da cami» da faire ra
meure ea étal, a*aat l'hivor, le local
des douches et de taire verser plut
fréquemment do cresvi dans le* ca
bia«it : il m'a donaé l'aaanrance qat
cala sera fait.

Hôpital de Corte
Deai maiaet bulgares, dans uae

chambra • part, ebambre superbe,
avec uae »ne magaifique. La aour-
rnure et les loiai 10al ricrllsnts.
tdcaûqaes i ceux des maladei frau
çait. Aucune plainte, ea
eipriment leur intiitaciian.

de G*«evn, mais aucun da Bulgarie,
Les ofticiers ont boaB» tnioe, ili

soat gras et rosée. L'état tantttir-t
est très bon ; 1 I 3 petits nuia'es
chaque joar (at̂ rinea névralgies,
soins doataires) Ua dentiita nenl
•nr appti D pnta S aa«, ua icnl dé-
cès, par inbercBloae pulmonaire.

fioârmaria de la citadtlla etl très
joli» avnc une voe lacumpartale ;
pas da malades au S sovombre.

I malades k l'bopiial da Corte .
1 pour iaénite cervica'e 1 tour te
Moaa dn IVaill. ; 1 * Tbopitai d«
Batua, po«r utni tma de la féoio
rate aolle da blesasre.

C« m i I« najor Dr Boaia<fav et le
D* DrwiB qui loigieat les aa'ades ; _ .
toaa «s otb Mr. oni an iou.tr nea COOCIUSIOD
dical iras biea taaa, avec des obier* Les prisoaaieri bulgares SODI tris
<MtMi tria ioi|aau*Deat prises, biea trailii ea Pfaace. Us oit le pri
J'ai eaamiaiafM las majors fraifiii Allège de reiider daai les regioai du

miili «t en Corse c'est i ,iir«daii» )•
climat le plus isia et le plus easo
laili« qui l'on puiue déairar. Ile oat
partout de boas lit#, ai «aa excel
leau noarriturs 111 reçoivui des
soi» coapéunu ai d«*oaés d'eacel-

I u priiabMealou, •"•« médecins ; ils sont par IOB l
e><aiMil'ment, ae ren- daai dis coaditioni hygièsiques tret

tra« pm dans les catégories primes. saUifaisuios et leur étal de saatt
Gau qui SMI défiaiuvsmeni propo- «•! ires floritiaiL. Somma nous
sis pour la raMt"«JBr" MNDI m- ' '"O" iil- '«' pnsoaBiers bol^araa
voyAa k âarros Carpaaima.

Omtrt dm pmmuusri ; I* rêta-
blBjaaausil de la solde aaitera ; t"
cuTiapuadaaca p lu rapide afac
lova tMHllea ; y livras scieaUlqiea.

Vmm aMiare fiaeral» U loaraa-
r« #oafrit AVa oftcier. bulgares m'a

et* oaverta aujourd'hui.
Ctat une affaire d'homicide vo-

loataire que H*, tei Jurlj soai ap-
pelés k juger.

Aadreaai Bnrnsrdi» ml i Sarwm,
le 17 févriar 1881 ea. a.-tai' d'avoir,
k Sartann, V. 1U jepknbre 1017. vo
loouiremeal tionaA'la mort k Sotlv,-
d u t Ifls circoastaacu ci apiei rela-
té» dam l'acte d'aecusation ;

âCT£ D'ACCUSATION

I e 10 septembre 1917 tan • bau-

Les audieacu de la Cour d'assises,
en raiioa des dilûcoltéi de l'éclai-
rage d« la salle el dei dipendaacai,
commenceront, k paru- d'aujour-
d'hui mnrdi, k H heures du malin.

La aturmai
tsdana sa baila (oilelia rmptiala, a iti
eoudnttti 4 l'atital par loi père tf Jeta
Vitali, l. ey-npith q« Iroionar U U
Sooéte i(* Jardin en c Saint^Zito. t

Ont aigoé aa ngislre oomBaténoiDs :
Mat. Fratç^.s Aubros., i4u«ea PaoJi,

Nom airasaoB* aa j«ua oMpU aoa
VCBOX d» bootiaar at d * '

Police marseillaise
U t «artliiiDa d* IB paix Costa Doai-

Diqn» «t Pinidorî Aatoma io i t nommés
agents da U tAratd daoi . • poiim B U T -

94, BomlMiri Paoli, BASTÎA

OBOf — DMI-GROS — DWAl

Médaillé Militaire

U nedaile militaire a été ooa-

la Diractriat <i0 P«ulo.0Bt Pun-
oppoM ua diaunti forsal an

brait qu'on laat pli à épanJf* d'après
laq'ial ailla S. aarail AatB d« ton laati-
totion.

atlta ta û rwlriea Aèebn qa« MU* 3.
s'était ai pMa.oo.Mira, ni aJan aitana
da Krt paBaioaaat.

Bil« lubila.t chas a> pmrmU, HUa Q.

les bt*Wê* propaaAa poar le rapa-
trieaMat et j'ai ooartalé qo« Unrs
propoaiuona eian-nl ir » arges. Ua
tréfîaaa, • • cardiaque, I M adaaiM
«•rftcaia anat aa«Ja k nieuir Daai

• yréeaattal daa awfflw » .

Awim

jomMHii ea rnace d'na tnuuaont

FIN.

loi mium
deonaaoai aujrn par uaa lo«g«e cap
limé et aas OUIV«I^ opprtMMM. ils
ont H aaprit lr«adt«r at dta pri
taaiMM aiB|*rtli f ita aroUalsat
Hraa o>« w (aaw a mefhmk la Uc
tan daaitwtHni MÎBBH, ea evl aa
rie* qa* d« Mlarei i Ils poajvaai lira
dea jotvaaui (râteau ai a glais. U

aa nstt», w iniaiw ntas* m :

Lt» cartat d'iOMuii, prticrucis
pv 1- tëcrai da 1 a»nl 19.7, jx-ur-
nMt l^e réclamées aa Coamùtariat
de pouce k parur da lundi 18 te-
rrien par Ua «iraagara lestdaat A
Bas tis.

Kùes isroat ramtMt i»dividtjelle-
ment «a ickaaga dos ptècat sajvaa-

faia k Aalreani et «lai ci proféra
le propos >ui*aat : c Vem ta te taira,
espèce de M tard. «

^olta, qui an ua eoiàat naturel,
crut qae cei ptroleslui suient adrw- l t w

sets, uae di»:uiuon »-iaim.it. les OAdilau patilet rûoyeQcocnmarco à^Ti
parsoBBcs préieaua aiaurpoferaal. e t & là
«JU « . W daaa Tordre el l'o. M U- ^ ^ e ï ^ ^ i a é a M a Q , ; , ; ,

Quelqnu taauati plu tard, d«- - — ^ . _
na i la a«nila d» l. d . » . 3aat>iiri, U lai d i 13 mm 1917 or|«aii«
Aadreaai i l Soiu sa rtirMftreai, ila la eridit ai petit el a»t«a « a i r
aa i.«ùr«al t .• poilrtM. aa ca i l da M ti i 11 paUU al BOjtnaa ladaa-
feu r*i«mn, Sona loinba grièfeafal trie.
•Ucial d nae Billa I: lucttNn.a ,» , i s « diapoiiliaaa Isaraiaml uaa
4aai jour, >la> lard daa >u,ua d« MI aid« prtueuis a< qui aarmanra am
Uuuraa. iclifllia nitti de u dfnloppar at

da ia maître aa aamoiia irtc l«a
eoadi »u AcOMBiiqics appariai
aar la ajarra.

Lai « • « • r ç a a i al iadiilmU
ami «avdraaa n bta«fi«i«r
aa pr*alab e. l'iit^ier d.aa lu for-
n.u élabliei par la loi du 44 )ïil!et

d« ooeuraga •

Appartement» à cirer
V i ^ i M*a>oiti, m daa Tar.
D* 10. H lar, as tUat i la dia-

On 4*nitid« oaa eoimniare '
tirmam

Udraaii avoaalm rnHur l a
Map da Iw qui i aounona I. aort
la Salu. L'icctua pténad irar m
Inpp* air Sont d'aa coup da l«i«
q.i l'airin p,oj»u! t urra tt noir
eié D3«D.c« da mort par l u

1. a'.urail 1| | , 1 l u or»™, qga

K* ijatema ail nia t leaal aar aaif aap oa*i Ira lotairci air
l'i>l«miuH. Àidnaai aal u boa- aoiat).
• a nol«al,at bnu l aai • aaja ai - lia poarroai ilora r.caTar
Clara qaair» —•* y iai pur l'Eut daa i n a m . uaa M r l
niai U ailla Kawlatai. ay H p i i i i m uakW la «Mal

•attaat d. p . j . M, aùabaaaa. la.
nai» éuntmn maj*l oa • • • . arwia

• U daai i». : daaai
la a

daaa a«a)â *W |.1k aalaM,
»at i.ntta. « Hg. ka ttfUm la u

J. 47, 4

lap.
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So-vite ulegrapbltiua spA-ial du Pt-til Hastiais

Communiqués Français

1.26 te jour tte la gatm
Paru, 15 lïvriw. 7 hauraa.

Aolioas d'sruïleris aises mas dau la régioa du ChamiraUei, en forât
d'ApremoBt •*« iur qualqua» poiiti de* Vosges «I ea llauie Aluco.

Jouméa uUuw «ir le rasie du froat.
Par», 55 férriar, 1) hauru.

Au nord do l'AilflUa, nom avoas réuni ni coup da mai» dau la régioo
d'U'ger. «I ramena 16 priionmrs el una aait'-ailleiue

Nuit calme partout aillesrt, sauf daaa la Uhtoipa|se dani la région da
Tahure et aa Haute Alsace, dau ai auteur* au sord *t au sud de La
Dollar, où la luite d'artillerie a'eâl maUteuae asiei vive.

ARMÉE D'ORIENT
23 fétriir.

Jooraee calae, agaamoiiii l'arlillaria eBQamh a dep'ofé uae canaille
aclinli d u i 1> rf|ioi ii« li Slrooma al i l'oueil du Vardar.

Sur le froit lerbe, ua deucbaneal bu'gar* a lié repouiie.

C»MMDNIQUÊS BRITANNIQUES
24 iènitr, loir

La coup da mai* effectué, » • • inacsi, par l'enaenii. vtn Brood S'ag,
el lignalé ce maiia, aooi a parmii de faire ib priioaaiert doal i » affoler
et da taer ua aanaia aombre de* assaillait».

Dei teatalim mr deux de aoi poatei de la région do caaal d'Yara* k
Corainui. oit échoue, ce initia, saat perlei de lotre côié.

Activité de l'artillerie aile naïade aa cou» de la puraee, ea an certii»
nombre de pouls, loammeet vers la Souchei et au md d'Anneauères.

AVIATION
Hier, le manvaU lempi a da aouveaa soifidArablemaii ridait l'activité

aémnae ; aoui atoaa pu (aire quelque* opération de réglage el jater ua
cartain aomàve de bombes iur lesioaei avait Hsneiniai.

Des bomb i ont été jttéei, daoi la nuit da 13 aa A, lor trois champ*
d'avisiioa allemandi. daa* la Talléa de la LJI,

Tona ao> appareils ion! reatrii iademae».
Aprei midi, 15 février.

Ce matia, de bonae heure, DD raid eiiemi a Été repoussé avec perui
pour iei aiaa.tlaais a l'eit d'Armeitièref.

L'artillerie eaaemie l'en moairée active aa sud oueit do Cambrai el
dau !e secteur de Messioes.

aa d* a u a«iatanr» prJ i Cumoa ;
deux au>'n», lr«ppa» par d«. a»ia " a n j
leur* bliia»i.iquel. i'a»«iur«BI a • ^
l'ail de Sii«g«rai«

DUZ.

L À P R I S E COMITE DE GOERRE

Pltrojtada, u Itnlar.

Des renseignements puises
aune sou ceo ficieuse anoon-
cent la prise de la ville de
RosloT-aurDop. par les trou-
pes des Soviets.

ailemaDUe
z..l«i, ntatriar

L'opinion publique de tou-
te l'AllemaRDe attend arec
une fébrile impatience les ré-
sultats de la grande offensive
allemande qui doit se produi-
re certainement dans ,1e cou-
rant du mois de mars pr*.
chain.

161

Le transatlantique Florixel
allant de Saint-Jean à New-
York s'est échoué.

On compte 161 personnes
disparues,

Pin», U fa*n*N

AU REICHSTAG

LE RENVOI

la Faix
avtc

LA

Las partis 'lul composait
la majorité au Reichstag de-
mandent lad;n)ubili^lioudes
classes 186W et 1870. ainsi
que le reirait du front des
classes 186» à 1872.

Ils demandent en outre le
retrait des hommes de la Laod-
Bturm ayant servi au mini-
mum un an sur le front.

Le président Weckwlé re-
fusa de recevoir trois mem-
bres du Comité naliond de
Transylvanie<pii venaient lui
demander d'admettre, dans
la délégation auatro-noogroi-
se, chargée de traiter des con-
ditions de p il avec la Rou-
manie, les représentant* de
la nationalité roumaine, inti-

dans cas négociations.

Parla, SI Hntor.

La Coaafta d« guerre a'eal reliai

BASTIÂ

A l'honneard'intormer •» nom-
breux chentete de la ville et de
l'intéiîear qu'elle vient de rece-
voir un grand assortiment de
ebaassures en tous geares pûar

•mu l
Poncarf

AVII DE DEC»»

Averesco
BtfH, 15 li.rlar.

Suiraat des informations
de Berlin, le général Averesco
le nouveau président du con-
seil de Roumanie, sera t déjà
entré 60 communication avec
le maréchal Hackensen.

On a l'impression que le
général Averesco n'est pas ac-
cessible aux conditions des
Empires Centraux ; il parait
avoir apporté un programme
liie de Jassy.

U. I p p
et an eafaola ;

Oat la douleur de foire part a leura
•arecta, amii et cODOaiaMJKwe de la
perla cruelle qu'ils Tiennent d'eproa
ter eo la pereonne da

Mme Puccinelli-Montovârde
leur épouw et min, décédAe le 33
février, à Maraeillo, ou laa obaaquea
ont eu liau.

Le curpi arrivera à Baitia par 1*
proctuin courrier.

• f i aie !«*«
nates ei de r*tl«ae

6R0S - DEMM7ROS - DETAIL

VMx txAa «Uult*

NOTA. — Comme par le paaaé U
Maiaoa ae ckarja du réoaralioai.
KipedilioDi iur commanda daaj
louM la Cane coalr» remboun»

• » MASSBX.

disent que la situation du
Cabinet Weckerlé est très criti-
que.

Il est de plus en plus me-
nacé d'noe crise, depuis qu'il
est question des négociations
de paix avec la Roumanie

Pour éviter cette criée, les
Membres du Cabinet envisa-
geraient très sérieusement la
dissolution de la Chambre
autrichienne

Communiqué
ITALIEN

U letriir.
Lé kM| d« IMI le h-oal, imu • •

ier^e darmlénâ.
^••-lqu« activité da détaebea*ai>

d'éc a-r<un *i de ceai eaBenin
Du paironiilea eriuaaiquei Ireat

qe«lqaea ptiaMmer*.
UaH le iMd do <•! de Bretfa aa

déiach tarai têBeaii, e.Myiol da
• <ap«r> r At a îre pctiie «ai4e, Art
reeeM «prie u nf aaotai

aasac sa,

DAMIANI
Véritable Tin

M a * « « a u ktr kt ÉJÊÊm Smoa
DiMAM, • au r m i t t » Uflil-M p.'
Atf •!•'•/*( Trihaat Ctmi àt Bolim
du 11 mmrs 1*3. «l par 4rrA * t*

'•w et But** éa » fé&nw • Wt
r«M doM par aa aa*i oarwia d« -•

* ladlqaal 4*a* taan piMptmtt «•
q|« «MI 41I H aarml f u t

• «tllllll in*K»t«j«iOCHiTlirACTICtt
U T|t M Qr C*'is« u

U a U t « ^ , ,
taaia «ataHai. 4a 14 aa M. et t
taatla. a» 1er aa U aa ataajai a a *
15. *e«l«»< raaH. e. 1er.

Le aakiael aa Mau Majael, toi
Une, 7, Bd ta Palal», art I
16. Id raali. aa 1er.

VBRITA BL.BB
HKUl-KMKVT r-n HOI (US de ». 79
poruuit )• M * V A L D A

MKUCRBD! 17 FgVRiEH I9Ï8

Le Petit Bastiais
1 0 «ntnire —

J O U R N A L
LE PLUS FORT TIRAGE DES

AdtniaiatratiOQ : oul»v>jd du PiUaia, BfiBtla

^ ' ? * r - ^ —
, d iverse . 0 ÛD, J-J'lic. O.M

QUOTIDIEN r̂ h.™ »
JOURNAVX DE LA CORSE — /idcBNïtUKs

L'INDUSTRIE
de la dentelle en corse

. daD, I.venir que deviea- .'é,.,, .„„
dronlno. j e lu.«ailea poOrvae, toi.e,
d t l « l l >

du d Pra

Le 35 avril dernier, aona ce
mèmt tilre, la Pracae locale re-
produisait la lettre que j'araîa p j
l'hoonear d'adresaer à M. te Vice d' iportation, apportaol des rea-
Recteur de la Corae pour toi dire sources sapplémentaires aux fa
mon intention de proposer an milles «visées qui saaront ocen-
Conseil Municipal la création a per leurs loisirs et apprécier la
notre Ecole frimaire) Supérieure valeur du t jd
de l'enaeigaerneat de la dentelle p p
et le prier da nous accorder aon des portes ou au coin du leo.
cooeoura dans ce but. par les tioides journées d'hiver.

A i i d i i l ' E l P iLe projet d'hier ae réalise au
joard'hui

Ou a pu lire
dana nos journa
ceptaUoo du Ministre,
au budget de notre Ecole Primat
re Supérieure et an compte de
I Etat las crédita nécessaires,—
et, il y a quelques jours à peine,
te Conseil d'Administration de
l'Ecole a volé la création et arré-
té le détail des ch *es.

Le Rectorat d'Ail venant d'à-
gréer le choix de la luture mal
tresse, le cour» d« dentella est
entré aa fonctionnement

Cfit la dentelle bretonne et la
dentelle d'Irlande qui, en premier
lieu, sont enseignées à non jeûne»
filles, M. le Vice Hec leur, a qui
nous devons das remerciements
1res particuliers pour I'einpr«aae
méat qu'il a bien voulu mettre a
acoepi«r et a appuyer notre pro

é t

que Fr aceschisi Ai'
, , . . - . - . . . - . . . • H éll, •• reiliia. qns gadoa de daui ailla frâ c» piyab «

de titr« universitaires qui leur de. lâii/umruti aui mai ai d'Ambro- si ta msaomre eMj'oiéa aiiira Li
avoir approvisionné es commer- ont coûté tant d'efforta et de sa- uni An toi» e pour perpétrer c a s «relli rauiuiuii
çants de file, el'es deviennent crificcs à leurs familles ? eitonioa de ugaature. L/accujé a eic h it o d
rapidement un sérieux objet Eh lien ! nous espérons que Lw Liwelli, uriancier* lei Ara nation pour ûut\zei NOI-I- t I

lea moins favorisées garderont broiiai J'use tomme de quarlnte «t dé^sUtioa d«' rS» l » do'at ùiia
de laur séjour a l'Ecole Primaire aille fraaci, avaiea. pouwrivi aaa à d « p e i i e i dWmoûLaawBt «a-
Supérieure et d l'instruction lies ire ces dernier» l'eiproprUuoB de riaal de «0 jour» . u x mou
élargie qu'elles y auront reçue, H«r» immeualei Et juia et juil'et *

valeur du temps, aujourd nui les éléments nécessaires qui leur 190*. livrant Jsaa Uartin étai. ai iNTERRQttÂTOtRE
trop souvent perdu sur le devant permettront d'entrepr ndre toute ligné loliiiiirvmast aveu toi Tara '-'accusé soutien qui' n'a r:ea à

sutre carrière que celle de TEn- Pierre Fra-çoii par •«* coasorti K f^P'Ocka.
saignement, et de trouver ainsi Acubrotiat denal le» jundiaioai ci-

Aîasi donc, voici l'Ecole Pri le moyen d'employer avec profit vilea de Bastt-iica H d'-jacsia, RÉQUISITOIRE

Gbi'iai qui occupe pour là
; è iâmsire| Supérieure, ménapére, si leurs connaissances et leur acti voir pio^éd-r eaire eux à ua règM Dre ' é ! " ' , ' ° ' ^""P0 P°ar **

e dernièrement, habilement dirigée par sa très vite, pour e plus grand bien des ment de complet % l'ippni de iaun f-uî!!, '* °" 'e *!S'! itt mi*lv&r*
mi. la lettre dac- distinguée directrice Ulle Breuil, intérêts sociaux et la prospérité p^ieai.oDi let Ambrasini ia»o J b, prOiOBCé u* «quiiioir»
nistre, inscrivant qui, de plus en plus rentre dans de notre pays. quajeni deux uuiltaaces IOUI ieing J j " ! " P*r *°" * r 8 u a i e i w » M et

son obfet
Après les cours de coupe al de

cou tare, de sténo dactylogra-
phie, voici celui de la dentelle,
en attendant ceux delà cuisine et
da repassage

Lorsque notre Ecole sera traos
lèrèe dans les vastes et appro-
priés locaux qni lui sont destinés,
nous aurons bien d'autres ensei-
gnements à mettre en pratique :
laviculljre I apiculture, car en

on»e tout s'ignore des soins d'un
ruclier, la conduite d'un clapier,
»ans compter l'industrie hôte lié
re, Is préparation aux postes, la
comptabilité commerciale, etc.

Le but de l'Ecole Primaire Su-
périeure Ménagère est, ciiacun !•

PUGLIfiSI CONTI,
Dépmu Maire d'Ajaceio.

p p p y p g ,
position, a. très ingénieusement,, sait, de trouver pour nos jeunes
trouvé le moyen J élargir c« fille» d'autres emplois que celui
coan et d'y adjoindre celai de la d institutrice
dentelle syrienne qui va être éf « Nous savons que beaucoup
(émeut enseignée ;t l'Ecole Nor d'entre ellea sont irrésistible me ut
•Mte d'inablulrices et aul Cours entraînée» vers le Brevet Sapé
SBpét*HWri de DOS école* prisas i rieur
res. Qu'il nous soit permis de laur

De telle sort* qu* lart àm la apprendre ici que, trop aouvent
dentelle, appris par toutes DOS hélas, ellea vont au devant de
futures instituir.ee» se répandra la plus cruelle da* déceptions

l A I h ll

Epreuve écrite
L'eareu e écrite da 0. * P aura

lisu.fl Baju'a. le S8 iim»r, k l'Kcoia
de Baiievird da Cirda, L'appel sera
fait t 7 hevrei 45.

Lê$ candidats toit priai de ta
munir d'eice noirt et de papier
broat'lon

hlmpeettur prtmwt,
GaHKIÊKg

COUR D^SSISES

AWUSM i» 26 Ntrfar

itiéann 4* M. PANIA.-«I

peu i paa dau« toutas las-éoolas
do dripsrteausqt et d a u son nom-
bre de loyers

Aioai qua nom l'avoos to«)oors
peos«, noua espérons voir se
créer dans notre Ile une indus-
trio des plus utile* et dw plus
rémunératrices

(Jue de contrées lui doivent
un« part de leur prospérité i

Sans rappeler les Bues ileataU-
les de Bruges, de VaWncienues.
da Venise, d'Angleterre que nous
n arriverons très certaioemeot
paa * produire da premier coup.
ua Duos est il pa* permis d espé-
rer les mêmes avantages qu'en
Auvergne, en Bretagne, at mr
toute la cote de Ligurie.

M. l'iDsprcteur primaire Pey-
rot. membre du Conseil JAdrai-
niatrali n de I Eco le Primaire
Supéhaare rappelait qui Mada
giacar, doù il rient plus de
tiUO.uOO lemnas ri entants tout
d« la denteile, et qu'il s est créé
dans notre yreokie lie africaine
UD commerce important

Lea dentelle*, qui vont cire

A I heure actuelle plus de 300
intérimaire* sont employées en
Corse, et 57 d entre elles aoat
pourvues du C. A '

Pourront-«lies être casées,
avant iâge de 30 ana, — limite
latalc a laquelle leurs noms ae
ronl effacés de la liste dea candi-
dates-institutrices 7

Je crains tort que non
af. le Vice Recleur noaâ fci

aait savoir I a aire jour, ea nous
donnant les renseignements ci-
deaius. que l'Ecole - ormale sut-
fit presqu* entièrement, a 5 oa
Ô noms prés, à remplir les vidas
Annuels de son personne).

Que vont devenir lea antres
intérimaires ? —sans parler de
la quantité de jeuuea personnes
qi •
ri
agréées comme suppléantes ?

La guerre actuett«, I espoir que
noua avons de noo» voir enfin
rendre noire Alsace ei notre Lor-
raine, lainrnt prévoir que le nom-
bre important de no* candidt
tes pourra trouver à s'employer

Complicité
d extorsion de signature

Lendieic* atl ovvrta a S bearw,
io«i la préaideice de M le coueil-
Ur Passait, ajm «si UII*I4 d« MM.
Eru el da G«iule, cflateil ers I la
Coar.

C'ait • • lail qui remoata k ib(to
qie le Jarv wt appelé A jugar.

L'aoïa d'tcoaiaitoo eipoid aiati
lai lails:

ACTE D'ACCUSATIÛH

Le 14 avri1 190A, aatr« hait ei
awof bearea da mua , ivrelli Jaaa
Mirua, berger • Buteliaaccia coi.-
dui»ail ••» Uoapean do brebiasu
paiuiafe au 'ieu dît « Ciio.o di-
l'Oro » tê r loire d'vjactuo. lo xju^

.•Jmdui ui daoaudAreai
, . , ; •- l'autonatioi de facss*ip*|iiT sur

qu. possèdent leur brevet .apé- „ p r ^ i . 0 , mmftHuml'j cher-
near et ne sont pas encore e |Mr BM n c i ) a l y r ^ , Uvrslli ac-

f
f s aWfiaao»
Aprsi aa paronn d'*a kilonioa

aoriroa, arrivea i H nadrou Muté
lt>iB de iâ rosis, cas da«a ladividat
•'.n«*.«»i; i'aad'Mu, aoruai dt
M ,"><-••< an *ij(«l ai aa retoiver,

s a * tau peiae da aaort, ui*r«i i

pnvé portait ~ « dau da 15 avril
1W5 ei la •'gaaime de Livwlli, ea
régisuéei » Ajaocio le 8 juin inmat
et coastaïaat : l'uae, un renent-ot
ee 10t50 traies el^euié par A m
brdiial Anioirn; ; l'iuira ui verie-
iiiiil de 3i*80 triaci Uit par Piuli
n<i issur d'Aaiwae âmbianai, et
mpulaat ua règlement de compte
aniéruur

Uae informatias judiciaird ouv.r
te aa 190U ci.ira Ambroiim Aa .ai-
ne, Fjaice*cbi«i el (ont itiirei poar
filortios de sigmiurei et oomplici
lé fui clAltirée par nae urdoiaaade
à* MOI lit a In lft juillet la 07. Ut
Ambrouai coauauéreot alon l'iai-
taace engtgAe m 1905 : il lut pro-
dH > d«i eaquetei par la iribaoal
civ.I d'Ajajcio

Opeidaat ua rapproclmncin IB
ftl eaire le* parUei IB Z7 •• fH idOU
oa l'Ilnde de Ma Ci s* nova aoiaire à
Battalica. Ambresiai A ubrone, (ri-
re d'Anioia*, l'ob igea a pajsr la
•omme de quaioru mille fraies ai
trou f«nement» aui Litrelli, qai, de
Icir cAî , devraiaal rétrocéder aux
coaiorti Aœb.oiiai 1>>I imm^ujl.s
itiui iur eut (il dont il* >i>ai«at dc-
iaaui idjudicâuir^* «D tth5 Cei
tDf|)g«iBti*Li fureal teoui da parut
d'aaire; oa décida d'an au 1er ei mê-
me de déchurr les deux qoituace*

Mail, aprfti ie aècèt de toa frèrs An-
hraiM, qm « pradiiiut sa 1914, et
au méarij du pieté IBIS i««a. 4m-
broiiai ADOise reprit eo VJIS. poor D*ns l'armée
la ifomèmé foi» l'ii»ttiu cm le Se
prévalait de la quiliaacfl de iOlJO
traaci aa bu da laquelle figurait la
dteharga •• la i gnature euorqu^e
k in-*lU. pièce que Toi D avait pas •*• 1rs
Oaé ls*oqtier ea |unlet «t •«piembre
ItMpo^r empêcher l'adjid ea<i>a Cgiainjére
des itninauhei sat*ua< que j'accit
avait traiduleuanne .t gardé* par de-
teri lui. — il récUuia ua ragleaiail
de coajpa ainsi qu- la rattitauoa
d« ce te tonnM.

La Cour d'tpyei de Bat lia, con-
firmait par IOI ,arr£. da M jaia
Itfffl aa ju|«ai'Bi du uihaaai
d'Ajaccio <l#t>ouia An<bro>ii; de ta
de i- as de i ei;« d*ci»n cette qgit
ttaca tutp-c e ei laop-Vao a. Uaa

i*iornia>i«a (•> «avant* ta

Le Parquet général vieat certai-
aemeai dé taira, ea M. Ghîliii, au-
quel nom omuni hJuraiiï de sou-
haiter h heareaue, use précieuia
tuquiiitioa.

PLAIDOIRIE
Ma Morelii, apréi avoir salué M.

Ghi iui. au »oni da barreau, ^réiea-
t« a*ec lo i laieat tubimd la da-
l e n e d'Ambrosiai.

Lf VER0IC7

Le verdict du jurj ai* aégatif,
âmtroiiai eit acquitta.

Audience d'aujourd'hui :
Me'oedi 27. — Giofitoeiu Ciar-

Us-Diophio, ealti»iieur A VaJ'a
d O f t » « - *<>! qwliûé.

"infit.'re public : M. Co'biere.
l ^ f r : M* GolaU

• •j3rda2ic!aaM
da l'ara»*t tarr-tor.>!a *iig»li P*il-Jo-
Msh, aopalatiO} c. ma U A*larg, atl
proan an gralt i* akélacm aiis-sujor

aaa osniaièra; beaa«a

n baraajz rfafi P Ht

Appartements à cirer

i** « c o t e » . , ^ui »OD. r.rc ;r , ,~<»'" " « « - ^ • a.mpioyer „ . . , . , . u p « . ( d. aon, bivr«i t 15 juillet i< la mt*s «ta-'..- KH« a
ipprues dan< noa écolea sont dans ces noaveilea provinces, - décrire e* de «|aer a» bas d-d«ai »lrl0«aitii éubli qae celui quTT
..x L_.X i- _ — . e t n o a a Mvons que U. le Vice- • - *- --—- •—«- . . . . . . . w ... H - qpp
Lié» appréciées par le commerce

Formons le aoohaii, qu après
q

Recteur, s*ec on légitime souci
lui et da paplai
blanc, {s* rai p

mbrè t o.Au . • taice a *w i q q
a après c«jp, tmr

Imp. Ollagoie

l'ai ira îwti- l'aa« das é e u Wai f*i *i papiar U Qfwmtu, Lauraal BA*TUHJ.



Uut) puissante intervention.
1)4LS aariaïkaa otroooalaauu dllflciles J»

îala aaa Jjot <m H p** pa sartkr •*!({ a
da aofflbraaMa liitauvea, oa s'ultassafl-
BBiamaBt 1 asa pertoana doal l'tefloaaoi
a o û t s ait au. ( « u t l a J. iiaoéa. U ao ail
da a t a a la plipart Ja laatp* lorsqaa 1 oa
a>L aMlait». Api a* matait tnJteawals ta
ftao'.aaai.voia Bauati atr où » « aailta
<.Booni»eoo«r,out a Ura P*/ raooBMra»
raaiajs doit l'alttotoité «ai otrulos. Alail
dtaa ioai i « CM J'ao4ai.s. d«(»iblas»a da
Jipr*..ioD Dstvaaia, II aet.oriLwn laomeal
Janoaii* i]aa <«l« las PIIDISS Hak poar

•MAL r«*t oa q » fte» Joaèphlaa ttta-
agMhi cb» M- tasta.ll, à Praao, par Soaia
Cor*,, . * i * - aprèstaal d* arraa - ot.il
g * da raoonaatira. Ceat ails aima aal

• J'aJ atè pandant longtemps — aoaa dit-
alla —

rat iur la brigadier, la COUUIQ levé,
prêt k la frappar.

Voyait ia »ia in diugir, la brava
brigadier nViiia pi* à sortir SM
ravolvor de poche al k dira feu

AUeial murlflUeuiootau côté droit
d* la joue, Lnoi Luigaiai tomba
pour •« plut ia relever 11 expira
pnique aaui.ftl.

Le cadavre fat eamile iruiporté
1 l'hopiul civil, où la médecia 14-
gutu procéda hiyr matia k l'autopsie
légale.

Nom conatatoas avec plaiiir que
•otre aolica semble ta réveiller el
preadra u>e impuliioa eaergiqae
qui l'impojiil.

Note de la Mairie

Lej p.rsonaa*, ched dd (a mil a,
d« r^mt qua laa ilibtUire» vivaat
mais qui auraient oub ié ou neg'ige
it taire la declara-ioi *a *ua da l'éta
biuemial du otroet géa4ral du
denréei da caaiomraauoa loot ia*i
\fa à r«mal<rtt laur dms.rai.os dan*
lajouraéa da j«»di *8 lévrier 1918.
qui ait la jour da la clôtura da la
Une. «in s'éditer des dâsagramens
on des aanuis ullériduri

Service U«sr«ptil»i» ipicU du Petit Bastials

Umi JpLiae FIUA'CISCn
iBli. Jâuit d i r a a H [ t l b , P p
•*« an auiaJra «Do i QiaaUtè d« ranèiaf
qae j'ivut pni a« m'»»»l«at prMir* u o m
icili;imMl. J* ai* iitl alin d*(td*« i

s lai Ptltiw Pttk, doai oi nnia t u
ltlCoMir». Ji fn biiBtôi « • * • • d* ooa»-
UUr q i t la 'èpiuilon da owpUa'M a'aat
t u «r f»l'.t Ka p«i â tcœpi IIIM n'oal
renia fflM coaliari al mil lora«i. Lai
Piimiu Plik -oui ntlmeai la frial raisMa
oofit a l'aataU- »

la oono aitoa d* Mira oarraipocdiata
ait absolamact |i*lt. U i Pila>u Pt>k
oomtàmnt tosioan i w mooto I'aa4mla
at U (tiblaliaa — comaia, aa finirai, lea
t « lu •ffMiiloBtdBMtlappwvrUHniat
da ucg «l a faffubiliMmMl da i;s *ma
IUIII1 - par» qa'a'laa MB1 la »i»i pals-
•wt r»ooD»tli«m ja u n i ai la toaiqn du
itrii ltpl«««ii(.

Laa Pitilaa Plok tout «D f aala >UDJ lootai
lei pbaraMOiei t aa DtpAt, Phumaola Ga
biia, i l , rua Baila, f ir l i : 3 (r. U ta
boll», f3 rr. 10 l u 0 bottai, frtnoo, p lu
Ll.iO da uatbra laia par bolu.

BASTULA MJIX
TRIPLE

Mort da Meurtrier

L4 ,omnii Luii tagiihli , sujel
larde, " '"* e a u t n i i e iilellig»-
ct >«c •<>• lr*-.r.\, qui tu mini et
k,bn« Uni»

Du» •• toirée d« Inldi, eitre ? et
8 h<;ares, u belle i<Bur •« rendit ,a
domicile de Lan logiariai pwir lui
resro.b«r «on altitude eiven M I
fière. Uie querella s'eaiuiilt (t la
lulRcureuM Traîne re^at u coap
d, couwau a la B|««.

Sa atnvut k ia maiaoa, elle n-
04,1111 i Ml man lu U » qui »e-
uieal de le anaw j celoi a , ei
proie l ul protaid (Ulaiiwr, llU
>ile demuder t • « lier, dei tipli
ciùou inr *a caidaile.

Il kappa t « pon* •'. P«r wata
repoaie, il e»u;a deul CMipt de fu.
,ll doai » e balle le blaua I la
coiue droite.

U porta piaia'.e i la police qai H
• i t MRB retard k la recherche da
Luai Lvgianai, alcooliqoe violait el
dastenai-

U buiade de reckerckea le din-
gtt w i le boulevard Saiat Aage o.
LO I un i>wgia mi ami été vu , il
ae wrda paa, ea- tllet. a eue ,p '^«
pat ki n<«u 1*' " m"'" ' • « •
0,,ltŒ..ai t » iwirlMW.

S- «ijani >nque par la po ici,
Laai -ogiariai, i . r a u i l da aaa cou-
leau, pin » l u » par la r*a te t j ^

îiui la brifa«er Tarre, qal euu .
pnU par la, mi UIÙM lor*r» 4e
a-ancw ;M>trt a k la «tria co.-

Communiqués Français

1.262e jour dm U
Paiis, W lévrier, 7 heorae.

Riea a signaler ea dihors du boufeardemeats réc-proquei ao Chimpa-
gae et daai la regioa do boii le Chaume.

Paria, 36 février, 15 haaras.
Iliea i tigaaler sauf dins lia région de Beaumoal rive droite de la Usa*

se où la Inita d'artillerie a été asm vive vers la fin de U nuit.

ARMÉE D'ORIENT
34 févri».

Acuoai d'arlîllaria iiai la regioi da Djinn Borobirdimaat dai aiablii-
•uiinti eDn.mil par lu >viiUo» allieei l u i la >il"« du Vardar al t l'ail
da la Struma, Daai la partis occi'tellaliî d* Iroal l maéte violiala ealra-
vaat toute activité.

GOMHUNIQOËS BRITANNIQUES
S5 février V> hiuras 55.

Ua délacheoaeat eaaemi qui teatail ce malin un coup de m»ia >ar ua
de ao3 postes de la régioi de Si Quuaua a éié rejâ ê par noi teai d'u.fac$
Une et aoa jeu de greiade avaat d'avoir pu aborder noi réseaux.

Un autre détachement qui atiaunaii un de aos poitei au nord de Pu -
icbendaa e a Hè également repouué. Nous avoui tait aa cariaia «ombre da
ptiiODOÎers, Dsni ia partie nord du front quelque activité de .'artillerie a -
lemaade.

Au spd eat da Cambrai daaa la vaille de la Srtrpe an >ad d'Armeaiiérei
etauaord esi d Y près.

Notre artillerie a attaqué at diaierte des groupes da invullawi aaieajis
daat la rtgion de la Ba>aée.

AVIATION
llier ma'gré la maavaii temps aos aviaieun oal fait da réf laga al UM

ou deux rteoanaiisaaces. l)ei bombas oat eié je>édi lor divers objectifs j
comprit de» caatonemeais, coavoii ei groupes de travailleurs <-aaatD.il.

Dcui àa DOI appareil! se IOOI pas reatréi.
A >a nui aoi pilous OBI jeté plui de tUO bomba* sur des caa.nf>i d'avia

tioaa ennemis »eri Counrai ei sur d«s caBioaaenuau au aord-esléeSl

Ils soat lois reatréa iadeoaaei.
Après midi.

Uae leaiati*a da coup i maia mr une do soi sap«s au tnJ da la routa
d'Arras a Cambrai a écb >\ celte nuit sou» aoa teoi d'iBfaatem.

Ancaa autre évèaemia, k i gaaler

CHAIBRI - DIPITI5
•éaace ém • • fente*

(Matin;

/VW«a« <U M. DESCHiNKL

La aaaaca aal oavarla h 15 h. U .
L'BB daa aacralliraa doue laciora

dai pncii verbal de la damera
aauca, qui aal adopta.

» l — I aj—«re deaniéi anu-

uVliTi'iUTIOR N Bit
L'ordce du jour appelle !a luiid

du propoiiuoai d* .01 icDiiaai I or-
ganiser ia pr«d«ci<oa da b!« ai la
mise ea oalura de* tarnu ajaailoa-
•fca.

La discuisioa gAaénwe est c OM,
après les ob»*r*a<ii»a préi«i>.é«* par
• . Çoaapèie Morei. séptué da Gard

-, * Article 1er
La Caaotbre pasie cosaiW k la

dtacaaaiM d-t l'trucle ter qui asl
a d a » - .

«

Ltê Miiiiiraa ai Sou-Sacré turaa
d'Etat M toit réaiia, at caaaiul, e«
• • u a , à 10 beurea. t l'Blyaèa,
aoni li pr«udeBc« da M. Potaoart,

la Marine
Lo «ioutre de lo Utriae préseate

k la iig sature présiJaaualla divas
décret* dé promoiHMi daai l'étal
major da 1 armés aavaia.

La Képrwauon
des rémunântiou

La Niaistre da la J* .u« fait M-
ga«r par le Pr#«.deai d« la Ré*a
bl.que an piujsl de lai Uiadaal • la
represa oa dn reaaaaéralMaa *«raéM
par le. louraiu««rs avi «asplc-jai
des miifoai av«c >MtfQ<liM ii* MW!
«m reiauoaa d'tHaires.

Affaires couranUê
aWtaMaii • aaMosuu a«aa4 4a

DiïS U liRIH
No» Amiraux

P..I., M hvrlar.

Le contre-amiral Aubrjr
est promu ta grade de vice-
« i.iral, ea remplacement du
rice-amirat Uartige du Four-
net, placé dans la section de
réserve.

Les millions
tyiMiiini

PirU, « nvrie'!

Des nourelles reçues de
New-York annoncent que Us
documents relatant la tran-
saction intervenue entre Bolo
et Charles Huiubert sont en
possession du Gouvernement
raoçait*.

Dans les archives de la
Ëanque Morgan, on aurait la
preuve que Charles Humbart
disposa, à un moment donné,
d'un crédit de 489.000 dol-
lars.

En outre le magistrat, qui
procéda à une enquête, a de-
claréquelasommede 170 000
dollars que Bolo transféra au
compte Chai les Humbert était
de l'argent allemand.

I l RXTIBLISSI1I1T
OE L'HEURE

P,rlt, f0r**ri<r.
Dans le Conseil tenu ce

matin, les Ministres ont Axé,
au 19 mars, le rétab useraent
d* l'heure.

LES

de Russie
LA MARCHE

PËThÔGRADË
rHi.traita. M 'énkar.

Malgré la prise de PakoS
et l'acceptation de U pan, les
troupee allemandes poussent
leur avance.

Plies sont maintenant i
moins d* huit heures de 11
Capitale Kuv-e.

Petrogradii est dans un état
extrême de surexciUlion.
L'ordre a été donné de ras-
sembler tous les vokHitares
pré» de l'Institut Smolny ;
les tramways et tons le* mo-
yeu! de locomotion i<nt été
réquisition»*».

Peudiut c* temps les ha-
bitauts oontinueat i se dé-
battre oon're la f.iuiue. La
rutiun de painjeat de cinquante
grammes

Ui-iJil _ N 117 JKL'DI tS PtTR||.'ll I»IK

Front Italien
•ton», M rtvrur.

De tré-< grandi mouvemsnts
de troupes sont signalés dans
le secteur ouest au delà du
lac de Garde.

Il est i présumer que les
offensives prochaines auront
lieu dans cette région.

li>k»n, U lèviMf.

Les journaux allemands
annuncentque, 1res probable-
ment, l'Autriche ne participe-
ra pu aux opérations sur is
front italien.

Elle en verra toutes les trou.
pes disponibles sur le Iront
franco-anglais.

Cordonnerie Générale
iocienie Maitou k. (.HlaULDI

J -A. VALLEGALLB. succesMur
19, BASTIA

A l'honneur d'intormer ta nom-
breuse clientèle de la ville et de
l'iatéiieur qa elle vient de rece-
TOir oa grand assorti meut de
cbaoaaurei en ton» genre» pour

Donm, Honam«a •( Bateau
provenant dea meilleures tabri-
ques du Conlinent «I de l'Elrtn-

«ROS - DEUI-GHOS - DÉTAIL

NOTA. — C M M par
Mai***, M cbârgt «ai

p
loite !• Goraaj ooatr* nasboarta-

M- «ASSBL

Le PetitBastiais
1 0 CKNTIMFJ —

J O U R N A L
LE PLUS FORT TIRAGE DES

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE L\ COHSE —

DNK MIOIUSI LOI
j lJ IHIII SU»

Ua Ire. two poial aa Sénat. Mal
g * toate .'éltignoaca cb M. il-aii
Ul roa, iaitiauur de la loi, dite
4 de Fatdoa, » ei qui^evait permet-
tra au> tribiioim de • pardoaaar *
les escrocs al les soateaeurs. les
laccadiairea «t les voleurs qui n'en
éiaieat ifi'k la ptemtira cowUmat -
tioai, malgré lea ffforu du rappor-
teur, H. La- Dtilt,Bci-, le Séaal a
repouité la IOI par 150 »oi» coure
110. La auoours M serré, si logique,
si Jamaïque, ai potiuqua «n même
teupa, da M. le seaaiear Boivia-
dusap«aa)i av*h tau u«e preloada
impreasma sur la Hatus Assemblée
ai a eaapécfeé aaa mauvaise loi de
plu daaa l'arieaal du aos codes.
L'argumeai ongiual do lénateur du
Caivados coaire ceite liagunèra coa-
vaaliQB da légiaiatioi péiale était
celui-ci :

« Voilk qua déswmais l'applica-
tioa da la poiaa va ilepeadre aoa
plu* de la vooatédu- législateur*,
mata daa ifispuaiuoDi pbiluihropi-
quts. kamaaiiairei, pki osaphiquai,
Mcial«j ai même aouuqnas de» ju
gta a. Politiquts lurtoui I II a'y
aurait plu au u deUoquaal qui
a'aut fait • marcher * aoa députa ou
aaa aèaaUar poar [aire praaiioa iar
le juge at obteair la l«i de PariJoB,
La recotnmaadauoa aa doaua déjà
iNaa m e t caméra, safi en taire
•DS iiaiiiuuoa légiilauva.

Oa fnui ajouur qu'il j a aa daa
gax géaetai a lair« UO,J uaiajueAeat
appal à l'équité ei BOB plua » la
justice. Ctsi le .ai d« rétéisr l«
«ail ada«e i « IMfleE -Dui da l'aqnt
té daa pv.aaea!i a, duail oa au-
trafola ; at par Ik oa voulait dire
qa'aapiés da» magistrats habilement
CircMTtaas t'eqpité vu i tii de M.
.&. poatail bla* 6ira differaaU da
l'éqaita le U t

La gtfvvomameal d aiUMrs aa
itaab ai. pas plus flar qa« cala du
Cadeau qaa voulait lui laira l'éto
qu«a«a èaaaa de H. H Chéraai : il l
aoavisaa la pria ci pa du proj*i, ca
qai éiail déjà iroa>. Ma's ii avait lait
le* p'US eipreaivi réserves mr a
asiM sa «tivre dj (tnsiyp« Feiici
toas aaj.wut i« Séaat d'avoir r'sii-
ié k eaua sona d'haiataDiiairana *n
k vu aW pirw* «aaj««Bii da a sexi*-
l i q i i l t a da unM* depuis ua «r-
itua ,ojtbr% d'kBBêea. «.a àéaa. a
raagi : n a bien lait

H U É «JUÉHKNBT

AmtM èUCmt 4» Pmnt.

SMtloo <fte Galvi

l*mi\ t* co«-aa. dus t aprés-
audt, a ia salle de la M.iria, a au
lien aaa réuaioa d*s • - • b f r i ds la
Ligve Iraaaam «M la SaeiMa da Cel-
n, a—a .a pr lwi im da M. gacvail
ta, friaeifM' dai «ajtMfi

L'aroVa *a j*Mir |*.ttsl : Ogaai-
•auM «a la

p«r le géaéral Lt̂ os Djraad, maaa-
b'S d'koaaatir du Uoo*eil, anaai
•vpmbrfl du Cooieil supérieur de la
guère, le dâfeateor du Grt.nl Coa-
roaié.

La Préiideat, après avoir eipoié
biiénmaat la b*t da la réuatoa,
dsooe lecture d'u«« aotiei iur 1* gé-
néral Dttraai, aotico dont BOUS ei
(rajoni In passage mivaat :

« La célébr» conlérpoci*r qui va
nom <6Bir eit l'un des olfician gé-
oSnai lai plu aimés da ses pairs
ft ds tonte l'ara:é«. Blt-sii et proma
l)«tileaaat en àlitce ed 1870, déco-
ré d<3 la Lrgioa d'koa«(iir à S «daa,
Oité a l'ordre de l'armée, iCipitaiaa
ea 1873, admi* i l'Bja a Supérieure
de guerre, jktol de biUHloi ea 1885
gAaéral de bigade ea 1900, divi
aioaaaire ea ilH)4. il commande ao
Umineai la éta diviiioa fc Vardua,
la Iar corps d'armée, pun la 6e
corpa, qu'il quitta ea 1910, poor en
•rer m Goaivi. inaéneur da la guer-
re. Rappelé k 'activitA k 1» mobili-
saiioa s e8 aoi, il a'iliustre devait
Naooj. Ce msgoiÛque soldai eit ea
BDémd tempi ua eiceileat écrivaii.
ei tto orataor éloquaai el aioguliire*
maal autorisé, a

Le iiijel du la coaftreaca s<>ra :
• Pourquoi a oui a*ooi combaiUf,
aoai combat oas et combat roas a

Kne aura litu, comme Taaaée
den ère, daas la graada salle da
."Ko>lt) ea'aBUae qui sara améaagée
pour la circoaatanca le mardi, 5
mars prochain Ajournas qn'uaa
partie artistique irèi variée acuom-
pagoora celte Coaféreace.

m
i)I L01PLIIIU
en CORSE

lin réponse é sa récente inter-
vention en faveur des gendarmes
de complément M Gio«k , dé
puté de Sartene, vient de rece-
voir da Sous Secrétaire d Etat da
1 Administration da la Guerre, la
l«tire suivante

Paris, le 10 février 1018.
U. l* Député et cher Collegua.

Voua aves bien voulu me poser di-
qaeatioos au sujet du loge-

* ' * aitéad.dépUcamaDL.
al d« raJfcctaliûn

J'ai l'honneur de faire connaître
ci-apréa lea réponses que comportent
CSB ijjTvsnea questions :

1. LOGEMENT. — Laa gendarma
<1« complément sont logea dans lea
casernes ou, à défaut de place, cbes
I habitant par voie d« réqviaiUoa.
Ko outre, une iodaaBaité journaliéra
de 1 franc pour tm gendarmes et
brigadiers, de i IV 30 pour lea aoua-
o!6ciera, leur est allouée pour leur
permettra d« faire face aux dépens**
supplémentaires qu'entraine pour
BQI le fait d'être obligea de vivre
séparés de leur famille.

S. INDEMNITÉS EN CAS DE DE-
PLACEMENT. — a) Les fendaraes
d« complément ont drmtâux frai» Je
déplacement dana les même* cond|-
iiona que Ita g—dainaia titulairea
lonqu'ik n liflaosail iaoléoieat
pour accomplir ua aarrioa ne ren-
trant paa dasM h oatiaoïii 4m oauz
pour IBBUUIII la NJiaiiBl w la
aotdadalap

P. Maia, conl'ormément à la régle-
mentation en vigueur, les déplace-
ments effectués par le* gendarmes
de complémamt sont toujours oansti
dorés comme temporaires, et ne leur
donnent pan ilrott, par suite, à l'allo-
cation dm inilemoités de change-
ment île résidence.

I<). En ce qui concerne les indem-
nités prévues par le règlement sur
la solda de la gen-i irmerle pour lea

<<l£aiacemei]la spéciaux à l'Arme, les
gepdarmes de Complément n'jnt
nroit à ces indemnités qu'autant
qu'il s'agit d'un déplacement mo-
mentané comportant retour au poste
auquel ils demeurent aflectéa.

•i UABILLE-MEW. — Les f-en-
ilarraea de complément sont habilla*
aux frais de l'Etat, el plus favorisés
ea cela que leurs catnarales de l'ac-
tive, qui s'habillent à leurs frais.
Pour égaliser cette situation, les

la solde île l'active diminuée de 9
francs par mois.

4. AFFECTATION A UN POSTE
FIXE — En raison dea variations
constantes dans le personnel dea bri-
gades (Départ aux prévôtés, constitu-
tion de postes provisoires, déplace-
ments pour le m intien île t'ordret, il
n'est paa possible d'affecter d'un»
manière absolument tjie, les militai-
res de complément à leur poste.

Agréez, Monsieur le népiité et cher
Collègue, l'assurance de ma haute
considération.

L» SoutSecritaire d'Etat.

Cl placimt
La Loi da l'offre et de la demande

régit, même ea temps i* guerre, le
prix des denrées, dei marckaadiias
et dei services, aa l'abiaace de toute
laiaiion

il ta est aiaii poor la aurchan-
diie-irgenl,

Soil par l'Klat. qui don pour roi r
am aeioioi de ta IWente National*
•t d4 radiDiaittratioa du fsjt, » i i
par les parliculieri, doajl il fecoade
al fwifia laj eairepriies l'argeat est
Irai danaado.

S ta »m a augmiaié. Qu'on ea

Ouelqaes jours a*a<l le début du
besu^ites. U ^3 |ui'lei .9.4 le taux
officiel de l'etcumpic âiut da S ifi
0/0 k la Baaqua de Fraace et de
S v/0 à Ii llaaque a'Aog e erre

Ce MIUX esi aujourd'hui da & 0 0
dus itê deux Baiiquai, at ii ta pra
i i , n coifunineat, k«*ra baaque, des
Ua.1 d'cscomt>ia («lui é et*i

A*a«t la ga«rre, la moyea babi-
lotl etnpioj« par lea dèwatcuri d<r
disfombiiné* k court Urne p«ur
(un IruC'iler leur avoir *wu de le
dépaMr k n e bauqua et de le p a
car as reports.

La laax ii l'iatirét des dépôts et
des report! était variable Ht ne méat,
are: tonus les garaaiias possibles
éa lécarité, il dépassait S et 3 0/U
p*ar lea premiers, S 0/0 ou 4 O/û
poir les Mcoads.

^ajoaro'feui 1 Eut la plui BOI-
alia «t ia plus ncke dei e«prua-
mr», aflra d èmeliaai des Bmu d»

4U/O quiail le éepOi Ht * iraxs
mou at 4e 5 0/0 qaaad il est k nx

aj»# attahaf dent U /«al

U SIltfilL DDR1HD
à Bailla

II. le général Léoa Durud, mem-
bre d'aAaaear du Caaaaùl da la
LIGUE FR^ftÇiJSE, qui ait arrivé
mardi k Bu lia, a readu hier ioir,
k 4 heures et demie, ia viiite au
Maire qui l'a reçu diaj U ia lo des
mariige» enlouré d'usé dilégitioa
du Coaieil Uuaicipal.

A » touhaiis da bieavenue que
lui a idr^néa M Dapelo, dais un
discourt où il a lait alltuioa anx
•riHaats iervic«i que le général
liait rendus *J Atb .1 de la guerre,
le géntral Durand a exprimé ia
grude uti.fiijuoi de veair laire des
coeféretees daat ua pays qu'il avait
fimé commi Membre du Comeii
supérieur de la guerre, dam ua
pays qo'il iait animé du plus ardeBt
pauiotisme.

A ioi our. le Pttti Btitinù sdrai-
se k M. le général Doraad ses rei-
pectuem IOUBUÎH de bieiveanfl.

COUR DVtSSISES

Vol qualifié

M. Je Coaieiller Piasaai syiit
collaboré, daas cetta allai re, 4 l'ar-
rêt de la Chambra des mijes eo ac-
caiatioa. c'eil M le coaseiller d<
G aiile qui prïiide aux lra*tux de
la Cour d'uiitei.

H le fait ITÉC nie eipêrieace et
ua talent conignméi, auni lommei-
iou> heurtai de BOUS anoc er aui
sonbtiu de bieavrane el au* félict-
latioai que M. le Béioaniar du l'or-
dre des avocats lai • sdr«»éi aa
nom da Barreau.

Cesl un luldal, qui comparait
aujourd'hui dfvant la jury, accoté
tt'un grave cambriolage commis ea

im
L'acte d'i^cosition expote aiaii

l*i faits :
ACTE D'ÂCCUtATtO*

U sapt totMibr* i t l l , van a*pl baa-
TM da acMr, i Vali* lOttui , la dama Tta«
PIIUD» nova Pialrl al >aa f i f i tn ooosta-
taJaat ao u t i ù ! dtai liu- aapavtMiMt,
o^l'aiwinqoit * •(»• bunIVÉU», qt u t
•tauvoooUBaai aaa *H»BM dt 6M fra M
d* BatBbr»B*M viiMf» ini i * i aolavéa.

Ua BaUar* da oa wl qat davaiui * n
aa BMIDI d«u, awaat piaitri JBSI '«
ptéw oè »s troafaii la aial̂ a
p.r MOBIBIM ai iffraoUoa J'ua 1
BHlia foi dMjavtrtsqadqtai |Dii4»rt«
u lia* dit Patrioobioio, (a WÎV» «(«il
brtsaa. k odié, sar la *»., ta troamlMt

U i fWUsai d* «t vol portaraot MBB*-
d«MMBt sar laa ajacbras 4« la tawila
tiiovussltl Ctiaiias la«ra acapavai qia
jBiiiOuaai Mac itmtJt at oaruuM protoa
aoxs'<Mia.iuia CM ptamspoow (arwt

daa* tiiovusa-t. •• -• «oa lit, ( • »ff«i, |«
3*J isiD 1*11 MB J « i a«rK»<as sa pti
aiptaiaeta Shias taa laaa aaan â s Hat̂ kB
Ueta st to* Loaia, i la laaaM «nfat)

sar tt
éaaajaauaa ua aa

Qaaiqin |»>r. >pr«,, Ui^ÏBavtarvtra
gort aiauo' t n . l i HT laor ag-nt J. oi«i.-
gaqaaaai tltraa ittiut .rtapéi d'oppoit-
fioa Mfn3i»ioaitra,lii ta précis* de la.
(aaillo Hlatrl. Poaraatvti poar «»4ioqa«n«
•o prhadioa dt li Baaqaa tiragori, Cloito.
ntttl a: i i xan ont 4(4 rtC3G0«t ooapib ta
et «ondamnas p*r d4f.at poir oa <lé,v, «j
ra:éslaiT|SB«i.rl V.lii-d'Ortiu,(;iovu>
util i fui oppou:;oa i c» ,»(*jitDt *t a
eitcoiitrilloialiiajfct ff»ppAd'on ptlotda
bail moii d'flCQancô &ani&t̂  Coc£r3a4i iir
II Coir d'Appel la "8 isitlst 1917.

M. Corbière, avocat g^aêral, oc-
cupe le siège du nnniitère public

M* Colombani déf<jid Gtovaaeuî.
M* de Montera intervieal m pro-

cès au lom dd al P-etri, le plaj.
giaou

INTERROGATOIRE
L'accuié louuuaL qu'il est tietune

d'nae odieuie aeeuiatioo.
LES TÉMOINS

Lei lémolas coaSimant leurs dé-
claratioai écrites.

Réquiiitoir* — Pftidoiriêt
Apres n e éloquente plaidoirie da

Ha de Moalera, avocat de la partie
civile ; aprèi un fort habile et éner-
gique réquisitoire de M. Corbière,
avocat général ; après ealîa une
chaude p!aidoirie de ii' Colombaai.
le jury ié relire daas la Chambre
deseadélibéralioBs.

LE VEROIC1
Giovaistti esi dtklare coopaDle de

recel, iaas qu il ait eu conaaUiaace
du circoaauncei ag){i-avaau> du
vol.

Comme il n'agit d'an délit, l'action
pib'iijae aiaii que l'action civile
loat déclaién prescrites.

Audience d'anjonrd'faai :

Jpudi 28. - Vve Mans Claire aéa
Colombini, méaa((ère a PiedicrDce,
coups et bleisurei voloalairei aysal
occaiioBBÔ la mort iaas iauniiou de
la dooser.

Miaulera public : M. Ghiliai.
Uif«Dienrs: HM dâ Caraffa el Co-

lombaai.

94. Bomlmiard Paoli, BASTIA

<3RO« — DBMI-CBOS — DÉTAIL

Nécrologie

H. l'Avoué CICOÛNI

M. Aatoiae Ct-ccoai eat décède
hier, daai sa soixanla dix s«puèaa
anaee. àvooe au tribuaal d« pre-
mière lasuacê, ii a*ail rempli sa
charge paadaai pui da maie ans
avec aoiaeur et probité. I, *un
pour ses cl i eat* sa v^ritabis ami ,
BOB sealen«il il »'rcoupait da leurs
iatereta avec loaw /«..-iviié dt>«-
raWa. aun il lea auinait de »es
contai ls avec u détiai«rf»em<9it
asawl toux la ataadr nrmdmi ua
coasplai boaiBa(fl.

Il était tnart da la caafiaac] d̂ s
magistrats ajmi avai«at aspncie a«s
cot naisiaacas jaBdiaves, ia droi-
ture.

AUriiil par fuclqadi iaârmiiea, il
coa^rit q«'i ae pouvait «lus antirs
u aanasa 4a aaa cieata 'os.a l'acti-

ajM raaananaji sa charg*. ai il
oiJa m iuHÎa, a*«r vivra caaipli-



.emaat retiré. Ses i au roulai d« Tia-
re* l plva graves, el imii, depuii
planeurs eaneei, il ae quittait plui
vas appariemesti.

M. ABIOIBU Ceceoai avait laissa
de graades tympaïaies an Palais ;
aussi, iei conlrèret, lei magiitrau,
les avocau oat suivi IOB convoi lu
nèbre.

Sei coacioyens I'«wi*al appelé
h l'aiaernbl^e commuta • : il y avait
déleadu énorgiquemeal leurs iate-
râtB.

Le deuil éiait coaduil par M. la
aotaire Miaga oa ei les autres pi
reati ; (ei cordoas du poêle éiaieat
te oui pa* MM. les avoués Frédéric
de GtiBiile, Fetn-Guatco, fiardy et
Validité.

Nous présentons toutes aoi coa
do'eucâs aux fanillesTrisiui, Cec
coni, MiBgaloo et Viaceatini.

Ne cherchai pas!
La guôrison est là.

La pin i n m i , Jli o§, o« ebarohe ioa
bouenr oomaie DI otatca* aia iaoeltM,
quad OQ lu • ••/ l* an, Pov lei « i
Jw, il « Hl de o«Bt ,
nul d'an* fiçm ooapl.qaia iHr g
•t l« miJi.j»m«flt qa| jolt li <«ir prooarir,
klori qa'lla oui M riaeie»oara.flil<lr*
devaBt la DU. Nosbriii loni lai mtUdu
qil, aprésavoir ralBimut tmv* • • ui d«
rwBèd.», M «oDt m u ton •.••laaeiii
ai l Plil . i PI a. qil'i aïàlaoi dataat la
D » pBhqa* obtqM|twcl4ailM|Okva*ii
on net lira d«a arUtliiloudagaérlKia
d«MauPU«iMhiik

lit*, doao plu ilapla «fi iraawKB
boabHf loti de un* M prMtil laooo'
rased». ou m m. l'a fui Nina GNIIUM «a
rlil.r, «tlUfkUluÉ 1 Gru KaBvtU* ffela».
•i Loir»):

Communiqués Français

Four lu Fwlles
NOMBRHDfBS

ri ^
Caidooiierie Générale
, ioaeuiB Mauoa A. GI.IM4.LDI

J.-A. VALLECALLE, successeur
Beuinari Paoli, t9, BASTH

A rhonneurd intoraier sa nom*
breuse clientèle de la ville et de
l'intérieur qu'elle vient de rece-
Toir an grand assortiment de
chaussures en tous genres pour

Dames, Huoimei et Enfant*
provenant des meilleures iabri-
ques du Continent et de l'Etran-
ger

e luxe
«•unuite* c« de ratigae

ws
GROS - DEMI-GROS - DÉTAIL

Prix tx*a rédulla

NOTA. — Gomme par le passé la
MaiiOB ae charge dei ntparalioas.
Kipedltioos iur commande 4aaa
tOBle la Coie contre rembourse-

imp. OIJagniar.

U Gérant, Laurent

n u apprandie
qaevoaiioel'u
!«• PMBIM PUk
•'Ml traa bl«a

qui ma •teilt,
•Dimli qaJ mi l
réi-H* i ton In
raouJa*. Grftoe
I TOI boaota pi

Oeruitw
inJtt, i'al mroave ma bniua tufaesial
raprii aoa poiJi notait!. J'ai rstiOBVÉ, «
oiira, QD aioalleat ipptiti al dw dlpittoai
Milita» n u i . Toit la monda da» nos
•cloongt a«i>) éBtr**lllé par la ebmea
niiot qai i t i i arodalt aa mol dtpaiiqaa
j'ai (ail mag« 4a foira ranldt. •

bti Pllilti piBk tu tout pu w n ^ i lai
'iliUi da Dabla d« TUrlM d« foira
jaaaaau, iliei s* iraoafo marool pu II
btr|*ra ao ralia, E Ui voai promatracl
ooa obow «t illaa llao iroil eillt promaiN
qi) aal dt ion iotott la boihaar «i U
l'iDqiHil* da la a&oié Praaci loijrara ta
bonhaar U qai ut lodlipaaatb:a pair
ob'aolr l'ulra.

1.263c jour dé la
Paria, 17 ftfriar, 7 kanrê*.

Activité marquée dea deui artilleriej aa nord du Cksmii dai Damât et
inr Ira dans rivea de la Mouie lotamoiflal d » a la lecteur de II côl* S04t

da Mon- Uoatine et de Beaumoat aiiti que des Ckaotbreiiea oA ioa balte*
ries OBt •iolemmeitt coatre è«UB l'ardllerie eoaemie.

Pat d'acuoa* d'iifuterie.
CuoaBade iateroiiiteate iur U rate ds froai.

Pari* S6 timtr, 15 kenru.
Deux conpi de mais «uemia aa aord du Ckamia des Damu a'oat pat

abieau de réiului.
BD Caainpagaa. iprèi u Twlsal bombardemsit, l'enBami a taatA d'abor-

der MO» ligaea ea dt-ui aoiau «or soi oouvelles poiilioa* au >«d de la
Uutls du M«aail Nos Tau oal arrêté lu amil lu la

Usaonude iatermitieata man taaes *i>e daaj 1m boit de Chef .y d'4*04
court. Nuit calme iur Je mate du front.

AVIATION

Pas a*ioai eaaemis on baabirde Ntatj la auii denière ; oo sipale
deux iu*s et oata bleties.

COMMUNIQUÉS B«<<TAJM
M «Trier

ia^un évâsemeat împortaat i lifaajar ea itkort i'ume ceruiaa acùriii
de l'trUlleiie laaemie ea différent poiatt aoiammeat ve» Feiquièrea et
au aord eii d'Yprai.

AVIATION
L'activité «ârieiao l'est trouvée airAiée da*i ta jsaraée d'hier par la

anafei • faible haotear et la graada viol«>ca du vent, Dsai la toirAe le
ciel I'UI éolti'ti b ea que la Teat coatiaaa i sootfler da l'ooeit i?ec beau-
coup da lorcê. Noi appareil! de booifcarteaitii qui OBI maître une frasde
tcunié, «m jeté pins de l.loO booibea. Au coura de la nuit, ili oat aita-
qué aoiammeiit le champ d'ifinioa au iud de Gaad et t l'oneat de

Le groupe parlementaire
pour la protection des lamil-
ieti nombreuses s'est réuni
aujourd'hui, sous la prési-
dence de M. Landry, députi
de la Corse.

Plusieurs questions tnl
été «aminées au cours de
cette réunion.

Le groupe a donné son
adhésion à la proposition de
loi de H. Bonner»?, "député
du Rhône.

"LES

de Russie
La Gravité

«c • *

Tous aoi apearaila tout realres isdemaes

iprèimidJ, Wfômai .
§ «pou 11*1 as aord S. QUOBLB. versPeadaal la •vil dea rtida ost

nigiMnioi iharlei-DomiDiqu,
fa> >•).«•. mirià 34 au, da H util

Pour préserver vos bronches
ARMÉE D ORIENT

» H;riit.
QiicIqDd ac'ioai d'artillrria mr la frgil da Dt i iu à l'od.il du Tirdw.
Joariéa calaBe aar le reate in frML

Communiqut
ITALIEN

L«w Busses commeucent I

peine à comprendre la gravi-

té de la catastrophe qui les

menace.

Toutes les troupes, presque

sans exception, refusent ab-

solument de combattre.

L*S|>remiers symptômes de

la panique sont passes.

Les défenseurs s'enrôlent

par centaines de mille pour

défendre la Patrie menacée.

Le gouvernement socialiste

annonce qu'il se retirera a

Moscou, ou dans une autre

ville et qu'il lâchera de parer

â une nouvelle catastrophe.

u lém.r.
Vif éehaifa da coata de eaaoa

aura l'Adiga al l'Aitieof acuna
nodaitta da leu sar la m u l'a

A Ligoscur* (vil CamoBica) et à
Rival la (Brenti) du patrouilles bri.
IWBiquei attaquereat BB détaeae*

Im îaûigatDt des per-

La D M
RUSSE

Pour vous gvaatir ou pour * ,« . gaérir dei rkuaea, I M I , broachilee,
aitamfi, ca.tiraei, frippe, preoea calque jour da GOCDRON GCYOT.

L'aiage da Goudroa-Guyol, prit h d.i l'étiquette ; celle du véritable
tooa lea reaaa à la doie d'eae euil I Goudroa-Gurol porte le aem de
leree a café per verre d'eau, tarât, I Garol inpnmt ea pot caraclèrea et
ea effet, poor faire diaparallre ea
peu de teinp. l« rhume le plue opi
Bjè re et la broocai.e la plaa iavA
tirée Ou arrive nêine parfoia a ea-p
rayer et t ^a*nr la ptitia e txea
déclarée. c*r le goadroa arrêta la
décoopoailioii oV« Uibtrcniu do
poaoioa, en tuaat lei in m ni i au
cn>bw de ce.te décomposition.

Si I*M *eul «ooi 'enJrs ie ou t«l
d é b G J G

reH. I tit abiol iBi'Ol aé>».i».r«.
puur ublcair la gu*rieoo de voi
btoachi ea, catarrhe*, vieui raunai
affligea et • /urUrn d» l'aeibiae el
de la puiiaie de b>ea demander da»*
Iaa paaraaci'e le l H l I f U r « t o a .
• > • • « T a » ,

l i a fevuer laau erreur, rafar: J

af fftfMjure en tnu
têt, merl, rwta' et e%
'adr. ne : 1«la»a
Ut), r a t Smtm*

Pru du Gaudroi Guni . 1 h.ne.
60 le fl.coe

U irapem>al revieal à • • rra -
i 1mm paaar Jaaar _ , . ,ueni.

P. S. lea p'noaaee qot ae pea
vaat ie faire an goo. de J>.u da
soadroa, pourroai P mplacr IOB
»»«• oat ceui dei Capiuln Uurol
au jooJo . d« >orvi(e de plat
aaeuit law par , m p-laeal deai
00 troh cpaui,, , Ltuqm ,tfmt

Blea oan>adoo .m,, lu Bfc>ra
eff.ta ealu'airea et osa luériioa

eaaeulea

ont leou de a nnbrauMs

irnpurlaales c<inlArsncBa

implijj
Lh, HAPPEL

• • ' " » peeiUi.1 qae ,'j evetoppait
ne uenc a buiuDerilpuiaat «ee ae-
rudrume. eeaeoue prèa de

L i W o i . « u l . . Va-

Dans un messig» sann fi
Lénine et Trolsty ennstatent
que, malgré \M communica-
tions du buriet des Coiamis-
Mires du peuple «u goarer-
nement allemanii, mxl̂ re l<̂

iraprewion, dans iou8 me^ge durera i Krjeako
les milieux fu a a ,u l ^n"»«^"""»' f

Depuis quelques jours, les ^ - d , aucune réponse da
membre* du Gouvernement i ^ f l l n ,n M t «Ouf. p-rrenu,

et que lei troupe) allumanilM
commuent leur nurche en a-
Taul

< LesCominiaaairesdii peu-
ple renoufel lent leurquestion.
ils ilemaaileal si le (joufer-
nement et le Haut Comman-
dement allemmiis oat l'io:en-
tua dacoepwr lea proposi
tions de paii du Sovwt et cel-
le du général Kryleoko teu-

L'ambaiaadeur du Jipoo
à Péiro^radd, ayant reçu l'or-
dre dans la soirée d'uier de
rentrar à Tokio, a quitté au-
jourdbui la

Ttk'0.17 ftr'l.r;

La détection de la Ruuie
•"•»"»»«• a eau*», au Japon, une pre-

A Cepaaile, dee froapea qai, HT I . . I . • _ . . -r

III large froat eiaeyereal daMUquer
aotre iCie de Poal, lureal proaipie
méat diiperada.

Aviation

au eaara de ia joainea l'axliviia
airieaae fat ialeaae tar lea preaiié-
rea <>gaea. Quatre avioaa eaaetala
doat deai abaiiai par dea aviaieara
fraaçau, et deux per ooe aviaieura
looabereat daaa la regioa du Moat
G appe. Ua ueqeieate, frappe itv
ao.i« tir aanaèrita IABIM aa fluu
• > • prea de U«>ti (aanl eel de tUa
eaao.

AB coura de ia aail, ao« e cadri;-

Le Petit
J O U R N A L

1 0 CENTIMES — LE PLUS FORT TIRAGE
Q U OTI D I EN

JOURUffiUX DE LA CORSE —

! O» •*• fl>Md p u J*t

L t f v w w mat prtli * Mcevoir OB commesce- que BOUS formoas panr leur boa- J! déraoalre, par les coaitatatioai meat p a r , a belle-filla, sa lowr et

• I I 1 0 ITI A f f l l n • « » d'exécuuoa QuaBddoac BOUS heur, et olTroni à 'suis fimilldi BOS médico- légale* et I saiemble dei èlé- d'autrei pareau. Késonfonôe par les
U I I H I l l i f l l l l K d$cideroB> «oui à agir r respeetueaiaa lélicita.'oas. mean da la procédure, fa culpabili de raierei coawla'ioa* d • la Reli
n i l U l I f l l I J l l U r v i i t i AT « « . . ^ . M — WdeUveuve Pieul. gioa. ella a r«adu traequillemeat
^ J l l W M . U J i | U W a VAILLAT, • •> D - n 3 u u a émouvante pérorai. 01, 1 0 , ime k 0WO B l | , a , B i l a Q j ,

D1 il QÇICDO '' **0{tue l e •o'"**»'1 <** I» mil««u- douleur da voir diiparalire i«a tui-

Ua« Jei p<ui gràfa- que niant qui
•e puMBt k rfc«ui« aetuelle est cilla
de U politique noloiitl-i qui devra
tira mine au moment det pourpar-
lers Je paii. Lea difficulté1! d-i ton es
surica oe naaaueroat pu lorsque ie
mo aeat iert veto, La quaiùoi de
l'Alaace-Lorraiae, par eteaplfl, I-IQ
bie def-Jir tire ua obiude irréduc

>©ct!oQ de Galvi

Uirdi. 6 mari proebaia, à I k«ure
de l'aprèa midi, aura lieu, da» la
grtade isile da \*tca\e eafaBliae d«
Calvi. la coaférence qui iera faite
par H le (fia'r il Ou ri ad membre
d

m 28 rerrlar

-',t,4*noa de M. PAKXANI <onsei//ar

Coups et blessures volontaire

ayant occasionné la mort

&&m intention de la donner

PLAIDOIRIES

M- ColombaDi ei dj Canffa, a*o<
cats du la femoie Pietri é

du

qui ontiuiv
Sai» iean I r

Dam le cortège, li Bureau et les
mcceiaivemeat afeV"i«r hïÛïrt ">wb«i de la Socte» d« Mariis,

L'audieaca est ouvert- a 8 Bfures c o u lunièr e ) a dét.nw de l«r c iea- P ^Qf' I e l a a r b i n i l 6 r e -

Carnet Mondain

mariaga de

tib e. flan, en réalité, c'en sur la d bonaaur du Conseil de la LifUé
(juçaiioa COIOBIBIQ que le portera tJ ' "
tout l'eflwt da. aigo^iateun. el <out
d'abord ki Allemaadi voudrooi
qu'on leur NiiiQd leun co'oaiei ;
iu •« s*ea co*l«ttieroat pa*, iti
vaudnwt >e laillei* un« )arge pati
dins te cœur de l'4friqna. I l h
I tacur»! aciu« le, des pd!écniqu«i de
p'eisi violeetoi soat eugagAea em
AI eaufaa ) lui ui>« réclimeat c»
qu'oB a appelé le pUa ZiraerniBaa,
çVn i dire m pri>e du Congo belge
10 JI eatier \tt auirvs vnueat q ia
l'Allemafse possie iei ie»U'i»es
ju»quet iaru tei p3:ieiro4> rraa
fiUeA sur la cote o:ri lejaUl*? d'*frt-

C'ait uae affaire de coupi ei blet
aures ((ai en soumit a aujourd'hui ï
l'éi l jé

ii l'tilorueoi de prouver qu'il y a Noir ad-enou BUS

Ne d«i<ioM toai pat taira éiat
dt' prttotUMi de r*llem«jaa, il
laulrau eatore le prÉac£4i»T de
snppnm r louwi loi caui*>» d« coa
An taitf lei dites d* l'avmr, et
c « i pjuiquoi tarcfi»i»B i* taenia
d' inqae t'iapow itmirivatamant.
U partaga Je» poiaea*t«as p« 4fn-
qua a <ii lait iDivast le bitard d«i
eipioratKMu; l-a coloaiei s'eache
vèireat lei uaei daai les autres, ta
glDiat maiaellflfreir, ua t aacua
pioSi pour lucine. C« ioai Is d>-t
CMI«I de fnotioc paMtr lavair OJ
loa. an B M I I d*eaira*aa ilriaaies
tu conmerca,

Oe frum qtt'HiOM il viulsi
pour Boire paji, le Gouverarmeat
• aa occupât il? J'aa doole. Oa
à H. CteaMHMau ttM boatade qoi
aa doit pas^rèssmar ta psaiâa.
' " ' f o M lai sigtialaUt la aAceiiiti
û'mm*§*r au qowwrai coloaialei

llitt a &U ctlebré le
kl. ''iagAofeur Sabaiini g i
aidr at,c Mlle Pdlicia Val-aai.

La j-uae ^poute, use de BOI 8 H -
- (iais^t les piui élegaaiei et Ui pim
di'JDgtieei, appan^at i I aie dei
plui aacieaaei Umillet d« l'i » ;
c'-it i fi>U d- l'boaorabiâ V. Va-
Uaai, greffier ea ibef da la coor
dapipel, et de Madame oéa de l'oi.
la pe ite-filladu IBB! ivgrelié ».bl)O
ib'ciire de a Vil.'e, I- baroa Pai
lippe da Carmia.

L

eué,h. .ge decou;.ia..'iaYemion' «w*J-"'« •»«•«!'
. . . . . . . . . . . n.ôcB.a.e de 1. part da ra.cu.ie. Ga%LU>ià 6* T t > r w l U '

i'ippréctation do Utf. lei J a r e i . _ i/Pfiû/CT
L'tcle d'accusaiioa reiame aia i , , ** «HO/CT

, . - Le Jury rapporte un verdict dé-
clirinl que la veuve Pietri s'a pas
porté ie coup, ni fait des blessures
à Cto^ Olympia.

u'accatte en donc acquit.ee et L e P r i x d e l a Vl

las faits :

4Cre D'ACCUSATION

Le 34 BOTrmbre 1V17, vers lept

Petite
mbe 1V17, vers

heor-i du maiia. Crocti Olympia et
Colonbani Claif», vaiv« Piii'i. te
rtDentraient t la foataiae da Piedi-
croce LÛ HB>'. dticuition, aniTÎâ bieo-
lot d'uue rue, j'éleva uaireliet. D ŝ
cou pi fun-Bi écbaafiéi, mtii (i d^me
Crocf, Ailée d- 71 aoi,aux pnirs atec
une fflinme biea plu* je^n". ad ur-
da pai * eue leriséfl • t à £.re *m-
time de vi^lea^i irèi gratis.

Aucua -.émoia • '• u*iiU i cette
»e*ae qui lemb e i'*.re ^roai»ô«, es-
peadaol, à l'arrivée de Bridaull
Jeaaa*. laquei'e arriiead, pouni«r,
n'avoir conUlé I b

i libené.

Audience d'aujourd'hui :

Va«dr*tii 1er man. — Maltei Ma-
rie Thérèse, iimtne Domiaici. d«-
mcuraii è Ort'porio, ÎBbmicid-i

MiBinère jiiiBltc • M. Corbière.
Dèloostur: M' Moreilï.

Office Charbonnier

L êpoui apparteat 1 aae graade •'•«*"' con»Hté que l*s b ai

D.O. . . j .ra,.« <u ,,,uat, I, Tnb.-
•al de i.mple police 1. soin « lu , cri-
•de par k I, j , g . d . p t i j „ , „ ! , „ ,
D>rij, a, ur .ee i aqoinllo» eoifornaa
da ï . le Coaninain d, poiiee ome-
peal I. lieg. i . Kininér, p.kll,, m .
d. .né i qa m rrauu» j'.iaud. U aoa-
Biee Coaniicei Uaiie, Foor aïoir Tesdi
ae aieer Oui/ e,tm, eoi4.ur, da la
«•aia de boni rbni^tk), i reù™ d»
2 (r. 60 I. l,.r. .„ (i., i, 2 ( r l n - i
ooufii. ie prwcril l'amd. 1er d* iW-
rete laiolap^ di 7 dieabre tmt.

la aeaa aodieou. la nommée
r.ii P mp pp g

firoiU- romaiae i 10a pire «ége
uie coaieiHer à la cour de cananoa ;
B^uellnmftBi li-aie m m rlaa* i'ar/rj*e
iLalieaae, il fil au a eh a k l'eut ccaior
du Uiaiiire da la guerre ; c'en 1«
trèrti du lieuL«BJa. de TtiiKau qui
a'eit laot duiiagué dais l'Adrai
que.

Cette uaiOB, aée de ivvpalaies
reoiproquea, ae peut eire que trai
k'U-iwie èU-t dooaé Ifs btsiUs
qoaluts du ccBur et da l'esprit qai
diitiafueat lei époux ai Iaa beaux
•tsmptes qu'ils OBI trouvé daai leur
(ami Ile.

ransorlées par lei deux
k*.

Aosiitoi aprei ces (ails, 'a dame
Crgce, ea compagne de IOB frerr, te
readil ï la g^attaMUeiio et ai pari à
l'fgeat de lervico de l'agreuioa
doBl elle avait été vioiime. l l .e ren-
tra tnsuite i IOB cotr,tcile oA soa
étBi oe ceasa de s'asjj-evfrei où «l|fl
mourut dans l'aprèi midi du »7 BO-
«ombre d«a suiiei d.n bletsures
qu'alfa ivaii rrçu<?i. Trois étaient
paructabercmeat gravr* «t revélaieal
avec quel achararmeat la dame
Pi«iN avaji trappà ta viciime

m«decia légiiia

L Office Chariioinior sera fermé Maeatnli . . - . „ „,.«»
jusqu'i nouvel orJra pour permettre 9^^»^ • c""i j«™ le priwa. _

Ua »vii oh* rieur iediquen la date j [t 30 owtnn
de a réouverture. frise.

Nécrologie

avoir «atrattusa BO I _
Tudut dM M bru aniiars à raiwâ dâ

tt* •» Usa de DB

S» tovtaa las persnaaa léUN M plai.
fBBlwt i ta poli», u p r i l da u T t â â d -
davtandrail aborJtUa tmx 1

Station quadrag.'simale
Lea obiéaue» de Mm' O^aeri«ve ^ •'•»•«'> q»*<ir.««*i«Mi. MI pré-

déi Pellegriao Bé. r«rri, teuve du çWe * îfalBl Js..-B.p;1.to,pW K l'.bM

c . . v l é . ..... vr.ia.eat adora- '• °»dec,a lé,i.i. a. . . ,S,U .** d*""'e *«» ijSed.qua.Ml * * ' , ; { . ^ " E l î " — " - • f"

s.'ĉ .;*M '̂oi"""n '̂ s : £ ^ r ^ : s : ^ K i ï ï ^ ^ ^p.^^t.-. . . , ,
U>t plus que dds pâiiu*eaiaati

Prarn ^ , . , , p r f c i è

dwaiere I Si>3t-J«a, «t caaive*
.utio. ,..drHe. a i b i k , .
Ud'tj

ém HmttM. > Ua afuiir piootuia
loi BiOitraraei Bâ vtrerB • la fVan.e
q*M c»*i M Q* eAU qaa ««veat
porw priacijaieaMan ao* tthrxt,
pa e* qtM daaa cas coatiM -ta •*•!»
gia«at d'ucoatesublai richuina, les-
qavUcs dMMroat la vie i la Miro-
po'a taTaibiie par use lmtc w grande
at par iaa. d< sacrifiera.

( f • ! !«•» , uadia qn'*a Fraeoe
BOUS laitiou la pa>u »ot>a(i»ie
t'c»t*-»r da ta qnotua pour ie
déc aier tM>uia t team pointq J* co-
.•aiaie, I àagetefTd imo w* aom-
b^euM #.i«ib.*es .'lu'ie «v« IOB
Oo-grès ai .^aplu •« âeSiaat J'éu-
di<K lc« aaaAharauoai lai aoiiâca-
iioai * appof wr a« régime oo oaiaL

Kl On

tique, et, >p i* avaif nppelé la hau
te coaiidératioa qui ea taure ea
Corse U Uni le Vacam di Pu

q a t tronv
l*im»ouibiliié de sa lo imr .

^ • • l » « d« Tan B connat* éga
i*u eat qu« 1# *iciime portail uae

TJ, e l le de M. l« commandeur P1*1' 4 • P"P**ra tupAneure drone
Sa M i»i, a parle dos devoirs qu i n - ** I » | l J ) ( l correspoajaBt t'était vt-
poia le sAcrrmeai de mariage, el
appale iur |«i j«unr<s epoai 1 ouïes
les b'Bfdiciioas da Tièt Haat.

Assistaient u a n a lémoiai t MM.
Titt de Caraâa, ùoJetroy Valeaai,
Pbi.ippa Fraai'ai, Jeaa-Fraa<;oii Ni-
colai.

La .Biate messo a et* cè'ebree ?ar
H i«Ck4ww*«-Arcl> (Kêtre A iiSBe
de la aaetM Us épaai oat ieça" k la

:100s des Bombretti eerrata e' aaii
qui avaieai leaa l tteaiitar • la cé>

*o*i partir pour Rome.
pnooa ds voaloir bîaa

les «OMI Ua pl«i *iae«na

p a it4 doonée
l'abaoste. U deuil éiaii corn 1uu pir
MM DomiBiqQ» Laccbeiti. Saavaur
Berii, dei Ce I g'ioo, tjrdi \ageli,
Gbilotti.

k'iBhumaiioe a Ut (uia daaa U
canau particulier d* la fa<nitle.

NNoui idreiioiii
dolea*cs aot la ail m

II CB coBciuait qoe la dame Sroca
avait éU victime d'une ac-esuM vio-
le.ie et que le. .eu) bitsarw , . p . M/Mittn%9 * • « • U r i l - *Mel«
portées par elle avaieai «te causées
par les maïas et e» M gle i et p-obi-
blemeat mu. HTT ua matruanat p*-

et Gbilotli.

•juui ei u-Bocbaai.
L* non avait été la rtalial

bl
De IOB, coté la dame Pietri Claire

' i

Mme Madtleiae BRRNARDI

Lvodi dersier, à quatre heures d
soir, o»t ru li.-u •>• ebièquai

J « C l

bMBBS

daj ^ ftf

DERNIER AVIS
Ua e reiaataaM aelaelUe e-ea par.

•-tteet J. r.jw. « . . . , u . u , , ^ ,
" " «eitriert Mf* ea aatee kiaee
Jaeae'i I Ir. b M I,. ; j , , n
*aHil eaivaal le eoare. Ee nna.liia u.
ba panoaMa gel poaaU.! i. « „ ,
daauan daaa eeelaie «

aa* eattoMlka d'eee ryoaneM r
Mi ea llaem M f i l

m ulneeé p.r moar da eoar>
OOCBR 7.-.«. rapp*» , . de WgJre. b:..: ^ " . ' î ' . r ^ Z i ï : . ^ 1 ^ STi.?'0"1''' "'

M.titiiiiBi. tnbstKiit ds ProcBreor
Gôiérsl, proaOBC IAB riq.itsi.oire (

4a*i BBB diicaaaMa 4os plaa ttvreea

droanché, aprèi hait jours
de maladie. Elle élut àgéo de 71
sas el teaait UD petil eoaimorce
daas la me SstaiJaan. C è w i aae
iBBme irès puBse P'idaat sa ma
ladw. ti'* • été io|p«e affcctDoas«x

Imp- Ullacnier.

La titrant, Ut|l<^Dt llurujii,


